
COMPTES DES HIÉROPES ae 

à ne an tu ALL 

Parmi tous les temples de la Grèce, il n’en est aucun, pas 
même leParihénon,dont l'administration puisse être aussi minu- 

tieusement ui et aussi sûrement connue que celle du tem- 

ple ἀκ D à Délos. Ce qui nous reste des archives sacrées, 
des act 5. magistrats, compose aujourd’hui un volumineux et 

a παραὶ dossier. Les pièces sont au nombre de soixante 

environ et ne représentent pas moins de quatre cents inserip- 

tons où fragments d'inscriptions; quelques-unes nous sont 
phHientes au complet et comptent plusieurs centaines de li- 
gnes ; il n’est pas rare de trouver des fragments qui atteignent 

et dépassent cent lignes; enfin grâce aux nombreux ἀἰδρ θα 

de comparaison dont on dispose, il n’est presque pas un mor- 

ceau qui ne puisse être compris ot utilisé. Le ἐν» ancien do- 
eument de la série se rapporte aux années 434-433; les plus 

récents peuvent être attribués à la fin du second de avant 

J. C. Ils se répartissent ainsi sur toute la durée de l’histoire de 

Délos, qui commence avec l’Amphictyonie athénienne, et finit 

par l'expédition de Ménophanès (86). 
Le temple subit les mêmes vicissitudes que l'ile elle-même, 

et, comme elle, il passe tour à tour des mains des habitants 
en celles des étrangers, des Athéniens qui par deux fois s’éta- 

blissent en maîtres à Délos. Les administrateurs changent de 

nom comme de nationalité: de 454 à 320 environ, ils sont 

Athéniens et s’intitulent Amphietyons; des magistrats appelés 
ἱεροποιοὶ οἱ pris dans la population indigène sont commis à la 

direction du sanctuaire, tant que Délos reste indépendante, de 
320 environ à 166-65:; Athènes, redevenue maîtresse, in- 

stalle au lieu des hiéropes les ΜΝ σταμένοι ἐπὶ τὴν φυλακὴν 
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τῶν ἱξοῶν χρημάτων χαὶ τῶν ἄλλων 1 προσόδων τῶν τοῦ θεοῦ (1). 

Α déve où je commençais mes fouilles, on ne connais- 

sait pas d’autres documents que ceux qui ont été réunis οἱ com. 

mentés par Bæckh, @est-à-dire : 

1° Un fragment d’inseript extrait de contrats de loca. 

tion et de prèt—desannées 3et 4 dela LXKXVI' OL = 434-353 (2), 

2 Le marbre Sandwich, eompte des années 377-374 (3). 

3° court fragment de l’année 377 (4). 

4°-5° Deux fragments d’inventaires postérieurs, lun à l'ar. 

chontat de Callistratos (355), l'autre à l’archontat d'Evainé- 

tos (335). 

6° Un fragment d’inv entaire sans date (5). 

Je laisse de côté deux fragments de peu d’étendue, dont l’un 

est daté approximativement par le nom de l’archonte Polémon 

(312). Bæckh avait ajouté celui-ei par occasion à la suite deg 

pièces relatives à l amphietyonie Délienne (gelegentlich); Le Bas 

les ἃ rattachés tous les deux à Délos, sans preuves suffisantes (6), 

* Depuis ce temps on ἃ découvert à Athènes une partie as. 

sez considérable des comptes amphictyoniques pour les années 

375 et 374; mais le texte n’a pas encore été publié (7). 

Toutes les inscriptions ont ÉLE trouvées à Athènes et toutes 

se rapportent à l’époque de la domination athénienne (V°-IVe 

siècles). 
On n'avait, ou du moins on croyait ne posséder aucune pièce 

de l’époque suivante, aucun acte des administrateurs déliens 

J'ai démontré que la lacune n'était pas aussi complète; que les 

inscriptions publiées par Bœckh dans le Corpus sous les numé_ 

(1) πο δὰ ions des années de Callistratos et Anthestérios. 

(2) €. 1.4.1, 283; οἱ Bœckh, Honalsber. Berlin. Akad., 1834, p. 23, 412. 

(3) il a pe bien des fois publié οἱ commenté; voir Btkh: C. I. G. 158. 

et Siaalsh. der Ath. 11, p. 78 οἱ suiv. 

(4) 1φ. dog, 1e Série, 180; Bœckh, Slaaish. der Ath. 11, p. 108 Οἱ Suiv. 

(5) ‘y. do. tre Série, 111, 390: Bœckh, Staaish. der Ath. 11, p. 327,318 

331: Le Bas, Voy. Arch, 242, 243, 244. 
ἦ 

(6) ‘y. ἀργ., 1ère Série, 109=134; Bœckh, Staalsh. der Aih. 11, p. 333; RE 

Bas, 245, 245 bis. 

(7) J'en ai pu prendre copie grâce à l'obligeance de M. Kou
manoudis, 
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ros 2860 et 2953b étaient, l’une un inventaire du temple d'A. 

pollon, l'autre un fragment des comptes des hiéropes déliens ; 

que Ross et Le Bas avaient pris à tort pour une inscription 

de Myconos ({) un inventaire délien ; que Le Bas et Keil s'étaient 

trompés en attribuant un marbre de Délos, l’un à Paros, et 

l'autre à Myconos (2). 

IL faut done ajouter ces inscriptions au curieux, contrat du 

musée d'Oxford qui à pour objet l’entreprise de certains tra- 

vaux à exécuter dans le temple d’Apollon, et où les hiéropes 

interviennent comme bailleurs (3). 

Peut-être l'inventaire n° 2860 du Corpus appartient-il à l’é- 

poque de la deuxième domination athénienne; du moins les 

fragments de Délos avee lesquels il ἃ le plus de ressemblance, 

par la disposition matérielle du texte, comme aussi par la ré- 

daction (4), sont de ce temps. En tout cas il serait le seul do- 

eument postérieur à l’année 166. 

Mes découvertes ont singulièrement allongé la liste; elles l'ont 

augmentée dans la proportion de 1 à 40; elles ont porté sur- 

tout sur les documents de la deuxième époque, les actes de Dé- 

los libre; mais elles ajoutent aussi à ce que nous savions du 

cinquième, du quatrième et du deuxième siècles. 

L Documents amphictyoniques. 14 fragments, en géné ral courts 

et peu intéressants. Il faut faire exception pour les comptes 

très-curieux des Amphietyons en charge sous Glaukippos (410) 

et pour ceux de Philistijdès]; les morceaux les plus importants 

sont ensuite deux fragments datés des années 346, 343-41, et 

un de la fin du 5° siècle. 

On peut ajouter les décrets de 369 et 363 (5) qui ont été pu- 

(1) Ross, Jnser. ined., IL, 145, p. 38; Le Bas, Voy. Arch., 2059. J'ai copié 

moi-même à Myconos un fragment d'inventaire du temple d'Artémis Dé- 

lienne (chez M. Gryparis). 

(2) Le Bas, Voy. Arch., 2092; Keil dans les notes dela Sylloge inser. bæotic.
 

(3) C. I. G. 2266. 

(4) I est gravé en deux colonnes; cette division esi générale dans les 
mo- 

numents athéniens de Délos: je n'en trouve au contraire pas un exemple 

dans les monuments proprement déliens. 

(5) Is contiennent aussi quelques détails sur les attributions des 
Amphic-
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bliés dans le Bulletin, et la dédicace d’un Hermès faite par les 

Amphictyons sous l’archontat de Nicomachos (341). 

I Documents déliens. 25 pièces au moins, la plupart d'une 

étendue considérable. Voiei la liste des principales, avec l’in- 

dication des archontes et la date approximative : 

1. Comptes et inventaire. — Hypsoclès, 20 premières années 
du 3° siècle— 258 lignes, complet. 

2. Comptes et inventaire —Ménécratès, immédiatement après 

Hypsoclès.— 116 lignes, fragment. 
3-5. Fragments de trois inscriptions différentes, comptes 

et inventaires, sans noms d’archontes, mais de la même épo- 

que—70 à 100 lignes. 
6. Comptes etinventaire 

nécratès— 204 lignes, complet. 

Sosisthénès, vingt ans environ 

Charilas,dix ans environ après Mé. 

7. Comptes el inventaire 

après Charilas—389 lignes, complet. 

8. Inventaire — Grthoclès, 8 ans après Sosisthénès 100 

lignes environ, fragment. 

9. Inventaire—Timagénès, 5 ans après Orthoclès, vers 235 

av. 1. C.— 96 lignes, sans compter les menus fragments. 

10. Inventaire — l’année d'après Skylakos, 5 ans après Tima. 

génès —96 lignes, fragment. 

11. Comptes —Cosmiadès, dix ans environ après Skylakos— 
140 lignes, fragment. 

12. Inventaire de la même époque, sans date précise. 

13. Comptes et inventaire — Polÿxénos,six ans environ après 

Cosmiadès—?59 lignes, sans compter les petits fragments. 
14. Inventaire — Télésarchidès, onze ans après Polyxénos 

—95 lignes, fragment. 
Démarès, deux ans après Τό, 15. Comptes et inventaire 

lésarchidès, vers l'année 180 av. ὁ. CG. —510 lignes. 

16. Comptes — Théodoros— fragment, 95 lignes. 

17. Compies et inventaire — Polybos—fragment, 50 lignes 

environ, 

tyous: ils prouvent que ces magistrais, comme plus tard les hiéropes, élaient 
chargés de faire graver et de conserver les actes publics.
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hiels, vers 170 av. 1. C.— 18. Comptes et inventaire 
165 lignes, fragment. 

Les documents, ainsi οἷα νὰν, se suce“dent de telle sorte 
qu'on n’a presque point de période dépassant dix ans sans comp- 

l'administration du tes ou inventaire. On pete done étu 

sanctuaire jusque dansses moindres détails, constater * les chan- 

gements qui s’y introduisent, comme aussi les mouvements 

de | hausse où de baisse des revenus du dieu. 

HL° Documents athéniens. Is sontau nombre d’une quinzaine; 

quelques plaques ont € Sté retrouvées entières, malheureusement 

la mauvaise qualité ἀπ marbre et de la ee rend la lecture 

ible. Les plus anciennes inscrip- difliciie, souvent même imposs 
tions de cette série sont datées des archontats de Poseidonios, 
Aristolas, Anthestérios, Callistratos (165-157); pour les autres 

je n'ai pas trouvé de renseignements chronologiques précis; 

quelques-unes mêmes ne sont encore qu'incompltiement dé- 

chiffrées 

Le marbre dont nous donnons aujourd’hui la transcription 

fait partie des monuments de la seconde époque; il porte le n° 

15 dans la liste que nous avons dressée plus haut. 

Il a été retrouvé sous une couche peu épaisse de terre, en 

arrière du monument appelé Portique des Taureaux et au pied 

du mur du téménos. I avait sans doute été apporté [à pour 

faire une réparation à la muraille, ou pour ὁ construire quel- 

qu’une des grossières habitations qui, à une époque ai dé- 
terminée, mais très-basse, s’adossèrent à la muraille. Il me- 
sure en hauteur {", 66; en largeur 1", 04; 11 est épais de 
0,10; il ἃ été nu obliquement à la partie inférieure, un large 
triangle à été enlevé; la lacune commence à 1,25 au des- 

sous du bord supérieur et va s’élargissant jusqu’au bas, où la 
largeur du marbre se trouve réduite à 05,28,
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Θ € o (1). 

1 Λόγος] ἱεροποιῶν τῶν ἱεροποιησάντων τὸν ἐνιαυτὸν τὸν ἐπ᾽ ἄο- 

χοντος Δησάρου, ?Ap.00 τέρου τοῦ ᾿Αριστέου, Πολυξένου τοῖ 

Παρμενίωνος; Σιλήνου τοῦ Σιλήνου, Φιλίππου τοῦ ᾿Αχεσιλθρό- 

2 σου. Τόδε παρελάθομιε ν &o ογύοι ον ἐν τῶι ναῶν τοῦ ᾿Απόλλωνος 

ἐν τεῖ χιθωτῶ! τεῖ ἱερῶι, παρούσης βουλῆς, καὶ τοῦ ἄρχοντος 

τοῦ τῆς πόλεως Δημάρου, χαὶ τοῦ γοχυμακτέως τοῦ τῆς πό- 

3 λεὼς Ποσειδίχου, γαὶ τῶν πρυτάνεων τῶν γατὰ vx, Lai τοῦ 

γοαμματέως τοῦ τῶν i ἱεροποιῶν Νεονροντίδου, παρ᾽ ἱφροποιῶν 

Συνωνύμου χαὶ Κρίττιος Στάμνον ἐπιὴ ρχφὴν 

4 ἔχοντα᾽ τὸ ἀπελθὸν ἐκ T ἥνου FIX -- ἄλλον στάυινον ἐπιγοχφὴν 
2 < rn2 , 2 
ἔχοντα" τὸ ἀπελθὸν ἐκ Τ νου FIX — ἄλλον στάμινον ἐπιγραφὴν 

EN ru / s7 Ε ὡς 

ἔχοντα" τὸ ἀπελθὸν ἐκ T'avou FIX -- ἄλλον στάμινον ἐπιγοχ- 
4 

5 φὴν ἔχοντα᾽ τὸ ἀπελθὸν ἐχ Τήνου FIX FX— ἄλλον στζυνον ἐπι- 

γραφὴν ἔχοντα᾽ τὸ ἀπελθὸν ἐκ Τήνου FX— ἄλλον στάυνον 
; 
ἐπιγραφὴν ἔχοντα" τὸ ἀπελθὸν ἐχ Tavou PIX — ἄλλον GTÉULVOY 

6 ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ τὸ ἀπελθὸν ἐχ Tévou PIRHHHPIMCT — 47- 

λον στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ τὸ ἐν TA(:) Muvén(:) φανὲν 

FX ἐν ὧι λοιπὸν ἔνεστιν XXXHHHHHIIICT/— ἄλλον ἐπιγρο- 

φὴν ἔχον- 

Ἴ mu τὸ ἀνενεχθὲν ἐκ τῆς Μινόης HHAAXH, χαὶ τὸ ἀπελθὸν 

πρῶτον ἐκ Τ ἤνου ἐν τῶι Κυνθγχῶιν HHHAAA, χαὶ τὸ ἐν τί) 

Μινόηί(ι) ὕστερον φανὲν HHAAAIIII, καὶ TO ἀνήνεγχεν Πάχης 

BFH, καὶ τὸ 

8 HU παρὰ Πολυξένου, Πάχητος, Πολυβδούλου HA Le 

Lai Λευχίου H= τὸ πᾶν ἔνει XAAFHIC — ἄλλον ἣν ιγραφὴν 

ἔχοντα' ἐξ στάμνων δέκα ΧΧΗΗΗΙΔΛΕΙΠΟΤ-- ἄλλον στά- 
βνον δι τὸ 

9. ἔχοντα" Μηνὸς Ποσιδεῶνος, τόὸς ἐχώρισαν ἀργύριον τοῦ χορη- 

2
 

€ 
γιχοῦ ἀπὸ τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου Aro? κόδωρος ΜΝ χντιθέου, Φιλο- 

μ" 

ῦ 
a / el πᾳ € ms N τ 4 

χλῆς Φιλοκλέους, αἱρεθέντες ὑπὸ τοῦ δήμου χατὰ τὸ 
/ 2 D ᾿ > se gen = ΄ 

10 ψήφισμα ἦν ὧι ἐπεγέγραπτο λοιπὸν ἔνει ΕΠ ΠΤ. - ἄλλον στά- 

(1) Les lettres plus petites (1.10. 13, 17, etc.) sont eclles qui, sur le mar- 

bre, ont élé gravées au-dessus de Ja ligue. Le signe #1} indique les ratures: 

un trait au-dessous de la ligne, Jes lettres écrites en surcharge.
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΄ ΄ μνον ἐπιγοχφὴν ἔχοντα" χορηγιχὸν, θέντων Φωχχιέως τοῦ 
A 

= Lt ᾿ΑἈπολλοὺδ δώρου χαὶ Διχδήλου τοῦ Διχδήλου ΗΠΙΔΈΉΙΤΝ -- 

(ἀγλλος 
Ψ' 

11 στάωνος ἐπιγραφ ν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ L' 
\ 

À 

1 
NS > -“- 

ἐδ π᾿ ΔῊ ἘΠ ου Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν εἰς τὸ tep ὃν ταμίαι 

ιρίτ του χαὶ Πχριμενίων, ὁ κληρονόμος τοῦ πα- 

Ὧ
ν
 

12 τρὸς πολύδοϊηϑυ, εἰς τὴν à ΓΕ τῶι θεῶι τῶν στεφάν 

a
 Sè
 

C
R
]
 ὧι λοιπὸν H—  Ἀἄὔλλον στάυννον ἐπιγρχφὴν ἔχοντα" πὰ 

Νυμφοὺ ὥρου χαὶ Ἡρχχλείδου, ἐπὶ Τολεσχρχίδου Hoside- 

13 &vos, ἔθεσαν ταρμίχι Πχρυξνίων καὶ Μνῆσις, τὰ παρὰ τῶν τα- 

ἄρχοντος ᾿Ἀπατουρίου ’Oofxhéous zx Πολυξέ- 

νου ὃ ἔφασαν περιεῖνχ! ἀπὸ τῶν τεχνιτῶν AA --- ἄλλον 

14 GTAUVOY ἐπιγραφ: ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρχχλεί- 
\ τ 

᾿ἰ σαν εἰς τὸ ἱερὸν ἱεροποιοὶ 
/ ΓΞ πὰ 

Δημήτριος χαὶ Λεοντιζδης χατὰ τὸ ψήφι συ τοῦ δήμου ος 

15 τ]ὰ δάνί(εν)ιχ παρὰ τῶν ren ἐν ὧι λοιπὸν PAF ἩΜΠ|ῸΤί --- 

ἄλλον σ 
Ἢ 

Ἥρακ λείδου, ἐπὶ Ann ἡτρίου [octdeüvoc, € ἔθεσαν εἰς τὸ i- 

τάυ. UVOV ie ἣν ἔχοντα" ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ 

E € 16 ερὸν ταμίχι Φωχίων Κλεοχρίτου ai Παρμενίων, ὁ ὁ χληρονόμος 
“ ! 

τοῦ πατρὸς Πολυδούλου, ὅρων AAAA— ἄλλον στάμινον ἐπι- 

ἧς 

7; " 

IN 
γρχφὴν ἔχοντα" ὁ ἀπὸ τῆς ἧς Νυμφοδώρου καὶ Ἡρακλείδου, ἐ ἔ- 

Ϊ 1, 05 17) Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν 17 π᾿ ᾽᾿Αρίστωνος 1} 
CPL Î 29 

Tai "Ἀντίγονος καὶ ᾿Αλέξιχος ὃ xarébuhe πρὸς αὐτ[οὺ]ς 

ταμίας Φωκίων xx ὁ Πολυδούλου κληρονόμος, Hxpueviov, 

ἔφασαν περ'- 

18 γενέσθαι αὐτοῖς ἀπὸ τοῦ διαταχθέντος εἰς τὰ Éévix τοῖς τεχν 

ταῖς ΔΔΡΉ -- ἄλλον στάψνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς 

Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρχκλείδου, ἐπὶ ᾿Απατουρίου Ποσιδεῶνος, 

19 ἔθεσαν ἱ ἱεροποιοὶ Πραξιμένης χαὶ Τελεσχρχίδης, ἐν ὧι λοιπὸν 

HAHHMT/)— ἄλλος στάμνος ἐπιγρχφὴν ἔχων' ἀπὸ τῆς Νυμ- 

φοδώρου καὶ Ἡρχχλείδου, ἐπὶ Τελεσχοχίδου Hans ἔ- 

20 θεσαν ἱεροποιοὶ Εὐδοεὺς χχὶ Παρμενίων κατὰ τὸ ψήφισμα τοῦ 
a 

δήμου, τὰ δάνειχ à ἀπέδωχαν χαὶ τοὺς ΦΎΕΙ ἴρσταχος χαὶ 

Βόηθος χαὶ Καίδων ai Θεόδωρος = τὸ πᾶν ΧΧΕΙΔΛΔΈΉΗΙ — 

ἄλ- 

91 Aov (sic) στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα" πὸ τῆς Νυμφοδώρου Se
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“ € 

χαὶ Ἡρακλείδου, ἐπὶ Φωχαιέως Ληναιῶνος, ἔθεσχν ταμίχι οἱ 

π ἐπὶ Ῥελεσχρχίδου Παρμενίων Lol νοις, τὸ περιὴ γενόμενον ἀ- l 
ie ς . 

πὸ τῶν τεχνιτῶν FH — ἄλλος στάμνος ἐπιγοχφὴν ἔχων" ἀπὸ 
A \ NS 

τῆς EX ANVOS χαὶ Μαντινέως, ἐπὶ Tehesxoy dou Ποσιὸδεῶν ς. 
θχ 

ἔθεσαν εἰς τὸ ἫΝ ταυίχι Παρμενίων καὶ Μνῆσις, ὅρων 

AAAA— ἄλλος στάμνος ἐπιγρχφὴν ἔχων ἀπὸ τῆς “λληνος 7 τ 

χαὶ Μαντινέως, ἐπι Νιχίου Ποσιὴεῶνος, ἔθεσχν εἰς τὸ 

À τιάδης χαὶ Anna ΠΝ éme et entire mt ξοντιάδης χαὶ Δημήτριος ἱξροποιοὶ κατο τὸ ψηφισμο τοῦ 
τ 

dou], 
2 LIN ΄ δ᾽. À ΄ > € #: 2 ΚΑ \ 

ὃ οὐχ Édavetsxvro οἱ ἐγκελτημενοι ἐν Ῥηνείχι, ἐν ὦ: λοιπὸν 

ΔΔΈΕΙΙ--- ἄλλον στάμνον ἐπιγρχφὴν ἔχοντα" ἀπὸ τῆς Φιί- ὃ 
΄ # 

hovos χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχχιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰ 
΄ 

, 
ς 

τ τ 
eu ALL Καίδων χαὶ Μνησιχλείδης, εἰς ἀπόδοσιν τῶι θεῶι 

0 

; -
ο
 

L
S
 

Fe
s 

L
A
]
 

ε
ἰ
 

O
s
 

<
 

A
 

[Ο
Ἱ 

ν # 

οὗ προεχρήσατο h πόλις εἰς τοὺς στεφά 
25 Ζ «Ὁ 2 

Φιλίππω!: χαὶ τὸν βασιλεῖ ὐμένει χαὶ τὸν εἰς Ῥόδον 

XHHH— ἄλλος στάυνος ἐπιγοχφὴν ἔχων ἀπὸ τῆς ἽΠλληνος 4 

> é FA | 4 

χαὶ Mavrivéws, ἐπὶ PDoxxtews Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν 
# ! 

ταρμίχι Καίδων καὶ Μνησιχλείδης, εἰς ἀπόδοσιν τῶι 

θεῷ: εἰς τὰ ὀφειλόμενχ δάνεια παρὰ τεῖ πόλει ἀντὶ τῶν ἀπο 
KA ΄ εν» % δόσεων ὧν πρότερον ἐψηφίσατο ὁ duos X— ἄλλος στάμνος 

À " at Ὁ ον -Ὁ / \ + μ 2 
ἐπιγραφὴν χων᾽ ἀπὸ τῆς Φιλωνος καὶ Σιλήνου, 8- 

# “Ὡ \ 

πὶ Φωκαιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίχι Καίδων 

χαὶ Μνησιχλείδης, τῶν τρχπεζῶν ἀπὸ τῆς στοᾶς ΠΗ -- ἄλλος 
72 Li \ # . 2 A CA # \ 

στάμνος ἐπιγραφὴν ὄχων᾽ ἄἅπὸ τῆς Φιλωνος χαὶ 

Σι vou, ἐπὶ Φωχαιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεταν εἰς τὸ ἱξοὸν ταμίχι 
À 

"7, Καίδων καὶ Μνησιχλείδης, Eu. AAAA — ἄλλος στά- 
” Ὁ Lio “σε [A ᾿ νος ἐπιγοαφὴν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Νυμιφοδώρου χαὶ Ἥρα- 

/ 3 ΄ ΜΟῚ 

χλείδου, ἐπὶ Φωχχιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ἱωροποιοὶ Κρίττις 

χαὶ Συνώνυμος, τὸ [πε]σὸν παρ᾽ ᾿Αριστοφάνου δάνειον ὃ ἐδά.- 
\ 

νεισαν αὐτῶι ἱεροποιοὶ Εὐδοεὺς χχὶ Πχομενίων, 

ἐν ὧι λοιπὸν ΠΗ FHIIIC/ — ἄλλος στάμνος ἐπ πύραφην ἔχων᾽ ἀπὸ 
κε: ΄ 

τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρακλείδου, ἐπὶ Φωχαιέως ᾿Απατουριῷ-. 
# e \ € 2 η 1N νος, ἔθεσαν ἱεροποιοὶ οἱ ἐπὶ Τελεσχρχίδου 

À > -“ 

Εὐδοεὺς χαὶ Παρμενίων, τὸ περιὸν ἀπὸ τοῦ λόγου ΕΙΙΔΔΙΟΙ, -- 
ï 

ἄλλος στάμνος ἐπιγραφὴν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλή- 
» au 

vou, ἐπὶ Φωχαιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι Καίσων
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DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 9 

\ 
κὶ Μινησιχλείδης εἰς τὸ ἱερὸν, τὸ χορηγιχὸν ΓΗΗΗΗΠΙΔΔΔΕ,ῖ 

HIHI — ἄλλος στάυνος ἐπιγραφὴν ἔχων᾽ ie τῆς Ἔλληνος 

καὶ Μχντινέως, ἐπὶ Φωκκαιξως ᾿Αρησιῶνος, ἔθεσαν εἰς ἜΝ ù 

ta 1 νην € 3 » 
στὸ tsodv Πρχζιυένῃς χαὶ Ῥελεσαρχίδης τὸν, οἱ ἐπ᾽ ἄο- 

; ἊΣ / 2 
λος GTAU VOS ἐπιγραφὴν ἔχων" ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐ- 

πὶ De ς ᾿Αρησιῶνος, ἔθεσαν ἱεροποιοὶ Πραξιμένης χαὶ Te- 
ΝΥ NN 51 

heszxpytJns οἱ ἐπ᾿ ἄογοντος on LOU, τὸ λοιπὸν τοῦ πϑριτ PA PL ᾽ ῇ 
3 = fx IL tt a 

όντος Ex τῆς στήλης [HHMAHII — ἄλλος στά- 
\ . δ, \ / 

ὑνος émiyoxonv ἔλων᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρακλείδου, 
3: 4 / he ὦ | € » 
ἐπὶ Φωχαίξως ᾿Αρησιῶνος, ἔθεσαν “., ἱεροποιοὶ οἱ ἐπὶ ’Atx- 

΄ [4 ΄ Von ὯΝ LAS ΄ 
τουρίου . LEvas καὶ Τελεσαρχίδης, οὐ ἄναφεοε- 

ται ἐν τῆί() στήηλη() τὸ περιὸν ΕΧΧΧΧΗΠΗΔΔΛΔΛΑΒΉΜΙΙ — 

Ζ FHIC/= ΚΕΦΑΛΗ οὗ 
παρελάσομεν ἐν τεῖ ἱερᾶι κιθρωτῷ, Πμ (1) MIFHHHHAAF 

| 

χαὶ τῶν γραμματέων χαὶ τῶν πρυτάνξωγ τῶν 

. n ! Lo \ es LA ᾿ a 
va" ᾽ν στάμνωι ὧι ἐπιγραφὴ ἀπὸ τῆς Φίλωνος zu Σιλήνου, 

ἐπὶ Δηυάρου ᾿Αρησιῶνος, ἔθεσαν ἱεροποιοὶ Πολύξενος, Φίλιπε 

πος, ᾿Αμφότερος Σίληνος, τὸ δάνειον à χατέθχλε Ἵρ- 

μὼν Σόλωνος ee χαὶ τόχον ὃν ἔφη ὀφείλειν HHAAAA#I -- 

ἄλλος de ὡ on F à ἀπὸ τῆς UE χαὶ Σιλὴν 

π ” pxovros Poux ἐν δ Πν Νιχάρχου, Συνώ- 
νυμος oi τὸ περιὸν Ex τοῦ [λ]όγου HHAAIIIT — 
ἄλλον ὑῶν ἀν; ἀπὸ τῆς Ἕλληνος καὶ Ναντινέως, ἐπὶ Ang 

ὃ ἱερὸν ταμίχι Μένυλλος χαὶ Φω- 
ἜΝ _— 1) τὴν διάταξιν εἰς ἀπόδοσιν τῶν δανείων τῶν 
ὀφειλομένων τῶν θεῶι παρὰ τεῖ πόλει X, rie) 

(1) Le M plus petit est gravé entre les Jambages du TT; de même, 1. 54, 
74 ele.
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” # “" “" σιλεῖ Φιλίππωι χαὶ τῶι βχοιλεῖ δΜίχσχννάσαι, χαὶ [Ο
Ἱ 2 \ 

ἰς τὸ προ- 
,ὕὔ 5 \ LA ke 3 2?! 

σοφειλόμενον εἰς τοὺς στεφάνους τοὺς ἐπ᾽ ἄρ- 
/ =. en , 

χοντος Τελεσχρχίδου EXHHHF --- ἄλλον στάμνον ἀπὸ τῆς Di 
[4 » δ, 

λωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Δημζρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν ταυίχι 
΄ 02 ne ᾿ 

Μένυλλος καὶ Φωχαιεὺς τῆς ἀγορᾶς PAIE 
| à 09 

ἄλλον στάμνον ἀπὸ τῆς Φίλωνος χχὶ Σιλήνου, ἐπὶ Δημάρου 

Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίχι MévuX oc χαὶ Φωκαιεὺς, τῶν ὅρων 

ΕΔΔΔΑ -- ἄλλον στάμνον ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σι- 
͵ δι» 

λήνου, ἐπὶ Δημάρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίχι Μένυλλος χαὶ 

Φωκχχιξὺ ς, τὸ χορηγικὸν ΕΗΗΒΗΒΙΑΔΔΈΙΠΠ — ἄλλον or 
Ἃ, ͵ 

pvov ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Δημάρου 

Ποσιδεῶν | los, ἔθεσαν Taux Μένυλλος χαὶ Φωχαιεὺς, TOATE- 

ζῶν HH— ἄλλον GTÉU.VOY ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Νυμ.-- 

φοδώρου χαὶ Ἡρακλείδου, ἐπὶ Δηνάρου Ποσιδεῶ- 

vos, ἔθεσχν ἱεροποιοὶ οἱ ἐπ᾽ ἄρχοντος Τελεσχρ οχίδου Εὐδοεὺς χαὶ 

Παρμενίων, τὸ πραχθὲν ἐνηροσ σίων, ἐνοικίων, rev, τόγχων 

FXIFHHHHPAAAAFHIIICT//— ἄλλον στά- 
2 Len ” pl A, . ζως Ὁ \ v τ 2 \ 

μινον ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Ὁ
-
 

ο
ν
 

Ὶ Δημάρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱεοὺν IEEE ὶ où ἐπ’ ἄρ- Ὁ 
5
 

χοντος 1 Τελεσαρχίδου Εὐδοεὺς χαὶ Hxpue νίων, τὸ 

λοιπὸν τοῦ ἐκ τῆς στήλης οὗ ἕπραξ χν ἐνηροσίων, ἐνοικίων, τε- 

λῶν, τόκων ΧΙΠΗ -- ἄλλον στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ 

τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρχχλείδου, ἐπὶ Δηυά- 

ρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ὡρῶν Πολύξενος, Σίληνος, ᾿Αμφό-. 
[4 \ ,ὔ 

τερος, Φιλιππος, τὸ δάνειον ὃ ἀπέδωκεν Πάχης ὑπὲρ τοῦ πα- 
A # a > # A € “" 

πρὸς Διογένου, 0 ἐδχανείσχτο παρὰ ἱεροποιῶν 
Ê #. \ ἃ ΄ 

Εὐῤοέως χαὶ Παρμενίωνος M, 421 ὃν ἀπέδωχεν τόχον, φάμενος 
͵ 

᾽ LA à LE 

ὀφείλειν, ἐνιχυτοῦ χαὶ μηνῶν δύο ΜΔ --- ἄλλον créuvor ἐπι- 
\ 7 ῳ J'EN τ ᾿ δ» | 

γρχφὴν ÉLOVTX" ἐπὶ ἣν ΠΠοσιὸδεῶ- 
΄ 

vos, ἔθεσαν ταμίαι εἰς τὸ ἱερὸν Μίένυλλος καὶ Φωχαιεὺς, τὸ πε- 

οιὸν ἀπὸ τῶν τεχνιτῶν ΔΕΙ͂ ΞΞ KEDAAH τοῦ τεθέντος ἐπὶ τῆς 

ἡμετέρας ἀρχῆς ΕΜΧΧΧΧΙΒΗΔΛΉΡΤΈΕ KEDA- 

ΛΗ τοῦ παραϑδοθέντος ἡμῖν χαὶ τεθέντος ἐπὶ τῆς ἡνιετέρας &o« 
- “ LA 

χῆἧῇς PM MMPRR 4] — χαὶ χαλχοῦ τοῦ παραϑδοθέντος AU 

τῶν ταμιῶν Μενύλλου χαὶ Φωκαι- 

έως ΧΧΧΙΠΗΗΔΛΔΔΊΗΙ -- MHNOZ ἹΕΡΟΥ ἐξείλομεν εἰς τὰ ἔρ-
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4 “ lé γα, παρό M ἢ ϑηδοι τοῦ τῆς πόλεως, καὶ τῶν γρχυματέων, 
καὶ πῶν π υτάνεων τῶν χατὰ LAVE στά- \ 3 

\ [ὰ “ NS μνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρχχλείδου, 
: m ἊΝ \ ἐπὶ Ῥελεσχρχίδου Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν ἱεροποιοὶ οὐ Θοεὺς χαὶ 

΄ "“ FA Παρμενίων, χχτὰ τὸ ψήφισμα τοῦ dy 
A AN 

LA μου, τὸ δάνειον ὃ ἀπέδωχεν ” Ὄστακος Κτησικλέους M xxt τό- 
NS 20v ὃν ἔφη προσοφείλειν AA, χαὶ τὸ δάνειον ὃ ἀπέδωχεν 

4 

Βόηθος ᾿Οοθοχλέους M χχὶ τόκον ὃν ἔφη προσ- 
ἣν - οφείλειν AA, χαὶ τὸ δάνειον ὃ ἀπέδωχεν Καίδων Καίξωνος 

,ὕ a χαὶ τόχον ὃν ἔφη TP AA, χαὶ τὸ δάνειον ὃ 
LAN 

ἀπέδωχεν Θεόδωρος Σ Σωσισίου [Π χαὶ τόκον ὃν 

ἔφη προσοφείλειν AAM= τὸ πᾶν ΧΧΕΔΑΔΈΉΡΙ τ MHNOS ΓΑ- 

AAZIQNOS εἰχάδι προείλομεν ἀπὸ 5 rép 20 οὗ ἐπιγρχφή" ἀπὸ 
2 - N7 / 

τἧς Νυυφοδώοου χχὶ Ἡρχχλείδου, ἐπὶ « Φωχχιέως ᾿Αρη- μ UT ᾿ ϊ ᾽ 
Νὰ 20 ε \ 7 

7e σιῶνος, ἔθεσαν ἱεροποιοὶ οἱ ἐπ ἄρχοντος ᾿Απατουρίου Πρχξιμ, μξ- 
τ δ + g 

VAS χαὶ Γελεσαρχίς ἧς οὐ ἀνχφέρετίχι) ἐν τῆ() στήλη() τὸ 

περι ὃν ΕΧΧΧΧΗΗΗ BAAAFALHIT" ἀπὸ τούτου ἀφείλο- 

μεν εἰς τὸν στέφχνον τῶι βασιλεῖ Φιλίππωι ΧΗΗΉ ΚΕἸ λοιπὸν 
ἔνεστιν FXXIHHHHBAAAAFHRI|" ἀπὸ τούτου, MHNOS 
ΘΑΡΓΗΛΙΩΝΟΞ πέμπτη() ἱσταμένου, προείλο- 

μεν εἰς τὰ ἔρ pyz ΕΧΧ᾽ λοιπὸν ἔνεστιν FIHHHHBAAAAFHHI — 

ΜΗΝΟΞ ΒΟΥΦΟΝΙΩΝΟΞ τρίτη() ὁ ἀπιόντος, τοῦτο ἐξείλομιεν 

τὸ περιὸν ἐν τῶι στάμνωι εἰς τὰ ἔργα τὰς [ΒΉΗΠΗ 

ΡΙΔΔΑΔΕΉΝΙ --- Καὶ τόδε ἄλλο ἀργύριον ἐξείλουεν, ΜΗΝΟΞ 
BOYPONIQNOE, εἰς τὰ ἔογα' στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα" 
ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχαιέως Ποσιδεῷ- 

νος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίχι Καίδων χαὶ Ἡνησικλείδης, εἰς 
ἀπόδοσιν τῶι θεῶι οὗ προεχρήσατο ἣ πόλις εἰς τοὺς στεφά- 

vous, τόν τε βασιλεῖ Φιλίππωι χαὶ τὸν βασιλεῖ Εὐ- 

μένει χαὶ τὸν εἰς “Ῥόδον ΚΕΧΗΗΗ -- MHNOZ ΠΟΞΙΔΕΩΝΟξ, 
ἐξείλομιεν ἀπὸ στάμνου οὗ ἐπιγρχφή᾽ ἀπὸ τῆς Ἕλληνος χαὶ 

Μαντινέως, ἐπὶ Anuéoov Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ei ς 
΄ où 

\ Ve κα € ταρμίχι Μονυλλος καὶ Φωχαιεὺς χατὰ τὴν διάταξ 

Je τὰ 
τὸ ἱερὸν 

τω Ὁ ὦ αν 0 \ μὲ δοσιν τῶν ὀχνείων τῶν ὀφειλομένων τῶι θεῶι παρὰ τεῖ πόλει 
“ # 3 \ 

EX, χαὶ εἰς ἀπόδοσιν τοῦ προχρησθέντος εἰς τὸν 
΄ ΩΝ ne LA ᾧ στέφανον τῶι βασιλεῖ Φιλίππωι χαὶ τῶι: βασιλεῖ ΜΝ χσχννάσαι, ol
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ΕἾ 2 \ 4 5 à! # ι ἢ ΕΣ 

χαὶ εἰς τὸ προσοφειλόμιενον εἰς τοὺς στεφάνους τοὺς ἐπ΄ ἄρ- 

χοντος Τελεσαρχίδου ΧΗΗῊΗ ΕἸ’ ἀπὸ τούτου 

3 ΄ὔ € A € 2 5 » > \ 

ἀφείλομ(εν) ἱεροποιοὶ οὐ Em ἄρχοντος Δημαοου, εἰς τὴν LATE 

\ Ἢ an 3 / NS | 

σχευὴν τοῦ ναοῦ τῆς ᾽᾿Λρτεμιόος AT ὰ 0 

XXHH' λοιπὸν ἔνει ΧΕΙ — MHNOE TIOSIAEQNOE, ἐξείλο- 

μεν ἀπὸ στάυ. μνου οὗ ἐπ’! ἰγραφη ἡ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἥρα-- 

LA δ» Η 

χλείδου, ἐπὶ Δημάρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ἱεροποιοὶ οἱ ἐπ ἄρ- 

χοντος Tekecxpyidou Εὐδοεὺς καὶ Παρμενίων, 

τὸ πρχχθὲν ἐνηροσίων, ἐνοιχίων, τολῶν, τόκων he HHH ER 

AAAAF4 IN CT// ἀπὸ τούτου ὦ ΟΞ TOSIAEQ. 

ΝΟΣ, ἱξροποιοὶ Πολύξενος, ᾿Αμφότερος, Φίλιππος 
" : . ᾽ν ς 
Σίληνος, εἰς ds £oyx ΧΗΔΔΊΝΙ λοιπὸν ἔνεστιν P CH 

FHCT//—MHNOE Π 

τὸ ψῇ 

ΠΗ ΠΙ͂ΔΑ, 
ΣΙΔΕΩΝΟΞ, ἐξείλομεν εἰς τὸ δάνειον 

τὸ Εὐδοεῖ M, κατὰ ἥφισμα τοῦ δήμου, τ πὲ nn 
ΟΝ .! SN 

: Δ" ὺ x ER Shot CT , 
ἐπιγρχφη ἀπὸ τῆς Φίλωνος καὶ Et vou, ET ΔΉ ρου ̓Ἄρῃς- KA 

υ 
€ 12 m/s 

σιῶνος, ἔθεσαν spot πο Ve Φιλιππος, ΕΝ ’Au= 

© 
͵ 

Ἕ 

êver HHHAAA, 
᾿ 

9 "Ὡς 

“ λ FE \ Na ΞΕ m0 

ἡμετέρας ἀοχἧς MXF |-π τὸ de λοιπὸν π ie e(y] 
= NS 

τοῖς μ. Le” αὑτοὺς νητρίωι αἱ Met» LA .) FUN M 

\ 
& χχὶ τὸν χαλ.. 

χὸν, ὃν 7 en μεν ταμιῶν Μενύλλου χαὶ 

Φωκχαιέως, τοῖς μεθ᾽ κὑτοὺς ἱεροποιοῖς ΧΧΧΤΤΗΗ ΔΑ ΔΊΗΙ - Καὶ 

" € isoonotüy Συνωνύμιο 

C
7
 
S
T
 

HU [— Uzosdonans ὃν 

Z
 

a
 

δὲ
 

T
O
 

e
@
 
υ
 

Ὡ
ς
 

Ὁ
 

[Ὁ
] 
-
 

[Ο
Σ 

<
<
 

τόδε ἄλλο ἀργύριο 
ï u 

χαὶ Κρίττιος ἐν τῆι 
ΜΞ / 

παρόντος ἄρχον τος τοῦ T'AS RO θυ σφῶν, χαὶ FEU 

τάνεων τῶν χατὰ Dave" ἣν ἔχοντα" ἀπὸ > 

Νυμφοδώρου καὶ Ἡρχηλείδου, 
1 "a ΄ 

Τελεσαρχίδου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι ᾿Αλχίμαχος χαὶ Aro 

ἄλλον στάμινον ὦ # 
Ph " Η 

γϑξνης, τραπεζῶν At ὁρῶν 
ὧι 

“Ὁ δ, \ SIN 

ἐπιγραφή" ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου aa οχκλείδ
ου, 

τ $ ἢ 

ἐπὶ Τολεσαρχίδου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίχι Παρμενίων x 

ἀνὰ σις, τραπεςῶν τῶν ἀπὸ τῆς στοὰς ΠΗ -- ἄλλον σ στάμινον 

ae - ἂν Ne ! 

ἐπιγραφή" ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου καὶ Ἥραχλει- 

> 
ῃ Ξ ΄ 

δου, ἐπὶ Διοκλέους Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι Τηλεμνήστο
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DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 13 

χαὶ ̓ Ὀρθοχλῆς, εἰς τὸ γῶμα . ἐν ὧι λοιπὸν AAAA — ἄλλος 

Ἕλληνος χαὶ Mav- 
\ € me u 

ξῶνος, ἔθεσαν ταμίαι εἰς τὸ ἱερὸν 

Ë \ 
πὶ 

; 
ἐ 
τ = : 

᾿ρθοχλῆς χαὶ Πολύζενος, τὸ διαγροαφὲ y παρὰ βουλῆς τῆς 
LA 

πατουρίου, ὃ κατέδχλον ἐπὶ τὸ ἀρχεῖον Πολυ- 

θούλωι οἱ ἐγγυηταὶ οἱ Κλεοπάτρας RAA Χοιρύλος, ᾽Αρι- 
LS A “ 

τόδουλος HHH— ἄλλος στάμνος ἐπιγραφὴν ἔχων ἀπὸ τῆς 
\ 

“Ἑλληνος χαὶ δ χντινέως, ἐπὶ Τελεσχοχίδου Hoside- 
ΜΗ > ἃ en À ! τ ὥνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίαι Παρμενίων xt δΙνῆσις [Π, εἰς 

ts 
* " 5 ἢ \ [1 2» , 

πὸ 106% ἐν ὧν λοιπὸν HIAAIT// — ἄλλος στάμνος ἐπιγραφὴν 
᾿ \ -- TD / 

ἔχων" ἀπὸ τῆς φῶ χαὶ δίχντινεως, ἐπὶ 

so) Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν Φωχίων Κλεοχρί- 

του ταρίας χχὶ [x zousvtov, ὁ Πολυδούλου κληρονόμος, [ot] 

ἔλαττον ξλχόεν ὃ ἰχτρὸς ΠΗ͂ χαὶ τοῦ ἐνοιχίου 

ὡσχύτως ΔΔῈΕ!-- ἄλλος στάμνος ἐπιγραφὴν ἔγων᾽ ἀπὸ τῆς Ἕλ- 
\ | 

ἐπὶ Atoxhéous Ποσιδεῶνος, Bose εἰς 
/ ἣν ΄ ὦ 

πὸ ἱξοὸν TAUX πο ΟΝ καὶ ᾿Ὀρθοχλῆς, 9 

“ ΜΠ ἄλλ ΜΡ ΡΝ, AN En 9 SN τοαλπεςῶν 1} \VAOS σ TÉUVOS ἐπιγραφὴν ἔχων" TO TAG Νυμ.- 
Ν # / ΔΩ 

pos οὐ χαὶ ‘lo πα τῶν ἐπὶ Φωχαιξως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ἶ 
ἣν. f \ € $ 

ταρμίχι Ννησικλείδης χχὶ Katbov εἰς τὸ ἰβοῦν, 
\ ré 

μισθὸν τοῖς κὐλήταις ἊΝ χχὶ τὸ σιτηρέσιον χαὶ τὰ χορηγή- 

ἢ 

DATE χαὶ τὸ νιχητήριον JHHHBAA— ἄλλος στάμνος ἐπι- 
ἰ ᾿ 
γραφὴν ἔγων᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχχιε- 

τ “Ἢ ”f\ f 

. Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν τὸ CAE) [χίδων χαὶ δνησιχλείδης εἰς τὸ 
29 

: 
2 

\ \ \ 2 A 2, / ᾿ ς , 
ὃν, τὸ ἀποτχγὲν εἰς τὰς εἰχόνας, οὗ προεχρήσατο ὃ πόλις 

δ᾿ - - Σ \ 

ὠρεδς τοῖς Αἰτωλοῖς κατὰ τὸ 
ἐφ N,/ 411] 2! , 2 À LA Ἢ 

ψήφισμα τοῦ δησου HHHH -- ἄλλος στάμνος ἐπιγραφὴν ἔχων 
μ᾿ Su ΄ M 2 

ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχαιέως Ποσιδεῶνος, ἔ- 
͵ τ ΖΡ / 

θεσαν εἰς τὸ ἱεοὸν ταμίχι Katbov nai Μίνησιχλεῖ- 
Ν ᾿ A A w 

dns εἰς τὴν χατασχευὴν τοῦ χώματος M— ἄλλος στάμνος ἐ- 
ἊΝ s 1 2 1 / 

πιγρχφὴν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχαιέως 

Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱρὸν ταυΐίχι Mynot- 
᾽ Ü \ »" ΚΑ 

χλείδης χαὶ Καίσων εἰς τὸ À ἄπο ταγὲν εἰς τὸ χῶμα, οὗ προε- 

σατο à πόλις τῆς δοθείσης δωρεᾶς τοῖς Αἰτωλοῖς χχτὰ 

ψήφισμα τοῦ δήμου ΗΠ - ἄλλος créuvos ἐπιγρα- 
ε # 

φὴν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχαιξως Ποσι
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δεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι εἰς τὸ ἱερὸν Καίῤδων χαὶ Μνησικλείδης, 

εἰς τὴν σιτωνίαν ΕΜ -- ἄλλος στάμνος ἐπιγρχφὴν ἔ- 
\ ΜΞ ᾿ ͵΄ 

χων᾽ ἀπὸ τῆς “ἄλληνος χαὶ δίχντινέως, ἐπὶ Φωχαιέως Ποσι-- 
C
7
 

me f à 

sdvos, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίχι Καίόων χαὶ Μνησιχλείδης, 
\ ᾿ ξ, » 

τὴν διζταξίν ΧΙ -- ἄλλος στάυννος Q
-
 

εἰς τὴν σιτωνίχν, χατ 

ἐπιγραφὴν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρχχλείδου, ἐπὶ 

Φωχχιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεταν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίχι Μνησικλεί- 

δὴς χαὶ Katbwv, εἰς τὴν σιτωνίχν Ε ΧΧΧΕΙΔ -- ἄλλος 

στάμνος ἐπιγραφὴν ἔχων" ἀπὸ τῇ Νυμφοδώρου χαὶ Ἥραχλεί- 

δου, ἐπὶ Φωχαιέως ΠΟοσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι Μνησιχλείδης 

χαὶ Καίδων, εἰς τὴν σιτωνίχν ΕΧΧΧΧ -- ἄλλος στάμνος 
δ LA à 3 \ Σ Η δ, ἜΣ \ 4 AN s 

ἐπιγραφὴν Épov ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡρχαχλείδου, ἐπὶ 

τ
ῷ
 

Φωχαιέως [Ιοσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίχι Μινησιχλείδης χχὶ Kate 

ὅων, ἐκ τῶν ἀδιατάκτων HHHHAAAHIT/— ἄλλος στάμνος 
ἐπιγραῳ ἣν ἔχων" ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ « Φωχαιέως 

Ποσιδεῶνος, ἔθεταν ταμίαι Katbwv χαὶ Μνησιχλείδης εἰς τὸ 
\ “ 3 ,ὔ 7 

ἱερὸν, τῶν ἀχχατατάχτων XXXHHHPAC— ἄλλος στάμνος 
> Ἂν ΡΝ # 

ὙΠ ἔχων" ἀπὸ τῆς “EXAnvos χαὶ δχντινέως, ἐπὶ Φω- 
΄ > - 

χιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίαι Καίδων χαὶ 

D [
9
 

ς 

er ἐχ τῶν ἀχχτατάχτων PAAAHI  — ἄλλος στά- 

uvoc ἐπιγρχφὴν ἔχων ἀπὸ τῆς Νυμφοδώοου χαὶ ‘Hoxxhe (ὃ L ς EX {2 φ EX Π NS Lo (Av A NA ou, 

ἐπὶ Φωχχιέως, ἔθεσαν ταμίχι δΙνησιχλείδης χαὶ Καίδων, τὸ 

περιὸν ἀπὸ τῶν τεχνιτῶν AAAFFHII = KEDAAH οὗ παρελά- 

Gou.ev ἐν TA(L) δημοσίχι χιδωτῶι ΜΜΡΙΡΙΧΧΧΗΗΗΒΙΔΔΈΕΙΙΤ — 

εἰ 
,ὔ 

Καὶ τόδε ἄλλο ἀργύριον ἐτέθη ἐπὶ τῆς ἡμιετέ ρας ἀρχῆς εἰς 
\ 4 2 

τὴν δηυιοσίχν χιδωτὸν, RXDOVTOS ἀρ) 
᾿ 

à 
©
 

-
 

À
 
©
 

n
 

9
 
e
 

€
?
 

J
 

δ
ὲ
 

L'
AI

 

2
 
©
 

>
 

L
 

C
A
]
 

$
 

\ 
χαὶ γρχυυκτέων, χαὶ πρυτάνεων τῶν LATE μῆνα Eréuvoc 
ἐπιγραφὴν ἔχων᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χχὶ Ἡρακλείδου, ἐπὶ 
Δημάρου Ληναιῶνος, ἔθεσαν σιτῶναι "AUVOS, Φάνος , Φίλλας- 

χος καὶ ὃ πρεσύευτὴς ..Α..Ν, σίτου μεδι!, .,....,.. DE χι- 

λίων τετρχχοσίων ὀγδοήκοντα τεσσάρων ἡμιέκτων ἐννέχ τὴν 

τιμὴν τοῦ παρὰ τοῦ βχσοιλέως δίχσχννάσχα ΕΧΧΧΧΗΗΗΗΚΙ 

HHIC— ἄλλος στάμνος ἐπιγραφὴν ἔχων ἀπὸ τῆς Ἵβλληνος 

χαὶ λίχντινέως, ἐπὶ Δημάρου ᾿Αρτεμισιῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ 

ἱερὸν Ἕρμων Σόλωνος, Σῆμος Κοσμιάδου, Σόλων Μετωνύ-. 

μου, ἀπὸ
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τιυ ἧς τοῦ σίτου τοῦ 7 παρὰ τοῦ βχς σιλέως Νίχσαννάσα, χατὰ 

ψήφισμα τοῦ δήμου FXXIPAAA— ἄλλος στάμνος ἐπι- 
᾿ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Δημάρου᾽ Αρ- 

τεμισιῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν "Epuwv, Σόλων, Σῆμος, ἀπὸ 
ς τιμῆς τοῦ σίτου τοῦ παρὰ τοῦ βασιλέως Μίχσχννάσα, 

, 

nov HHHFAAF— ἄλλον στάμινον x
 

Ὁ
 

8
 

a
 
δ
 

S
-
 

-
Θ
 

à
 

=
 

δὲ
 

«
ἢ
 
©
 πὸ
 

C
7
 

\ : mu τὰς NE 
φὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου χαὶ Ἡοχχλείδου, ἐπὶ Δημά- 
ρου ᾿Αρτεμισιῶνος, ἔθεσαν ” ρμων, Σόλων, Σῆμος, τὸ λοιπὸν 
τῆς τιμῆς τοῦ αἰτοῦ μεδίμνων χιλίων τριχκοσίων δέχα ἑνὸς 

ς ᾿ ᾿ LASER 2 # δι Ε θέ “ δ = AULEATUOY EVVEX, τοὺ pe LL vou ἀνχτεῦεντος σου παρα Tou βα- 

σιλεως δχσχννάσχ ΕΧΧΙΒΡΙ͂ΔΊΙΠΓΓΤ, χατὰ τὸ ψήφισμα τοῦ δή- 
μον — ἄλλον στάψινον ἐπιγραφὴν ἔχοντα' ἀπὸ τῆς Ἕλληνος 
χαὶ 

LA 
“ δίχντινεως, ἐπὶ Δημάρου ᾿Αρτεμισιῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν 

΄ \ raies Mévu dos καὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὴν σιτωνίχν χατὰ τὴν 
| de 

διζτχξιν ΒΊΧΙΕΙΑ -- ἄλλον στάμινον ἐπιγρχφὴν ἔχοντα ἀ- 
LCR NE “δ 5 

πὸ τῆς Nuuoodwoou χαὶ ‘HoxzxAetdou, ἐπὶ Anpépou ᾽Αρτεμι- 
M / / A ᾿ 

σιῶνος, ἔθεσχν ταρμίκι Ἡένυλλος χαὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὴν σι- 
τωνίχν FAX -- ἄλλον στάμινον ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς 

Φίλω- 
\ ΠῚ LS 3 vos καὶ Σιλήνου, ἐπὶ Δημάρου ᾿Αρτεμισιῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ 

2 x / ἢ \ f 
ἱερὸν ταρμίχι Mévud os καὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὴν σιτωνίαν FIX — 

ϊ 

n 7 æ / ἐν 
ἄλλον στάμινον ἐπιγραφὴν ἔχοντα" ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σι- 

; 
λήνου, 

> \ LA # la 2 A » AOULEUS, εἰς τὴν σιτωνιχν Pl — ἄλλον GTAU.VOV ἐπιγραφὴν ἔχον- 
\ ra ἀπὸ τῆς "EX //Anvos καὶ Mavrivéws, ἐπὶ Δημάρου Merx- 

“-“ LA 

γειτνιῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίαι din χαὶ Mevur- 

λος, εἰς τὴν σιτωνίχν χατὰ τὴν διάταξιν Καὶ -- ἄλλον στά- 
A ἮΝ / 

Uvoy ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου καὶ Ἡρακλεί- 

δου, ἐπὶ 

ὼὧ
 Δημάρου δετχγειτνιῶνος, ἔθεσαν ταμίχι Mévokhoc χαὶ Φω- 

καιεὺς, Ἐπ: τὴν σιτωνίχν ΕΧΧΧΧΙΒΗ ΒΙΔΔΉΒΙς-- ἄλλον 

στάμνον ἐπι ιγραφὴν ἔχοντ x' ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου καὶ Ἥρα- 

χλείδου,
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-- LA 

ἐπὶ Δηυάρου Π Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν ταμίχι Μενυλλος χαὶ Φω- 
LA 

χχιεὺς, τὸ τ Ἶν ES FAHHAAMAA ἄλλον στάμνον 

ne 
LA 

uagou Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίκι Μεένυλλος χαὶ 
2 

Φωχαιεὺς, εἰς τὰς εἰκόνας FHHHH — ἄλλος στάμινος ἐπ pay 

ἔχων" ἀπὸ τῆς Νυμ, ue D χαὶ Ἡρχκλείδου, ἐπὶ Any 24900 τῇ 

Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν FRE Μένυλλος χαὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὸ χῶ- 

ux H FAHIT/ — ἄλλον στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς 

ἜΝ Ἦν χαὶ Ἡρακλείδου,ἔθεσαχν ταμίαι, ἐπὶ Δημάρου [ose 

δεῶνος, Μένυλλος χαὶ Pouxieds, εἰς τὴν σιτωνίχν PA — 

ἄλλον στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντ᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Di 

\ u δ» F \ 

λήνου, ἐπὶ Anuxpou Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι εἰς τὸ ἱερὸ 

V4 

Mevoi- 

hoc χαὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὴν σι τωνίχν ἴχχ-- ἄλλον στάμινον 

<
 

, . \ - » 

ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς Ἕλληνο; χαὶ δχντινέως, ἐπὶ 
\ N 

Δημάρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσχν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίαι Μένυλλος 

χαὶ Φωχα!:- 
+ τὰ τὴν διζτχξ — ὄλλον στάυνον ἐπ 

eds, εἰς τὸ χῶμα χχτὰ τὴν διάταξιν [ ---ΟὁἪἊἠλλον στάυνον ἐπι- 

= ᾿ ΄ 

γραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Ἕλληνος χαὶ Μίιαντινέως, ἐπὶ Δη- 

͵ δ.» 

Abou Ποσιδεῶνος, € 
2 » x f 

ἔθεσαν ταρμίχι εἰς τὸ ἱερὸν Μένυλλος χα --
 

\ 

Doxxteus, 
7 = = 

εἰς τὴν σιτωνίχν χατὰ τὴν διάταξιν FIX -- ἄλλον στάυν 
ς 

ψινον 

G
S
 \ " - δ, -»", 79 ᾿ Ἂ πιγρχφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Ἕλληνος καὶ Mavrivéus, ἐπ 

P
r
 

Anu.4p00 Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίχι Μένυλλος χαὶ 

Φ]ωχκιεὺς, ἐκ τῶν ἀκχτατάχτων ΧΧΙΞ-- ἄλλον στάμψινον ἐπι- 
Ἶ 2 , \ - 

γραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς ἀκ ἐν καὶ Ἥρχχλε ίδου, ἐπ 
ὔ 3 

Δημαρου Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν Faux bi 2241 Φωχαιεύ 
LS 

ἐκ τῶν deurartrrov XHHHBAAHHIN/= KEDAAH τοῦ τε- 

θέντος εἰς τὴν δηυοσίχν χιδωτὸν ἐπὶ τῆς QueTé ΣΟΥ Σ τος εἰς τὴν δημοσίαν κιδωτὸν ἐπὶ τῆς ἡνετέρας ἀρχῆς 

M MMPAFET/= ΚΈΦΑΛΗ τοῦ παρχδοθέντος χὰ 

τῆς ἡν:τέρας à SATA Πα ΜμΜΜΜΡΕΧΧΧ, ᾿ΗΗΒΗΔΔΔΕΗΠΙς,-- 

Κα ul ἀργύριον ἐξείλουεν" MHNOE AHNAIQNOS 
2 

ἀπὰς Zn ART ee tes Dies % AE Ὰ παρόντος ἄρχοντος τοῦ τῆς πόλεως, χαὶ γρχμμχτεων, καὶ
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τῶν χατὰ μῆνχ᾽ Στάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς Νυμφο- 
δώρου χαὶ ραχλείδου, ἐπὶ Φωχαιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν 
ταμίχι Μνησικλείδης καὶ Καίῤων, εἰς τὴν σιτωνίχν XXX FA 
ue 

λον στάμινον ἐπιγραφὴν ἔχοντα" ἀπὸ τῆς Νυμφοδώρου καὶ Ἧρα- 
χλείδου, ἐπὶ Φωχχιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίχι Mvnst- 
χλείδης LA Καίσων, εἰς τὴν σιτωνίχν EXXXX -- ἄλλον στά- 

μνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ 
Φωχχιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν ταμίαι εἰς τὸ με Καίσων χαὶ 
Μνησιχλείδης, εἰς τὴν σιτωνίχν EM — ἄλλον τάμιννον ἐπι- 

γοχφὴν ἔχοντα" ἀπὸ τῆς “λληνος xl Ἡίχντιν ἐῶ ἐπὶ Φω- 

χαιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ teobv ravir Καίδων ax 

Μινησικλείδης, εἰς τὴν σιτωνίχν χχτὰ τὴν διάταξιν ΧΙ = 
τὸ πᾶν 

HN 
MEXXX IA" τοῦτο ἔδομεν τοῖς σιτώναις ἔλυνωι, Φιλλάχκωι, 
on GTAHLVOY ἐπιὴ γραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Νυμφο- 

δώρου κα χὶ Ἡρχκλείδου, ἐπὶ Φωχαιέως [[οσιδεῶνος, ἔθε- 
σαν ταμίκι τονὰ td ns καὶ Καίδων εἰς τὸ ἱερὸν, τοῖς αὐλή- 
ταις ΧΧΧ, χαὶ τὸ σιτηρέσιον, χαὶ τὰ χορηγήυνιατα χαὶ τὸ νι- 
κητήο!ιον ΗἩΗΉΗΗ ΜΔ Δ΄ τοῦτο παρέδο μεν τοῖς ταμίαις Με} 

νύλλωι χαὶ Φωχκιεῖ-- MHNOZ OAPTHAIQNOE deu τέρχι, ἐξεί- 
à ᾽ν». 

λουεν G= LU VOY ἐπιγραφὴν ἔχοντα" ἀπὸ τῆς Ἔ λληνος χαὶ Maov- 
\ 

ι 

᾽ * - 4 € # τινέως, ἐπὶ Δημάέρου ᾿Αρτεμισιῶνος, ἔθεσχν εἰς τὸ ἱερὸν ταυΐ- 
# ᾿ \ \ 2 \ \ Nr αι δίξβνυλλος xt Φωχχιεὺς, εἰς τὴν σιτωνίχν χχτὰ τὴν dit 

ταςιν ΗἾΧΤΗΡΙΔ -- ἄλλον στόάμνον ἐπιγραφὴν ἔχοντχ᾽ ἀπὸ τῆς 
€ δ ne Πρχκλείδου, ἐπὶ Anuéoov ̓ Αρτεμισιῶνος, ἔθε- Νυψιφοδώρου Aa 6 

σάν ταμίχι Μένυλλος καὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὴν σιτωνίχν PIX — 
ἄλλον στάμνον ἐπιγρχφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σι- 
λήνου, ἐπὶ Δημάρου ᾿Αρτεμισιῶνος, ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμί- 

᾿ αι Μένυλλος χκὶ Φωχαιεὺς, εἰς τὴν σιτωνίχν FX = τὸ πᾶν Ε 
MRXXXFEA" τοῦτο ἐδώκαμεν τοῖς σιτώναις ’Auvor, Φιλ- 
λάκωι, Φάνωι — ΛΉΝΟΣ ΒΟΥΦΟΝΙΩΝΟΣ, ἐξείλομεν στά- 
μνον ἐπι- 

γραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς Nu Up φοδώρ οου χαὶ Ἡρχχλείδου, ἐπὶ Δη- 
μάρου Me ταγειτνιῶνος, ἔθεσαν ταμίχι Mévu Ados χαὶ Φωχαιεὺς, ù 

4 εἰς τὴν σιτωνίαν ΧΧΧΧΠΉΗ ΙΔ ΔΉΝΠς -- ἄλλον στά- 
BULL. DE CORRESP. HELLÉNIQUE, VI. 2
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\ 2 ᾿ ee 2 

υὑνον ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς EX ANVOS χαὶ δίχντινεως, Me- 
τὴ \ “" à 

/ a « 

ταγεϑιτνιῶνος; ἔθεσαν εἰς τὸ ἱερὸν ταμίχι δίένυλλος καὶ Φω- 

3 

͵ A δ 7 » 

χαιεὺς, εἰς πὴν σιτωνίχν, Χατὰ τὴν διζταξιν ΡΒ -- ἄλλον 

“Ὁ ΄ oO / 

στάυννον ἐπιγραφὴν ἔχοντα ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ 

Δημάρου ἡ τα έ οι η ἔθεσαν ταρμίχ! Μένυλλος Πολύδου 

χχὶ Φωχκιεὺς Φωχαιέως, εἰς τὴν σιτωνίχν EF — ἄλλον 

-" τ / ΄ 

στάμινον, ἀπὸ τῆς Φίλωνος χαὶ Σιλήνου, ἐπὶ Φωχχιξὼς [ost- 

- Ψ dd a LAN 

δεῶνος, ἔθεσχν router Καίδων καὶ Pie das εἰς τὸ ἱερὸν, 

τῶν ἀχκτατάχτων RNA ee — ἄλλον στάμινον ἐπι- 

he καὶ Ἡρχχλεί- γρχφ Av {|| 

δου, ἐπὶ ἀπόχοι ὡς à iloess ὥνος; ΕΠ ἘΞΑ ταμίχ! Μίνησιχ held ne 

χαὶ Καίῤων, ἐχ τῶν ἀκατατάκτων HHHHAAAHIT/ — ἄλλον 

στάμινον 

ἐπιγραφὴν ἔχοντα᾽ ἀπὸ τῆς “βλληνος χαὶ δίχντινέως, ἐπὶ Φω- 

χχιέως Ποσιδεῶνος, ἔθεσαν Tauixr εἰς τὸ ἱερὸν Καίσων χαὶ 

Μνησικλείδης, ἐκ τῶν ἀχχτατάχτων FAAARTI = τὸ πᾶν MR 

[XIXX FAC" τοῦτο ΣΝ τοῖς σιτώνχις λμινω!, Pévor, Φιλ- 

χάχωι Ξε ΚΕΦΑΛΗ οὗ ἐξείλουεν ἐπὶ τῆς ἡυξτέρας 

FXXXXHEC— Τὸ δὲ λοιπὸν πχρέδομεν τοῖς ue) αὑτοὺς 

ροποιοῖς 

Δηψιητρίωι χαὶ Men id ne) EMMM ΧΧΧΧ nn 

Καὶ τόδς ἄλλο ἀογύριον εἰσήχει TO! 

Τηλεμνήστου τοῦ ᾽Αριστε είδου, τῆς ἑξῆς τῆς 

χίας FAA' τῆς ’A- 

ρισ]τοδούλου, παρὰ Σ Σωνίχου FAAAFI Tac ̓ Εφέσου, παρὰ Ir 

rovos τοῦ ᾿Αντιφάνου ΗΔ΄ τῆς Σὼ ἌΡ, παρὰ Κτησιχλείους 

τοῦ Κτησιχλέους Η [ΔΉ τῆς ᾿Αρχέοντος, παρὰ Δεξιθέου τοῦ 

Κλει- 

αλλ ἢ "" εν ἫΝ παρὰ XD ρου [ΔΕ τῆς ἐξῇ 

τῆς Ξωσιλείου, πχοὰ Διονυσί tou ΕἸΑΔΛΑΛΑΕΙΉ" τῆς € 
LA \ 

δρώνων, παρὰ 
ΜΝ, f » - ὃ 

ννννν τοῦ ξύλωνος, παρὰ Διοφάντου AAAAF' τῆς ἑξῆς ἣν 

S ᾽ 21 Leon Τὸ SET 

εἶχε Σώφρων, παρὰ Κροχταιδίου ΕἸΔ΄ τῆς ἐπὶ τοῦ HR, 
/ 2 

παρὰ Νουμηνίου ΕΙΔΔΕΙ͂Ε" τῆς συνοικίας τῆς γενομένης ᾽Αρ- 

χίου, παρὰ Ἰἴχτρο-
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Νιχόλεω, τῆς πορφύρας Δ' παρὰ ΜΙνήσιος τοῦ Φωχχ
ιέως, 

τῶν αἷἱρέ- 

σιω]ν HAFK° παρὰ «“γψοκλέους τοῦ ᾿Ελπίνου, τοῦ ὁλκοῦ τοῦ 

ἐϊ!ν ᾿λπ πολλωνίωι ΠΙΔΕΕ" τοῦ εἰς Ῥηνείχν πορθμείου, πχρὰ 

Διονυσοδώρου τοῦ Νιαραθωνίου HAA' τοῦ πορθμείου τοῦ εἰς 

*ATOÀ- 

λῴ]νιον παρὰ Τιμέου τοῦ ᾿Αθήνιος HH' τοῦ ὁλχοῦ τοῦ ἐν Νήσωι, 

παρὰ Δημονίχου τοῦ ᾿Αριστείδου Ἡ παρ᾽ ̓ ορθοχλέους τοῦ ̓ Αρι- 

στοθάλου στροφέων AA χαὶ τοῦ ἐννομίου τοῦ ἐν τῆ(!) ἰσῦ- 

C
?
 

το 

<
 

μῶι ΕἸ" στοῦ 

[Aiwevos” πα]ρὰ ᾿Αντιγόνου τοῦ Χαριστίου ΔΙΙ͂ΞΞ ΚΈΦΑΛΗ τε- 

χῶν HHHEAH— Καὶ τόδε ἄλλο ἀργύριον εἰσήχει τῶι θεῶι 

ἐχ On- 

σαυρῶ 7 τοῦ ἐν ναῶν: AF xt τοῦ ἐν ᾿Ασκληπι(είγωι HIC* 
καὶ 

τοῦ ἐν Νήσωι ua τοῦ ἐν Σχραπιείωι ΔΙΙ᾿ χαὶ τοῦ ἐν ?Anpo- 

δισίω: {Π᾿χαὶ ἐχ φιάλης ἐκ τοῦ ὀνιχυτοῦ AAFHHHI καὶ παρὰ 

ταμιῶν Me- 

νύλλου χαὶ] Φωκαιέως, εἰς Θεσμοφόρια [δ΄ ξύλων τῶν ἀποπρα- 
αὶ e box ΕΔΕ΄ ἄλλων ξύ- 

, 

λων τῶν & ἀποτμιηθέντων ἀπὸ τῶν χουρῶν τῶ
ν δοχῶν τῶν ἐπὶ 

θέντων ἀπὸ τοῦ Κυνθίου ΔΕ χα 

PAU καὶ χηνῶν τεσσάρων τῶν ἀποθανόν-- 

τῶν ἐν 74) λίμνης) FHHII καὶ παρὰ ̓ Αλχ } }}υυΐδου τοῦ ̓ Αλ- 

χιμίδου, ὃ ἔφη εἰληφέναι τὸν πατέρα αὐτοῦ ἷξρ ἄζοντα τῶι 

ῬΑσχληπιῶι 
Γ . . LA re LA ee 

duuseuceeeNTAMIAU Ἢ λίθων τῶν ἀποπραθέντων ἀπὸ τοῦ τοί- 
, 

€ 
d
s
 

© €
 

€
 

a
 € <
 

a
 

©
 

©
 

=
 ΕΝ
 

€
 
<
 

τ
 

Il À
 

m
 
&
 

>
 

ΞΞ
 

TZ
 

χου τοῦ ἱεροῦ χχὶ π 
Π 

LAN 

HHAAFHEHII— Καὶ τόδε ἄλλο ἀργύριον εἰσ; 

AHNAIQ — 

[ΝΟ ξ΄ παρὰ... .] ou τοῦ Παρμενίωνος, τὸ δάνειον ὃ ἔφη δανεί- 

σχαῦχι παρὰ ἱεροποιῶν Συνωνύμου χαὶ Κρίττιος ΧΗΗΗΗ, χαὶ 
AN 

ὃ δάνειον ὃ ἔφη δανείσχοεθχι παρὰ ἱεροποιῶν Εὐδοέως χαὶ 

[Hxou.evtwvo c] ΕἸ, χαὶ τόχον ὃν ἔφη ὀφείλειν μηνὸς ARC παρὰ 

Εὐβοέως τοῦ Ἱππώνχκτος, τόκον τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου ὃν ἔφη 

ὀφείλειν ΠΠῚ᾿ παρὰ ᾿Ορθοκλέους τοῦ ᾿Αριστοθάλου, ἀπ
ὸ τοῦ 

NS 
«ὦ, | , - 

ἴου ὃ ἔφη διανεί]σχσῦχι παρὰ ἱεροποιῶν Συνώνυμου χαὶ 
Koitrtos
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τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου H, καὶ τόχον ὃν ἔφη ὀφείλειν HAAAF:* 
παρὰ Δημοχάρου τοῦ Σωτίωνος ὑπὲρ ᾿Αρίστιος τῆς κατὰ 

κεν εν ἐγγύ]ης τόκον τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου ὃν ἔφη ἐπιδάλλειν 

αὐτῶι ἀπὸ ἄοχοντος Δηυ ἡτρίου ἕως Οἰνέως AAAA. 

[.........."Aylntdos τῆς Χοιρύλου μετὰ χυρίου τοῦ ἀνδρὸς 

Ποσειδίκου, YTTEPOYMIOY, τόχον ὃν ἔφη ἐγγράψαι ἱεροποιοὺς 

τοὺς ἐπ᾽ ἄρχοντος ’Eurédou Μνησικλείδην χαὶ Πολυ- 

[6....,.....7evou τοῦ δανείου ὡς ἔφη ὁ “Αγνηΐδος χύριος Πο- 

1206 — ΠΟΞΙΔΕΩΝΟΣ᾽ παρὰ Para τοῦ ᾽Αντιγό- 

γου, ὑπὲρ Ῥιμοξένου τοῦ Τιμοξένου, τῆς évyêns τῆς χα- 

[9
] 

e
o
 

e
s
 
a
 

[πεν τ ὠς si Τιμόξενον, τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου τόκον ἐτῶν 

τεσσάρων ὃν ἔφη ὀφείλειν ΔΔΛΉΙΠ" παρὰ Φιλονίχου τοῦ Φε- 

ρεχλείδου τοῦ Φιλονίκου, τόχον τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου ὃν ἔφη 

[ὀφείλειν « .....EJTTAINHTOY τοῦ Διογένου, ὑπὲρ τοῦ πατρὸς 

Διογένου, τόχον ὃν ἔφη ὀφείλειν ἐτῶν τεσσάρων ΗΗ -- ΠΟΞΙ 

AEQNOS' παρὰ Νικίου τοῦ Εὐέλθοντος, ὑπὲρ αὑτοῦ χαὶ τῶν 

υἱῶν, 

[τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου τόχο]ν ὃν ἔφη ὀφείλειν ΔΕΙΗ παρὰ 
΄ re μ᾿ ΄ , ie ΕΝ 2 ἜΡΡΕΙ 

μένου τοῦ Πρχξιμενου, τόχον τοῦ ἱεροῦ Ζργυρίου οὗ ἐδα- ὃ s
v
 

SO Ὁ / da 7 A 
γείσχτο παρὰ ἱεροποιῶ ὧν Εὐόοέως χαὶ Παρμενίωνος ὃν ἔφη ὀφεί- 

[........mxpt..,.....1MO..TOY τόχον τοῦ ἱεροῦ ἀρ- 
' 

ΙΝ / L À 7 > 0! 
γυρίου τὸν ἐπὶ Τελεσχρχίδου Poxxtéws Δημάρου ὃν ἔφη ὀφεί- 

Ζ ὧν AN “" , 
λειν ΔΔΉΜΙΠ ΟΤ᾽ παρὰ Ξένωνος τοῦ Φερεχλείδου τοῦ Φιλονί- 

χου, τόχον ὃν ἔ- 

ἴφη ὀφείλειν τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίο]. ΔΔΔΒΈΜΙΟΓ" παρὰ Στρά- 
- # “- [ἡ es 

τωνος τοῦ ξενωνος, τὸ ἐνοίκιον τῆς ἱερᾶς οἰκίας ὃ ἔφη ἐγγρα- 

ἱεροποιῶν Συνωνύμου χαὶ Κρίττιος RAAAAFHH" 

A ἡ Δ δ ΧΟ τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου ὃν 
C4 

ἔφη ὀφείλειν αὑτὸν Δ. πχρὰ Ξἰενοτίμου τοῦ ᾿Ξενοτίμου, τόχον 
# τοῦ ἱεροῦ do: γυρίου ὃν ἔ ἔφη ὀφείλειν τοὺς Pévou τοῦ Hevor μου 

à 

χληρος- 

ΝΜ gt Η͂ " 
νόμους... «παρᾶ ον. τοῦ Φι]λοξένου, τόχον τοῦ ἱξοοῦ ἀογυ- 

ἴ 2 ὃ ΡΥ 
# 

pou ὃν ἔφη ὀφείλειν AA° παρὰ Φωχαιέως τοῦ Φωχαιέως, τό-
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9
 

9
 

χον τοῦ (ἱ)εροῦ ἀργυρίου ὃν ἔφη ὀφείλειν Fill" παρὰ Καλ- 

λισθέ- 

173 [vous..................1TAA.OY τοῦ Gcomoxs τίδου, τόχον 

τῆς ἐγγύης τῶν ἐχχτὸν Ε ὃν ἔφη ἐπι βάλλειν αὑτῶι nn ?Ay- 
4 -" 

δροθάλου τοῦ Τιμιησ ἡσιέογον, ὃ ἐνέγρχψαν αὐτὸν τῆς 

174 [δὸς τῆς εἰς Ρηνείαν (?) οἵ ᾿Ἀπολλώνιον (ἢ)]] AA καὶ ὑπὲρ 
΄ , e € LA τ + “ δ 

Τιρμησιέργου, τόκον τοῦ ἱεροῦ ἀογυρίου οὗ ἐδανείσ a
 

a
 

δὲ
 

τ
ο
 

δ
)
 

\ ra LS N 

ἱςροποιῶν Κοίττιος 2x Συνωνύλου AA παρ᾽ A Toi 
\ 2 \ ν 

σχν LA 

Lunciep- 
ga 2 r à 2 ἢ 

115 [γου ὃ ἐνέγραψαν CAEN PE os Συνώνυμος χαὶ 
N ds Ἢ 35 N 7 

Κρίττις ς τῆς πορθυίδος τῆς εἰς “Ῥηνε ίχν ΠΗΒΗ παρὰ Εὐδὴς Ë 
EN N “" . mou τοῦ Διχκτορίδου, τόκον τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου ΔΕΙ͂" χαὶ 

ὑ 
τι ΄ 

176 PE AE LL παρὰ Σωτίωνος 
ΠΝ ᾿ > P! Ὁ \ τοῦ Σωτίωνος, ὑπὸρ ᾿Αρίττιος, τὸν ἐπιύζλλοντα τῆς χχτὰ 

, 2 ZEN a - “ \ ᾽ fn 

ἑὐδουισχὸν ἐγ γύης πόχον τοῦ ἱροῦ ἀογυρίου ὃν ἔφη ὀφείλειν ἐ- S
 

177 [π᾿ ἀοχόντων..-.... «Δηυνητρίου, > GARE Τολεσαρχ (ίδου, 

Φωκαιέως, Δημάρου, Ξενοτίμου, Οἰνέως FA 

2 

΄ NE » \ 

πατρὸς Διογένου, τὸ δάνειον ὃ ἔφη ἡρζοϑαθαι τὸν πχτερχ 

O
ù
 

as ᾿ 2 ΄ 
παρὰ ἱεροποιῶν EdSoews καὶ Παρμενίωνος FA, χαὶ τόχον ὃν 
2 » f ἔφη ὀφει- 

0 
179 heu. ........map%...........]uovos χαὶ "Epuovos τοῦ ᾿ ν᾿ $ 

Σόλωνος τὸ δάνειον ὃ ὃ ἔφη ὀφείλειν ἐπὶ τοῖς χωρίοις τοῖς ἐν “Ρη- 
΄ ἜΝ À 2 DAS à elets x \ # gp cs 

νεῖχι, κατὰ συγγοχφὴν τὴν τ ἡεῖταν προ Αμνων Γιμοζθνοῦυ 
-“᾿ “ # ea 

180 [ΗΗΗ Δ χαὶ τοῦ ἱξοοῦ ἀργυρίου τόκον ἐτ]ῶν τεσσάρων ΕΗ 

AAAAH— Τοῦτο ἔθεμεν εἰς τὸ ἱερὸν, κατὰ τὸ ψήφισμα τοῦ 

δήμου Ταὸς ἀνήλωται εἰς 

AHNAIQNOE£" χοῖρος τὸ ἱερὸν χαθά- 

181 [ρχι 4° Er ἡ #hknux τίς {Π|᾿ στεφχνῴ]μχτα ἐπὶ δωμοὺς χαὶ 
111! 

Πύθιον καὶ Πρόπυλα ΔΗ" τῶ! τοὺς στεφάνους πλέξαντι || 
" 

Β , δ ἐν re æ : 

εἰς θυσίχν ’᾿λπόλλωνι, ̓ Αρτέμιδι, Λητοῖ, Διὶ Σωτῆρι, ᾿Αθηνᾶι 
# 

Σωτείοχι 
» αἴ 4 € 4. Ν 

182 [........"{üdxæéèri : σωμοὺς], Πύθιον, ἱεροπόϊον, τά  1)(λαντα) 

les deux premières lettres sont (1) Le mol τάλαντα 051 écrit en abrégé;
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AA, τιμὴ AARHI" ἄνθρακες ΔΉ εἰς ἱερισμὸν À, χαρτῶν 

ΕΠ ἐλαίου μίετρητὴς) API ἅλες ΕΠ" ὄξος ΠῚ] το  1EPOY, 

χοῖρος τὸ ἱερὸν τ HIT πεύχη 

183 [χληυμχτίς τ ξῦλα πὶ σωροὺς, Πύθιον, ἱεροπόϊον, τά(λαντα) 

ΔΔΠ, τιμὴ AAAF Eu 1 στεφχανώματα ll A αν "ἐλαίου 

μίθτρητής) AP À Axu πάδες, δυμοὶ εἰς τοὺς χοροὺς All FA 

AAZIQNOZ" χοῖρος τὸ ἱερὸν 

184 [καθάρχι ἘΠ πεύκη κληματίς {Π|᾿ στεφαν]ώματα ΕΠ ξῦλα 

ἐπὶ δωμοὺς, Πύθιον, ἱεροπόϊον, τάλαντα AA, τιμὴ AAA ἄν- 

θοχχες ΔΕΙ͂" ἐλαίου χό(ες) ΠΙ, τιμὴ FHHIII, εἰς χόσμιησιν xn- 

ροῦ FC" σφ ἩἾΝ #° λίνον ΠΝ υύρον F 

185 [λαμπάδες ne Oeil APTEMISIQ 9) 5 

NO£ 4 τὸ “Ὁ χαθχοχι HF" meûxn κλημχτὶς {Π|᾿ στε- 

τ
ῷ
 

=
 

[Ο
Ἱ 
v
 

7 
4
 

a
 

[9
] 
E
-
 

AN 2 a ue 
pavouxte {{|7 ξῦλα ἐπὶ ὐωμοὺς, Πύθιον, ἱεροπόϊον, τά(λαντα) 

! 
Î AP, su ν œ

 
ΕΞ
 

ὃ 186 [ἄνθρακες Δ. .᾿ἐλαίου χό(ες) Où p(erontas). « τιμὴ. .«“λαμπά- 
0 des], δυμοὶ εἰς τοὺς χοροὺς ᾿Αρτεμισίοις πυρός sn 

OAPTHAIQNOEZ" χοῖοος τὸ ἱερὸν καθόέραι ΗΠ πεύκη χλημα- 
τὶς I” στερχνώυνατα {γ᾽ ἐν: 

187 [λα ἐπὶ Goods, Πύθιον, ἱεροπόϊον, ré(havræ)..,Timn.. “ἄνθρα- 

ες] ΔΕΙ͂ εἰς ἐπίχρασιν τοῖς Διοσχουρίοις AF— MANHMOY: 

᾿ στεφανώ- 

h
s
 

- # " Vs 

χοῖρος τὸ ἱεοὸν χαθέρχι AH meuxn κληματὶς 
, 

188 [θιον, ἱεροπόϊον, τά(λαντα). ., τιμὴ..." ἜΝ ΤῈ ὦ 2 
; | 
{ 

ἄλλα ὅτχ χρίεται, τιμὴ BAAAAFH τοῖς χρίσασιν ΔΕΙ͂ -- 

EKATOMBAIQNOE" χοῖρος τὸ ie- 

189 [ρὸν καθάραι ἢ!" πεύχη ΠΝ ΠῚ" στεφανώμοιτος ἅμ ξ]ῦλα 

ἐπὶ δωμοὺς, Πύθιον, ἱεροπόϊον, τάζλανταὶ AN, τιμὴ ΔΛΈΠΙ" 

᾿Αφροδισίων τῶι χορῶι λαμπάδες, δυμοὶ Fl' χορεῖχ Δ΄ ἄνθρα- 

χες FH} ἐλχίου χό(ες) ΠῚ, run ΕἸ 

190 [....M ETATEITNIQNOZ" χοῖρος τὸ ἱερὸν χαθάοχι ΗΠ} πεύχη 

χ]λημχτὶς I” στερανώματα ἈΠ΄ ξῦλχ ἐπὶ Écoles Πύθιον, 

liées; A est surmonté de la barre horizontale du T. De même, dans les li- 

ques 183, 184, 185, cle.
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ἱεροπόϊον, τάζλαντα) À, τιμὴ A ἄνθρχκες Al ἐλαίου χό- 

(es) ΠΙ, τιμὴ ΗΝ" λιδχνωτὸς At 

191 [.......BOYHONIQNOZ" χοῖρος τὸ ἱερὸν καθά 

χλημ]χτὶς Il στεφχνώματα {ιν ζῦλχ ἐπὶ ὄωμο τ Πύ 

ἱεροπόϊον, τά(λαντα) AA, τιμὴ AAA: ἄν, ! 

ἐλαίου 16(es) FN, τιμὴ ΔΗ -- ATATOYPIQ- 
ε Le 

192 [NOZ χοῖρος τὸ is oùv χαθάρχι ἘΠ᾿ πεύκη κλημχτὶς {Π}}" στεφα- 

ν]Ἱώματα Ai ξῦλχ ἐπὶ δωμοὺς, Πύθιον, ἱεροπόϊον, τά(λαντα) 

AP, τιμὴ ΔΔΉΙΙ ἄνθρακες ἈΝ ἐλχίου με(τρητὴς), Tu 

AFH— APHSIQNOZ" χοῖρος τὸ ἱερὺν χα- 
ς Φ lLe A 

193 [θάρχι ἢ πεύχη χλημκχτὶς [ll στεφχνώματα HE ἐπὶ Éw- 

uJods, Πύθιον, ἱξοοπόϊον, τάζλαντ ra) ΔΔ, τιμὴ AAA: ἄνθρχ- 
HUE / » \ / Lie Ἢ ᾿νε \ , 

χες AFF" ἱερείκι εἰς τὰ νομιζόμενα ἢ" καὶ τοῖς τὸ θύρετρον 
Le 

évorxoou is σασιν ἘΠ᾿ ἐλαίου 

194 [μ(βτρητὴς) ou χό(ες Do..tiu Doc — FOZIAEQNOZ χοῖρος τὸ 

ἱερὸν χαθίρχι ΗΜ mebxn χλημ]χτὶς {Π|᾿ στεφχνώμχτα HE 

ξῦλα ἐπὶ δωμοὺς, Πύθιον, ἱεροπόϊον, τάζλχντα) AA, τιμὴ Δ 

AA ἄνθρακες ΔΙΊ ἐλαίου με(τρητὴς), τιμὴ ΔΙ ΞΕ KEDAAH 

195 [τοῦ ἀνχλωθέντος εἰς τὰ χατὰ υἶἦνα.-----..-...τ- Ἐ’--- Καὶ 

τάδε ἀνήλωται, χχτὰ ψηφίσυ τα] ᾿Απολλωνίωι σιτηρέσιον 

HAA' εἰς ἱματισμὸν ΔΕΙ͂ Κάρπωι σιτηρέσιον ΗΔΔ’ εἰς ἱμιχ- 

un ΔΕΙ͂" Στεφάνωι σιτηρέσιον HAA' 

\ 

en εἰς Σχρχπιεῖον, ’Auvot HAA' νεωχόροις 200 ἱερὸν 

HBAAA νεωκόρωι ὦ Νῆσον, Σωτέλη() ΗΔΔ’ νεωχόρωι 

ἐπ᾿ ᾽Ασ- 

ἸΙνωπ]οφύλδκι >AGnvad nt) υηνῶν ἐξ AAAAF' ̓ Απολλώνιωι 

ἀρχιτέκτον! FHHAA° Φιλουμένη() αὐλητρίδι HAA' χοφί- 

vov χαὶ 

198 {τοι τοὶ νι sr * χοῖοος τὸ Θεσμοφόριον χαθάοχι 

HP κήρυκι [A γοχμμα δὼ: BAAA'&yahux 

τῶι, Διονύσωι M ξῦλα 

199f.........,..,..éolyéras τοῖς τὴν ἄυχξαν ἀγαγοῦσιν χαὶ 
\ / CN χ. 

ἀπαγαγοῦσιν χαὶ τοῖς τὸν μόλυθδον £VvE EYXXGU χχὶ ἀπενέγχα- 

σιν AA εἰς ἐπι-
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200 [σκευὴν (Ὁ)... 0 ννν νειν νννν ε]σιν ἐν ταῖς σ᾿! ]υγγραφαῖς F4 
εἰς Θεσμοφόριχ τῆ() Δήμητρι ὗς ἐγκύμων ΔΛΔΗ ἐχ θύ- 

μᾶτος ΔΕ ἄλλον ἐ- 

κω αν αν δ τροφὴν τοῖς] ἱερείοις FIHHIIL" τῆζ() ἷε- 

ρείχι τῆς Δήμητρος ΔΕΙ͂" τῆ() τῆς Κόρης ΔΕ" ἐπισπλαγχνί- 

διοι Hill" ἔσλχ xt 

05 Pise ον νόμον νων νυ ΑΕΗ Αυχίωι χρίσαντι τοὺς βω- 
μοὺς τοὺς ἐν τῶι Θεσμοφορίωι ἩΠΠ|" λογίσταις ἐφόδικ Παν- 

208 [....... PA τῶι δεῖνι PA τῶι δεῖνι FA τῶι δεῖνι FA 
+... )JAQNI....ZTHAHN (?) ΔΕ ΙΓ τοῖς ἀπενέγκασιν H° 

τοῖς ἐργασαμένοις AFF" τῶι γράψαντι ΗΗ΄ μολύδδου FH ἰ 
204 [..............,,....., .dyxlyoüoiw F4 τῶι yot- χαὶ 

1 ιν -- \ 6 ΤῊΝ 3 , n Φ > # “ 

ψχντι ΔΗ τῶι τοὺς Ἡσαυροὺς ἄἀνοιξαντι 1 ἐργάταις τοῖς 

ο
-
 

ἄρχοι τὸ γῶμα τ 

205 [éx.....,,....,,,.,44..:vots doxoi] τὸ χῶμα τὸ ἐκ τῆς 

στοᾶς τῆς παρὰ τὸ Λευχόθιον ΒΕ" τοῖς ἄρασπι τὰ ξώματα (1) 

τὰ προσπεσόντα 

206 [..............,.......]AEI...THOEAI ΔΛΔΔΕΙ καὶ 

ΛΝΟΕΩΝΙ Σωλάμωι ὥστε ἄριστον (?) ὑφχνάση(!) χαὶ ποι- 

χιλάτη() τὰ ἐνδύ- 

207 [uxrx.....,..,...,...] ἨΠΠΙ͂Τ ΞΕ ΚΈΦΑΛΗ XXXXHHIIT 

ς 

208 [πόδοσιν..«.Ὁὐννν εν εν κεν γέννν. 7} ΦΕΙΛΟΝΤΑΧ προ- 
, 2) ὡ. 5 ,ὔ . 2 , 2 D χα-Ὁ χρησάμενοι, EC OfLEV τοῖς ERIGTXTEIS TO ἀργύριον EV τοῖς XX 

θή χουσιν χρόνοις 
209 [.......,..,.,......,..] ταις χαὶ προδανείσταις Λευ- 

χίνων ᾧ, «χλέους, Κ τησωνίδ᾽ η(Ὁ ᾿Αμπιθάλου, Γοργίχι Πολυ- 

χρίτου, Και- 

210 f............,....,]ov, Θεοτίμωι ᾿Αριστοχλέους, Δημη- 

τρίωι Κλεινοδίχου, Νικίχι Κὐέλθοντος, Σωτίωνι Κτησι- 

Here done re AINONMAeH ee 
στοθούλου, Χοιρύλωι Τελεσάνδρου, Πολύδω: Πολύδου, Καλ- 

λισθένη() Θχρ- 

(1) Χώματα.



26 COMPTES DES HIÉROPES 

919 [.«νὐ νυν mere ame... INOEIAANEIOM τοῦ te 
LA nm - 

ροῦ ἀργυρίου εἰς τὸν στέφανον τῶ! βασιλεῖ Φιλίππωι χχτὰ 

χω. Ἦταν. = 

213 [phv τὴν χειμένην παρὰ τῶι deivr.............Toù ἱεροῦ 

᾿
 - \ 

ἀργυρίου, ἐπ τιχωρούσης χαὶ τῆς γυνχιχὸς αὐτοῦ ᾿Αρκούσης 
2 \ # 

μετὰ χυρίου αὐτοῦ Γὺυ- 
2 

δ τὶ -“ ) σιν δι’ ἐγγύων Σωκρίτου τοῦ Δημοχράτου καὶ ᾿Αμο[ικλέ]ους 

a
 
©
 

«
ἢ
 

C
R
)
 

>
=
 
8
 

à
 

-
-
 

re
] 

F
N
 

2
 
δ
 

᾿ 

τοῦ Εὐδοέ- 

215 [ws.......................]—Kat τόδε ἄλλο ἀργύριον 
FE ds: -“Ἢ ἃ 

ἐδανείσαμιεν τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου E ὑβούλει Θεομήδου, μετὰ 

χυρίου τοῦ ἀν- 

9106 [δρὸς.«.ὐν ον der κεν κε εν. sel ἄχου τοῦ Θεοφρχστίδου, 
A \ \ ΄ ἘΠῚ ,΄ ὰ / 

χατὰ συγγραφὴν τὴν LEULEVAY TXPX Μενεχοάτηί(ι) Διχί- 
-Φὡ δι» 

D None «ἐδανεῖσ σαμεν τῆι δεῖνι, μετὰ] χυρίου Θες.. 
MN ete Gino ere LC) τοῖς χωρίοις τοῖς 

“ἢ Ἄ 

ἀργυρίου ἐπὶ σαχλοῦ, τοῦ ἱεροῦ 

ἐν Σχινοῦν- 

218 [τιον sa, douces... l0elluécuo0 καὶ Πα. 

χυξένωι Παρμενίωνος ἘΧΗΗΉΗ ΚΕΙ͂, κατὰ συγγραφὴν τὴν 
2 de. ts...) οὺς τῶν ta R

-
 

219 [κειμένην παρὰ τῶι ὃ a
 

Θελιῶν᾽ 605 τῶι Ποσειδῶνι π χρὰ Φχνέου ἘΠ᾽ ἱξρεῖχ παρὰ 

Προ- 

φιτισμιὸν οἴνου XHIAIA ΔΙΙΕΙ 

ΔΊ ἄνθρακες ΔΕΉ ξύλων τά(λχ a) AT EF AAA ῥυμοὶ 
κλη- 

<
 

"
 

Ὁ
 

Ε
Ν
 

a
 

ΕΙ
Σ 

υ
 

D
 

Ι 

KOI AA HAA' ΕἸΞΙΤΉΜΑΔΕ δερμάτων ΔΙ 6" χερχιλίων FE 
223 [.........]dproxômet Ε΄ ctepx outre {Π|᾿ οἶνος ΕΒ τος, 

« 111,9 (M y HE" Ὁ ΗΠ puxo6 ΠῚ ὕνον HI" χαρυχ τὶ 

ῷ9ά [issus s..m|suvéveouvt τὸ δὲ λοιπὸν τῶ: ἐπιττάτει Re. 

ρέδομιεν. Παρέδομεν δὲ χαὶ 

[2
] 

Ε
Ν
 

ù 

ONOA ἀγούσας FHH 

25 Rsenenas Mme οίωι φιάλας [l'ebruyetov χαὶ φιάλας ΑΦΕῚ
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ur τ (ον πηχῶν AN χαὶ ἄλλα τετράγωνχ Π’ χαὶ 
\ 

τοὺς χερχμ αἰδχς ΔΙ zx ῶ
-
 

παρα 

[..........72p% ἱεροπ]οιῶν Συνωνύμου χαὶ ὶ Κρί οἰττιος χαὶ ὧν 

Β
ὴ
ν
 

πριζλεθχ τετρχγώνων ES 

Dov.............mæhxlorpüv (?) τῶν ἐπὶ τοῦ “Ἡρακλείου 
API εἰς ταῦτα, τῶν παρὰ Ἕρμωνος 

[seen στοῶν χαὶ εἰς ταῦτα κάλυμμα τὸ 

πχρὰ ταῖς χουρχῖς τῶν 

[............4..,.,,7) χατεχρήσθη εἰς τὴν χατασχευὴν 
τῶν στοῶν 

[..........,...,...} AT παλαιὰς χεραμίδ χς ἃς παρε- 

Akbousv, ἐθήκχμεν εἰς 

[.....,......,,..] τὴν χατχσχευὴν τῶν πινάχων τῶν 

ἐπὶ τὸ λογεῖον, ἀφ᾽ ὧν 

[................ .HloéxActov τὰ γενόμενα ἀπότομα M] 

χατεχοήσθη εἰς τοὺς π- 

[..........,,,44444 ᾺΦ (7) ἡ(ρέθη δὲ καὶ τὰ ἰκρία τὰ ἐν 
τῶι Δωδεχαθέωι, τὰ ὑπ- 

[-ονννν εν εν κεν  ένἼ]ου εἰς τὸ Θεσμοφόριον ξῦλα στρόγγυλα 
net 

τς ΡΙΔΠῚ καὶ εἰς τὸ Σαρα- 

υχντες [A 4- 

πιεῖον luzvtes Γ 
7 “ NON εἰς τὸν οἶχον τὸν πλησίον τοῦ 

3 [4 É 

foretou xurteyon- 
= N ᾿ αν \ 
[ne .....,..,....mapédomer leoorouoïs τοῖς ue]0 αὑτοὺς 

Angatoior χαὶ Μειλιχίδη() ξῦλον τοτρ- 

KO. καὶ χε ρχρίδας, ἃ ἀφ᾽ ὧν ἐπριάυ.- 

ΕΝ .]υτάδου κληρονόμοι ΕΠ ᾿Απη- 
, « 7 

μᾶντου 4 \'APOYO- 

π , de , . Ress ee, .INHS Ἐχεχράτου χληρονόμοι ΔΕ 

᾿Αρχεφῶντος τοῦ ᾽᾿Αρχ- 

[ερῶντος 2Anoovémos. ...,,.......ov FAHHI Παρμενίω- 

νος τοῦ Διοδότου χλ ἡροῖν])ό- 

[uos...............,,,..,Dozxxhéos τοῦ Φωχαιέως κλη- 

ρονόμοι AAAANEN/ /
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QE Lossssocesvessussssssss esse ]JAOVOG κληρονόμοι Δ’ ie 

λάρχου τοῦ Θεωρύ- 

245 [λου κληρονόμοι. ..........,..Anjuoxptrou Δ᾽ Κλειτάο.. 

χου κληρονόμοι ΔΕ ΓΙ’ | 

246 [eseococosesseve nee ἡμι όλιον[) χα τὰ τὸ ἥμισυ ΔΕΙ͂" TR 

uéxe Δ΄ ᾿Αριστόδι- 

DAT [κος. ον soso. λας ΕΠ Σωσιδήμου κλη- 

ρονόμοι AA' Σω- 

8[.......,..,.....]épiçon χληρονόμοι χατὰ τὸ ἥμισυ At 

249 [ss soso. Κοσμι]άδου τοῦ Σήυου χληρονόμος 

ΔΕ “Βόδο- 

250 Loeessossossssur es  ἐγγράφομεν ὀφείλοντας τῶι θεῶι AA 

251 Loos. .ososessce. .QbtJot καὶ οἱ ἔγγυοι αὐτῶν Are 

τούριος À 

952 [νον νυν sessse.s | Εὐδούλην Θεο- 

253 [...................."Aluvot, Χαρίλαι, Χαρικλείδης ιν 

᾿Αγοράλ- 

254 ot 

255 [....................]RXHHHHAPMC/] 

Tranche. 

1 ᾿Απολλωνίου [AH 

Espace vide de 3 ou 4 lignes τὸν ἔγγυον Δημέ- 

᾿βγγράφομεν δὲ 15 ἄν Dozotrou ὃ οὐ- 

χαὶ Εὐφράνορα 2 ἀπέδωκεν τοῦ 

χαὶ τὸν ἔγγυον τέλους τῆς πορ- 

5 αὐτοῦ ᾽Αριστεί- θμίδος τῆς εἰς Ῥη- 

δὴν ̓ ᾿Αριστείδου, νείχν [MAT χαὶ 

ὃ οὐχ ἀπέδωκεν 20 ᾿Αντίγονον Χαρι- 
τοῦ ἐνοιχίου τῆς στίου χαὶ τοὺς ἐγ- 

ἱερᾶς οἰκίας τῆς γύους ὧι ἔλασ- 

10 ᾿Ἐπισθενείου |} σον ἀπέδωκεν 

AAH#C/| 4% Διὸ -- τοῦ τέλους τοῦ 

νγυσόδωρον Mx- 25 λίμενος AFF 
pxbwviou χαὶ Ὀρθοχλῆν Ὃρ-



[3
] 

80 

DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 

, 
θοχλέους τόχον 

“" 2 

λοντὰς τῶι θεῶι 
= > 2 ! cs τοῦ ἱεροῦ ἀργυρί ἐγγράφομεν αὐ 

\ € - 

OÙ χατὰ τὸ ἥμισυ 35 τοὺς χαὶ τοὺς ἐγ- 

ΕΙΔΔΔ᾽ Εἰ δέ τι- 
, 2 E 

yoous ὀφειλοντὰς 

29 

VXG μὴ ἐγγεγρα- τῶι θεῶι. 

ἤχαμεν ὀφεί- φηχαι φ 

Θ € o ί. 

Τάδε παρελάύομεν ἐν τῶι νχῶι τοῦ ᾿Απόλλωνος παρὰ ἱεροποιῶν 
ἤρα eo Nivga D νύ σοῦ “ Lo 4 Κρίττιος τοῦ Νιχάρχου, Συνωνύμου τοῦ [ερομύρότου, παρουσὴς 

ἊΣ la 

βουλῆς, χαὶ γρχμυατεως τοῦ τῆς πόλεως Ποσειδί- 
ταν ἀΣ 2 N xou τοῦ Σωτέλου, χαὶ τοῦ τῶν ἱεροποιῶν Νεοχροντίδου τοῦ Neo- 

- [AN 

χροντίδου, χαὶ παρξέδομεν τοῖς ἐν ἑχυτοὺς on Δημης- 

παρούσης βούλου, ἶ τρίω! Τιμοξένου, Mer ιχίδει Kot 
“ CN \ ΄ pa / qq V4 

βουλῆς, χχὶ γρχυμχτέως τοῦ τῆς se l'akeuvastou τοῦ 
$ χρὶ τε ep τ΄ : 

Αντιγόνου, χαὶ τοῦ τῶν ἱξροποιῶν Τιμοξέ ὄνου τοῦ Τιμοζένου 
δ; ᾿ LES 7 DEN ᾿ , 

χχτύλιον χρυσοῦν σάρδιον, ἔχοντα ἐπίσημον ᾿Α- 
EN ἃ ΄ τῷ PES “ες , . 

πόλλωνα, ὃν ἀνέθηχε τῇῆ(ι) Λητοῖ Στρχτονίκ ἡ δλίκη) ΕΔ΄ χα- 
> θετῆρχ χρυσοῦν διάλιθον, ὃν ἀνέθηχε τῆ() Λητοῖ Στρατονί- 

χη, ἐχ θυρεῶν AAAATII καὶ ἡμίση Il καὶ ἐὰ μέσωι ΕἸΣ ἑκα- 
πέρωθεν χαὶ σειστὰ 

ΗΔΔΔΔΙ" δλίχὴ) ΓΗΠῈ" δακτύλιον χρυσοῦν, ὃν ἀνέθηκε Στρα- 
pré 4 Ὁ ΄ὔ 

rovizn ᾿ΑἈπόλλωνι, ᾽Δοτέ 

σὺν τῶι χίρχωι FAAAF 

αἴς Χάρισι Στρα- 

δι, ë ἔχοντα ἐπίσηυιον Νίχην᾽ ὁλ(κὴ) 

HIT" στεφάνια χρυσᾷ Ill, ἃ ἀνέθηχε 

τονίχη, τὸ ἕν οὐκ ἔχον χίρκους οὐδὲ τοὺς δεσμοὺς, διαλελυμέ- 
va’ ὁλ(χὴ) FFAIII χύμα χρυσοῦν ἀπὸ τοῦ ᾿Απόλλωνος τοῦ 
ἀγάλματος" ὁλ(κὴ) ΕΡΔΔΔΔΕΜΠ" 

τῶν 

τριῶν" δλί(κὴ) ΓΔΔΙΕΉΠΠ" χρυσοῖ Φιλίππειοι Ill ᾿Αλεξάνδρειος 

ἄλλο χρυσοῦν χύμα ἀπὸ
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2 

l νόμισμα παντοδχπόν' ὁλί(κὴ) Fami ἡἁδυποτὶς χρυσῷ 

᾿Εχενίκης ἀνάθεμα᾽ ὁλίκὴ) HAAAAF HE” |" στέφανος χρυσοῦς 

δρυὸς, Δυσάν- 

δρου ἀνάθεμχ᾽ ὁλ(κὴ) HAE στέφανος χουσοῦς κισσοῦ, ἀνος- 

eux βασιλέως Πτολεμαίου, διχλελυμένος, χαὶ χόρυμιδοι Me 

ὁλ(κὴ) FHFH' στέφανος χουσοῦς δάφνης, ἀνάθεμα βασιλέως 
Δημητρίου 4 

ὁλ(κὴ) FIFAAFII στέφανος χρυσοῦς δάφνης, ἀνάθεμα Tor 

κλείτου; ὁλ(κὴ) HAN" στέφανος χρυσοῦς δάφνης, ἀνάθεμα 

Φιλοχλέους᾽ ὁλ(κ ἡ) HFAAFHIII" στέφανον χρυσοῦν κισσοῦ, 

ἀνάθεμα Δη- 

λιάδων, χόρυμιθοι [Il κατ εχγότες" 6A(#n) HBAATE" στέφανον 

χρυσοῦν μυρσίνης, Ἰωμίλκου ἀνάθεμι χ᾽ ὁλ(χὴ) ΕΔΔΈΙΠ στέ.- 

φᾶνος χρυσοῦς Soie dvaleux βασιλέως ᾿Αντιγόνου, δλί(κὴ 

RAF" 

λειμώνιον χρυσοῦν, Σόλωνος ἀνάθευα ᾽᾿Ασχληπιῶιν ὀλ(χὴ) +R 

AAAF4* στέφανος χρυσοῦς δάφνης, ὁ ἀνάθεμα βχσοιλέως Avr, 

γόνου" ὁλί(χὴ) ΕΔΔΕ’ στέφανον χρυσοῦν δάφνης, ᾽Αντιπις.. 

τροῦ ἀ- 

νάθεμια ὁλ(κὴ) ΚΔΔΔΕΜΨΗΠ)" στέφανον χρυσοῦν δάφνης ἀνεπίγρ 

φον᾽ ὁλίχὴ) FAAAFH στέφανον χρυποῦν δάφνης, Φάρχχος ἀν-ς 
ων 

Ν
 

- 

feux" OR (2D) + AAA στέ ἔφχνον χρυσοῦν δάφνης, ΠΠνυταῚ γόρα & 

vébeux" ὁλ(χὴ) + ΑΙ ΔΉ" στέφανον χρυσοῦν dk VAS χαινόν᾽ (x) D 

+ pA+° σφχῖρχν χρυσῆν ἐν ἐλύτρωι, eus Φίλας π Ὡς Θεο.. 

δώρου ὁλί(κὴ) Ε ΕΙΠΕ στεφάνη χρυσὴ μυρσίνης, Eev νοφάντου 
ἀνάθεμα 

ὁλ(κὴ) FAAAAPHE" τέτραχμα ΙΝ ἕν ὑ πόχα ἐῶν Λυσ σιμάχειον, 

ἕν ̓ Αντιόχειον᾽ δραχμὴ ̓ Αλεξάνδρει x° ἽΝ ύλι ἀργυροῖ AP 

χαὶ . χαὶ ὠτάριον᾽ δύο λίθους ἐ ἔχοντες, εἷς σιδηροῦς. 
ὃς) 

ὁλίχ: Ὁ) + 
. N Ὁ . 

AAA ee. σιδηροῖ ὑποχεχρυσωμένοι ΔΙ τέτραχμιον 
λ 2 / e _/ Η 11 A / 

AUGULXYELOY ὑπόγαλκον ιχ ας EX πλινθείων ECELD'NUEVXG 
AT sn 

“
 

τὸ > Ν ΡΝ 

ἀναθέματα, υίχ Δηλιάδων, ἐπιδόντων _. χχὶ ἀρχι- 

θ: wpou Κλείνακτος , ἄλλη ἀνάθευχ σονησιτῶν τῶν ἐκ τοῦ 

τῶν ἐχ τοῦ [[ὄντου "ἄλλῃ Πόντου, ἄλλη ἀνάθεμκχ Χερσονησιτ 

ie Βακχίου Κολοφωνίου᾽ ἌΝ ἀνάθευος Χερσο-
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< . “ ΄ 

θέντος τοῖς ἀνδράσιν" ὁλ(κὴ) FIFA ἐκ τοῦ δευτέρου ῥδυυιοῦ 

τοῦ ἐκ τῆς κι- 
“ A \ , Π \ / dE € 

δωτοῦ, φιάλη | χαὶ rornpix Il τὰ περιγενόμενα ἀπὸ τοῦ ῥυμοῦ 

τοῦ παραδοθέντος τοῖς ἀνδράσιν" ὁλί(χὴ) FHHAAA' ἐκ τοῦ 

A “ A -“ “ ΙΝ 

τρίτου ῥυμοῦ τοῦ ἐχ τῆς κιδω τοῦ, φιάλαι {Π|χελιδόνειοι || +0 ] 

τήριακ 
᾿ L 2 ἢ \ , 

παντοδαπὰ τεθρχυμένα ΔΙ’ ὠτχρίων κλάσματα χαὶ πυθυένων- 

δλίχὴ μν(αῦ) ΠΙΠΠΕΔΔΔΕΊ" ῥυτὸν, οὗ ὁλ(κὴ) ἐν τῶι pro, 

ζύγωι, μνί(αῦ) PHP ἄλλα ποτήοιχ Π τῶν x τῆς χιδωτοῦ 

χαὶ ἦθμός" ὁλ(κὴ) ΕΗ 

AAA" σκάφια Il τῶν ἐκ τῆς χιδωτοῦ τῶν ἐγ Νήσου, τὸ μὲς 
Τιμοχράτου ἀνάθεμχ Δηλίου, τὸ δὲ Νικάνδρου ἀνάθεμα Ῥ,;.. 

θυμνίου ὁλ(κ) + FAAAA: κηρύκειον καὶ θυμιατήριον καὶ ἦλ 

Ἐν 

ὁχίκὴ) FAAAAX. ἔν παινίχ περιηργυρωμιένη, he 

χεστράτου ἀνάθευ χ᾽ per 0€5 ἃ FO YUpoE I, βασιλίσσης Erhxto 
LA νίκης ἀνχθέματχ᾽ στέφανος ypusos, ὧι τὸ dyahux ἐστεφάνῳ.. 

ται, ἐμ βέσωι σάρδιον ἔχων᾽ φιάλαι χρυσαῖ Il, βασιλίσσης Στος,. 

τονίχης ἀνχθέμαχτα, λίθους ἔχουσαι" θυμιατήριον ἀργυροῦν 
3 

Βουλομάγας ἀνχθεμια᾽ σκῦφοι [] ἀπότυποι, Δηλίων ἀνχθέμα- £&
 

ζωιδάοιχ ἀργυρὰ [1] ἐν οἰκίσχω! ξυλίνωι χαὶ ἡμιχύκλιον &pyu- 

oùv, ᾿Ἀπολλοδώρου ἀνάθευιχ᾽ τριήρης ἀργυρᾶ, Σελεύκου ἀν- 
ρθουν, ἱ θιηΐ Ἷ ᾽ νᾷ- 

᾿ , ἀν / 7! > tf Peux” φιάλη ἀργυρᾶ Eu πλινθείωι, Κώιων ἀνάθεμχ, ἀρχιθεῷ 

pou Εὐέλθοντος᾽ ἀσπίδισχαι ὀνύχιναι AA, βασιλίσσης Στρατο 
, > ἢ Ν ἃ τ 

νίχης ἀνχθέυχτα, ἐν χρυσίωι ἐνδεδεμένχι τούτων αἱ δύο ἄλυ 

σιν ἔχουσιν φαοέτοχ Ἡρχχλεωτιχὴ γρυσοποίχιλτος χουσιν᾽ φαρέτι ρχχλεωτιχὴ χρυσοποίχιλτος 

τόξον ἔχουσχ᾽ ταινίχ χρυσῆ, ἐφ᾽ ἧς ἐπιγοχφή Βασίλισς de 
΄ ΄ 

Στρχτονὶ χη, βασιλέως Δημητρίου προς νῦν 
ῥ 7 ! . 

Φίλας, ᾿ΑἈπόλλωνι Δηλίωι᾽ ΜΥΟΣΟΒΑΙ Il ὀνυχίνας re 

(ὰς ἔχουσαι' ποτήριον ὀνύχι- 

n
 

γον, ἀνάθεμα Κοΐντου Ῥωμαίου" στέφανος χρυσοῦς χαὶ στρεπτὸν 

29 panne πρὸς τῶι τοίχωι᾽ φιζλη ἀργυρὰ ἐμ πλινθείωι, ? αν 

ριστοχράτου ἀνάθεμχ᾽ φιάλη ἀργυρὰ ἐμ. πλινθείω:, Ko:- 

ων ἀνάθεμα, ἀρχιθεώρου Marapéws φιάλη ἀργυρὰ ἐμ, πλινθείωι 

Θεοδότου ἀοχιθεώρου Ῥοδίου" quan ae ἐμ πλιθείῳ, 

᾿Αριστοχράτ ου ἀνάθεμι χ᾽ φιάλη ἀργυρᾶ πλινθείωι θεωρῶν
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χιθεώρου ᾿Αλέξιος --Δδιεξιὰ ς εἰσιόντι εἰ 
ῦ 

- 2 LA τὸν νεὼ τοῦ ᾽᾿Απόλλωνο ς φιάλαι ἀργυοχῖ ἐμ, πλινθείοις 
ΕἸ, ὧν μίχ ἐν τῶι νχῶι ἐστίν" καὶ πῖλος ἀργυροῦς 

οχομίου καὶ ἡ ἀνχτεθεῖσχ ἰδ ἢ ἐπ’ ἄρχοντος Τηλεμνήστου 
πὸ τῆς πόλεως τῶν Κώιων, ἀρχιθεώρου AAOAIMENOY, 

χαὶ ἢ dvarebetsx φιάλη À ddr ποιῶν Ὀρθοχλέους χαὶ Πο- 
λύῤου- 

λου, ἀνάθευ.α Μενεστράτου ᾿Αθηναίου" ἄλλη φιάλη δεξιᾷ: eis- 2 \ \ 

ιόντι εἰς τὸν γεὼ Ἱπποχρίτου Κώιου᾽ ἄλλη, ἐπ᾽ ἄρχοντος ε- / λεσχρχίδου, ἃ ἀνάθεμα Κώιων ἀρχιθεώρου Νικαγόρχ τοῦ Θεο- 
δώρου" 

τριπόδιον δελφικὸν, ἀνάθευχ ᾿Αριστάρχου —” Αριστερᾶς εἰ- 
σιόντι εἰς τὸν τὸν νεὼ τοῦ ᾿Απόλλωνος" φιάλαι ἀργυρχῖ 
ἐμ. πλινθείοις ΔΔΔΠ’ σχαφίχ || καὶ χρυσοῦς ἐμ. πλινθείωι, 
Νιχολίου ἀνάθεμα “Ῥοδί- 

ov° δραχμὴ χαὶ τέτραχμον ἐ ἐφέσι ον ἃ ἔφχσαν ἀνενεχθῆνχι Mvn- cut] [)λῆς χαὶ Διογένης π π αρ᾽ ἰδιωτῶν" φιζλην χαρυωτὴν ἐφ᾽ ἢ 

ἐπιγραφή" Νικάνωρ ᾿Απόλλωνι Δηλίωι, ἱεροποιούν- 
τῶν ᾽Αφθο- 

γήτου χαὶ Θεοξένου" ANA AT οὗ ἐπ πιγραφή" Ἰστιχιεὺς 
μ᾽ ἀνέθηκεν Κάλλωνος ὑπέρ᾽ φίλ᾽ ᾽᾿Ἀπόλλον τήνδε 
συναμφοτέροις εὖ τυχίην ὄπασον᾽ χυλίχιον μόνωτον᾽ 
Ἐπιάναξ Μυτιληναῖος ᾿Απόλλω- 

vu φιάλῃ, ἐπ᾽ ἄρχοντος Πανταίνου, βασιλέως ᾿Αντιγόνου ἀνά- 
θεμα, ἐπισ στατοῦντος ᾿Ωχυνείδου" φιάλη καρυωτὴ ἐφ᾽ ἧς ἐπι- 
γρχφή" Νικήρχτος Πολύδου Δήλ ιος καὶ παῖδες ᾽Δ- 
πόλλωνι Δηλίωι σχά- 

φιον, ἐπ’ ἄρχοντος [xvrzivou, ἱεράζοντος δὲ τῶ: ᾿Ασκληπιῶςι 
Ξενοχρζτου᾽ σχάφιον, ἐπ’ ἄρχοντος Μειλιχίδου, ἱεράζοντος δὲ 
τοῦ ᾿Ασχληπιοῦ Κιαρυστίου" σκοφιον, ἐπ᾽ ἄρχοντος Σωτέλου, 
στη- 

σίλξιον, ἐπιστατοῦντος Σατύρου τοῦ Πυρρίδου᾽ σχάφιον, ἐπ᾽ ἄο- 
χοντος ᾿Απολλοδώρου, ἱεράζοντος τῶι ᾿Ασκληπιῶι Λυσανίου" 
σχάφιον, ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Αγχιοείδου, στησίλειον᾽ μαστὸς ἐπ’ ἄρ- 

χοντος Τλησιμένου, ἱεράζοντος τοῦ ᾿Ασχληπιοῦ Σωτέλου" φιάζ- 
BULL, DE CORRESP, BELLÉNIQUE, VI. 

3
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EN f 27 LA el Ny = νὰ ΜΒ 

τον Δηλιάδων χορεῖχ, Φιλίππου ἐπιόοντος τοῦ Hrokeuxio,e 

/ ° 91 , Ε / > CA N N 

ἄλλο φιάλιον᾽ ᾿Βπιχ τὴ τος Αμόργιος ᾽᾿Αρτέμιδι Ex ς- 

τεῦ σκάφιον, 
Ε nm. N 

46 ἐπ᾽ ἄρχοντος Σωτίωνος, ἱξροποιῶν δὲ Λυσάνδοου καὶ ᾿Ἐλπίνου, 
ν 

à 

ἀπὸ τῶν αἰγῶν καὶ τ ὧν ΑΡΚΩΝΑΙ)᾽ σκάφιο
ν, ἐφ ispcos Πολύ. 

Bon, Θεανδριδῶν, ἐπ’ ἄρχοντος Δυχάδου᾽ κυμδίο
ν" "Hp 410. 

pts τὴνὸς 

47 ἀνέθηκεν παῖς A LV TO" χυυιθίον᾽
 Πρόξενος χαὶ πατ 

δες δεκάτην τῶι ᾽᾿Απόλλωνι GX ἄφιο
ν, ἐπ᾿ ὄρχον-το 

Χαρίλα, στησίλειον, ἐπιστατοῦντος “Ἐλικάνδρου" σκάφιον 3 

ἄρχοντος Φιλοξένου, 

48 ἱεράζοντος τῶι ̓ λσκληπιῶι Ξένωνος τοῦ Πίστου᾽ φιάλην, ἐπ᾽ 

χοντος Πολυστράτου" Βασιλεὺς Ἂντ ἡ 
ἀλλ ερο, ἐς 

στατοῦντος Τελεσάνδρου" σχάφιον, ἐπ’ ἄρχοντος Σὼτ τίωνος 

ἵερο- 
‘4 

49 ποιῶν ᾿Ελπίνου χαὶ Λυσάνδρου, ἀπὸ τῶν αἰγῶν καὶ τῶν τρά
γῳ 

ὧν ἀνέθηχεν Τιμόξενος xx Uxpuevtov" φιά ιάλιον, Μύνὸ ἢ 4 

᾿Αρτεμῆς Θεοχρίτου Ἀπόλλων:
 Δηλίωι Havas, Ηρ. 

ἄρχοντος 3:- 
᾿ 

50 νονομήδου (SIC), isporotüv δὲ ᾿Αστίχ καὶ Ἱερομύρότου, ἱξρὸν 

Απόλλωνι" φιζλη καρυωτη᾽ Κτησυλὶς, ̓ ΔΑριστολό Ἢ 

θυγάτηρ, Πυθέου δὲ γυνὴ, Εἰλειθυίει ψυχτήρ 
N 

ἐπ’ ἄοχοντος ᾿Απολλοδώρου, ie ἃ 

51 ρου Σῆμος καὶ Πυθοχλῆς ἀπὸ τῆς ἐλάφου χχὶ τῶν Tp4 

σχάφιον, ἐπ᾽ ἄρχοντος de τἷν πιστατοῦν 

Ἡρχκχλείδου τοῦ ᾿βχεχράτου᾽ φιάλη Ἄμφικ λεῖδαι Νά ξ 

ἐξ (Σ)ικε- 
La 

ε LA 

59 λίας ᾿Απόλλωνιτ-- τὰ πάντα AANI' δλ(κὴ) μνί(χῦ) Ah 

HBAA' ἀργύριον τὸ περιγενόμενον ἀπὸ τῶν ἐπιθύρων, χύ 

χαὶ ἄλλα λεπτά" HA) AAA" ἀργυροῖ κίρχοι 11 ὁλζ, ον 

Ε΄ ποτήριον, ἐφ᾽ οὗ ἐπ τιγραφή" Σωσίόδι- 

53 οςΓλαύχου ἀπὸ τῶν γον ἄλλο Σωχρ
ίτ ου ᾿ς TE 

τος, ἐπ’ ἄρχοντος Φίλλιος" φιάλ ἡ ἐφ᾽ ἧς ἐπιγραφή ̓ At 

{1} ᾿Αρνῶν.
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Δχζίσχου᾽ Αζαντινὸς ἀφ᾽ ὧν εἰργάσατο ̓ ᾿Απόλλωνι" 

ὁλ(κὴ) τῶν τριῶν ΕΗΗΔΕΙ 
4 Ν ἊΨ nm ΄ 54 Ἡ φιάλας III ἃς ou παραδοθῆναι ὑπὸ ταμιῶν Τληπολέμου 

χαὶ DA O εὐεργεσιῶν Φιλεταιρείων, Σωπατρείων, IHx- 

ταιχείων" oi FHHHH' φιάλχι |] Ques ταδῶν χαὶ Ὥκυνει- 
Ve, 

ὁὀῶν, 

D5 τρικτυχρχούντων ᾿Αλχιμάχου τοῦ Τιμοχράτου, ᾿Αριστείδου τοῦ 

Τελέσωνος, Ῥληπολέμου Διοδότου" δλίκ ἡ) + HH° ἄλλαι φιάλαι 

Il, ἱεροποιῶν Mvncixhéouc, Διογένου, Εὐτυχείων Φιλαδελφείων" 

56 6A(x2) FHH° στέφανος χρυσοῦς ἐπὶ χώνου δάφνης, ὃν ἀνέθη- 

χεν Περσεὺς βχσιλέως Φιλίππου ᾿Απόλλωνι Δηλίωι" φιάλαι 

ΔΠΙ, ἃς παρέδοσαν ταμίαι Καλλίας χαὶ Τελεσαρχίδης" ὁλ(χὴ) 

uv(at) API: & 
57 λχι φιάλαι Ill, ταμιῶν Καλλίου xx Τελεσαρχίδου" ὁλ(κὴ) 

ΕΗΗΗΗ᾿ ἀλλη φιχλη, τρικτυΐζοχων Πολύῤου καὶ Μνησικλέους" 

ὁλίκ) ΕΗ΄ ἄλλη, φιάλη, ἣν ἔφασαν παραλαθεῖν παρὰ τριχ- 

τυΐρχων Χχαρίλα | 

58 χαὶ US ὁλί(κὴ) Ε ss Il, ἃς ἔφασαν παρα- 

à
 

λαῤεῖν παρὰ Le ροποιῶν Σωχρίτ του χαὶ Πολυξένου" ὁλί(χὴ) FHH° 

ἄλλαι φιάλαι API, ταμιῶν ἔΛμνου καὶ Μινησιζδου" (x) 

μνί(αϊ) API ἄλλαι φιάλαι HN, Tx- 

ὧν ἔΑμνου καὶ ἜΗΝ ὁλ(κὴ) ΕΗΗΗΗ χρυσοῦς ̓ λλεξάν- 

οξιος |° ἐνώτιον χρυτοῦν [" φιάλαι ΔΠΙ, ἃς ὩΣ αν αὑτοῖς 

ae οὔνχι ταμίχς Πόλυόδον καὶ ᾿Αντίγονον" ὁλ(κὴ) μν(αῖῦ) 

API ἄλλαι III, ταμιῶν Monte ὁ 

60 6ou καὶ ᾿Αντιγόνου᾽ ὁλ(κὴ) ΕΗΗΗΗ᾽ ἄλλαι φιζλαι || Εὐξενί- 

δου καὶ ᾿Αντιγόνου, Εὐτυχείων Φιλαδελφείων᾽ ὁλ(κὴ) ΕΗΗ᾿ 
ὄλλα ἀργυρὰ παντοδαπὰ ἀπ’ ἀνδριάντων, καὶ δακτύλιοι, καὶ 

χίρχοι χαὶ ἱστιαϊκὰ [Il 

59 à 

S
e
 

01 δὁλ(κὴ) ΕΔ’ δακτύλιοι ὑπάργυροι II] καὶ χονδύλιον (sic) ὑπό- 

χϑυσον᾽ στέφανος χρυσοῦς δάφνης, βασιλέως ̓ ἈΑἈτταάλου᾽ ὁλ(χὴ) 

ΕΗ --᾽Αριστερᾶς εἰσιόντων εἰς τὸν ναὸν τοῦ ᾿Απόλ- 

λῶνο ς᾽ φιζλη ἐμ πλινθείωι, 

€? Ποπλίου ἀνάθεμα χαὶ Σχτύρου ΛΥΛΟ Σ΄ φιάλαι ΔΙῚ, ταμιῶν 

Εὐφράνορος καὶ ᾿Αλκιμίδου" ὁλ(κὴ) pv(at) ΔΙῚ ἄλλαι Ill,
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LEON ᾿Αλχιμίδου χχὶ Εὐφράνορος᾽ ὁλίκὴ) ΕΗΗΗΗ᾿ ἄλλα, 

φιάλαι Il Κοσμιάδου καὶ Θχρσαγό- 

ρου ἀνεπίγραφοι" ὁλ(κὴ) FHH° ἄλλαι φιάλαι Il, ἱεροποιῶν An. 

μόνου χαὶ Τηλεμνήστου, βὐτυχείων Φιλχὸς φλφείων᾽ ὁλί(κὴ) 

ΕΗΗ᾿ ἄλλαι φιάλα! ||, de . οἱ Ξενοχράτου χαὶ Νίκωνος, 

ἀπὸ τῶν γερῶν᾽ 01 (4) FH° σχά- ἷ 

φιον στησίλειον, βουλῆς τῆς ἐπὶ λευχίνου" ὁλίμὴ) ΕΓΔ’ σχύ-Ἔ 

φιον στησίλειον, ἐπιστατοῦντος Διοδότου ἐπ᾽ ἄρχοντος ‘Hox- 

χλείτου, βουλῆς τῆς ἐπ τὶ ᾿Επιχτήμονος" ὁλί(κὴ) ΕἸ Δ΄ σκάφιον 

στησίλειον, βου- 

λῆς τῆς ἐπὶ Σωσιστράτου" ὁλί(κὴ) + FA" σχάφιον στησίλειον, 

βουλῆς τῆς ἐπὶ ᾿Ἐμπέδου" ὁλίχή) FA σχάφιον στηπίλειον. 

βουλῆς τῆς ἐπὶ Ἡρχκλείτου" ὁλ(κὴ) FA σκάφιον στησί.- 

λειον, ὃ ἔφασαν ἀνενεχθῆ- 

ναι βουλῆς τῆς ἐπὶ Τηλεμνήστου᾽ ὁλ(κὴ) F FA" σχάφιον orne 

σίλειον, ἐπ᾽ ἄρχοντος Παρμενίωνος ἄστατον" φιάλαι Il, ἵξρο-. 

ποιῶν ᾿ορθοκλέους καὶ Πολυδούλου, Εὐτύχειος Φιλαδέλφειος- 

ὁλί(κὴ) FHH° ἄλλαι pix- 

λαι AN, ταμιῶν Ξενοκλείδου χαὶ Γερύλλου᾽ ὁλί(κὴ) νίαν) 

Ant ἄλλαι φιάλαι Il, ταμιῶν 5 Ξενοχλείδου χαὶ Γερύλλου" 

δλί(κὴ) ΒΗΗΗΗ ἄλλη τ ἢ βχσιλέως ᾿Αντιόχου᾽ AE 

FHHHH® φιάλη ἀργυρᾶ, ὑπὲρ τὸ Dre 

ρον ἣν ἀνέθηκαν ᾽Αχαιοὶ χαὶ ὃ ἡγεμὼν Θεόξενος" φιχλὴν ἐπ᾽ ἄρ- 

χόντος Ἡρακλείτου, Θυεσταδῶν χαὶ Ὠκυνειδῶν, » τρικτυχρ-. 

χούντων Τηλεμνήστου καὶ ᾿Αριστοφῶντος᾽ ὁλί(χὴ) FH° ἄλλα. 

φιάλας API, τα- 

μιῶν Πολυχρίτου καὶ Φανοδίχου᾽ ὁλζ(χὴ) μνί(αῦ ΔΙῚ ἄλλαι Il, 

ταμιιῶν Πολυχρίτου aa Φχνοδίκου ὁλ(κὴ) FHHHH' φιάλην, 

ἐπ’ ἄρχοντος Κοσμιάδου, Θυεσταδῶν nai ᾿Ὡκυνειδῶν, τρικτυχρ. 

χοῦντος Πάχητος 

τοῦ ᾿Αγαξιθέμιδος" ὁλί(κὴ) FH, χαὶ ἣν παρέδωχαν ἱεροποιοὶ 

Ὀρθοκλῆς καὶ ᾿Αλχιμίδης" φιάλην ἐμ. πλινθείωι, ὑπὲρ τὸ ὡς, 

πέρθυρον, ἀνάθεμα Κώιων᾽ φιάλην, ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Απολλοδῷ.. 

ρου, Θυεσταδῶν χαὶ 

Ὠχυνειδῶν, τρικτυχρχούντων Ξιενοχράτου χαὶ Πυθέου" δλ(κὴ 

ΕΗ᾿ φιάλην, ἐπ’ ἄρχοντος Διογένου, ἱεροποιῶν δὲ ᾿Απολλοδῴ..
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pou, ᾿Αντιγόνου, ἐπιδόντ 

ΒΗ} ἄλλην, ἐπ’ ἃ &pyov[r 

Atoyévou , ἱεροποιῶν δὲ ̓Απολλοδώρου, ᾿Αντιγόνου᾽ Εὔτυχος 
Φιλώτου Χῖος ᾿Απόλλωνι' ὁλίκὴ) ΕΗ΄ φιάλας ΔΠΙ, 
> 

» , ὡς “ἢ ος Ἑομίου τοῦ Νησιζογου᾽ ὁλ(κὴ) 

ος 

π᾿ ἄργοντος ᾿Απολλοδώρου, ταμιῶν ̓ Απολλοδώρου καὶ Ἡγέου' 
ὁλίκ ἢ) uv(xt) AN ἄλλας φιάλας Il, 

ταμιῶν ̓ Απολλοδώρου χαὶ Ἡγέου᾽ ὁλ(κὴ) EHHHH' ἄλλας φιά- 
λᾶς, ἐπ᾽ ἄρχον τος ᾿Απολλοδώρου Il, ἱξροποιῶν δὲ Τλησιμένου, 
Τελέτωνος, Εὐτυχείων Φιλαδελφείων" ὁλί(χὴ) HHH° ἄλλας 
φιζλας ||, ἵερο- 

ποιῶν δὲ ᾿Ὀρθοχλέους χαὶ ᾿Αλχιμίδον, Εὐτυχείων Φιλαὸς φλφείων" 
ὁλίχὴ) FHH° στέφανος χρυσοῦς, ὃν ἀνέθηκεν Τίλων Νυμφοδώ- 

! où Συρχχόσιος, ἄστχτος᾽ οιζλχι γρησχῖ IR du πλινθείοις, ἃς pou ευρχχ 55 PIX χρυσ υ. 9) ἄς LA 

ἂἀνε- 

θηκεν Θέων Στράτωνος Χῖος, ἄττατοι" ἄλλη, ἐπ’ ἄρχοντος Χαι- 
ρέου, Θυεσταδῶν, ἐπιστατοῦντος “Ἑὐδομίσκου καὶ ᾿Απχτου- 

# enr ets 7 ει ἃ , TE ᾿ ΤΉΝ ΤΙ ἡ ΠῚ ς 10 ptou' A4) FH στέφανος χουσοῦς ἐπὶ xwvou, ὃν ἀνέθηχεν 

Δημήτριος βα- 
# . Μ σιλέως Φιλίππου ᾿Απόλλωνι Διηλίωι" ὃχχτύλιον ἀρ ογυροῦν τὸν 

, ἐκ τοῦ θησαυροῦ" ὁλί(κὴ) {Π᾿ ἄλλον ὃδχχτύλιον ὑπόρ ογυρον᾽ qué- 

λας ΔΙῚ, ἐπ’ ἄρχοντος ᾿Ολυμπιοδώρου, ταμιῶν Eurédou, ?A- 

πατουρίου᾽ 6 A (4) 

μνί(αῦῦ APE Aa I, ταυιιῶν Ἐμπέ! οὐ Lx ̓ Απχτουρίου" ὃλ- 

(en) FHHHH° out, ἐπὶ ἄρχοντος ᾿ολυμπιοδώρου Il, epo- 
ποιῶν Ξενοχλείδου, ἱχρμενίωνος, Εὐτυχείων Φιλχδελφείων. 
ὁλ(κὴ) FHH° φιΐζλχι, ἐπ’ ἄοχοντοϊ 

Χαιρέου Ali, ταμιῶν Διχκρίτου, Nixwvos ὁλ(χὴ) μνί(α ἢ Ant: 
DE 
ἄλλαι 1], rxwtüv Διχχρίτου, Νίκωνος᾽ 6A (x) FHHHH° φιάλη 
λείχ χουτῆ ̓  ἰγρχρὴν ἔχουσ᾽ ᾿Απόλλωνος Δηλίου A p- 
7 Die Δηλίχ ς" δλίχὴ) FHAAAF HE" 
λλη φιζλη χουσῆ À ie ἐπιγρχφὴ ἡ αὐτή᾽ AN) FHAAAA 

, Ν ἐν φιχλη λείχ χρυσῆ ἐπιγραφὴ À αὐτὴ ὁλίκὴ) FHAAA 
οὐ τ ἄλλη φιζλη χρυσῇ λείχ᾽ ἐπιγρχφὴ ἡ αὐτῇ 64h) 
ΕΗ ΛΔ: ἐπ ὰ φιζλη χρυσῇ λείχ᾽ ἐπι- 

229% à χὐτη᾽ or ἄλλη φιάλη χρυσῇ λείχ᾽ 

ἐπιγρχφὴ À αὐτή ὁλ(κὴ) RHAAAT® ἄλλη φιάλη χρυσῇ λείχ,
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ἐπιγραφὴ à αὐτή 6X(4A) FHAAAFF* φιάλη χρυπῦ χαρυωτής- 

ἐπιὴ γραφή " ᾿Απόλλωνος Δηλίου" 6A(x ὅν 

81 + H BA AAP HE ΠΠ΄ ἄλλη καρυωτὴ Lot _ ἡ αὐτῇ 6) 

(αὐ) ΕΗ ΕΙΔΔΔΔΡΒῈ HE ἀλλη χαρυωτὴ ἢ χρυσῆ" πιγρχφὴ ἣ αὐτή" 

6e) + HBAAAAE ἄλλη χαρυωτὴ χρυσῆ" ἐπιγραφὴ ἣ αὐτῇ 

ὁλχ(ὴ) ΕΗ ΚΕΙ͂ ΔΔΔΔΡΕ: ἄλλη 

82 χαρυωτὴ χρυσῆ" ἐπιγραφὴ À αὐτῇ" ὁλ(κ D) HFAAAAMC ἄλλῃ 

χαρυωτὴ χρυσῆ" ἐπιγραφὴ À αὐτήν ὁλίκὴ) ΕΗΠΔΔΔΔ’ οἶνο- 

χόη χρυσὴ ἐπιγρχφὴν ἔχουσχ᾽ ᾿Απόλλωνος An LOU ὁλ.-. 

(aa) ΕΗ ΙΔΔΔΕΙ" ἄλλη οἶνο- 

83 χόη χουσῆ᾽ ἐπιγραφὴ À αὐτὴ ὁλί(χὴ) FIFHFAAFHL" φιάλῃ, 
2 
ἐπ᾽ &o οχοντος Πολυζένου, Θυεσταδῶν καὶ Ὠκυνειδῶν, τρικτυχρ. 

Ο
Υ
Ν
 

χούντων ᾿Αντιγόνου καὶ ᾿Αντιγόνου᾽ ὁλίκὴ) ΕΗ φιζλαι Al} 

ἐπ᾽ ἄρχοντος Πο- 

84 λυξένου, ταμιῶν Περιάνδρου χαὶ Εὐξενίδου" ὁλ(χὴ) uv(xt) AlNj- 

φνΐδου" 6X(2ÿ) Ε HHHH 

φιάλαι ΔΙῚ, ἐπ᾽ ἄρχοντος Ξένωνος, ταμιῶν Φερεχλείδου χαὶ 

Πολυξένου᾽ 6A (42) ὠνίαῦ A 

85 PI ἄλλαι φιάλαι I CN) FHHHHT φιάλαι ||, ἐπ᾽ ἄρχοντος 
# 

Hévovos, ie οοποιῶν δὲ Φωχχιέως, Μενύλλου, Φιλχὸ δελφείων Fi. 

4 
VLC 

. 
a 

US ἄλλαι II, ταρμιῶν Ie Ξριάνδρου καὶ EH 

τυχείων "δλί(κὰ) ΕΗΗ πόρπη 107%, Aeuxiou ἀνάθεμα Ῥωμαίου" 

ὁλ(κὴ) Ε΄ στέφανος 

86 χρυσοῦς, Τίτου ἀνάθεμκχ Ῥωμαίου" δλί(χὴ) ΕΗΔ΄ ἄλλος στέφι. 

νος δάφνης, λυλου ἀνάθεμα Ῥωμαίου" 6A(xn)r H° ἄλλος στέ. 

φᾶνος χρυσοῦς δάφνης, Γαίου Aubiou “Ῥωμχίου ἀνάθεμ χ᾽ GA) 

HH' φιάλαι AN, | 

87 ἐπ᾽ ἄρχοντος Μενεχράτου, ταμιῶν Δημοστράτου xxi Πάχητος- 

SAC) μν(αὮ ΔΙῚ φιάλη, ἐπ᾽ ἄρχοντος Ξένωνος, ἣν dvéb., 

χαν Θυςστάδαι, τρικτυχρχούντων Χαρίλα τοῦ ᾿Δριστοθζλου 

᾿Αχριδίωνος τοῦ Ἷ 

88 ᾿Ελπίνου" Gun) ΕΗ φιάλαι AA, ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Αριστάρχοι, ν 

ταρμιῶν Φιλονίκου καί Διχχτορίδου᾽ ψι μνί(αϊ) AA° ϑιόλῳ, 

ἐπ’ ἄρχοντος Μενεχράτου, ἣν avenues Θυεστάδαι καὶ Qu y 

νείδ χι, τριχτυχρχούντων An 

1 $ φῳ ’ δ 

τὰ ἀπὸ τοῦ τρίποδος καὶ τῆς Tout 

Α “ἋΣ N »- Η 
80 μαρήτου τοῦ Ανδρίχ, Δημονίκου τοῦ ᾿Αριστείδου ὁλ(χὴ) Ε 

à 

δ
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(ah) ΕΕΙ ΒΕ στέφανος χουποῦς, ὃν ἀνέθηχεν Τίτος “Ῥωμιχῖος" 

ὁλίχ ἡ) ὀθολοὶ [1{ ἄλλος στέ- 

XV95 γουσοῦς, ὃν ἀνέθηχεν Λεύχιος Κορνήλιος Σχιπίων στρα- 

τηγὸ: Ῥωμαίων" ὁλ(κὴ) πρὸς ἀργύριον ΕΗ΄ ἄλλος στέφανος 

χουπτοῦς ἐλχίχς, ὃν ἀνέθηχαν Δηλιάδες χορεῖχ στεφχνωθεῖται 

ὑπὸ Λευκίου 

Κορνηλίου Σκιπίωνος στρατηγοῦ Ῥωμαίων δλ(κὴ) πρὸς ἀργύ- 

ριον ΕΔΑΔ Δ" φιάλαι ||, ἃς παρέδωκαν ἱεροποιοὶ Περίανδρος 
Γ 

χαὶ ᾿Απχτούριος, Φι λαδελφείων Εὐτυχείων" ὁλ(χὴ) ΕΗΗ 
T 

2 
φιζλη, ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Α- 

ριστάρχου, Θυεσταδῶν καὶ ᾿Ωκυνειδῶν, τριχτυάρχων δίνησιμά- 

χουν, Θεοδώρου" δλί(κὴ) ΕΗ΄ ἄλλαι φιάλαι Il, ἱεροποιῶν Νεο- 

θάλου, Τελεσιχράτου, Φιλαδελφείων Εὐτυχείων᾽ ὁλί(κ ἡ) FHH° 
u 

VOULSUX ATH 

᾿ de ς IN à 
ἀργυρᾶ API" ἔτο OXYILOV Λυσιμάχειον" στατὸν Χχαὸον μαστοί 

ΔΙ᾿ χυτ el {Π χύαθοι {Π|" οἰνοχόη |” λιθχνωτὶς 1᾿ θυμιχτή- 

ριον 1 χανοῦν 1᾿ φιζλην, ἂν ἔφχσαν ἀνατεθῆνχι ἐπὶ τῆς αὖ- 

τῶν ἀρχῆς Χαιρέ- 
Vo ! É VÉ 

ας χαὶ Τελεστόχριτος, Νιχάρχου “Ῥοδίου ἀνάθεμα" φιάλαι ἐμ, 

πλινθείοις Il, ὑπὲρ τὸ θύρετρον, ἃς ἔφχσαν ἀνατεθῆναι ἐπὶ τῆς ᾿ 
! LA 

αὑτῶν ἀοχῆς Χαιρέας aa Τολεστόκριτος) μίαν {τολεμιχίου 

σιυιάχου, ἄλλη ̓ Αντιπάτρου τοῦ Ἐπ ιγόνου᾽ ἄλλην, Kotwy ἀνώ- 
ι 

T
Z
 

EX , ἀρχιθεώρου Χαιρεστρα του τοῦ “Εχατοδώρου᾽ ψήγματα 

γυοᾶ, ὧ πχρέδωχαν À ἱεροποιοὶ Χαιρέ ας χαὶ οὐ λος ϑνς 2 ΚΟῪ 
Γ᾿ 

ὁλίκ) FAAAFE* χονδύλιον σιδηροῦν ὑποχεχρυσωμένον᾽ χύματα 

ἀργυρὰ ANI° δοχιμεῖχ nil ἄλλα ζύσυιατα παντοδαπὰ τὰ 
ee - # . , 

περιγενόμενο ἀπὸ τῶν ἀργυρωμάτων τῶν ἐκ πρυτανείου" XUX- 

Φίλλιος χχαὶ Πυθέου ἀνάθεμχ᾽ ὁλ(κὴ) FAAF4H° θυμιχτήρ!ον᾽ 

σχάφιχ 1], ἐπ᾽ ἄρχοντος Σωσίχου, Ἡιχψιχιδῶν ἀναθέματα᾽ ἀρύ- 
\ Ν 7 LS " A ͵ 

σας κχτεχγὼς, Mnzpodwoou Κλαζομενίου évélleux" ψήγυχτα 

ἀργυρᾶ ἐκ τῶ(ν) ἀ- 
, À 4 : AN / 

ρυσχίων" ὁλίκὴ) AH φιάλαι Ill, ἃς παρέδοσαν TALUXL Δη- 
€ 

μόστρχτος χαὶ οἱ κληρονόμοι où Πάχητος᾽ 6x) FHHHH°
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> ͵ F 

χαὶ παρὰ Διοδότου σγχζηιον στησίλειον, ἐπ᾽ ἄρχοντος Eté 

λου᾽ ἄλλο σχάφιον φιλωνί- 
> ot δε PA NX + a 74 .ο 2 99 derov, ἐπ᾽ ἄρχοντος Ξενομήδου, Φιλωνὶς “Πγησαγόρου ἄλλο 

100 

101 

108 

104 

106 

107 

de # 

σχάφιον στησίλειον, ἐπ᾽ ἄρχοντος Εὐτέλου, ἐμδόλιον à ἔχον" 

ἐπι χουσοῦς δάφνης, ἀνάθεμα βασιλέως Εὐμένους" ὁλίχ}) 

ἄλλοις] 
FA N στέφανος youroïc dxovns, ἀνάθευικχ Γνχίου MAT AAIOY στοχ ων 

᾿ν + 
"Εἴ 4 + © \ 2! k a τηγοῦ ‘Popxiov 640) ΕΗ ἄλλος στεφχνος χρυπτοῦς δρυὸ 

τἀναθευχ Δε δ 4 ni Vs! L ἐπ nt nr LVaVeux Λευκίου Κορνηλίου Σκιπίωνος στρχτηγοῦ ὑπάτο 

“Ῥωμαί- 

τέφανος χρυτοῦς δάφνης, βασιλέως Εὐμένους ἀν-; ' LP ? ἐνὸς 
feux" ὁλίκὴ) ΕΗ΄ χαὶ ὃν ἔ ἔφχσχν ἀποχαταστχθῆνχι ἐπὶ τὸὋ 

en LAN / 

αὑτῶν ἀρχῆς Μνησιχλείδης καὶ Πολύζῤουλος, ὃν TXpEd 

v ΄ ᾽ 4 LA “ Se 5 
Σωσίστρχτος ᾿Αμφίου, στέφανον γουσοῦν δάφνης ἐπιγρχρν 

LA σ΄ 

ἔχοντα Πόπλιος Ποπλίου Κορνήλιος στρχτη γὸ 
0 ! «€ \ ὦ Ἢ ΄ 
ὕπχτος Pouxtov ὁλίχ ἡ) ΕΗ΄ ἄλλος στεῴχνος χρυσοῦ. 
ὅν a [AN , s 
ὀχῴνης, ὃν παρεδωχεν [Πόλυ- 

Q FA FA \ 2, . Da ÿ Go Μενύλλου, ἐπιγραφὴν ἔχοντχ᾽ Kotvros Φζόιος Kot su 
E . € . 

του υἱὸς στοχτηγὸς Ῥωμκίων᾽ ὁλ(χὴ)} FH ἄλλος 
/ ἊΝ 4 a ΄ 

στέφκνος χρυσοῦς δάφνης, ὃν παρέδωχαν οἱ ἐπιμεληταὶ ou 
F4 

πόλεμος χαὶ Ξιενοχλεί- 

dns, ἐπιγραφὴν ἔχοντα" A εὐχιος Αἰμύλιος στρατηγὸς 

Douxto ν᾿ ὁλίκ) ΕΗ φιχλας, ἃς ἔφχσαν παὸς ἐληφέν var 

παρὰ ταμιῶν τῶν ἐπ’ ἄρχοντος Texesxpyidou Διογένου x 

᾿Αλχιμάζχου AA ὁλ(κὴ) pv(xt) 
x 

. dé S \ AA στέφανον χρυσοῦν δάφνης, ὃν παρέδωχχν ἐπιμεληταὶ [NS ε- 
Υ, op LA \ ΄ \ > : ρίχνδρος χαὶ Τλησιμεένης κα' Ξένων ἐπιγοχφὴν ἔχοντα BL 

\ A , / # 

σιλε[ὑς Elôuevns βχσιλέως ᾿Αττάλου AT y, 

φιάλας AA, ἃς 

Ἂς 

παρέδωχαν ταρμίχι ee χαὶ Τηλέμνηστος" 64h) Ve D 

ἄλλας φιάλας ||, ἃς πχρέδωχαν ἱεροποιοὶ "ἔμπεδος χαὶ 
f 2 A n 

Απχτούριος, Εὐτυχείων Φιλαδελφείων᾽ ἄλλας φιάλας Il, 

παρέδωκαν 

ἱεροποιοὶ Χαιρέας καὶ Τελεσ τόχριτος, Εὐτυχείων Φιλχδελφείω,- 
ἁλ(χὴ) ΕΗ Η΄ στέφανον χρυσοῦν, ὃν ἀνέθηκεν ’Ar πολλόδοςς.
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Νικογένου Ῥόδιος" ὁλί(κ ἢ) FH φιάλη, ἣν παρέδωκαν ἐπιμε- 

μελητχὶ Περίχν- 

108 δρος καὶ Τληπόλεμος" δλ(χἢ) HF ἄλλην φιάλην ἐπιγρχφὴν 

ἔχουσχν᾽ ἄοχοντος Διοκλέους, Θυεστάδαι ἀπὸ τῶν 

γϑερῶν, τριχτυχρχοῦντος Σήμου τοῦ Κοσμιάδου 

8 (2h) ΒΕ ΕἸ’ λέοντος προτομιὴ ἐμ. πλιν- 

109 θείω!, Yorxsivou Μιθροΐζξου Βχχτριχνοῦ ἀνχθελχ--Κ αὶ ἀρ 

στερᾶς εἰσιόντων εἰς τὸν ναὸν τοῦ ᾿Απόλλωνος" 
, Γ γχ LA [AN 

φιζλη ἐμ π πλινθείωι, ἀνάθεμα Κωιων, ἀοχιθϑεώρου Διομιεδον- 

6
 

τος τοῦ Zuévdwvos" φιά- 

110 λας γοργιείους AANI λιύχνωτίδχ ἐπιγοχφὴν ἔχουσαχν᾽ ἄρ- 

χοντος Τελεσαρχίδου Τιμοχλῆς Τελεσίππου ἵε ρη- 

τεύσας ̓ ᾿Ασχληπιῶι ὁλίκ) FAAAA' ἄλλην λιόχν ωτίδχ 

S
e
 

πιγρχφὴν ἔχουσαν" Πάτρων ’Au- 
΄ ἐπ 3 ε ᾷ 

111 μωνίου, τῆς τιμῆς τῆς ἐλάφου ἧς ἀνέθηκεν. ὁλ(χὴλ) FFE 
à Le re 

, ἐπ᾽ ἄρχοντος Πολυξένου, ἱεροποιῶν Χαρίλα χαὶ Θ
 

δ
.
 

»
 

8
 

“ν
᾿ 

᾿Αριστοφῶντος, ὐτυχείων Φιλχδελφείων᾽ ὁλίκὴ) + HH° σχό- 

φιον στησίλειον, ὃ ἔφρκσχν ἐ- 

112 κτὸς τοῦ ἀριθμοῦ εὑρεῖν Mvns σιχλείδης xl Πολύδουλος, ἐπι- 

γοχφὴν ἔχον" ἐπ᾽ ἄρχοντος Δεξιχλέους Στησίλεως 

Διοδότου, ἐπιστατοῦντος Κινέου" φιάλας AA, ἃς πα- 

ρξλζθοταν LE ερ΄ ποιοὶ Δημήτ τρίος 
b UNS un NE \ 

113 xt Acovri20 ns ἐν τε HAIAIAI πχρὰ ταμιῶν Ποσειδίκου χαὶ 

E
N
 

i rs AN , NE ra τοῦ ἐπιτρόπου τῶν πχ'δίων τῶν Ννησιμιζχου Οἰΐν)εως, dver 
ae \ ee Σ ͵ δ » Ds ae. yozpor” ὁλί(κ ἢ) pv(xt) ΔΔ΄ φιάλην, ἣν ἔφχσχν ἀνχνεχθῆνχι 

ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς λε- 
ANS # » 

114 οντιζδης χχαὶ Δημήτριος, ἐπιγρχφὴν ἔχουσχν᾽ ἐπ᾽ ἄρχοντος 

Καλλίου ταμιεύοντος τῶν προ σόδων ᾽Α πολλοδώρου 

τοῦ Μαντιθέου, Μαχψιχίδαι dx οχὴν ᾿Απόλλωνι" 
ε \ x / 
ὁλ(κὴ) ΕΗ΄ χρύτιον ἀπ᾽ ἀνδριάντων, δ ἔ- 

115 φχσὰν ἀνενεχθῆνχι ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀργῆς ἱεροποιοὶ Δημήτριος ἵ 3 θχ is ρ ᾿ ἢ 

1 \ / χαὶ ἀτοντιξδ ες: ὁλ(κὴ) ΕἸ φιάλην ὑπὲρ τὸ ὑπέρθυρον, 

Ὧν ἔφχσαν ἀνατεθῆναι ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς ἱεροποιοὶ Δηυ.ἡ- 
ε 

τριος χαὶ Ac- 
ἜΣ ᾿ ἜΝ ; 
116 οντιζδης ὑπὸ Δαμοχράτου Μεσσηνίου᾽ ἄλλας φιάλας [[, ἃς 

τ
ο
 ν à ἔφασαν πὰ χλαύεῖν ἐπὶ τὶ ς αὑτῶν ἀρ) Ὡς tepo ποιοὶ Anun-
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Tous χαὶ Λεοντιάδης παρὰ ἱεροποιῶν Μνησιχλείδου χαὶ Πο-ὄ 

λυῤούλου, Εὐὖ- 

τυχείων Φι Aude PAGE δλίκ) FHH° ἄλλην φιάλην, : ἣν ἔφα... 

σχν παρχδοῦνχι ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς ἱεροποιοὶ Δημήτ τρίος 

χαὶ Λεοντιζδης Θυεσταδῶν καὶ ᾿Ὠχυνειδῶν, τριχτυχρχούντων 

’Aw0o- 

νήτου καὶ “Eouwvos" ὁλ(κὴ) FH° Vdnyuxrx χρυσᾶ" ὁλίκὴ) 
Le Z / , ἃ ᾿» 2 ας 

HET ἄλλα ψήγματα ἀργυρᾶ ἐπίχρυσα, ἃ ἔφασαν dvevey 0x 
à νχι ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχ ἧς ἱεροποιοὶ Δημήτριος καὶ Λεοντιο.. 

dns" (4h) ΕΔΔΔΗΕ καὶ ἐχ τῶν ψη- 

γυζτων τῶν χρυσῶν χαὶ τῶν στεφάνων τῶν διχλελυμένων, ὧς 
᾿ χί ᾿ ? ν 

“
Ὁ
 

rap ox τοῖς ἀνδράσι τοῖς αἱρεθεῖτιν ὑπὸ τοῦ δήμου χχτὰ 

τὸ ψήφισμα ὥστε συγχωνεύσχι ἐν τεῖ ἐκχλυησίχι ἃ παρέ- 

λχύον χύλχτα tous τὸ πρῶτον χύυμ χ᾽ ὁλ(κὴ) χρυπτοῖ ΨΥ 

AA καὶ Ε΄ δεύτερον χύμχ᾽ δλ(κὴ) χρυ(σοῖ) F'ANIII? τρίτον 

χύμα" ὁλίχ) χρου(σοῖ) ΕΠ χαὶ ΕἼΠ᾿ τέταρτον Aux" ONCE 

xpv(sot) FAIT πέμπτον yôux" 8A(xh) χρυ(σοῖ) FAI? 

κτὸν qoux" ὁλχ(κὴ) χρυ(σοῖ) [A χαὶ Ε΄ ἕῤδομον χύμ χ᾽ Ce) 

χρυσοῖ ΕἸΔΑΠΊΙ" ὄγδοον χύμα" ὁλ(κὴ) χρυ(σοῖ) FAAAA 

Lai Ε΄ ἕνχτον χύμχ' ὁχαὴ) χρυ(σοῦ) ΔΔΔΠῚ! καὶ Ε΄ dx. 

τον χύυ χ᾽ ὁλί(κὴ) χρυ(σοῖ) [1Π|| καὶ Ε΄ ἑνδέχατον AO" 8 À 

(xn) χρυ(σοῦ) Π ὀδολοὶ Π1|" 

χαὶ τοῦ χείρονος χρυσίου πρῶτον χύμα᾽ δλίχὴ) χου(σοῖ) AAA 

Nil καὶ Ε΄ δεύτερον χύμχ᾽ 6A(xn) χρυ(σοῖ) AAAAÏ καὶ ὃ 

πχρέλχύον ie tot ἐπὶ τὶ ὑτῶν doyñs Δημῆήτοι τχρελχύον ἱεροποιοὶ ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς Δημήτριος x, 
/ LAN ΜῈΝ 

Λεοντιζδης ἐν τεῖ ἐχχλησίχι πχρὰ τῶν 

ἀνδρῶν Ξενοχλείδου Lai περ λῶν: πρῶτον χύυ χ᾽ ὁλίκ})} χου-.. 
(σοῖ) AAA? δεύτερον χύμα" δλ(ιὴ) (Sen )Π χαὶ Ε" χαὶ 

ἐχ τῶν ψηγμάτων τῶν ὑπαργύρων, ὧν παρέδ οσχν ἵεροποι 
À ᾿ 

Λοοντιζδης χαὶ Δημήτριος, τοῖς 
2 NZ er ς COR e δή N A lee Rat ν τοῖς αἱρεθεῖτιν ὑπὸ τοῦ δήμου κατὰ τὸ ψηῆφισι» ΠΣ 

,ὔ 4 € ἢ, # 

ὥστε συγγωνεύσαι, ὃ παρελάθοσαν ἱεροποιοὶ ᾿Αλχίμαχος Roc} 

Vo, πο Ὅλ 2, ἜΑΣΙ pre 2 ge “- DU Στησίλεως ἐν τεῖ ἐχκλησίχι χύματα ἀργυρᾶ᾽ πρῶτον PATTES 

ὁλ(κὴ) FR FAA 
ἢ 

ΔΔΗΣ δεύτερον χύμα" ὁλίκὴ) ΕΗΔΔΔΔΙΙ" HA ATX LE \ π- 

(x) F FAA° τέταρτον χύμα" ὁλί(κὴ) ΕΔλδλδ'᾽ πέμπτον χύμ 
x °
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ὁλίχ) HART χαὶ ἃς ἔφχσχν ἀνενεχθῆναι ἐπ a
 

FN
 

Ὁ
 

CE
 

«)
 

E
?
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©
 5 

“ - # A ΄ 
LAS Στησίλεως χαὶ ᾿λλχίμαχος φιζλαϑ 

ΕΣ # y δεξιὰς “ Le \ ΜῈ 
AMI, ταμιῶν [loxéiwevou χαὶ Γελεσχρχίδου ὁλ(κὴ) μνί(χῦ) 

AMI ποτήριον στησίλειον, βουλῆς τῆς ἐπ᾿ ἄρχοντος Tehe- 
N / 
ο 

ARE 2 P1 F2 u a À 
σχρχίθου, ἐμοόλιον ἔχον [χνίσχον, ὃ ἀνήνεγκεν ᾿Αμφοτερὸς 

RE ! 
᾿Αριστέου" φιζλην Θυετταδῶν 

\ - À - Ὁ ἣν ᾿ 
χαὶ ᾿Ὠχυνειδῶν, τρικτυΐρχων δὲ τῆς φυλῆς Στησίλες χαὶ Av- 

ΤᾺΝ τς de \ Ν 2 € N 
2oun0o0" ὁλ(κὴ) FH° ποτήριον στησίλειον, © παρέδωχεν 
fn Sue 23 2 / CE Ce 
βουλὴ ἡ ἐπ᾽ ἄρχοντος Διοκλξεους, ἐφ᾽ οὗ ἐπιγρχφὴ Σ Στη- 

ὩΣ 

σιλέως Διοδότου ᾿Απόλλω- 
3 

νι Αφροδίτει" ὁλ( χὴν + FAAAFHH" φιάλην ἐπιγοχφὴν ἔ- 

χουσχν᾽ ἄρχοντος Δημητρίου Δηλιάδες χορεῖχ ?’A- 

πόλλωνι, ᾿Αρτέμιδι, Λητοῖ, ἐπιδόντος ᾿Απολλωνί- 

δου τοῦ Διοφάντου" δλχί(κὴ) FH” φιάλαι || ἃς 

παρέδωχαν ἱεροποιοὶ Δημήτριος καὶ Λξοντιάδης, Εὐτυχείων 

Φιλχδελφείων" δλ(κὴ) ΕΗΗ΄ ἄλλας φιάλας Ill, τχαυτῶν Πρχ- 

ξιμένου καὶ Τελεσχρχίδου" δὁλ(κὴ) HHHH° στέφανος χρυσοῦς 

δάφνης, βχοι- 

λέως Εὐμένους ἀνάθεμα" ὁλ(κὴ) FH° 

ὃ ἔφασαν ἀνενεχθῆνχι ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς 

᾿Αλχίμιχχος" ὁλ(κὴ) FA’ ᾿Απόλλωνχ ἀργυροῦν, ἀνάθεμα Bi- 

Giou ‘Pouzxtov πο- 

τήριον στησίλειον, ὃ παρέδωχεν À βουλὴ ἡ ἐπ᾽ ἄρχοντος Χι- 

χίου, ἐπιγραφὴν ἔχον᾽ Βουλῆς τῆς ἐπ᾽ ἄρχοντος Χικχίου, 

Στησίλεως Διοδότου ᾽Απόλλωνι, ᾿Αφροδίτει" ὁλί(κὴ) 

ΕΠΔΔΔΕΗ" ἄλλο ποτήριον στη- 
à Ὁ - 2 . A σίλειον, βουλῆς τῆς ἐπ᾽ ἄρχοντος Διογένου᾽ ἄλλο ποτήριον “τη- 

7. ( “ - NES σίλειον, βουλῆς τῆς ἐπ᾽ ἄρχοντος Δημητρίου, Θυςσταθῶν χαὶ 
Ε N 

υνειδῶν, τριχτυχρχοῦντος 

[Φίλλιος τοῦ Διδύμου, ᾿Απολλοδώρου τοῦ [’ApvJov* φιζλὴν 1} 

ἐπ᾿ ἄρχοντος Διογένου Oussradov χαὶ ᾿Ωχυνειδῶν, τρικτυχρ- 

χούντων Ὀρθοκλέους τοῦ ᾿Αριστοθάλου, Τελέσωνος τοῦ Λευ- 

χίππου᾽ φιά- 

λας Il, ἃς παρέδωκαν isporotot Στησίλεω Ἢ Ψ 
14 7 δ \ 

Εὐτυχείων Φιλχδελφείων᾽ καὶ τὸ ἀνενεχθὲν ὑπὸ ἱεροποιῶν
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, Ν Νικομάχου καὶ Βοήθου χρύσιον ἀπ᾽ ἀνδριάντων, οὗ ὅλ 
RAF λιδχνωτίδα ἥ 

LA 135 ἃ ἀογυρὰν πὴν ἀγορχοῦς ἴσχν χατὰ τὸ ψήφισυχ τοῦ δήμου" ae 

(4à) F FHHAA° φιάλας ΔΔ, ἃς παρελάδοσ ἂν παρὰ ταμίου 
Φωχίωνος τοῦ Κλεοχρίτου χαὶ τοῦ κληρονόμου τοῦ Πολυδςύ... 
hou Πχρμενί- 

136 ὠνος᾿ ὁλ(κὴ) pv(xt) AA° ἄλλας φιάλας ΔΙΠΊΙ, ταμιῶν Ἂν 
τιγόνου χχὶ ᾿Α λεξζίχου" ὁλ(κὴ) μν(αῖ) ΔΙῚ ἄλλαι {Π|" ER D) 
FHHHH" χρύτιον dr” ἀνδριάντων, οὗ 6A(xh) FHAAFF* Sx£_ 

φιὴν στησίλε ἴον, βουλὴ ἧς τῆς ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Απχτουρίου" 

137 φιάλη, Θυςστχδῶν καὶ Ὠχυνειδῶν, τριχτυΐρχων Κτησωγίδου 

τοῦ ᾽᾿Αμφιθχλου, Τελέσωνος τοῦ εν, ἄδου, χαὶ ἐπὶ τῆς œ$ 
2 P N A τῶν ἀρχῆς ὃ ἔφχσχν ἀνενεχθῆνχι Εὐδοεὺς χαὶ Πχρμενίω : ᾧ 

χρύ- 
138 σιον ἀπ᾿ ἀνδριζντων᾽ ὁλ(κὴ) ΕΠ" φιάλαι ||, ἱεροποιῶν Νι- 

κομιάγχου καὶ Bo 400, Εὐτυχείων Φιλχδελφείων᾽ ὁλίχ) Ε Hy- 
ι 

ὑδρίχς do ργυρᾶς Il, ὧν ὁλ(χκὴ) μνίαἴ) ΔΔΔΙΙ πέταλα χρυ 
σίων Τῶι τῶ: ὁλ(κὴ) ΕΗΔΔ΄ ἀρύσχας ἐμ. 

139 πλινθείω: δωμαϊκοῖς γράμμασιν émiyeypxuuévos" φιζλη CU. 

γρχφὴν ἔχουτχ᾽ Δηλιζδες χορεῖχ ᾿Απόλλωνι, 'Aprép a 

dt, Λητοῖ, ἐπιδόντος βχσιλέως Πτολεμαίου καὶ ed 

σιλίσσης Κλεοπά- 

110 τρας" φιάλαι Il ἱεροποιῶν Πρχξιμένου καὶ Τελεσχρχίδου" φιζ 

λας ΔΔ, ἃς παρελάδοσαν Συνώνυμος χχὶ Κρίττις 7 παρὰ + τας 

μιῶν ὦ χαὶ Πολυξένου" ὁλ(κὴ) μν(αῦ) AA° pla 

ἃς παρ λάθοσχν 

141 πχρὰ ταμιῶν Mvnsios xx Πχριμενίωνος ANT ὁλ(κὴ) DIE 
AT ET MIE σκάφιον, βουλῆς τῆς ἐπ’ es 
χοντος ᾿Αρίστωνος, στησίλειον, 2x1 φιάλην, Θυεσταδῶν + 

Ὠχυνει δῶν, τρικτυζοχων Τληπολέμου χαὶ 

142 Λάμπρωνος" χαὶ τὰ π πχρὰ τοῦ ἐρχοντὸς Τελεσαο οχίδου, πχοχ. 
͵ ἐ ᾿ δοθέντα 6 ὯΝ πὸ ἱεροποιῶν Συνωνύμου χαὶ Κοίττιος, mxoshx 

v + 1 1£ 
aüt τοῦ ᾿Απόλλωνος᾽ ἀργυρίδχ μικύθειον NS 

νωτίδα, 

143 ἧς ἐπιγρχφή᾽ ὁ tepeds Πυθέας καὶ ὁ ἄρχων Φίλλις Re 
se . F4 d [A 

στικι φιχλᾶς γοργιείους AT ποτήριχ, ἐπὶ Διογένου, ᾽᾿Απολ-



DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 

λοδώρου, Χαιρέου, Ὀλυμπιοδώρου, Πολυξένου, ΞΞένωνος, Me- 
γεχράτου, ᾿Αριστάρχου, Te- 

144 λεσχρχίδου, ᾿Εμπέδου, ᾿Βμπέδου, Νικίου, Δημητρίου, ᾿Αρίστω- 
γος, ᾿Ἀπατουρίου" σ σχάφιακ φιλωνίδειχ ΔΠ, ἐπὶ Διογένου, ’A- 
on Ὀλυμπιοδώρου, Πολυξένου, Hévuvos , Μενεχρά- 
του, ᾽Αρισ- 

145 τάρχου, Τελεσχοχίδου, Διοχλέους γΔιοχλέους, Ἔ Eurédov, Ann 
τρίου, ᾿Αρίστωνος, ᾿Αρίσττωνος, Τελεσχρχίδου᾽ σχάφιχ μιχύ- 
θειχ MI, ἐπὶ Κοσμιάδου, ᾿Απολλοδώρου, Ὀλυμπιοδῴοου, 
Πολυξένου, Ξένωνος, Me- 

146 νεκράτου, ᾿Αριστάρχου, Δημητρίου" ἄλλο, ἐπιστατοῦντος Τει- 
ER ἄλλο, ἐπὶ Tehec σχρχίδου᾽ χύλικας μιχυθείους IE, 
a Νικίου, Δημητρίου, ᾿Αρίστωνος᾽ χαὶ ῥοπάλικ 

πὸ κύλικος" 

147 oz κρίων ue Il χαὶ ὃ ἔφχσαν ἐπὶ τῆς χὑτῶν ἀρχῆς ἀνχ- 
ὩΣ var Συνώνυμος καὶ Κρίττις" στέφανον χρυσοῦν ἐπιγραφὴν 

ἔχοντα Miværos Μινάτου (Σ)τήϊος Ῥωμαῖος ἐκ Κύ- 
μῆς ἀ- 

148 νέθηχεν ἄλλο στεφάνιον ἐπιγοχφὴν ἔχον᾽ Λεύκιος "Ὅπ- 

πιος Ῥωμαῖος ᾿Απόλλωνι χαριστήριον᾽ ἄλλο στεφά- 
νιον ἐπιγραφὴν ἔχον᾽ Κ(ό)ϊντος Πλίνιος ᾿Απόλλωνι 

; 
εὐχήν" τρίποδα ἐργυδοῦν; ὃν πα- 2] 

ἢ 149 ρέδωχαν ie “sou Εὐδοεὺς χαὶ Πχρμενίων ἄστατον" χαὶ τὸ υς 

δ -Ὁ 0 à: περιγενόμενον χύμα χα à δοκιμεῖχ {1᾿ ὁλ(χὴ) FFAAAFHI, 
ΠῚ ! Sn τ χρύσιον ἀπ’ ἀνδριάντων ἡ ||} ὃ ἐ ἔφχσαν ἀνενεχθῆναι Σ Συνὼ- 

150 Κρίττις ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς" δλ(κὴ) FAAAAFHY ἄλλας 
φιάλας, ἃς παρ ἔδωχαν ταμίχι Μνησιχλείδης Καὶ αλλίου, Καί- 
ων Καίῤωνος, ΔΙῚ ὁλ(κ}) μν(αἴ) ANT σχκάφιον στησίλξιον, 
βουλῆς τῆς ἐς ̓ ἄρχοντος Τελε- 

151 σχρχίδου τοῦ Εὐδίκου" χαὶ φιάλας, ἃς παρελάῤθομεν ἐπὶ τῆς 
αὑτῶν ἀρχῆς ᾿Αμφοτερὸς, Σίληνος, Πολύξενος, Φίλιππος 
παρὰ ἱεροποιῶν Εὐδοέως καὶ Πχρμενίωνος, Εὐτυχείων καὶ Φι- 

152 61(x7) FHH° καὶ ποτύριον στησίλειον, βουλῆς τῆς ἐπ᾽ ἄρχον- ᾿ , τῶ N τὸς Φωχχίέως, καὶ φιάλην, ἐπ’ ἄρχοντος Tenssxpyidou, Θυε-
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δ. 

στχαδῶν χαὶ Ὠχυνειδῶν, τρικτυχρχούντων λμνου τοῦ ΩΝ 

ρομθρό- 

153 του, Νουμηνίου τοῦ Σόλωνος" χαὶ φιάλας, παρὰ ταμιῶν Μνῃ- 

σιχλείδου τοῦ Καλλίου, Καίδωνος τοῦ Καίδωνος, II” GR) 

μνίαῦ) II xt ὃ ἔφασαν ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς ἀνενεχθῆναι 
# 2 > > NN 1 

χούσιον ἀπ᾽ ἀνδριάν- 

154 των᾿ ὁλίχὴ) FFF χαὶ φιάλας Il, ἃς παρελάδομεν παρὰ ἵερο _ 

- 

΄ 

ΝΥ ἘΣ = N 
ποιῶν Συνωνύμου χαὶ Kptrrioc, Εὐτυχείων Φιλαδελφείων "ὁ y 

(κὴ) FHH° φιάλας, ἃς παρελάδομεν παρὰ ταμιῶν Μνήσιο 

[1
] 

χαὶ ἢ χρμιενίωνος 

155 1H δλ(κὴ) μν(χῦ) [I D} ἄλλας φιάλας, παρὰ ταμιῶν Με-ὄ 

νύλλου τοῦ Πολύθου, Φωχχιέως τοῦ Φωχαιέως ΔΙῚ" ὁλ(κ 

uy(at) ΔΙῚ, Καὶ τάδε παρελάδομεν ἐν τῶι ᾿Ανδρίων οἴχω ς- 

θυμιχτήριον, Εὐμαρίδα ἀνάθεμα" 

156 λιῤχνωτίδος κλάσματα [{ σχύφον, Εὐχράτου ἀνάθευ χ᾽ Xp 
€ la > & ne 

rüox ἀργυροῦν, ἀπὸ τοῦ ὠτὸς ἑκατέρου χη, ,νίσκον οὐχ à 
- 

A 7 2 χοντα, καὶ τοῦ ἑνὸς ὠτὸς τὸν κόσμον οὐκ ἔχοντα, 
2 D es A, de Lee Ne ὦ ἦς ὖχ ë& oYT&° > 
ἄλλου ὠτὸς TO ὧν μέρος τὸν κόσμον οὐχ ËY To£- “

Ὁ
 

ο
ι
 

-
 

=
 

δὲ
 

r
a
 

a
 
©
 

C
E
?
 

mel xv περιηργυρωμένην᾽ τρίποῦδχ περιηργυρωμένον᾽ δίσκου 

κλάσματα ||" περόνας χαλκᾶς | ἀρύσαν, Παταίχου 

58 ἀνάθεμα φιάλαι ||, ᾿Ασκληπιάδου Χίου ἀνάθεμα" ἀρύσας, NES 

eux Δημητρίου Σεριφίου᾽ φιζλην; ἐπιγραφὴν ἔχουσαν" αὶ πΞ 

ἄρχοντος Καλλίου, ἐπιστατοῦντος Ἂμφ ιθάλου 

159 τοῦ Φιλωνύμου ἄλλην φιάλην, ἐπ᾽ ἄρχοντος Σωχλείδου 
δα, ΗΜ re 

Θυεσταδῶν» καὶ Ὠκυνειδῶν" κχκυμδίον, ἐφ᾽ ἱερέως Do 
3 

>
 

Θεχνδριδῶν᾽ χηνίσχους || ἀπὸ τοῦ κρατῆρος καὶ χλάσμιο τς 

EN “Ὁ ; [ἡ ,ὔ 
160 ὠτὸς τοῦ χρχτῆρος" σχάφιον, ἐφ᾽ ἱξοέως Πολύῤου, Θεχανδριδῷ,,- 

. £ 

σκάφιον, ἐπ’ ἄρχοντος ᾿Αχριδίωνος, στησίλειον᾽ σχάφιον, δ.» 
᾿ #1 4 . , Ty 

ἄρχοντος Δωριξως, Παταίχου ἀνάθεμα ἀρύσας, Ixrzixou 
Σιν 7e Ὁ το # FA ἐν δ. 2 y Le DNA 

161 ἀνάθευ κ᾽ σκάφιον, ἐπ᾽ ἄρχοντος Δωριέως, Παύταινου ἀνάθει, Κς 
3 2, ÿ F φιζλῃ, ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Αριστοδούλου, βασιλίσσης Στρατονίχης 

ἌΡΑ F0 1, 2.3 Mc ! 4 »Ὰς > 
ἀνάθεμα" φιάλη, ἐπ ἄρχοντος Καλλίου, βασιλέως Αντιγόνου 

: τὰ . “ à # Φ € δ: 162 ἀνάθεμα φιάλη ἐμ πλινθείω: ἐπιγραφὴν ἔχουσχ᾽ ‘A TX, : 
5 ΄ Ν \ , 4 Κώιων ἀρχιθεώρου ΠΟΜΗΡΟΞ καὶ συνθεώρων-
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# 

χηρύχειον ἐπιγρχφὴν ἔχον ᾿Απόλλωνος Δηλίου ᾽Αρ τέ- 

ιμιδος" κύχθος ἀπὸ τῆς 
\ à > 

ae ἐπιγραφή" Θ ε οὔ" ns Ῥάνιος da χαὶ ὃ ἔφα- 

σαν ἱεροποιοὶ [Πολύξενος χαὶ Σ Σώκριτος εὑρεθῆναι τοῦ χόσμου 

τοῦ χρχτῆρος, χλάσματα ||” σχάφιον, date a 
> 2 ἮΝ / 24 ᾿ 3 

τῶν ἐγ Νήσου, ἐπ᾽ ἄρχοντος Πολύόου φιάλη, ἐπ᾽ ἄρχοντος 

Καλλισθένου, Μχψιχιδῶν᾽ φιάλη, ἀνάθεμα ᾿Αντιπάτρου Κυ- 
Ἔ { ἄν τὴν a Y # . A # 

pavalou, ἐπ᾽ ἄρχοντος Σωτίωνος" σχάφιον στησίλειον, 
ΕΝ ee 7 Ν ὁ ; 1 

βουλῆς τῆς ἐπὶ Κοσμιάδου" σχάφιον, ἐπ’ ἄρχοντος Λευχίνου, 

ἐπιγρχφὴν ἔχον᾽ Ξενότιμος Φάνου ἀπὸ τῶν γερῶ ν' 

ἐθενοῦ δλ(κὴ) μν(αἴ) ΔΔΔΔΠΊΙΠ" χρχτὴρ χαλκοῦς ὦτα οὐκ 
᾿Ψ . ΕΣ ΄ 

ἔχων" ἐλεφχν- 
Η͂ ᾿ “ N ΓΕ 

τος μν(αῖ) AAA χαλκοῦ χλάσμχτα παντοδαπά ὁλ(χὴ) τά- 
- . ἘΞ 4 . 

(Axvra) AAPI vai) Δ΄ EG NG συντετριμμένος χαλκίον TE 
/ .ο 2 ᾿ ὰ . «ἘΣ 

πρυπημενον᾽ ἄλλο χαλχῖον τετρυπημενον᾽ EG NS συντετριμπ 
T4 

μενος" ἄλλος 

λέξης συντ Se fun νεὼς ἔμθολον᾽ λαμπὰς χαλκῆ ἐπὶ 84- 

σεως᾽ χέρας χρίου χχλκοῦν᾽ σχέλος χαλχοῦν" ἀνδρι ικντίδιον 

Gi οὐχ ἔχον" λεύητιον κατεχγός᾽ περόναι σ δι. 

put ὧν ἡ τ τάξλανταὶ) ΔΙ μνί(αῦ ΔΔΔΔΠ ἢ} 

χαθίδες σιδηραῖ χχὶ ἄλλα ΡῈ ΤΕ πᾶντο- Ut ἡ Ἢ 

δα: ὁλί(κὴ) τζίλαντα) ΠῚ" ἄχμων᾽ ἀγκύρχ σιδ᾿ηρὰ᾽ καὶ λί- 

θος μολυύδοῦς᾽ ὁλ(κὴ) τάζλαντον) μνί(αῦ) AATT ΕΠΛΕΤΙΟΝ 

ξύλινον με- 

μολυδδωμένον᾽ ἄλλου σιδήρου παντοῦχποῦ" ὁλ(κὴ) τά(λαντα) 

II μνί(αῦ ΔΔ΄ τρίπους σιδηροῦς διχλελυμένος" κλάσματα 

χαχλκᾷὰ mavro)aré ὁλ(κὴ) τάζλαντον) μνί(αῖ) AAAT° σιδί, 

ιχ παντοδαπὰ, ἐν οἷς [λ]χ- 

Οἰδες" δλ(κὴ) τάζλανταν) I] μνί(αῦ Δ΄ περόναι χαλκαῖ᾽ ὁλ(εὴ) 

τά(λαντα) ΠῚ μνί(χῖ) ΔΔΔ᾿ λέθης χαλχοῦς RATES" δίσχων 

χλάσμιατα καὶ ἄλλα mavrodxra ὁλ(κὴ) τά(λαντον) μν(χῦ) 

Δ΄ ἐλέφαντος σχυτάλαι ΔΠΙ]" χασσιτέρου σχυτ(άλαι) 

Il δλ(κὴ) pv(at) AAA ἀνδριάντων κλάσματα 'ΔΔ΄ ἀγ- 

χύρχ σιδηρᾷ, λίθον οὐκ ἔχουσα" δόρυ σιδηροῦν" ἀνδριαντίδιχ 

D
e
e
 

ἃ χαλνᾷ ill σιδηροῦν l' ἐρείσματα σιδηρὰ Il κύχθος χαλ- 

κοῦς᾽ Bour[t-]
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172 λινα HI χυχνᾷ [| ἐσχάραι Ill” HR ὃ ἠγόρχααν ἵεροποι οἱ 

Δημήτριος χαὶ Δεοντιάδης ὑγιές" τύπον ζύλινον REDXU ἰδὼν 

ὧν ἐπὶ τὸν Κερατῶνχ᾽ κύλιχχ μικύθειον, ἐφ’ ἧς ἐ[πιγρα-. -] 

ἄρχοντος Ἐμπέδου Μίχυθος ΓΗΔΗΛΩΙ, ἐπ - 

-χτοῦντος ᾿Αγησιμόρότου" χαὶ ἃ ἔφχσχν ἄνενς. 

Χ 
Σ᾿ Ὁ“ ει» 2 -“ ΄ A IN μ᾿ 

AVAL ERL τῆς XUTOY Œpy'Aac Δημήτριος καὶ AcovriXd nc πο 

174 ἐπ’ ἄοχοντος ̓ Δοιστοδούλου᾽ ἄλλο ποτήριον στησίλειον, ἐπ’ ἄ... 
ὶ 

LA . ς Ἄν ὍΣ 
χοντος Ὀρθοχκλέους᾽ ἄλλο ποτήριον στησίλειον, ἐπ ἄρχοντος 
ν / 

wzéhou" ἄλλο ποτήοιον στησίλειον ἐπ᾽ ἄρχοντος 1 
ἢ 
! 

s . “ -} - qu “Μ᾿ 175 Σωχλείδου" ἄλλο ποτήριον στησίλειον ἐπ ἄρχοντος ᾿Ανέκτου»" 
΄ 2 à 2 . 1e 104 

ἄλλο ποτήριον ἐπιγρχφὴν ἔχον Μαντίθεος Μαντιθέο,, 

ἱερητεύσας, ἐπ᾽ ἄρχοντος Μενεθάλου" ἄλλο lot. 

ριον, ὃ Épx-] 

176 σαν ἀνενεχθῆναι ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς Στησίλεως χαὶ "AE 

μᾶχος ἐπιγρχφὴν ἔχον᾽' ἐπ᾽ ἄρχοντος Ilox ύδου, Pi 

μοχράτης ᾿Αντιγόνου ᾿Αρτέμιδι Ἑκάτει [ἄλλς 

ποτήριον] 
177 στησίλειον τὸ ΕἸΣ Ἢ ἐν τῶι Νεωκχορίωι τεθλασμένον. ------- 

Καὶ τάδε παρελάθομεν ἐν ΤΩΙ NAQI OY TA ΕΠΤΑ᾿ στέφ».. 

γον χρυσοῦν, Νικίου ἀνάθεμα" ἄλλον στέφανον ΠΑ ἤν Aù- 

τοκλέους ἀ-] 

178 νάθευκχ, ἐπὶ πίνχκος᾽ στεφάνην ἐπίχρυσον" φιάλας ἀογυρᾶς ἐμ 
, 

πλινθείοις ΠῚ] ἄλλην φιάλην ἐμ πλινθείωι, ᾿Αντιπάτρου ? AS 

θηναίου ἀνάθεμκα᾽ ἀσπὶς ἀργυρᾷ, Τίτου Ῥωμαίου [ἀνάθεμα. 

Καὶ τάδε ἐν TOI] 

179 ΠΩΡΙΝΩῚΙ OIKQI φιάλας ἐμ. πλινθείοις Al χερχμύλλιον 

ἀργυροῦν Χῖον, Νουμηνίου ἀνάθεμχ᾽ κόγχον ἀργυροῦν. -- Καὶ πὶ 

τάδε πχρελάθομεν ἐν ΤΩΙ ΝΑΩΙ ΤΗΞΑΡΤΕΜΙΙΔΟ-Ξ 
παρὰ ἱεροποιῶν] 

\ _ © ke 180 Συνωνύμου καὶ Κρίττιος, μηνὸς Γχλαξιῶνος, ὅτε ἦσαν οἱ χο.. 

σμνιηταὶ, παρούσης βουλῆς καὶ γραμψιχτέως τοῦ τῆς πόλεως 
NI sn \ Ἂν ΡΝ -" Τ Ποσειδίχου τοῦ Σωτέλου χαὶ τ[οῦ τῶν ἱεροποιῶν Neo] 

# re N - 2 5 181 κροντίδου τοῦ Neoxpovridou" θηρίκλειον χρυσῆν ἐπιγραφὴν E- 

χουσαν' Πτολεμαῖος Λάγου Mxxeddv’Appodires



183 

184 

185 

186 

137 

188 

189 

190 

191 

DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 49 

ὁλχί(χὴ) FHHHHAAA® φιάλη χρυσὴ καρυωτὴ ἐπι[γρχφὴν ἔ- 

χουπα᾽ ᾽Α-] 

πόλλωνι ΟΕΟ᾽ ὁλί(χὴ) ΕΗ ΒΙΔΔΔ ΔΉ φιάλί η ῥχόδωτὴ 
ἀνεπίγρχφος᾽ δλί(κἢ) HIMAHHII" ἐπιχύτης, ἐπιγραφή" ᾽Δρ- 

τέμιδος Δηλία ς" ὁλ(χὴ) FHAHII* φιάζλη 0x κύδωτὰ, ἐπι- 

γραφή" soil... ὁλ(κὴ)- «««φιάλιον δχ-]} 

ὁδωτὸν ἐπιγρχφὴν ἔχον᾽ ᾿Απόλλωνος Δηλίου᾽ ὁλ(κὴ) 

ΕΠ φιάλη ἀπότυπος, ἐπιγραφή" Βασιλεὺς Ἄτταλος 

Ἀπόλλωνι Δηλίωι, χαριστήρια Δηλιάδων χο- 

Del dns stone] 

ὁλί(κὴ) HHAFII φιζλη ὄμφχλον οὐχ ἔχουσα, ἀνεπίγρχφος" 

ὁλίκὴ) ΕΔΔΕΙΜΠ ποτήριον λεῖον διάζλιθον, ἐπι ιγραφή" ᾽Α p- 

τέμιδι Φίλχ βχσιλέως Θεοδύρου" ὁλ(κὴ) +HA° 
πἰ[ο]τή[ριον « «Ὁ. νον δα-] 

χτύλιον “ρυσοῦν λίθον ἔ ἔχοντα, ἐπιὴ γραφή" Βασίλισσα Στρα- 

τονίκη βασιλέως Δημητρίου ᾿Αρτέμιδι Δηλίαι" 

ὁλί(κὴ) FAAF' κανοῦν [ἀ]ο[γυ]ροῦν ὦτα ἔχον ἀργυ[ρᾶ.. ....7 

χους, ἐπιγρχφή" ᾿Απόλλωνος Δη λίου" ὁλζ(κὴ) FXXAAFHH- 

χανοῦν ὀρθὸν ἐπίχρυσον ἄστατον, ἐπιγραφή" ᾿Απόλλωνος 

Δηλίου σταθμὸν χρυσίου FXHH [. -««« «οὐ πέταλα χρυ- 

σὰ ἐγ κιθωτίων" ὁλ(κὴ) FHHFAHHII" ἄλλα πέταλα χρυσδ᾽ 

ὁλ(κ ἡ) ΕΠ" χρυσίον ἐγ χιθωτίων πχντοῦχπόν᾽ ὁλίκὴ) FHH 

ΔΛΔΉ ἐν οἷς χύμχτα Ill" χρυσιο. «Ὁ 

ψήγμχτα πχντοῦχπά᾽ ὁλίκὴ) HIFAAAAË ψήγματα χρυσὰ χαὶ 

ἀργυρὰ χαὶ ἐπιταινίδιχ mavrodxrt" ὁλ(κὴ) ΕΗΗ " δαχτύ- 

λιοι σιδηροῖ χρυσίωι ἐνϊδεὸδεμένοι ΙΝ 

σίωι ἐνδεδε-] 

pit ἐν οἷ; χουσοῦς | a ἑξά æywvos" ὧν ὁλί(χὴ) AM χρυσοῖ 

Αλεζξάνδρειοι ΔΔΙΠ" Φιλίππειοι Γ᾿ ᾿Αντιόχειος 1᾿ Χαρυστίχ 

Ε χρυσῆ" Πτολεμιαϊκὰ τέ Ἐπ χχρμιο. 9.0.6. 

Φωκχχίδος νόμιισμιος 1᾿ ἀργυοίου ᾿Αττικοῦ AFF" ᾽Δλες ÉxvOostou 

ΕΔΔΕ᾿ Πτολεμαϊχὸς στατύρ᾽ RES στατήρ᾽ uns Ὧ- 

λίχ᾽ de Renan TI 0E LEURS ̓ ς οὖς ἔ- 

χων ᾿Αρτεμίτιον᾽ ὁλί(χὴ) ΕΠΠῚΠ λίθος ἀὐθθιοι ἐνδεδεμέ(ν)ο 

ἐπίσημον ἔχων τραγέλαφον ἄστατος ἀέτου χεφαλὴ ἀργυρᾶ 

ἐπίχρυσος" ὁλί(κὴ) ΕΔΔΔΔ [.«- rene ἀκοὴ F] 

BULL. DE CORRESP. HELLÉNIQUE, VI. 4 

=
=
 

7,



192 

193 

194 

196 

197 

198 

199 

200 

201 

202 

208 

204 

COMPTES DES HIÉROPES 

HAAAF' στεφάνων χουσῶν κλάσυκτα AA ῥόχι {Π| χαὶ 4 

δριαντίδιον χαὶ δακτύλιος, ὧν ὁλ(κὴ) ΓΗ Ι΄ ΔΔΔ΄ ἀνδριχν- 

δια I ἐπὶ βάσεων [............ , ἐπιγοχφή᾽ ὁ δεῖνα] 

’ApTét ιδι εὐχήν ὀδολοὶ Ὀρχομένιοι ΗΗΗΡΠΊΠ" Βοιώτιος 

{ΠΠ᾿ καὶ Δηλίου χαλχοῦ HHIIICT" φιάλιον χρυσοῦν ἐπιγραφὴν 

ἔχον" Δυ ὁσίων τοῦ δεῖνος Μυχόνιος ̓ ᾿Απόλλωνι.-ς 

ὁλ(χὴ) ΕΔΔΕΉΠ " στεφάνου χισσίνου κλάσματα" ὁλ(χὴ) HHA A
 

FF° στέφανον χρυσοῦν δάφνης" ὁλ(κὴ) FAAAAFHHII ἄλλον 

στέφανον χρυσοῦϊν sel 

ὁλ(χὴ) HAAAAH ἄλλον μυρσίνης χατεχγότα᾽ ὁλί(κὴ) ΒΕ" 

ἄλλον δάφνης κατεαγότα" δλί(κὴ) FAAF® ἕτερον δάφίν:ς- 

ὁλ(κὴ) Εν ον ον 6.0} 

στέφανον δάφνης περιεχγότα καὶ χλάτματα παντοῦχπά" ee 

(κή) ΕΗ᾿ στεφάνων χλάσυστα παντοῦχπα᾿ ὁλ(χὴ) HHRE: 

ταῦτα... re ] 

τρίποδι τῶι ἐπιχρύσωι᾽ στεφάνων κλάσματα χαὶ ἄλλα χρύςιχ 

παντοδαπὰ ἐγ κιδωτίωι᾽ ὁλ(κὴ) FH ΗΔΕΉ ὅρμος οὗ ὁ λέων 

[ὃ rbv......... κατέχων" ὁλ(κὴ) ΚΗΗ ΔΉ. «τ Ὁ Ὁ 5] 

διάλιθος διχλε(λ)υμένος, ἐπιγραφή" βασίλισσα Στρα π 0. 

vixn Bas ιλέως Δημητρίου καὶ βχοιλίσσης DI
X an 

᾿Αρτέμιδι APhialliedneses rene χαλ-]
 

χὰ ἐπίχρυσος ὁλ(κὴ) FAP ὅρμοι Il καὶ περισκελίς" NERS 

HAAAF" βουχεφάλια χρυσᾶ καὶ ἀμφορεῖς καὶ σφίγγες πὶ 

ἄλλα χρ[υσὰ πχντοὺχπὰ. «ον νον κε νον προσ-] 

ἡλώμιενα᾽ δλ(κὴ) ΕΔΔΊΗΓ᾽ κόσμος χρυσοῦς ἐπὶ φοινικιδίου Ra 

φύλης᾽ ὁλ(κὴ) FH ἄστατα, βασιλέως Δημητρίου [.. 

coco. ἐκ τῆς σε} ] 

pxs χρεμιαμένων τῶν μειζόνων AAII τῶν ἐλασσόνων [HA ΝΣ 

ρισχελίδες Il καὶ ψέλιον ἄστατα᾽ χρυσοί.. ses 

προσηλώμενα Ill" ὅρμος χρυσοῦς ἐπὶ ταινιδίου ἄστατος" Xpu- 

σοῦς τύπος μιητριχὸς πρὸς ξύλων EPAX [...." 

δακτύλιοι χρυσοῖ χαὶ χύματα Il, καὶ ἄλλα χρύσια παν -ο- 

dark" ὁλ(.ὴ) ΕΔΔ΄ χαλκχὰ χαὶ ἀργυρὰ ἐπίτηχτα᾽ OX) + 

BEA Le Te rt At] 

γιναίχ Ε΄ Ῥοδίχι HPH° Σικυωνίχ Γ. Πρῶτος δυμὸς ἐν Ge où. 

νοχόχι Nil χελιδόνειοι ΔΔΔΔΠΙΠΊ κέρχτα 11 ἄλλίχ. ςς
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so Ta πάντα." ὁλ(χὴ) Le... δεύτερος DUO te nu] 
205 n° παλίυποτχι M χανοῦν E x) Η Πύρρου καὶ ᾿Αλεξάνδρου 

χαὶ ἄλλα παντοὺχπὰ Εἰ Ξξεξτὰ πάντα FAn[.. ὁλ(χὴ) Ε-..«- 
τρίτος BOLD fer aie .] 

206 MI καὶ σπονδοχοΐδιον 1-α τὰ πάντα FAAAI' 627) τά(λαν- 
τον)" τέταρτος δυμός" φιάλαι FAN" χύμοια [I = τὰ πάντα 
[ΕΔΔ|᾿ 6X(4n).,...° πέμπτος δυμὸς «.......] 

207 ὁλί(κὴ) τάζλαντον)" ἕκτος δυμός" φιάλαι ΚΙΔΔΙΙ πεπονηχότχι᾽" 
GARD) τά(λαντον)" ἕῤδομος ous" φιάλαι FAI χαὶ λάγιον 
ἱξεξτὰ πᾶντα [... .᾿ ὁλ(κὴ)..." ὄγδοος δυμός" φιάλαι... . 

208 Ξε τὰ πάντα FMANII| πεπονηχότα᾽ ὁλ(κὴ) τάζλαντον)" ἔνατος 
δυμός" φιάλαι FAN" ὁλ(κὴ) τάζλαντον) δέχατος δυμός" 
quéha [.....,. 

209 πχντοὐχπχὶ AAAANII* χϑελιδόνειοι Il" ἀναγκαιοπότης [" ὑ- 
δρίχι I λέδης χαὶ ἄλλα παντοῦ χπὰ 1 PR EN 

210 του κλάσματα καὶ ἄλλων φιάλων κλάσματα Π|| ἑλικτὰ Mile 

ποτήριχ παντοδαπὰ FA o[...... 

211 γας" λέῤδης πεπονηχώς" ἄλλων παντοὺδαπῶν κλάσματα Δ΄ δλ- 
(χὴ) μν(αῦὺὴ PRE ΤΟλυταὰ ἔνεστιν Lane ei MAN ee Le 

δεξιᾶς εἰσ-} 

212 πορευομένων" φιάλαι ἐμ πλινθείοις ΔΙ" ἀριστερᾶς εἰς- 

πορευομένων᾽ φιΐάλαν ἔἐυ. mauveltors........... εφιζ-} 

213 An ἐμ πλινθείωι, Φίλας τῆς Θεοδώρου ἀνάθεμα" ἄλλη ἐμ πλιν- 

θείωι ᾽Αριστο. «δος τῆς Ξείνο. «νον il 

214 σιν ἐν τεῖ MANPQMe χιδωτῶι" φιάλαι AA ἡλεκάται, ὧν 
ὁλ(χὴ) μνί(αῦ) AI ΕΔΔ ΔΊ: φιζλη êu π[λινθείωι. .....,] 

215 serpévoux AAT III" δίνομια ΔΙ᾿ νόμον Δ΄ Ἰστιχϊχοῦ ΕΔΔΗ 
᾿Αλεξάνδρειον τέτρχχ[μον. δδοῦνειοῖτο ane sl QD] 

216 τὰ παφέδουιεν τοῖς μεθ’ αὐτοὺς ἱεροποιοῖς Δημητρίωι καὶ Μει- 
λιχίδει [ὡς -- Καὶ τάδε ἔργα ἐξέδομεν μετὰ τῶν ἐπιμελη- 
τῶν κατὰ τὸ ψήφισμα τοῦ δή-] 

217 μου, καὶ τὰς δόσεις ἔδομεν, χελεύοντος χαὶ τοῦ ἀρχιτέκτονος. 
᾿Απολλοδώρω!: A[...... χχτὰ συγγραφὴν τὴν παρὰ ὌὈρθο-] 

218 κλῆ() ᾿Αριστοθάλου, ἔδουιεν πρώτην δόσιν ΔΛΙΠΉΜΙΤ᾽ καὶ τὸ 

λ[οιπ]ὸν, χελεύοντος ἀρχιϊτέκτονος. ΤΥ ΟΥ̓ 
2 - ce LA 
εν τῶι νχῶι οὐ]
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τὰ ἑπτὰ al ἐπισκευάσαντι τὸ κ
λεῖθρον τῆς ὑπολχμπάδος Εὐ- 

[κράτει AN συντελίέσαντι δὲ τὸ 
Éoyov..........] 

, 3 (6, 2 ἂ "ἢ ΒΡ \ > τω 

Πύρρωι ἐργολαδήσαντι ἐπισκευάσ
αι τὸν οἶκον τὸν ἐν τῶι D 

ρχπιείωι χατὰΐ συγγραφὴν τὴν κειμ
ένην aptes «ἔδομ, ες ξ 

εν δόσιν] 
à 

χελεύοντος ἀρχιτέκτονος ΔΛΕΉΜΙ Ἄρχεχι ἐργολαδήσαν- 

ἐπισχευάσχι [- « ««,«- καὶ] 
\ \ δ ! LA . Ν 

τὸ λοιπὸν ἔδομεν, χελεύοντος ἀρχ
ιτέκτονος Ε ᾿Αριστοδήσιοι 

NS 

ἐργολα[δήσαντι.. ...-80ouev] 
LA 

πρώτην δόσιν HF χαὶ τὴν δευτέο
χν δόσιν, κελεύοντος ἄρχι.-. 

ee = 
T4 

πέχτονος [....... T0 δεῖνι ἐ
ργολαδήσαν-} 

- 
> \ Ἂν 

τι ἐπισχευάσαι τοῦ Δωδεχαθέου
 τὴν ὀροφὴν; κατὰ συγγρχφὴ

ν 

τὴν χειμ[ένην παρὰ τῶι δεῖνε. 
cosmos, 

N 
ce 

καὶ τὸ λοιπὸν ἔδο-} 
Ζ, 

. = πο 

Hey, χελεύοντος ἀρχιτέκτονος ΔΛΕΉ
ΜΙΝ" Φιλόφρονι Εὐπορίῳ 

vog τὴν [.-.. .LATX συγγραφὴν 
τὴν] 

΄ 
δὲ , N A 

χειμένην παρὰ ᾿Ὀρθοχλῆζ(ι) ᾿Αρισ
τοθάλου, ἔδομεν πρώτην ὃ 6.. 

χελεύοντίος ἀρχιτέλτ χαὶ τὴν δευτέραν δό 
σιν, χελεύοντίος ἀρχιτέκτονος « « «αὶ τῊν ξυτέρ όσιν, χε- 

λεύοντος ἀρχ'τέκτονος. nat 
τὸ λοιπὸν] 

NS 
΄ 

TT > 

ἔδομεν κελεύοντος ἀρχιτέκτονος HH
HAAAA' Τίμων Κτηςςο 

φάνους [ἐργολαδήσαντι ἐπισχευ
άσοαι. cesse» τὴν πρὸς τ

ὸ] 

θύρετρον καὶ ἄλλην πρὸς τὸ θύρετρον πὸ πρὸς μεσημόρίχν ; 

πὰ ρα ες κας 
n 

a AJ ee - \ 

{πὰ [συγγραφὴν τὴν κειμένην πα
ρὰ τῶι δεῖνι, ἔδομεν πρώ 

πὴν δόσιν, χελεύοντος ἀρχιτέκτ
ονος. .... χαὶ δευ-] 

πέραν δόσιν ἔδομεν, κελεύοντος ἀργιτέκτονοςΗ ΗΠ}, καὶ 
ρ (ΕΝ. LOL ? ka τὸ 

Ν 

λοι[πὸν ἔδομεν χελεύοντος ἀρχιτέκτονο
ς. νον τῶι δεῖνι ἐργο 

χχθήσαντι ἐπισχευζσαι) 

Ὁ \ Ὧν ! 

τὸν οἶκον τὸν ἐχόμενον τοῦ ἸἼσιείου κατὰ συγγ
ραφὴν τὴν ka 

4 - Ne N 

μέν[ην παρὰ τῶι δεῖνι. «ἔδομεν πρώτην δόσιν, κελ
εύοντος ἂρ 

χιτέκτονος. » - «XX τὴν δευτέραν δόσιν ze -] 

231 χεύοντος ἀργιτέχτονος ΒΔΕ" καὶ τὸ λοιπὸν ἔδουιεν 
ς ἄρχ 

ΐ Le 

232 

233 

λεύ[οντος ἀρχιτέκτονος. ες τῶι JE. + τῶν] 

παρακειμένων λίθων τοὺς εἰς τὸν εἰδοφόρον χαὶ τ
οὺς στατοζὺς 

secs. ἔδομεν πρώτην δόσιν, κελεύοντος ἀρχιτέχτονος. “4 k 

FA καὶ τὴν δευτέραν δόσιν, κελεύοντος ἀρχιτέκτονος |. 
᾿ | 

χαὶ τὸ λοιπὸν κελεύοντος ἀρχιτέχ-]
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234 rovos FAAAAFEHEII ᾿Απολλωνίωι Διονυσίου Μιτυληνα[ίωι 
LAN retard] 

; Ἢ ; 235 μεν πρώτην δόσιν, κελεύοντος ἀρχιτέκτονος AA χαὶ τὸ λο[ι- 
πὸν ἔδομιεν χελεύοντος ἀοχιτέκτονος.- « «τῶι δεῖνι ἐργο- 

λαδήσχντι.. «ἐν τῶι vewzo- (?)] 

236 ρίωι χαὶ ἐπισχευζσχι τὰ KATA χέοχμον τοῦ ναοῦ, χατὰ συγ- 

γἱοχφὴν τὴν χειμένην παρὰ τῶι δεῖνι, ἔδομεν... δόσιν Le] 

Δ) λεύοντος doyiréxrovog AH” χαὶ τὸ λοιπὸν ἔδομεν χκελ[Ξύον- 
τὸς ἀρχιτέκτονος. νον τῶι δεῖνι ἐργολαδήσαντι. ὙΠ 

238 οὐ χαὶ θύρας υακΕχλωτας χατὰ συγγραφὴν τὴν παρ[ὰ τῶι 
ΤΉ NN 

δεῖνι, ἔδομεν... «δόσιν χελεύοντος] 

239 ἀρχιτέκτονος AC} χαὶ τὸ λοιπὸν, χελεύοντος ἀρχι[ τέκτο- 

VO. tou δεῖνι ἐργολαδήσαντι. ss oess ce] 

240 τος, κατὰ συγγραφὴν τὴν χειμένην παρὰ Ὀρθοκλῆ() ̓ Αρισίτο- 
UN ΓΝ δ᾿, , 3 ΄ 

θζλου, ἔδομεν... δόσιν κελεύοντος ἀρχιτέκτονος... .. | 

241 καὶ τὸ λοιπὸν, κελεύοντος ἀρχιτέκτονος AHHIC' ᾿Αρχέ[χι ἐρ- 
A1 \ \ as / NE) γολχόήταντι. RATE συγγραφὴν τὴν κειμένην παρὰ Ὀρθο- 

xAA(L)] 
2 ? , HN à δό τὴ 3 , 

242 ᾽Αριστοήχλου, ἔδομεν πρωτὴν δόσιν, χελεύοντος ἀρχι[τέκτο- 
᾿ \ EN / 2 14 2 

νος. «αὶ τὸ λοιπὸν ἔδομεν κελεύοντος ἀρχιτέκτονος. ..] 

243 Διονυσίωι Σχτύρου ἐργολχθήσαντι ποιῆσαι ἐπι. ..... «κατὰ 
Ἄν ὉΥΕ N as 1 

συγγρχφὴν τὴν κειμένην παρὰ τῶι δεῖνι, ἔδομεν τὴν πρώ 

τὴν δόσιν χελεύον-] 
Ν δ γ , 

244 τος ἀρχιτέκτονος ΔΛΉΠΙ Γ᾽ καὶ τὴν δευτέραν δίόσιν, χελεύον- 
6 LA 

τος ἀρχιτέκτονος. . «χαὶ τὸ λοιπὸν ἔδομεν κελεύοντος ἀρχιτέ- 
εν / 

κτονος. « . «τῶι δεῖνι ἐργολχδήσαντι ποι-] 

245 sa κεφχλὴν ἐχχτέρωι ἐνωπίωι τῶν στοῶν[. . «χχτὰ GUYYOXT 
ἘΞ ως À 

pay τὴν παρὰ τῶι δεῖνι, ἔδομεν πρώτην δόσιν, χελεύοντος ἀρ- 
# 

χιτέχτονος... . .wæl τὸ λοι-] 
Ν en - 240 πὸν ἔδομεν, κελεύοντος ἀρχιτέχτονος AAHH [rt δεῖνι ἐργο- 
Ἃ l'A A 

λχδήσχντι. ....«.χατὰ συγγραφὴν τὴν κειμένην πχρὰ ὌὋρ- 

θοχλῆ(}} 
΄ 

247 ᾿Αριστοθάλου, ἔδομεν πρώτην δόσιν, χελεύοντος [ἀρχιτέκτονος 
, ΄ 

ἐν νν καὶ τὴν δευτέραν δόσιν, χελεύοντος ἀρχιτέκτονος. . Hat 
τὸ λοιπὸν ἔδομεν, χελεύοντος ἀρχιτέκτονος. - ..] 

. ΄ - 248 Στησίμλωι Πεισιστράτου ἐργολαδήσαντι ποιῆσαι [......,..
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Y GUYYOXONY TA νην παρὰ τῶι δεῖνι, ἔδομεν roc χχτὰ συγγρχφὴν τὴν κειμένην παρ γ ἔδομεν πρῴ-- 

ray] 
249 δόσιν, κελεύοντος ἀρχιτέκτονος ΕΙΔΈΉΠΙς" [roi τὴν δεὺυτ τέρχν 

ν 
HN 

δόσιν, χελεύοντος ἀρχιτέκτονος “ον ET A τὸ
 λοι τὸν ἔδομεν Le LE 

λεύοντος ἀρχιτέκτονος - οὐ τῶι δεῖνι] 

5. - = / N 

250 Συνωνύμου ἐργολαδήσαντι τεμεῖν mévolxs «ς. « «κατὰ συγγρχφὴν 

/ ee - 

τὴν D SU παοὰ τῶι δεῖνι, ἔδουεν ποώτην δόσιν χελεύον.. ' 

τος ἀρχιτέκτονος. - « χαὶ πὴν δευτέραν "Νὰ ] 

251 κελεύοντος ἀρχιτέκτονος FHH#° [καὶ σὸ λοιπὸν ἔδομεν, κε- 

λεύοντος ἀρχιτέκτονος. νων τῶι δεῖνι ἐργολαδήσαντι UE 

«ον ἐπισχευ-] 

252 ἄσαι τῆς οἰκίχς τῆς χαλουμένης ᾿Αρχέοντος, χατὰ συγγρα. 

φὴν τὴν χειμιένην παρὰ τῶι δεῖνι, ἔδομεν πρώτην δόσιν, es 

λεύοντος ἀρχιτέκτονος. εὐχαὶ τὴν δευτέραν δόσιν χελεύρν.. 

τος ἄρχιτε-} 

253 χτονος AAF τὸ λοιπὸν ἔδομεν χε ne ἀρχιτέκτονος 

τῶι δεῖνι ἐργολχθήσαντι. νον εὐχχτὰ συγγραφὴν τὴν ΧΕ 

μένην παρὰ Ὄρθο-] 

254 χλῆζ) ̓ Αριστοθάλου, ἔδομεν πρώτην Dors χελεύοντος &o) 

χτονος. . «καὶ τὸ λοιπὸν dou 

L'inscription, à première vue, rappelle celle qui ἃ été pus 

bliée dans le Bulletin en 1878. Les lettres sont courtes, laroa 

et grosses; les seules formes à noter sont les suivantes: 78]. 
pha, l’epsilon, le thêta, en général, ne sont pas barrés À, © ©: 
le my a Les jambages écartés M, le ny les jambages égaux 

N, les deux traits du sigma son pipe parc allèles 5; lez 2Èt: a, 

le pi, le phi et l'äméga 501 at ainsi faits το, Tr, 6, ©. L’ 0Micron 

et l’ôméga sont égaux aux autres lettres. De cette ressemblanee 

on peut conclure que les comptes de Démarès et ceux l'AG 

phielès sont de dates très-rapprochées.
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Les analogies ne sont pas moins frappantes dans la rédae- 

etion: les lignes 3-10 de D (Démarès) sont reproduites pres- 
que textuellement dans ἃ (Amphielès) L 3-10. 

D 10-11 Ξ A 23-24. 

D 11-12 = Α 39-40. 

D 1415 = A 34-35. 

D 15-16 = A 42. 

D 17-18 = Α 37. 

D 18-19 = A 23. 

D 21-22 = Α δὴ, 

D 22-25 = A 56. 

D 23-24 = A 52. 

D 28-29 = A 70-71. 

D 31-32 = A 39. 

D 32-33 = ἃ 69. 

Enfin on retrouve à plusieurs reprises dans À le nom de 
Démarès et la mention de sommes déposées dans le trésor du- 
rant son archontat. 

Α 10-11 -- D 152: 
A 51-52 = : 41-42. 
A 10-71 = D 45-46. 

A 12-73 = î D2-53. 

A 88 n'a pu être rapproché de D en raison de l'obscurité 

du texte, qui est très incomplet. 
Cette comparaison permet d'affirmer en outre que Démarès 

est antérieur à Amphielès, et cela de plusieurs années. En ef. 

fet, tandis que Démarès est nommé plusieurs fois dans l’ins- 

cription A, Amphielès ne paraît pas dans l'inscription D. 

De plus les sommes portées dans les comptes A sont plu- 

sieurs fois inférieures aux sommes inscrites au même titre dans 
les comptes D: À 11-12. 571 dr. ὃ oboles N 2/2 au lieu de 

6980 ἀν., 1 obole (D 152} — A 22. 47 dr. 2 oboles 1}, 1/4, au 

lieu de 114 dr., 5 oboles 1/, 1/49 (D 19) — A 51. 150 dr. au 

lieu de 2350 (D 41-43). L'inscription qui donne les chiffres Les 

plus élevés est certainement la plus ancienne, car les diminu-
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tions proviennent de prélèvements faits après coup sur les som. 
mes entrées en caisse pour le service des dépenses. 

L'intervalle entre l’arehontat de Démarès et celui d’Amphi. 

elès n'est pas de moins de huit années; on trouve en effet, dans 
l'inscription À, les noms de sept archontes qui ne sont pas dans 

l'inscription D: Oineus, Théodoros, Polybos, Phokaieus, PQ 
lyxénos, Périandros et Parménion. Ces archontes ne peuvent 

pas être antérieurs à Démarès, parce que nous avons la liste de 

de ses prédécesseurs immédiats, pour une période de dix-huit 
années environ, et qu’ils n’y figurent pas (1), ensuite et sup. 
tout,paree que des versements faits antérieurement à Démarès 

n'auraient pas pu être omis dans les comptes réglés sous son 
archontat, et rétablis plus tard à plusieurs années de distance 
par ses sucecsseurs. 

Aux sept archontes eités plus haut, il faut en ajouter un hui. 

tième, Xénotimos, qui suivit Immédiatement Démarès, comme 
le prouve l’inseription D elle-même, et vint avant Orneus (2) 

Les indications chronologiques relevées dans l'inscription À 
nous ont conduit à placer l’archontat d'Amphiclès en 171 (3) 
avant J. C. Démarès se trouve ainsi reporté à l’année 180, ΄ 

On ne saurait guère descendre plus bas, car on ΠῚ dans 

l'inscription D au chapitre des dépenses (Face 1,1. 59-6 ι) 
Muvdc Γαλαξιῶνος εἰχχδι προοείλομεν ἀπὸ στάμνου οὗ ἐπιγραμὴ A 

se FXXXXHHHAAAAFHFIT ἀπὸ τούτου ὀφείλομεν εἰς πὸν 

στέφανον τῶ: ὄχαιλεῖ Φιλίππωι XHHHI..,.Le roi Philippe ἃς 
“τ 

Macédoine mourut en 179 ἀν. J. C.; c’est donc la date la Plus 
basse possible pour l’archontat de Démarès, sous qui une cou 
ronne fut offerte à ce prince. 
On ne peut pas davantage remonter beaucoup plus haut ue 

l’année 180, La seconde face de inscription contient une liste 
d’archontes, que nous avons fout lieu de eroire complète : elle 
donne, quinze ans avant Démarès, un archonte nommé Chai 

(1) Voir face 1,1. 177, et face 2, L 143-146. 
MP t Sin aan : (2) Ῥόχον τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου ὃν ἔφη ὁφ he ἐπ᾽ ἀρχόντων. «.. Δημητρίου, ‘A; 

»Ξενοτίμου, Οἰνέως AAAR (Face ΤΠ 76.) 
(3) L'anace où L. Hortensius était préteur (T Liv., XHIIL, 8, 4, 7, 8) 1 

P 
ι 

ms 
τωνος, ἰελεσαρη [ὃ 7 

Ov, Poxatétus, Δημάρου
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pour ne pas dire exelusivement (1), comme administrateurs. 

ils sont au nombre de quatre (2); cependant, en règle géné 

raie, ils semblent plutôt agir deux à deux 3). Je ne propose_ 

rai pas à ce sujet d'explication, n'en pouvant donner une sa_ 

tisfaisante et démontrée; on ignore également comment ces ma. 

gistrats (ἀρχή) étaient désignés, si c'était par élection où tirage 

au sort. La durée de leurs fonctions était d’une année (ispo- 

ποιοὶ οἱ ἐπ᾽ ἄρχοντος τοῦ δεῖνος). 

Les finances sacrées sont entièrement placées entre leurs 

mains ; ils prêtent à intérêt les sommes libres ; ils mettent en 

location les biens-fonds; ils donnent à bailles impôts, passent 

les marchés des travaux à exécuter et paient les entrepreneurs . 

ils ont la garde des offrandes consacrées aux divinités, et du 

matériel du culte; enfin, à côté du trésor sacré, ils surveillent 

aussi [6 trésor publie (ἱερὰ - δημόσια κιδωτός) (4). 

115. sont soumis, cela va sans dire, à l'autorité de l'assen_ 

blée qui, en matière de finances, comme en tout le reste, est 

souveraine. Le ypæuuxreds τῆς πόλεως assiste à toutes les Opéra 

tions, et valide par sa présence les actes des hiéropes (5); 1ὰ 

remise du trésor se fait devant lui; entrées ou sorties, tous 1 

mouvements de fonds sont constatés par lui; ils n'ont lieu qu, 

conformément (6) à la décision du peuple (κατὰ τὸ ψήφισμα +66 

δήμου); les travaux exécutés dans les édifices sacrés ou les pue. 

priétés du dieu ne sont mis en adjudication, les paiements ᾿ς 

(1) Cependant on faisait régulièrement des sacrifices au ἱεροποῖον : 55 

M
s
 

A
 

βωμοὺς, Πύθιον, ἱεροποῖον. Voir plus bas aux comptes des dépenses. 

(2) Face, 1, 1. 1-2, 253-4; ef. Pull. de Corr. hellén. TI, p. 570 et suiy 

11,12, 15,16, 18, 25, 38, 63, 65, 67, 72, cf. un siècle environ plus tôt τεξ 

ποιοὶ οἱ ἐπ᾿ ἄργοντος Λυσιξένου ᾿Ἰὐλπίνης ᾿Ανδρ!ά χαὶ οἱ συνιεροποιοί. ᾿ 

(3) Cette remarque se vérifie dans tous les inventaires et presque à ch 

ligne. 

I: 
0- 

àque 

0209 — ἀπεμισθώσαμεν [τὰ τέλη]--- Τάδε ἔργα ἐξέδομεν. - «καὶ τὰς δύσεις ἔδομεν.--- ἡ Ἂς 

παρελάβομεν ἐν τῶι ναῶι τοῦ ᾿Απόλλωνος (οἱ toute la face IT de l'inscription ) Ré 

Τύδε παρελάδομεν ἀργύριον ἐν τῆιἱερᾶι. τῆι δημοσίαι χιδωτῶ!:--- Les actes de la Ville 

placés dans l'enceinte sacrée leur sont aussi confiés (Décret de 369). ἡ 

(5) Face 1,1, 3, 38, 55, 75 etc.; face I, L. 1, 3. 

(6) L. 15, 68, 195; Face IT. 1. 217, ele. 

» = 2 L'un σὰς τὲ 
(4) Τάδε δάνεια ἐδανείσαμεν τοῦ ἱεροῦ ἀργυρίου" ἐμισθώσαμεν δὲ καὶ τὰ τεμένη τὰ 

τὰς
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sont effectués, que suivant les loiset en vertu d’un décret sp6- 
οἷα] (χατὰ τὸ ψήφισμα τοῦ δήμου χαὶ κατὰ τοὺς νόμους); les hié- 

ropes sont nommés par le peuple, et sans doute révocables par 
lui, ils sont assujettis à rendre des comptes, probablement de- 
vant les Λογισταί. 
Un contrôle plus direct, incessant même, est exercé par le 

sénat tout entier, et en particulier par la section permanente 

du sénat, par les prytanes de service (1). Ils assistent et sur- 
veillent les hiéropes dans tous les actes de leur administration ; 
sans eux, on ne peut ni dresser les inventaires, ni opérer la 
remise du trésor, ni ouvrir la caisse publique ou la caisse sa- 
crée (2). 

La transmission du trésor était une cérémonie solennelle et 
se faisait en grand appareil: le sénat tout entier et en particu- 
lier la section mensuelle qui est expressément désignée, l’ar- 
chonte et le greffier de la ville, le greffier des hiéropes en sont 
les témoins nécessaires (3): on s'explique aisément ce cérémo- 
nial, ou plutôt ces précautions, par l'importance des sommes 
dont dispose le trésor sacré, ressouree de la ville dans tous ses 

embarras financiers, par la valeur des objets précieux conser- 
vés dans le temple, et par Le rôle publie des hiéropes commis 

à la garde du trésor de l'Etat: c’est le erédit publie qui était 

en jeu. Nous étudierons successivement les attributions des 
hiéropes en tant qu'administrateurs des trésors, et conserva- 
teurs des offrandes, selon la division adoptée dans linserip- 
tion elle-même (face 1, face 11). 

ΠΤ couvres pu rRésor sacré er pu rrésor rueuic. Le lieu où 
étaient déposés les deux trésors était [6 temple d’Apollon; il 
semble qu'il n’en ait pas été toujours ainsi; à l’époque athé- 

(1) Masoÿone ὀουλῆς... «χαὶ τῶν πρυτάνεων formule initiale face I, IT, 1. 1-8.; 
οἵ᾽ τῶν πρυτάνεων τῶν χατὰ μῆνα seulement, face I. 1. 38, 55, 75, 100, 121, ete. 

(2) Peut-être même les prytanes en ont-ils les clefs. Dans les comptes de 
Polyxénos on lit: ἔξω τῆς 60708 napskdboney στάμνον. ..« «ὃν χαὶ παρέδομεν ἔξω" 
ἄλλοι στόμνοι οὐ οὐχ ἐτέθησαν εἰς] τὴν χιδωτὸν διὰ τὸ μὴ παραγένεσθαι τοὺς πρυτάνεις 
ὥστε ἀνοῖξαι τὴν χιθωτὸν ἐπαγγειλάντων ἡμῶν. «παρεδώχαμεν ἔξω. 

(3) Voir l'intitulé des deux faces de l'inscription, 1. 1-3.
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nienne, le dépôt se faisait, au moins pour moitié, dans l'Arté_ 

inision (1); cet usage subsista encore quelque temps après que 

les Déliens eurent recouvré leur indépendance. L’Artémision 

parait même à cette époque le sanctuaire principal; les offran _ 

des y abondent, et c’est toujours par lui que les inventaires Les 

plus aneiens débutent (2). Peut-être aussi doit-on chercher 

l'explication de cette préférence, où plutôt de cette nécessité, 

dans la construction du temple d’Apollon qui n’était pas com _ 

pltement achevé— les comptes en font foi — au début du troi. 

sième siècle (3). Dans les inscriptions plus récentes dont l'in _ 

titulé nous reste, le temple d’Apollon occupe toujours là pre_ 

midre place, et il est formellement désigné comme dépôt comm. 

mun des fonds publics et sacrés. 

Deux caisses distinctes contiennent les deniers du dieu et 
ceux de la cité (ἱερὰ κιθωτὸς, δημοσία κιβωτός) ; elles sont reprg. 

sentées dans les inventaires par deux chapitres différents (1. 

2-75, To- 140). 
Chacun des chapitres se divise en deux articles : Recetles (1 

2-55,75-122) Dépenses (1. 55-57, 122-140); le premier ἃν. 

ticle comprend à son tour deux paragraphes : sommes remises 

aux hiéropes par leurs prédécesseurs (1 2-37, 15-99); SOM- 

mes reçues par les hiéropes pendant Pannée (1. 38-55, 99 _ 

122), Encaisse et Entrées. 

Les sommes dont se composent les deux caisses sont con _ 

servées dans des jarres (στάμνος) ; chacune de ces jarres (4) 

porte une inscription (στάμνος ἐπιγραφὴν ἔχων) qui donne une 

où plusieurs des cinq indications suivantes : 

(1) Comptes de l'année 410: ἀργύριον παρελάθομεν παρ᾽ ᾿Αμφιατυόνων, | Ξ 

ἱτῶι Π:[ρ]ῶι καὶ τῶι ᾿Δρτεμισίω!. τ Autres comptes du 5e siècle πα[ρέ]δομεν x Lu 

σιον πρὸς τῶι ἐν τῶι ᾿Λρτεμισίωι. a 

(2) Ex ἄρχοντος Ὑ Ψ]οχλέους μηνὸς Γαλαξιῶνος τάδε παρελάδομεν... - «ἐν τῶι aa 

τεμισίωι (1. 1-3). : 

(3) Comptes d'Hypsoctès: τοῦ γεὼ τοῦ ᾿Απόλλωνος τοῦ περιστύλου τοῦ rar 

σῦεν τῆς ὀροφῆς ποιῆσαι φάτνας. «. «τὸν ὑρᾶνον τοῦ νεὼ τοῦ ᾿Απόλλωνος ἐπικύψαν-, 

τὴν ταινίαν ἐπὶ τοῦ θράνου τοῦ νεὼ ἐπιθέντι (1. 45-50); cf. le marché d'Oxforg ὁ 

1. G. 2066. ; 
(4) On dit aussi χοτύλη. Bull. de Corr. hellén. 11, p. 570 et suiv., 1. 40, 44, 

n 

) 
47, 54 etc.
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1° Provenance de la somme contenue dans le vase. 
2° Année et mois du dépôt. 
3° Nom et qualité des magistrats qui ont fait le dépôt; an- 

née de leur magistrature. 

4° Nature de la recette. 
»° Quotité de la somme. 

De ces cinq chefs 16 dernier seul est essentiel et n’est jamais 
omis; il est mentionné seul 1. 37; on trouve en outre le qua- 
trième 1, 3-7; le troisième 1. 7 et 8; le troisième et le qua- 
trième 1, 10 ; les cinq sont réunis L. 12 et presque à toutes les 
lignes de l’inscription. Sur chacun d’eux d’ailleurs, le texte est 
plus ou moins explicite. 

En rapprochant et en comparant tous les documents en no- 
tre possession, nous pourrons dresser la liste des revenus du 
temple et de la ville, et celle des dépenses, évaluer le chiffre 
des uns et des autres, déterminer les règles et les formes de 
l'administration financière, étudier les rapports qui existaient 
entre la ville et le temple, pendant près de quatre siveles. 
À défaut d’une étude approfondie, qui dépasserait les limi- 

es de ce Recueil, j’ai réuni et coordonné en quelques tableaux 
tous les renseignements que fournit l'inscription. Cette simple 
analyse donnera une idée assez claire du système financier: 
j'en exposerai ensuite brièvement l’économie, et j'en signalerai 
les conditions essentielles. 

La disposition des tableaux s'explique d'elle-même; j'ai 
suivi la division de l’inscription en ce qui concerne les deux 
caisses, l’encaisse, les entrées et les sorties; pour tout le reste 
l'ordre est différent. II repose sur la nature des versements ou 
des dépenses; il offre l'avantage de présenter au premier Coup 
d'œil, grâce à un groupement méthodique, les ressources et 
les opérations des deux trésors. 

(Voyez les tableaux Α et B) 

Recettes. On n'aurait qu'une idée incomplète du mouvement 
des fonds sacrés, si aux sommes reçues ou déposées dans la
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caisse on n'ajoutait les revenus de l'année courante. Ils sont 

placés sous la rubrique καὶ τόδε ἄλλο ἀργύριον εἰ
τήχει τῶι θεῶι, 

et se répartissent en cinq titres : 

Loyers (ἐνοίκισ) 1. 140-149. 

Fermages (ἐνηρόσιχ) 1. 145-152. 

Droits (τέλη) 1. 152-155. 

Recettes diverses L 155-159. 

Prèts à intérèts (δάνεια, τόκοι» L. 159-180. 

Loyers et fermages. 

Le dieu à Délos, comme à Delphes et ailleu
rs, était proprig. 

taire: il pouvait le devenir de différentes ma
nières. Lors dé 

la fondation des villes, il était d'usage de réserver au dieu sa 

part; dans d’autres circonstances encore, il pouvait se faire 

que le peuple attribuât au temple des territoires plus où moi
ns 

étendus ; si par exemple une confiscation était prononcée, Je 

dieu bénéficiait d’une partie (1). Parmi les maisons aPparte_ 

nant à Apollon, il en est une qui porte le nom de Ἐπιοθέ.. 

veux (2): or, l’un des Déliens condamnés pour impiété et vi6
 

lence sur la personne des Amphictyons est PatrocRs, fils 

d'Episthénès (3). Des particuliers, par donation où test
ament 

pouvaient agrandir les domaines sacrés; l'hypothèqu
e prise 

sur les biens de tous ceux qui contractaient avec le dieu, et 1ὰ 

saisie à laquelle elle donnait droit étaient encore favorables à 

l'extension du territoire. | 

Les domaines sacrés se divisaient en terrains bâtis et en te. 

rains de eulture: la rente des maisons s'appelle ἐνοίκιον, celle 

des biens-fonds ἐνηρόσιον. 

Le mot ἐνηρόσιον est nouveau, mais il est aisé d'en détep_ 

miner le sens. On remarquera d’abord que les no
ms énumeg 

rés au titre des ἐνηρόσιχ Sont propres à désigner des localités 

(1) Sur ces généralités οἵ. Kohts, De reditibus templorum gr
æcorum, Gite 

tingue, 1869. 

(2) Li. 140, cf. ὅν 1. ἃ. 158, Οἰχία à ἣν ᾿Σπισθένους. 

(3) Bæckh, Staalsh. der Ath. TE, p. 104.
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ἤλκρχ Δῆλος, Πάνορμος, Πύργος, Πορθμός, et en partieulier des 
propriétés rurales Λειμὼν, Φυταλίχ, Ῥάμνοι, Φοίνικες, Λίυναι: 
le rapprochement s ΠΝ naturellement alors entre προηρό- 
σιον Οἱ ἐνηρόσιον. Les proérosia étaient des sacrifices que l’on 
faisait avant de commencer les labours, les énérosia seraient 
une offrande ou une redevance donnée à l’époque des labours. 
En effet nous trouvons dans d’autres inscriptions les ex- 

€ > ἃ pressions ἡ γῆ à ἐπὶ πορθμῶι (1), ἐν λίμναις, ἐμ Πύργοις ete. (2); 
ailleurs la rubrique Τάδε εἰσήκει μισθώματα πχρὰ τῶν γεωργούν- 
τῶν τὰ τεμένη τὰ τοῦ θεοῦ (3). Aïlleurs encore nous est donné 
comme un état de lieu de ces différentes propriétés (4) Τὸ κε- 
phustov. «νος παρέλχθεν θύραν αὐλείχν χλείσιον τεθυρωμένον χαὶ 
ESC: ον ἔχον τεθυρωμένον χαὶ Le CCC οὑπερῴιδιον rélupopé ἘΞ" 

νον, μυλῶνα En ne ἀνδρώνιον τεθυρωμένον ἐπὶ τοῦ χήπου. 
εὐ νἰπνῶνα ἄθυρον ἐγ κήπωι, ἀνδρώνιον ἄθυρον, συχὰς τέ τταρας. 
...dans d’autres propriétés et dans presque toutes une 606- 
74516... UN προύχτὼν, UD ἀχυρὼν, puis des vignes, des liguiers 
(ἄμπελοι, cuxxt, ἐρινοί) etc. 

Les ἐγηρόσια SOnt donc les fermages des terres sacrées. La 
division en ἐνοίκιχ et en ἐνηρόσιχ répond à celle qui existe dans 
les comptes des Amphietyons : μισθώσεις τεμενῶν, οἰκιῶν μισθώ- 
σεις (9) ou encore [Tv γῆν τὴν ἐν Δήλωι ἱερὰν ἐμίσθωσαν χαὶ 

τοὺς κήπους χαὶ τὰς οἰκίας (6). 

Les conditions des baux et des fermages étaient réglées 
d’après un modèle de contrat qui était appelée ἡ ἱερὰ συγγραφή. 
᾿Εμισθώσχυμεν δὲ καὶ τὰ τεμένη τὰ τοῦ θεοῦ εἰς ἔτη δέχα κατὰ τὴν 
ἱερὰν συγγραφήν. Je crois avoir retrouvé un fragment de la ἱερὰ 
συγγραφὴ ἐντηροσίων. Elle ne s'applique à aucun cas particulier, 
mais fixe en général les obligations des fermiers (οἱ γεωργοῦν- 

(1) On dit aussi χωρίον : τὸ χωρίον ὃ χαλεῖται Ῥά avr. (Comptes de Susis- 
thénès 1. 134). 

(2) Comptes de Hypsoelès 1. 6-15. 
(3) Comptes de Charilas 1. 19. 
(& Comptes de Sosisthénès L 151 el suiv. 
(5) C. ZI. G., 158. 

(6) ὁ. J. A. 1 283.
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ze). D'après ce document et d’autres, on peut établir quelles 

étaient les conditions fixes des fermages. 

Le bail est fait pour dix années ; le fermier doit
 fournir cau- 

tion dans un délai donné, faute de quoi, le bail est rompu de 

plein droit (1): la rente doit être payée à des époques déter_ 

iminées par le fermier ou les répondants; en cas de retard, elle 

st augmentée à titre d'amende (ἡμιόλιον), puis vient un en_ 

semble de mesures de rigueur successivementapplicables: vente 

des fruits, saisie des animaux, bœufs, moutons, et des escla_ 

ves; saisie générale des biens quelconques appartenant au fer. 

nier ou ἃ 565 répondants, inscription héréditaire sur la stèle des 

débiteurs du dieu. Des garanties sont prises également 
contre 

les hiéropes en cas de prévarications pré] udiciables au dieu où 

aux fermiers (2). 

Les règles sont analogues dans leur ensemble pour la loea. 

tion des propriétés bâties; il n’y ἃ que les différences de dé 

tail que comporte la nature différente des immeubles. 

La durée des baux est de dix ans pour Les uns et pour les 

autres, au V° siècle; au deuxième,dans les contrais passés sou
s 

Callistratos, elle est réduite à emq ans et quelques mois. À la
 

poque de l'administration délienne, on doit supposer qu’elle 

était de dix années. Constitution de témoins, garanties en cas 

de retards, d'insuffisance ou d'absence des paiements sont des 

précautions toujours prises οἱ elles ne varient guère, même 

dans la forme (3). 

Le produit des ἐνοίχια est de 1711 dr. à oboles. 

Celui des évnoésux de 6980 dr. 1 obole. 

11 faut ajouter une somme non payée de 24 dr, $ +4 0b.(Lo- 

γον de PEpisthéneïa). 

Soit, au total, un revenu de 8716 dr. À + ob. pour les pro. 

priétés du dieu. 

(1) ᾿Ανεμισθώσαμεν δὲ τὸ χωρίον... «οὐ χαβίσταντος ἱϑενομήδους τοὺς ἐγγύους λατὰ 
τὴν ἱερὰν συγγραφὴν ὅτε ἦσαν αἱ διεγγυάσεις. Comptes de Sosisthénès, 1. 134. 

(2) Ἱερὰ συγγραφὴ inédite. 
13) Voir sur les locations ce qui a élé dit Monuments Grecs, Fouilles de 

Délos ὃ IL, p. 52 et suiv. è
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Si l’on compare le prix des loyers et des fermages à différen- 
tes époques, on constate un mouvement de hausse progressive 

sur les uns, de baïsse sur les autres. 
Voici quelques exemples: 

1° LOYERS. 

Stèle de Démarès  Stèle de Hypsoelès 

Maisons d’Aristoboulos 85, 2. (1). 39, 4 
dite d'Ephèse 110 51 
Sosileia 163 136 

d’Arkéon 50 25 
de Pythagoras 68 25 
d'Orthoclès 109 41 

à côté du Sidéreion 29,4 40 (3). 
d'Episthénès 67,5 5% 60 (?) 

19 FERMAGES. 

Démarès Sosisthénès  Hypsoclès  Pyrrhidès (3). 

Phoinikes 491 600 110 1101 

Akra Délos 150 400 500 

Phytalia 30 43 60 
Leimon 284 300 330 661 

Limnai 280 480 392 5 τς 719 

Dionysion 341 600 1372 

Pyrgoi 472 1222 Σ !, 1650 

I y ἃ quelques exceptions; mais elles ne sont guère pro- 
bantes, car elles sont peu nombreuses et la somme payée peut 
ne pas représenter toujours la totalité du loyer. Je tiens done 

le fait pour démontré; j'ajoute qu’il était naturel et presque 

(1) Les chiffres à droite de la virgule sont des oboles ou fractions d'obole. 

(2) Il y ἃ οἰκία dans la stèle de Démarès, οἰκίαι dans celle d'IHypsoclès. 

(3) Pyrrhidès est antérieur à Hypsoclès d'une vingtaine d'années. 
" 

BULL. DE CORRESP, HELLÉNIQUE, VI. 9



66 COMPTES DES HIÉROPES 

nécessaire ; à mesure que le commer
ce de Délos se développa. 

que les étrangers y affluent, que le
s importations y abondent. 

les habitations y sont plus reche
rchées et les loyers plus chers - 

Le travail de la terre au contraire est moins rému
nérateu?, εἰ 

la propriété rurale tombe en déca
dence. C’est là un des faits 

économiques, entre bien d'autres, 
que mettent en lumière les 

inscriptions de Délos. 

pRoirs (τέλη) 

AA , ᾿ se ΠΝ 

Τέλος est le nom générique que 
l’on donne aux impô S, Aux 

droits prélevés sur la navigation, 
le commerce ou l'industrie 

Voici quelles étaient, à Délos, les div
erses provenances a is 

4 
ὶ 

droits perçus au profit du temple: 

πορφύρα. 

αἱρέσεις. 

ὁλχὸς ὃ ἐν ᾿Απολλωνίωι — ὁ ἐν Νήσωι. 

πὸ εἰς Ῥηνείχν πορθμιεῖον — τὸ εἰς ᾿Απολλώνιον 

στροφεῖχ. 

ἐννόμιον τὸ ἐν τῆι ἰσθιλῶι!. 

λιμήν. 

ΠῚ faut ajouter d’après un autre passage de notre te
xte ( 

219), d’après la soi-disant inscription de
 Paros, et Les COM τος 

de Sosisthénès (1): 
L 

ἡμιωδέλια. — 

λίμνη (2). 

Πορφύρχ, ἐννόμιον, λίαν paraissent être de
s droits sur la pê- 

che de la pourpre, le pâturage et la pêche dans des espaces 

appartenant au dieu. La pêche de la pourpre se faisait
 en ἃ ̓ ς 

endroits, près de l’isthme de Myconos (3) et dans Île voisinage ve 

de Pile; la λίμνη ne doit pas être autre que
 Pétang appelé au 

(1) Le Bas, 2092, col. 1, 1. 32: ef. Sosisthénès, 1. 39. 

(2) Le Bas, tbid, 1. 36. 

(81 Le Bas, ibid., 1.35 τὴς πορφύρας τῆς περ' 

question de ect isthme situé ἃ Myconos τοῦ 64405. . «τοῦ ἐννομίου τοῦ ἐν τὴ: Ὡς 
» 

not τῆι ἐμ, Μυχόνω!. 1.. 29, 34. 

τὸν ἰσθμόν. ΠῚ est fréquemnna
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jourd’hui ἱερὰ λίμνη; elle paraît avoir été poisonneuse; du moins 
lisons-nous dans les comptes d'Hypsociès χαὶ τάδε ἄλλα εἰσύ- 
χει" τῶν ἰχθύων τῶν ἐν τῆι λίμνηι FA: (1. 36). Le sens d”évvé- 
uv ne présente aucune diffieulté : quelques tempies s’enri- 
chissaient par l'élevage du bétail; à Délos, on se contentait de 
tirer un revenu des pâturages. C’est enecre à M ÿeonos dans l’is- 
thme que se trouvait le lieu de pâture (1). 

Le mot λιμὴν répon 14 évidemment à Pimpôt dit ἐλλιμένιον (2). 
Le port dont il s’agit est celui qui est encore Pi roiégé par les 
restes d'une digue antique et qui a son entrée à peu près en- 
tre les deux Rheumataria. Les #Axot sont deux autres ports 
de moindre importance (3); l’un était situé ἐν Ἀπ τολλωνίωιν 
c'est-à-dire à Myconos; car les mots ἐν ᾿Απολλωνίωι sont rem- 
placés dans l'inscription de Le Bas par ἐν τῆι ἰσθμῶι τῆι ἐμ, Mo 
χόνω!: (4). D'après ces détails, c’est certainement la large baie 
qu'on appelle aujourd’hui Ornos ou la baie de H. Joannis. 
C'est par là que se faisait le trafic entre Déos et Myconos (τὸ 
Ropluetoy τὸ εἰς ᾿Απολλώνιον). L'autre δλκχὸς dit ἐν Νήσωι se trou- 
vait peut-être sur la côte même de Délos; ce serait alors le 
lieu où l’on s'embarquait pour Myconos (5). 11 semble plutôt 
que Νῆσος doive s’entendre, d'après l'usage commun du mot 
dans les comptes de cette époque (voir plus bas), de l’île d'Hé- 
caté; mais la difficulté serait d’ y trouver l'emplacement d’un 
ὁλκός; On n’en comprendrait guère non plus l'utilité en ect 
endroit, 

Le droit de port payé par tous ceux qui abordaïent à Délos 
n’était pas, semble-t-il, le seul qu'eussent à acquitter les na- 

(1) Le Bas, ibid, 1. 84; OC. 1.6. 2953b ]. 4 
5 } Pollux, IX, 30. 

(8) “Oz est proprement un instrument pour tirer, élever; en particulier 
celui dont on se sert pour mettre à see (Pollux, X, 134, 148; Thucyd., IH, 
15 et schol.); par dérivation il peut êlre employé pour le lieu où lea tire 
el remise les navires a 11, 159; cf. Burip, Res, 146, 173). 

(4) Le Bas, 2092, 1. 34: ef. τὸ opté toy τὸ εἰς ᾿Απολλώνιον, τὸ roplusïov τὸ εἰς 
Μύχονον (΄. 1. (ὐ. 3958» “ 40 οἱ Bull. de Corr. hellén., IE, p. 348. 

(5) Délos est appe lée quelquefois ἱερὰ νῆσος où been γῆσος ; Mais On 
n'a guère que des excimples lardifs de cette expression.
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vigateurs ou les marchands. Pollux (1), énumérant les par_ 

ties dont se compose un port, mentionne ]᾿ ἐξαίρεσις, ὅπου τὰ 

poprix ἐξαίρεται: je ne sais si les αἱρέσεις n'étaient pas un droit 

de décharyement, Le στροφεῖον est le cabestan qui sert à lever 

l'ancre; ne serait-ce pas un droit de sortie (2) (ἢ 

Le rogluetov de Déles à Myconos (Apollonion) et à Rhénée 

devait être un monopole; les règlements funéraires donnaient 

surtout au trafic avec Rhénée une importance considérable. 

Le τέλος des ἡμιωδέλιακ parait devoir son nom à sa qualité, 

non à son origine; c’est sans doute un droit de 3 obole par 

drachme, soit de +. Les τέλη étaient donnés à bail (3); une 

inscription fait allusion à la mise en adjudication (τέλη eur. 

σθώσαμιεν 7), une autre aux adjudicataires (οἱ τὰ τέλη πριάμενοι, 

Le total, de ce chef, s'élève à 362 dr. et en ajoutant deux 

sommes restant dues (4) de 62 
19 

445 

PRÊTS A INTÉRÊT 

Le prêt à intérêt était un emploi habituel et avantageux des 

capitaux libres du temple. Les hiéropes prètaient soit aux pay. 

ticuliers, soit à l'État. Les prèts donnaient matière à des con _ 

trats, dont les parties gardaient copie et dont elles déposaient 

chez un tiers, généralement un banquier,unautre exemplaire (5) | 

Les prêts étaient faits pour cinq ans, à dix pour cent; les ἴῃ, 

térêts (τόκοι) étaient servis annuellement; au bout de cinq ans 

le capital (δάνειον) devait être rendu. Les droits du créancier 

étaient garantis par les cautions que l'emprunteur devait fou p_ 
nir, par une hypothèque, et par un droit absolu de saisie et 

(1) Pollux IX, 34, d'après Hypéridès. 

(2) Thesaurus, s. v., eylindros quorum ope anchorarum funes el anchoy, 
ἘΣ 

tolluntur. 

(3) Bull. de Corr. hellén., II, p. 343; ©. 1. G. 2953b , 1. 89. 

(4) Sur la tranche de l'inscription, 1. 19 et 25. 

(5) Voir Monuments Grecs, 1878, p. 53 et suiv.
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de vente sur tous les biens des débiteurs et de leurs répondants. 
Les précautions n'étaient pas moindres, quand l’État était l’em- 
prunteur, La ville était représentée par des fidéi-commissai- 
res qui sans doute étaient responsables, et qui devaient four- 
nir des répondants (προδανειτταὶ et &védoyo:) ; elle donnait hy- 
pothèque sur les revenus publics : l'acte dressé était déposé chez 
un tiers. Exxroubxidvos τῆι πόλει χαὶ προδανεισταῖς — suivent 

3 NOMS — χαὶ ἀνχδόχοις — suivent 3 NOMS — : XXX: χατὰ συγ- 
γραφὴν τὴν παρ᾿ [Ἐπιϊκύδει Κροιτοδούλου κειμένην τῆι πόλει χαὶ 

προδανεισταῖς (1) — suivent 3 noms — 
ἐδανείσχμεν μηνὸς Ληνχιῶνος κατὰ ψήφισμα τῆι πόλει καὶ προ- 

δανεισταῖς. «Ὁ δραχμὰς XXX ἐπὶ ὑποθήχει ταῖς προσόδοις ταῖς 
δημοσίχις" ἡ συγγρχφὴ παρὰ.... (2). 

Deux mots dans les comptes représentent cette classe de re- 
venus: δάγεια remboursements, réxoc intérêts des capitaux prê- 
tés, [n’y ἃ pas de total indiqué pour cette partie de l’inscrip- 
tion; et c’est justement l'endroit où la lacune commence à s’6- 
tendre. Les chiffres que j'ai réunis, qui sont incomplets, et 

ς quelquefois ineertains, donnent un total de 3250 drachmes, 
1 1 23 
3 ob. 4 τῇ. -" 

Le chapitre demande à être complété par la liste des débi- 
teurs qui ne se sont pas encore libérés (1, 240-255, et tran- 
che I. 26 et suiv.). 

RECETTES DIVERSES 

Sous le titre Recettes diverses, j'ai compris un certain nom- 
bre de recettes qui ne sont pas des revenus ordinaires et ré- 

guliers, ou bien dont la qualité n’est pas fixe et déterminée. 
Produit de la vente d'objets appartenant au temple (maté- 

rlaux, animaux 1. 158). Aiileurs on trouve encore au même 
chapitre, vente d'animaux—oies, oies d'Egypte (χηναλώπεκες), 
tourterelles, — de la fiente des tourterelles (κόπρου περιστερῶν), 

(1) Comptes de Charilas 1. 77-79. 
(2) Comptes de Sosisthénes 1. 120-191.
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12 COMPTES DES IMÉROPES 

l'association n'est pas une nécessité; Hellen et Philon, ayant 

perdu leur associé ou s'étant séparés de lui, n'en continuèrent. 

pas moins leurs opérations (1). 
Le διοικητὴς de l'inscription de Paros reçoit indistinctement 

les versements de tout genre (2); il en est de même de Nym_ 

phodoros et des autres ; le διοικητὴς fait remise aux hiéropes des 

sommes encaissées par lui; les hiéropes reçoivent de Nyÿmpho_ 

doros, Philon ou ilellen les sommes qu’ils déposent dans la 

caisse sacrée (3). 
Les mots ἀπὸ τῆς τοῦ δεῖνος supposeraient done le mot διοι- 

Fe sous-entendu; à moins qu'on ne préfère le mot χιδω.. 

: comme le mot est exprimé plus haut, cette restitution se. 
_ peut-être grammaticalement préférable (4). 

Les διοιχηταίΐ opèrent à la fois pour le temple et pour l'État. 

Les sommes encaissées sont portées par eux sur des regise 

tres (Ὁ) où ils indiquent la nature et le montant de la recette 
> 

avec le nom de celui qui a fait le versement; à la fin de l’an_ 
née, ou à la clôture de l'exercice (6), ils remettent leurs recet_ 

tes, avec les livres à l’appui, aux hiéropes qui comparent, cor. 

donnent, contrôlent leurs opérations et, à l’aide de ces comptes 

partiels, dressent l'inventaire général des revenus. Les trois 

διοικήσεις se partagent la perception de tous les revenus; il sem _ 

ble qu’on pouvait s'adresser indistinctement à l’une ou à l'au_ 
tre pour toute espèce de versement; qu’on pouvait même s’ae_ 

quitter en deux fois dans deux διοικήσεις différentes (7). Le 

(1) Comptes d'Amphiclès : ἀπὸ τῆς "Xkrvos, 1. 56, 80; ἀπὸ τῆς Φίλωνος, 1 93 

(2) ᾿Ιϊνηρόσια; 1. 3: ἐνοίχια, 1. 16: τέλη 1. 28; δάνεια, τόχοι jusqu'à la fin. À 

(3) Toro πχρέδωχα τοῖς ἱεροποιοῖς (Col. IL, 1. 45), et l'expression corrélative 

ἀπὸ τὴς Νυμφοπώρου. «(κ. Φίλωνος... Ἴδλληνος. 

(4) Τάϑε παρελάθομεν ἐν τῆι ἱερᾶ: χιδωτῶι, ἀπὸ τῆς (κιδωτοῦ). 

(5) L'inscriplion supposée de Paros serait une copie de ces registres. 

(6) La perception n'était pas toujours complètement achevée dans le cours 

de l'année; des paiements arriérés n'avaient quelquefois lieu qu'une ou deux 

années après le terme régulier (voir plus bas). à 

(7) Les quatre revenus principaux (ἐνηρόσια, ele.) sont tirés la même année, 

partie de chez Nymphodoros et partie de chez Philon (1. 35,34); les sommes 

données en remboursement par la ville viennent des caisses de Nymphodo _ 

ros, Philon, Hellen.
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produit des évotxix, ἐνηρόσιχ, τέλη, τόκοι, déposé dans le tem- 

ple par les hiéropes en charge sous Télésarchidès, est tiré par- 

tie de la caisse de Nymphodoros et partie de celle de Philon 

(1. 47-50). Des documents réunis par les διοικηταί ON COMPO- 

sait la stèle (1), tableau des revenus du Dieu (1. 50). Les comp- 

tes n'étaient pas clos dans l’année; le règlement définitif des 

exercices semble ne s'être fait qu'au bout de deux ans. Sous 

Démarès, les hiéropes en charge pendant l’archontat de Télé- 

sarchidès, l’avant-dernier de ses prédécesseurs (2), font le dé- 

pôt des ἐνηρόσια et autres revenus perçus cette année-là (1. 47- 

50). Ce compte entamé sous Télésarchidès se solde par deux 

versements postérieurs. 

Le dépôt dans le temple se fait en général au mois Posidéon : 

15 fois sur 20 versements dans l’Encaïsse, 9 fois sur 12 dans 

les Entrées. Ce mois est le dernier de l’année, c’est l’époque 

naturellement indiquée pour cette opération, ee règlement de 

comptes. Mais il y a quelquefois des reliquats reportés d’une 

année sur l’autre et qui peuventêtre versés à un moment quel- 

conque de l’année, plutôt même au commencement. Cest le 

cas pour les versements faits en Lénaïon (1 mois), en Arésion, 

Apatourion, et quelques-uns de ceux qui ont lieu en Posidéon 

(10°, 11° et 12° mois). 

C'est au moment du dépôt dans le temple que les sommes 

livrées aux hiéropes par les receveurs étaient mises en jares: 

cette opération se faisait par les soins et aux frais des hiéro- 

pes. Dans les comptes d’'Hypsoelès on it: Στάμνοι εἰς ᾽Αρτεμί- 

σιον {Π] ([. 189); dans ceux de Sosisthénès, Στάμνοι ὥστε τῶι ἀργυρίωι 

ΕἸ (1.42), Tel était à Délosle jeu de l’administration financière. 

(1) L. 35-37 cf. Τὸ περιὸν ἐχ τῆς στήλης ἐνηροσίων, ἐνοιχίων, τελῶν, 
δανείων, τό- 

χων. Comptes d'Amjhielès 1 17-18 οἱ 68-69, 16-17, 47, 72-75, 64-65. 

(2) CE. 1. 84 suiv. Praximénès et Télésarchidès en charge sous Apalourios 

font la mème chose deux ans plus tard sous Phokaieus.— On peut trouver 

une autre preuve du règlement lardif des exercices dans le dépôt désigné par 

les expressions περιὸν ἐχ τ ἀπὸ τοῦ λύγου, οἱ qui n'est jamais fait que dans l'an- 

née après la sortie de charge: Dépôts faits par Euboeus et Parménion sous 

Télésarchidès, par Critüis et Synonymos sous Démarès, tous les deux en Apa- 

tourion.
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Une fois que les comptes étaient définitivement réglés, 

la seule chose qui importàt, ὁ ’était de connaître le mon 

tant, la nature, la date οἱ ᾿ origine du versement afin d'
établir 

le bilan de la eaisse, et de pouvoir en contrôler au besom Îles 

détails en se reportant aux documents antérieurs et aux li 

vres des διοικηταί, Tant que les comptes étaient ouverts, il était 

nécessaire avant tout de savoir qui s'était acquitté et qui ne 

l'avait pas fait, quelle somme chacun de ceux qui étaient te. 

nus envers le temple avait donnée, Π n’eût done servi de rien 

d'indiquer en bloe le total des sommes tirées à un titre ou ἢ 

un autre de chez tel ou tel διοικητής. De là vient que les re 

venus de l’année, qui peuvent ne pas être et à l'ordinaire ne 

sont pas compièt nr perçus dans l'année, sont indiqués par 

une formule particulière, et forment un chapitre spécial sous une 

rubrique propre. Καὶ τόδε ἄλλο ἀργύριον εἰτήκει τῶι θεῶι, ἃ COLE 

des entrées χχὶ τόδε ἄλλο “Ar ἐτέθη. 

Dans les entrées figurent seulement des reliquats d'années 

antérieures el quie Ἢ terminent les comptes ; des sommes COM - 

plètes et versées en une fois. 

Les revenus réguliers du temple ne répondent qu'à une par. 

tie de l’encaisse et des entrées du trésor sacré (série à), les re. 

cettes de la première série, celles dont Le dépôt est fait par les 

hiéropes. 

D'autres y arrivaient par les ταμίαι (série b). On peut les 

ramener à trois chefs prineipaux: 

1° Créances du temple sur la ville. Elles sont désignées Par 

2 
la formule εἰς ἀπόδοσιν, en remboursement des sommes dues au 

dieu par la vilie. Les prêts dont il est question avaient pour 

objet le don de couronnes aux rois Philippe et Masanassas, 

Dans la même catégorie rentrent aussi les sommes payées 

pour l’agora, τῆς Fe Le sens de ces mots est donné par la 

formule 00 ue. te des comptes d'Amphielès [εἰς] ἀπόδοσιν 
ΠῚ 

9 νοΐκιχ ἀγορᾶς, OÙ ENCOrE εἰς τὰ ἐνοίκιακ τῆς ἀγα- 

ps (1, 13-14, 79-80; ὁ 49-50 63-64). 
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τὸ COMPTES DES ITÉROPES 

Encaisse et entrées donnent ensemble un total de 75533 

drachmes et τς d’obole. 

Les revenus annuels calculés approximativement, déduction 

faite des lacunes de l'inscription ou des paiements arriérés, don. 

nent les chiffres suivants: 

Loyers 1735, 5 1} 11. 
Fermages 6980, 1 

Droits 443 

Intérêts et remboursements 3250, 14 1/4 2/4 
Recettes diverses 229, 4 _ 

chiffre minimum et certainement inférieur au total véritable. 

IL est le complément des entrées (τοῦτο ἔθεμεν εἰς τὸ ἱερόν), 

il en porte le total à 27,202, 45 1/4 1/9 

L’avoir se monte donc à drachmes : 88,101, 5 1. 2/40 
plus, en cuivre, une somme de 3,133, 2 

Total Dr. 91,925, 179. 2 

Dépenses. Le compte en est placé immédiatement après la 
liste des entrées (1. 55-74). 

Quand les hiéropes avaient quelque paiement à faire, ils ti. 
raient du temple une jarre: les sorties se faisaient comme les 

entrées en présence de l’archonte, des secrétaires et des pry- 

tanes. Les indications que nous lisons ici reproduisent done pu- 

rement et simplement celles que nous avons lues plus haut : 
on ajoute simplement l’objet de la dépense. Tantôt on épuise 
le contenu de la jarre, et tantôt on en prélève seulement une 
partie. Ce n’était point une règle de prendre dans une même 
jarre jusqu'à ce qu’elle fût vide, avant d’en entamer une autre ; 
on le faisait quelquefois, mais ce n’était pas une obligation : 
nous voyons que l’on tirait de l’une, puis d’une autre, en se 
Contentant d'indiquer à nouveau le chiffre de la somme con- 
tenue, déduction faite de la dépense : de là vient la formule ἐν 
ὧι λοιπὸν que nous avons plusieurs fois relevée. On ne voit pas 
non plus qu’on ait tenu compte dans le choix des jarres à em. 
ployer de la date du dépôt; on prend indistinetement les an_
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ciennes ou les récentes, dans l’encaisse où dans les entrées. Tou- 

tefois il n’est pas un dépôtqui remonte à plus de six ans avant 

Démarès; tous les autres avaient été retirés et mis dans le 

courant. 

Les hiéropes emploient différents mots pour les diverses opé- 

rations auxquelles donnent lieu les dépenses : 

é£ellouer nous avons tiré, quand le contenu est pris tout en- 

tier, en une seule fois (1. 55, 63) 

mpoëidoguer NOUS ATONS prélevé, quand 1] est épuisé par à- 

comptes successifs (L 59, 61) 

ἀφείομεν (1. 65, 70) nous avons soustrait, quand il n’est 

qu'entamé par une sortie partielle (1). Les sorties ont lieu dans 

le courant des mois Hiéros, Galaxion, Thargélion, Bouphonion, 

Posidéon (n* 2, 3, ὃ, 9, 12). 

Les dépenses visées son£ : 

les constructions εἰς τὰ ἔργα (25, 62 bis, 63, 71), 

εἰς τὴν χχτασχευὴν τοῦ νχοῦ τῆς ᾿Αρτέμιδος (68), 

don d’une couronne au roi Philippe (61), 

remboursement d’un emprunt (71). 

Toutes les données sont résumées dans le tableau ci-dessous : 

Tableau C. 

Sorties : Ἐξείλομεν 

L.55 Hiéros 2083,2 2083,2 | εἰς τὰ ἔργα 

Ὁ9 Galaxion 4349,2 1350 εἰς τὸν στέφανον 

Οἱ | Thargélion 9100 εἰς τὰ ἔργα 
62 | Bouphonion 999,2 | εἰς τὰ ἔργα 

63 | Bouphonion| 1300 1300 εἰς τὰ ἔργα 

65 | Posidéon 2350 2200 ἃς τὴν κατασκενὴν [00 

68 | Posidéon | 6998,4|. 422. 1130,4. εἰς τὰ ἔργα. | 5878 ‘latlé?lis 

70 Posidéon 847,2 500 εἰς τὸ δάνειον ΘΝ 

{1998,47|2}|2 10. 11553,2 ΕΝ 

(t) Les mots ne sont pas toujours pris dans le sens strict; ἐξείλομεν qui est 

l'expression générale est employé quelquefois pour les autres; ἐξείλομεν ἀπὸ 

στάμνου 1. 65, 68.—
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Les dépenses fixes et régulières sont celles des travaux pu 

blics; elles s'échelonnent sur toute l’année, elles absorbent 

9703 drachmes sur 11533; les autres sont exceptionnelles et 
1, 
ji 

3 
Varia 

Les travaux de construction et d'entretien font encore lobiet 

d'un long paragraphe à la fin de linscription (face HE, L 2162 D À 

pe 

Es t-ce le détail des travaux οἱ des sommes indiquées somme 
mairement aux sorties? la longueur des lacunes ne permet pas 
de de dire. La seule ἌΓΩΝ: tion caractérislique εἰς τὴν κατα 

σχευὴν τοῦ νχοῦ τῆς ᾿Αρτέμιδος ne se retrouve pas à la face If. 

les totaux ne peuvent être comparés, car près des deux tiers 

des chiffres manquent à la face If. 

La formule initiale de ce paragraphe ἃ été complétée d'aprag 

les comptes de Charilas: [Καὶ τάδε ἔογα ἐξέδομεν χατὸ ψήφισμος 

τοῦ δήμου LI χχτὰ συγγρχφὰς ! υξτὰ τοῦ ἀρχιτέχτ ονος χαὶ ἐπιμςε- 

λητῷν] καὶ τὰς δόσεις ἔδομεν (1). Ille indique exactement le CON - 

enu ei la division du paragraphe: Travaux donnés à l’entra. 
prise — Paiements effectués. 

Autant qu'on peut saisir le sens de l'inscription, mutit& 
comme elle est, les travaux sont tous exécutés dans des (τὴ 

Θθ 

ces sacrés Où appartenant au dieu : dans le temple aux Sep 
statues, le Sarapieion, le Dodécathéon, le temple Φ Apollon(? 

dans une maison attenante à l’isieion add Arké on. 
Les conditions du contrat sont analogues à celles du map. 

ché d'Oxford étudié par Bæckh et par M. Dareste (2). 

Les travaux, dont l’assemblée avait voté l'exécution, (κατ 
τὸ ψήφισμα τοῦ δήμου) étaient mis en adjudication: « Les ae 
chés avaient lieu avee publicité et concurrence. L’ adjudication 
se faisait au rabais.» Chacun des marchés est consigné dans 

5 

un acte dont les parties gardent copie et déposent un eXem _ 

(1) L. 79-80; Cf. Comptes de Hypsoclès (1. 44): τάδε ἔργα ἐξεδώχαμεν χατὰ 
ψηφίσματα τοῦ δήιι)υ μετὰ τοῦ ἀργιτέχτονος καὶ τῶν ἐπιμελητῶν οὖς εἴλετο ὁ ὃν μος. 
Comptes de Sosisthénès simplement Kat τάδε ἔργα loue ν (1. 88). 

(2) Les Lravaux publics chez les Grecs, dans l'Annuaire de l'Association des 
éludes grecques 1877, p. 107 οἱ suiv. 
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plaire chez un Liers, sans doute un τρχπεζίτης. On y règle tous 
les détails de la construction, matériaux à employer, délais pour 
l'achèvement de l’oux rage, garanties à fournir par les parties, 
époques et modes de paiements; recours en cas de contesta- 
tion, ete (1). 

Nous étudierons seulement, pour la restitution de notre ins- 
cription, les habitudes relatives aux paiements. Hs sont tou- 
jours échelonnés. 

D'aprèslemarché d'Oxford, ils ont lieu en quatre versements: 
1° après constitution des cautions par l'entrepreneur, moitié 
de la somme, sauf retenue du dixième de garantie; après 
achïvement du tiers du travail, un quart; aux deux tiers, un 
autre quart; après livraison et réception des travaux, le di- 
xième de garantie. Tous les paiements sont faits par les hiéro- 
pes, sur l’ordre de l’architecte et des épimélites, 

Les mêmes règles sont observées, mais sensiblement modi- 

ἰ 
sont seulement au nombre de trois πρώτη δότις -- δευτέρα δό- 
σις -- λοιπὸν.---- Quelquefois même, ΟἹ peut se demander si les 

échéances ne sont pas réduites à deux (1. 218). 
Les comptes de Charilas présentent pour les époques et quo- 

fiées dans les contrats relatés L. 216 et suivantes. Les paiements 
LA 

tités des versements des dispositions analogues : 

1° versement après constitution de cautions τς 10 

ὯΝ après achèvement de la moitié τς 
9° après réception τὸ 

Elles s’observent, à une époque antérieure, dans les comptes 
de Charmos, à une époque postérieure, dans ceux de Cosmia- 
dès: on peut donc croire qu'elles prévalaient d'ordinaire, et 

(1) Voir C.1.G. J'ai découvert un devis, malheureusement très-incomplet, 
Tous les détails de l'exécution ÿ Sont minutieusement prévus: on règle suc- 
cessivement pour chacune des parties de l'édifice depuis les fondations jus- 
qu'au sommet (degrés, colonne, chapiteau, épistyte, iigiypho cite.) quelles sc 
ront la nature la qualité, la dimension des matériaux.
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conclure qu’elles avaient été aussi mises en pratique sous 
Dé. 

marès (1). 

Ces travaux étaient de beaucoup la plus lourde charge du 

budget sacré. Les autres dépenses auxquelles ont à pour
voir 

les hiéropes sont de deux sortes: 

1. Dépenses régulières et périodiques qui reviennent de mois 

en mois (Τάδε ἀνήλωται εἰς τὰ κατὰ μῆνα). 

9, Dépenses qui ne se font qu'une fois ou qui se règlent 

pour l’année entière (Τάδε ἀνήλωται κατὰ νόμους καὶ ψηφίσματα, 

— Comptes de Cosmiadès, 1. 36 — ou simplement Καὶ τάδε 

ἄλλα ἀνήλωται -- Comptes de Sosisthénès, 1. 84). 

Des premitres, les comptes sont faits et publiés chaque 

mois; inscrits sur un λεύχωμα, ils sont exposés à l’agora (2 

La distinction des unes et des autres ne parait pas d'ailleurs 

avoir été strictement observée et le départ n’est pas rigoureux, 

1. Les principaux chefs de la première série sont: 

un cochon pour purifier le temple, 

des couronnes pour les autels, le Pythion, les Pr
opylées; 

de la résine, un fagot et du bois pour les autels,le 
Pythion et 

le Hiéropoion, du charbon. 

Chaque mois,sans faute,les mêmes achats se reno
uvellent, les 

prix seuls où les qualités varient : ils se rapportent tous à des 

purifications où à des sacrifices, ou à la décoration
 des sance. 

tuaires. 

Le temple d’Apollon est purifié chaque mois: [116 au mois 

Hiéros (3), le Thesmophorion en Métagitnion; en Galaxion les 

vomptes de Cosmiadès portent 5 dr. pour salaire d'ouvriers 

qui ont purifié les οἶκοι (τοὺς οὔχους καὶ τὰ. ..); 
la formule εἰς 

ἱερισμόν fait allusion à une cérémonie du même genre. 

Les sacrifices, dont nous avons l'indication et la date
, se font 

(1) Dans les comptes de Sosisthénès on ne porte
 qu'un paiement; mais 

c'est un procédé de rédaction plus expéditif et non une infraction aux règles : 

on n'indique que le total pour abréger les écritures. 
᾿ 

(2) Τοῖς χατὰ μῆνα λόγοις ἐκτιθεμένοις εἰς τὴν ἀγορὰν λεύκωμα ‘TI 

(3) Peut-être l'ile d'Hécaté.
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au premier mois de l’année en l'honneur d'Apollon, Artémis, 
Latone, Zeus Soter et Athéna Soteira (1); au dernier, en l’hon- 
neur d’Apollon, Artémis et Latone (2), 
De l’héortologie délienne nous connaissons les Artémisia Bri. 

tamartia au mois Artémision, les Aphrodisia au mois Héca- 
tombaion (3). Ces fêtes sont célébrées par des chœurs que l’on 
pourvoit de λαμπάδες, δυμιοὶ (4), χορεῖχ. L'entretien des édifices 
ou la préparation des fêtes sont la raison de certaines autres 
dépenses : étoffes de lin, éponges pour laver, nitre, cire, poix, 
huile de myrrhe pour nettoyer les monuments (Artémision), 
Autel des Cornes, Propylées (3° et 6° mois). Les frais de ce 
chef sont doubles: achat de la matière première, salaire des 
ouvriers; au mois Arésion, subvention à la prêtresse εἰς τὰ νο- 
ψυζόνιενχ; salaire à des ouvriers pour construction du θύρετρον (5): 
achat d’encens (3°, 6° et 8° mois), de sel, de vinaigre (1% mois). 
La substance la plus employée est l'huile, dont on achète pres- 
que chaque mois (9 sur 12) de fortes quantités : l'usage n’est 
pas déterminé (6). 
On peut intituler frais de bureau et d'administration les 

dépenses indiquées par les mois χάρται (7), ailleurs πίτευρον 
ταῖς ἐγγυήτεσιν (8), ailleurs λευχώματα; et le salaire donné ἃ 
celui qui ouvre les trésors (9). 

(1) Les frais se montent à 26 drachmes (comptes de Cosmiadès, 1. 16). 
(2) Comptes de Cosmiadès, L 84: Εἰς θυσίαν τῶι ᾿Απόλλωνι χαὶ τῆι ᾿Δρτέμιδι 

χαὶ tit Λητοῖ A, 

(3) Ailleurs sont mentionnés les Thesmophoria, Posideia, Apollonia, Le- 
tia, etc. 

(4) Les mêmes dépenses sont inscrites au mois Hiéros, sans spécilier pour 
quelle fête. 

(5) I s'agit évidemment d'une construction légère et provisoire; ear cha- 
que année à la même date la même dépense se présente. 

(6) On peut supposer que c'est pour une palestre. Parmi les employés sa- 
lariés du temple setrouve un παλαιστροφύλαξ, etune palestre est construite ou 
réparée aux frais du temple. 

(7) Οἵ. dans les comptes de l'Érechtheion, col. IL, 1. 30-35. Ὠνήματ]α" γχάρ- 
ται ἐωνήθησαν δύο ἐς δ(:) τὰ ἀντίγραφα ἐνεγράψαμεν HHII σανίδες τέτταρες ΕΕΕΕ Οὗ Θ0}1, 
1. 80 ᾿Ωνήματα: σα[νί]δες δύο ἐς ἃς τὸν λόγον ἀϊν]αγράφοζμἼ]εν.., Ο. 1. 4.1, 234. 

(8) Comptes de Cosmiadès, 1. 16. 
(9) Comptes de Cosiniadès, 1. 35; de Sosisthénes, 1. 42. 

BULL. DE GORRESP, HELLÉNIQUE, VI, 6
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Les prix des différents objets fournissent sur l’économie po- 

litique des anciens de curieuses données, et de précieux ren _ 

seignements pour Le caleul de la valeur relative de Pargent. 

Je cite pour exemples: un cochon 4 dr.— 4 16. 

une truie pleine 32 dr. 

Bois 1 dr. 1. le talent 

Huile 17-18 dr. le métrète 

Poix 9 dre. le métrète. 

En un autre endroit,on trouve le prix important et significatig 

entre tous du blé,3drachmeslemédimne.On pourrait réunir κι r 
ce point des indications aussi nombreusesque variées: valeur qu 

objets de première nécessité et des objets de luxe, prix de 1 

journée de travail, prix des œuvres d'art, ete. ete. L'intérêt -- 

est d'autant plus grand, qu'on peut suivre les variations ΓΝ 

prix et par conséquent celles mêmes de la monnaie, Pendant 

un siècle et demi. 

2, Dans la seconde série figurent bien des dépenses qui ser, _ 

bleraient dépendre de la première et qui ailleurs ÿ sont ins 

crites. 

J'ai indiqué plus haut, d’après les comptes de Cosmiadts 

purification du ‘Thesmophorion qui avait lieu chaque année 

à la même époque; j'ai ajouté au chapitre des frais d’ad ὉΠ} 
nistration les quelques drachmes payées pour l'ouverture des 

θησαυροί. On aurait pu ÿ ajouter de même toutes les dépens 

relatives à la stèle sur laquelle les hiéropes avaient fait graver 
leurs comptes: salaire des ouvriers qui l'ont apportée, tn, 7 

vaillée, dressée; plomb pour la soudure, prix de la gravure 

La gravure est comptée 200 drachmes. Ce travail était pa a 

d'après le nombre de lettres, à raison de 1 drachme pour 300 

lettres (1): 200 drachmes représentaient done 60,000 lettres 

et en effet, si l’on multiplie 508, nombre des lignes, par 
129 

» 

‘or x 1) 4. - ΝΣ 
(1) Comptes de Hypsoclès: γράψαντι τὴν στήλην Δεινομένηι, τῆς δραγμὴς vos Σ ê γράμ.- 

para τριαχόσια, τὰ πάντα γράμματα τρισμύρια, μισθὸς ὀραγμαὶ ΠῚ (1. 118).
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nombre moyen des lettres de chaque ligne, on obtient un to- 
tal de 60960, d’où l’on doit défalquer les blancs. 
Aux frais réguliers de sacrifices et d'entretien sembleraient 

devoir être assimilés : l’offrande d’une statue à Dion ys0s et tou- 
tes les dépenses accessoires, qui revenaient annuellement au 
mois Galaxion (1); les frais des Thesmophoria, ete. 

Les dépenses propres de la seconde série et qui lui sont ex- 
clusivement attribuées dans quelques inseriplions, sont les sa- 
laires des employés du temple, ou autres fonctionnaires qui 
étaient payés pour l’année entière: 3 individus qui recoivent 
chacun 120 dr. pour leur nourriture et 16 pour leur habille. 
ment. Ce traitement est celui qui est fait à [ἃ joueuse de flûte (9): 
en nul autre endroit de l'inscription, on ne peut placer ces au- 
xiliaires des cérémonies sacrées, Enfin dans les comptes de 
Polyxénos est porté pour un aulète du nom de Télémachos une 
somme de 140 dr. à titre de sitérésion: pour toutes ces rai 
sons je pense qu'Apollonios, Carpos et Stéphanos sont des au- 
lètes. 

6 néocores: 1 pour le Sarapieion à 120 dr. 
1 pour l’Asclépieion à 120 dr.ou 180dr.(3) 
3 pour le temple d'Apollon, en tout 180 dr. 

Le nombre de néocores est indiqué par les comptes de Sosis- 
thénès et d’Hypsoclès qui attribuent à un seul néocore du tem- 
ple 60 drachmes, tiers de la somme inscrite ici. 

1 pour l'ile à 120 drachmes. Il s’agit du temple d’Artémis 
ἐν Νήσωι et sans doute de l’île d'Hécaté (4). 

1 Inopophylax, le même sans doute qui ailleurs est appelé 
Crénophylax, à 90 drachmes par an. 

1 Architecte à 720 drachmes. 
l' Secrétaire à 80 drachmes. 

(1) Comptes de Charilas, 1. 37; Comptes de Sosisthénès, L 50. 
(2) Elle ne recoit ici que 120 dr.; d'après les comptes de Cosmiadès, elle 

touche en plus 20 drachmes pour son costume. 
(3) 120 dans les comptes de Cosmiadès et de Sosisthénès, 180 dans ceux 

de Charilas et Hypsoclès. 
(4) Θεοδήμωι τὸν τρύρακτον τὸν ἐν τῆι νήσωι τῆς “υκάτης ἐπισχευάσαντι 1’ (Comp- 

tes d'IHypsoclès, 1. 91).
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Ailleurs on trouve encore, et peut-être doit-on supposer 

qu'ils étaient aussi mentionnés dans les parties perdues de Pins. 

cription, un hypérète, un palaistrophylax à 120 drachmes, 44 

héraut à 60; cinq λογισταὶ, trois ἐπιτιμηταὶ et trois ἐπιμελητχὶ 

qui recoivent à titre d’ ἐφόδιχ 60 où 40 drachmes par tête, 

Les salaires sont fixes; — les chiffres demeurent les mêmes 

depuis Hypsoclès jusqu’à Démarès. 

Le total des dépenses de la seconde série s'élève à 4103 de 

3 oboles 1/,; celui de la première série n’existe plus, mais τ 

peut le restituer approximativement, ΟΡ les dépenses varient 

peu d'objet et de quotité d’un mois à l’autre. On obtient ainsi 

un total de 950 drachmes environ (1). 

Au chapitre des dépenses, ou tout au moins des sorties, dois 

vent être portées les sommes données à titre de prêt soit à Ἶ 

ville soit à des particuliers (1. 209-218): plus de la moitié q Ἧ 

marbre manque en cet endroit et sur dix lignes on ne trouve 

qu'un chiffre à la ligne 218. Il est donc impossible de se ἕν 

une idée de l'importance des opérations (2). 

Les dépenses dont le chiffre est exactement connu montent à 

11,553 drachmes 2 oboles pour les lignes 55-73, et à 4103 

dr. 3 oboles {/, pour les lignes 195-207 ; on peut évaluer 

reste à 950 environ; soit ensemble 16,606 dr. ὃ oboles 1 

D'autre part, les prèts atteignent certainement plusieurs mil. 

liers de drachmes; supposons-en quatre, et le total général] 

sorties atteindra environ 21009 drachmes. 

Les entrées de l’année présenteront donc sur les sorties ons 

plus value de six milie et quelques drachmes (3). 

des 

(1) Il est très-voisin de celui des dépenses mensuelles dans les Compte 

Sosisthénès : τοῦ 2x τῶν μηνῶν χεφαλὴ FHHHHBAAAARIIC (L. 84). 

(2) À la ligne 219 recommence un nouveau compte en partie double : som 

mes, subventions en nature ou æatériel reçus par les hiéropes; dantités 

dépensées, quantités remises par eux à leurs successeurs. 
5 

(3) On trouve précisément à la dernière ligue de l'inseriplion une SOmme 

de 6415 drachmes 5 oboles 1, 2.5. Or il est naturel de penser que R, comme 
à la lin de chacun des chapitres précédents, après exposé des recettes et . 

dépenses, on avait établi la balance des unes et des autres. 

5 de 

des
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de l'Acropole d'Athènes (1); par les inventaires authentiques 

du Parthénon (2) et de l’Asclépieion à Athènes (3) des temples 

d’'Amphiaraos à Oropos (4), de Πέρα à Samos (5), d’Apollon à 

Didymes (6) et à Délos. Les ἀναθήματα de Délos occupaient un 

ou plusieurs livres de la Δηλιὰς de Sémos (7). Le catalogue 

que nous publions n’a pas moins de 215 lignes de petit texte. 

Les dons si abondants et si riches, qui const tuaient un im. 

portant appoint de la fortune du dieu, étaient pour l'ordinaire 

confiés à la garde des magistrats qui administraient les finan. 

ces sacrées. À Athènes, les ταμίχι τῶν ἱερῶν χρημάτων (8) étaient 

chargés, à la fois, de la gestion du trésor et de la conserya 

tion des offrandes; il en était de même ἃ Samos (9) et sans 

doute partout ailleurs, car ce cumul d’attributions était natu. 

rel. Les hiéropes de Délos jouent aussi ce double rôle: le 152 

lan de la caisse sacrée ne représente donc qu'une partie qe 

leur compétence; le catalogue des ἀναθήματα, en est le com 

plément nécessaire. Sur [65 plaques de marbre, où les com, _ 
tes de ces magistrats sont gravés, les états de recettes et de 4. 

penses occupent généralement là première face et les inven_ 

taires, la seconde. 

Fai découvert beaucoup d'inscriptions de cette elasse: Ἰὰς 

plus importantes ont été indiquées plus haut (Ὁ. 3-5); plusieurs 

sont fort longues, quelques-unes complètes, et ensemble elles 

(1) Athénée οἷο (XIL, 5746, XT, 472 b, 486 d, XIII, 587 c) Polémon Sté] 
fuove ἀναθημάτων, περὶ τῆς ᾿Αχροπόλεως; (ΧΠῚ de 

II, 59 as copas: περὶ τῶν ἐν Λαχεδ 
2 w . Σ - , 1 2 Σ 

ΑΙούϊας, περὶ τῶν ἐν Δελφοῖς ἀναθημάτων (ΧΤΠ, 594 6); Ménétor, περὶ ΟΝ à 
Lx- 

ἐν 

των; Cle. 

(2) ὁ. 1. (ὗἰ. 181-41, Bœckh, Siaatsh. der Athen. IE p. 116-826; C. 7, 4 

p. 48-93, ele. 
, 

(3) Bull. de Corr. hellén., TE, p. 419-45, pl. XXI-XXI ; C. I. AIX 403 404 

€. 1. G. 1570. 
404. 

LG. Le., et les ouvrages cités note 2; Bœckh Staatsh.T, p. 217-999 

τς Curtius, Anschrift., ne 6. ΠΠαρέλαθον οἱ zaplar........,. παρὰ tone 
\ : . : è . ς ἡ τα μῶν 

πὶ ΟἸΞο]χλέους : suit la liste des objets qui composaient le κόσμος dé | 
a 

déesse.
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forment une série telle qu'on n’en peut présenter de sembla- 
ble pour aucun autre sanetuaire. Nous y étudierons les attri- 

butions départies aux hiéropes, en qualité de conservateurs ; les 

principes généraux auxquels on se conformait dans la rédac- 
tion des inventaires ; enfin, le détail des notices que ces docu- 

ments contiennent sur les offrandes et les donateurs. Ce tra- 
vail nous fera connaître quelques-unes des règles adoptées 
pour l'entretien et la conservation des offrandes, nous éclai- 
rera sur l'aménagement et la décoration intérieure des tem- 
ples, nous donnera enfin plus d’un renseignement curieux sur 
le matériel et Les usages du culte, comme aussi sur l’histoire 
politique et économique de Délos. 

Fonctions des hiéropes — De la garde et de l'entretien des ΟΞ 
frandes. Les hiéropes étaient responsables des offrandes, comme 
des fonds du trésor; rien n’en devait être perdu, ni détourné, 
ni, autant que possible, détérioré. 

La surveillance des hiéropes ne s’exercait pas seulement sur le 
temple d’Apollon; les monuments qui y étaient soumis n’ont 
pas toujours été les mêmes; mais il y en eut de tout temps cinq 
au moins. Le temple d’Apollon, l’Artémision, le νεὼς οὗ τὰ 
ἑπτὰ figurent dans tous les inventaires, la χαλχοθήχη et le tem- 

ple d’Ilithyie cessent d'y paraître, l'un après Hypsoels, l’autre 

après Charilas; deux autres monuments les y remplacent: le 
Πώρινος οἶκος, avant Charilas; l ᾿Ανδρίων οἶκος, à partir de So- 
sisthénès. Il y avait aussi des offrandes en d’autres endroits ; 
les inventaires renvoient quelquefois à l’Aphrodision (1), au 
Néocorion (2), à l’île d'Hécate (3) ete. I faudrait encore ajou- 
ter, pour être complet, les édifices qui paraissent avoir servi 
de magasins de matériel, plutôt que de dépôts 4 ᾿ἀναθήματα; 

(1) Invent. de Skylakos, L 48; χαὶ ἄλλα ποτήρια τῶν ἐξ ᾿Αφροδισίου, ὧν Στησι- 
λέως [ἀνέθηχεν]. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 179; cf. invenL. inédit (époque d'Iypsoelès) : 
Kai τάδε ἄλλα ἐΐν τῶι] νεω[χ]ορίωι" ὀθελίσχους τρεῖς᾽ ἀρυστῆρας τρεῖς" λεχάνη [χαλ-] 
χὴ γτλ. 

(3) Invent. de Démarès, 1. 29. ΟἿ, ἀργυρώματα τὰ ἐκ τοῦ πρυτανείου (1. 96); 

τοῦ θησαυροῦ (1. 76). ἐχ τῆς χιθωτοῦ (]. 25); ἐχ
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mais qui étaient aussi dans la dépendance des hiéropes, le 4. 

λίων οἶκος et Le Ναξίων οἶλος (1); primitivement P’Avdotov ot 

χος (2) lui-même n’était pas autre chose. Quoique la liste soit 

longue, on ne doit pas pe ser, à mon avis, que l'autorité deg 

hiéropes s’étendit à l'ile entière; selon toute vraisemblance, 

ces monuments étaient tous enfermés dans l’enceinie sacrée 

d'Apcllon et le péribole limitait la compétence des prêtres, 

comme le territoire du dieu. 

Les fonctions de conservateurs, beaucoup plus simples que 

celles de trésoriers, se bornaient à entretenir les collections en 

bon état et à les garder intacies. 

Le bon entretien des collections était singulièrement facilité 

par l'usage antique de fermer les temples au peuple; il était 

assuré par diverses mesures de précaution, que les inventaires 

nous font connaitre où nous laissent deviner: ces mesures sont 

de deux sortes, ordinaires où extraordinaires. 

Le prêtre était l'intermédiaire entre le dieu et les dona_ 

teurs; il avait d’abord à recevoir les offrandes; cela fait, il de. 

sait les inscrire sur un registre d'entrée — car on ne POuvait 

attendre, pour les immatriculer, l’époque de l'inventaire ge 

néral — puis leur assigner une place dans le temple. Ce regis. 

tre, comme les comptes partiels de recettes et de dépenses 

n’était pas une plaque de marbre, mais un cahier (χάρται), δι 

tableau (πίναξ, δελτός) un album (λεύκωμα); il ne passait pas 

dans les archives et devenait inutile, au plus tard lors de la γα. 

daction de l'inventaire; sans doute même on le changeait pé- 

riodiquement de mois en mois (3). 

(t} Invent. de Charilas, 1. 98: παρέδομεν ἐν τῶι Δηλίωι οἴχιοι ξῦλα δρύϊνα δ, 
= ἃ 

τας 

δεχαπηγῆ.. ««πτὰι Invent. d'Agatharchos : καὶ ἐν τῶι Ναξίων οἴχωι ξῦλα δρύτ[νς, 

(2) Invent. de Char las, L 93: [Καὶ τάδε παρελάδομεν ἐν τῶι ᾿Ανϑρίων οἴκων:
 δὲ 

εσ- 
μοὺς μεγάλους. « -τοὺς δὲ λοιποὺς παρέδομεν" ὀδελίσχους γαλχοῦς ΔΙῚ π ἀρέδομεν- 

ἄσφαλτον παρίδομεν, χτλ. Cf. Invent. de Sosisthénès, 1.1 1 οἱ aa Après 

les phiales de FAndrion, inventaire de matériel: ξῦλα δρύϊνα, χέδρινα, x τελές. 

γα, χυπαρίσσινα Ath; CL encore dans l'inventaire de Démarès : ἐδένου ete) ἣν 

(47) ΔΔΑΔΊΤΗ!. .., ἐλέφαντος μν(α] ΔΔΔΙ]. .. ἐλέφαντος σχυτάλαι ATTII κασσιτ 

τάλανο νι. ({π 165, 170). 
. Fou σχυ.- 

λα 

(3 j Comptes d'Hypsoclès, L 89-passage cité plus baut.



DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 89 

Les offrandes, à leur entrée, étaient quelquefois numérotées, 

on inscrivait dessus, soit le numéro d'inscription au catalo- 

gue, soit plutôt un numéro de série. Ce procédé n’était pas en 
usage partout et sans donte on ne l’appliquait qu'aux objets 
en nombre. Sur des alabastra, recueillis par M. Newton (1) dans 
les ruines du Mausolée d'Halicarnasse, on lit les chiffres Ÿ N A 
=104, ΣΦ ΓΞ 293; dans la collection Carapanos (2), un tau- 
reau de bronze provenant de Dodone porte la lettre 11, un cerf 
la lettre E, enfin certains inventaires d'Athènes ou de Délos, à 

l'époque attique, contiennent des groupes d'objets distingués 
au moyen des lettres de l'alphabet; toutes les pièces du même 

groupe ont la même lettre de À à ἢ, puis l’on redouble et l’on 

répète jusqu'à 9 fois l'alphabet AA-QQ-TIA - πῶ (3). 

Si l’immatriculation était immédiate, peut-être au contraire 

différait-on de verser les pièces nouvelles dans l’ensemble des 
collections. Les ofirandes remises aux hiéropes pendant leur 

administration devaient être présentées à part et ensemble: il 
serait done possible que, jusqu’à la fin de l’année, elles eus- 
sent formé un groupe particulier et que le soin de leur don- 

ner dans les édifices sacrés une place définitive n’appartiat 

qu'aux successeurs des magistrats qui les avaient recues. D'ail- 

leurs que le classement fût fait par un collège de hiéropes ou 
par l’autre, les règles, auxquelles il était soumis, devaient être 

les mêmes. 

Nous manquons de renseignements préeis sur la manière 
dont les offrandes étaient disposées dans les temples; des in- 

dications très-sommaires distinguent seulement ce qui est dans 

le prodomos où dans le naos (4), ce qui est placé à gauche ou 
à droite de l'entrée, au-dessus de la porte (5). Il est vraisem- 

(1) C. Τ᾿ Newton, Discoveries, p. 670, app. ne IL. 
(2) Carapanos, Dodone et ses ruines, p. 37, pl. XX, n° 4, 9. 
(3; Plusieurs inventaires inédits. 

(4) Invent. d'Ifypsoclès, L 66, 103, 105; invent. de Sosisthénès: δεξιᾶς ἐν τῶι 

προδόμῳ! τοῦ ᾿Απόλλωνος ἐν τῶ! ναῶι εἰσώ (1. 33, 47) cf. 1. 76, 77, invent. de 

Démarès, |. 36, 38, 39, 61, 109. | 
(5) “Ὑπὲρ τὸ ὑπέρθυρον, invent. de Démarès, 1. 67, 70,115; cf. ὑπὲρ τὸ θύρε- 

τρον, 1. 94; cf. Hyps. 1. 34. 
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blable toutefois qu’on ne faisait pas usage de meubles où d’ar- 
moires fermées, pour y serrer les objets sacrés; car on n’eût 
pas manqué, dans les catalogues, d'adopter ces divisions qui 
les eussent rendus plus clairs et plus faciles à contrôler, Cer- 
taines pièces élaient pendues au mur (1); d’autres, celles qui 
étaient de grande dimension ou d’une matière résistante pou. 
valent être posées à terre, d’autres étaient groupées sur les ta- 
bles sacrées où placées dans un vase (2); la plupart devaient 
être rangées sur des rayons. Le mot ne se trouve pas dans les 
inventaires; mais je ne vois pas d'autre moyen pratique de 
disposer tout ce qui n’était pas par terre, au mur ou sur des 
tables. Comme il n’est pas question dans les listes de diffé- 
rents rayons numérotés, on peut supposer qu'il n’y en avait 
qu'un, de chaque côté du sanctuaire. Certains objets en nom. 
bre semblent, par exception, avoir été réunis sur des élagè- 
res (3). 

On avait égard à la nature de chaque objet, à sa solidité, et 
l’on prenait des soins en conséquence. Les plus précieux ou Les 
plus délicats étaient mis dans des écrins, tels un anneau d'or 
orné d’une pierre fine et des pendants d'oreilles (4); des feuil. 
les d’or sont enfermées dans une boîte (5); de petites pièces ex. 
posées à se perdre sont rassemblées dans des coffrets, dans une 
boite à encens, dans un mortier à sel (6); pour les pièces de 
monnaie, on emploie, suivant la coutume, des vases ou des 

1) Invent. de Démarès, 1. 34, 201. cf. Hypsoclès, 1. 95-97, 102, etc. 

(2) ὁ. 1. ἃ. 1570. Invent. de Démarès, 1. 97: ψήγματα ἀργυρᾷ ἐν τῶι ἀρυσᾶι ὧν 
dk (x) FAN; ele. 

(3 Telle est du moins l'interprétation, qui me parait la plus vraisembla_ 
ble à donner des ῥυμοί, Ces groupes, ces sections d'objets similaires (Bæckh 
aduit ablhcilung) représenteraicut chacun une planche, une division du 
meuble. Le classement des phiales en ῥυμοί d'un poids à peu près égal parait 
avoir été le préliminaire de la fonte de ces offrandes (v. plus bas p. 93) φια.- 

An 1 ἢ περιγενομένη ἀπὸ τοῦ ἑυμοῦ τοῦ παραδοθέντος τοῖς ἀνδράσιν (Démarès, |. 95. 
cf. 36). Des 13 ῥυμοΐ comptés dans l’inventaire d'Iypsoclès (1. 3-10), rien ne 
resie dans les inventaires suivants. 

(ἢ) Invent. de Charilas, L 65, 69. 
(5) Invent. de Sosisth., L 237. 
(6) Id., 1. 23, 30, 31; cf. Charilas, L. 68 ele,
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plats (1). Pausanias signale encore un procédé usité pour la 
conservation des offrandes: dans le Pæcile à Athènes les bou- 
cliers voufs étaient, dit-il (2), enduits de poix pour éviter 

l’action destructive du temps et de la rouille. Je ne crois pas 

pourtant que les mots χηρὸς, πεύχη, δητίνη, que nous rencon- 

trons souvent dans des loeutions analogues à celle-ci: στέφα- 
γος χρυσοῦς... ..«««ο «ὁλκὴ σὺν λίνωι χαὶ κηρῶι -- στέφανος χρυ- 

σοῦς " ίνην ἔχων (3), fassent allusion à des précautions du 

même genre: des objets d’or, et placés dans l’intérieur d'un 
édifice, n'étaient pas exposés au même danger que ces bou- 
cliers, et ilest plutôt question de la manière dont les couron- 
nes étaient faites. 

Tels étaient les actes réguliers et normaux de l’administra- 

tion courante: mais ils ne répondaient pas à toutes les néces- 
sités, L'augmentation continuelle du nombre des offrandes ne 

ont manquer, avec le temps, de produire un certain en- 
combrement. Les objets, trop pressés, devenaient dans le tem- 
ple moins un ornement qu'un embarras; ils étaient difficiles 

à atteindre et à retrouver, enfin 115 couraient plus de risque de 
se détériorer, on avait alors recours à des mesures extraordi- 
naires. On procédait à un rangement général, de façon à mé- 

nager la place le plus possible, ou bien l’on faisait du jour, 

par la suppression de certaines offrandes qui étaient, selon les 

circonstances, transportées dans un autre monument libre ou 
mises à la fonte. Ainsi l ᾿Ανδρίων οἶκος, qui n’est pas men- 

tionné dans l'inventaire d° Hypsoclès, qui, dans celui de Chari- 

las (4), n’est encore qu'un magasin de matériel, se trouve à 
l'époque de Sosisthénès transformé en un trésor déjà riche. 
D'autre part, d'anciens sanctuaires, comme le temple d'Ili- 

thyie (5), cessèrent de recevoir des offrandes et sans doute ce 

(1) Invent. d'Iypsoclès, 1. 100: cf. Charilas, 1. 46, 47. 
(2) Pausan.. 1, 15, ὃ. 

(3) Invent. de Sosisth., 1.6, 8, 9, 20 etc.—Invent. de Polyxénos, «11,12,18. 

(4) Invent. de Charilas, L 93-98. 

(5) Invent. d'Hypsoclès, L 115: φιάλην ες, ἸΚτησυλίδος ἀνάθημα; cf. Démariès, L 

20: φιάλη. Ἰχτησυλίς. . Πα λειθυίξι,
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qu 
pi 
que je relève dans l’inventaire de Skylakos (1): ἄλλα ποτύρια 

τῶν ἐξ ᾿Αφροδισίου, Les modifications graves apportées à l’état 

des collections sacrées ne pouvaient probablement pas se faire 

‘ils eontenaient fut déposé ailleurs. C’est aussi le cas del A. 
1rodision, ainsi qu'on en peut juger par la formule suivante 

U 

τ 

de l’autorité nt par les soins des seuls hiéropes ; ils devaient 
en référer au Sénat, être autorisés par le peuple et sans doute 

être assistés par des inspecteurs délégués à cet effet. 

Malgré toutes les précautions, les offrandes ne pouvaient pas 
de ont s'aitérer à " longue: chaque année elles étaient exa. 

minées, maniées et pesées au moment des inventaires; plu- 
ne 

sieurs servaient couramment aux cérémonies du culte et s’u- 

saient beaucoup plus vite. Les hiéropes faisaient réparer cel 

les qui avaient été endommagées par accident ou par un long 
. . à Res 

usage: un certain Aristarque recoit deux drachmes pour avoir 

resoudé l’anse d’un cratère d'argent ; une soudure faite à un 

cothon de bronze est payée une drachmé, etc. (2). L'ivoire brut, 

les bois de prix, l’étain et Le plomb qui sont portés dans cep_ 

tains inventaires des temples ou des magasins et qui n'avaient 
pas été consacrés aux dieux par les fidèles, mais achetés par 

les hiéropes, étaient sans doute destinés aux réparations (3), 

Elles semblent toutefois s'être exercées de préférence, sinon uni. 

quement, sur les objets d'usage; nous ne voyons pas que les 
pièces les plus belles et les plus riches, les couronnes d’or (4). 

(1) Invent. de Skylacos, 1. 43.— Voir aussi des objets isolés ou des sérios 

d'objets transférés de l'Artémision dans le temple d'Apollon: Invent. d'Hy_ 

psoclès, 1. 17 χρατὴρ ἀργυροῦς ὃν ἀνέθηχε Flaputoxos — cf. Sosisth. L. 49 κρατὴρ à. 

γυροῦς Τ]αρμίσχου--- avdlinux— et encore: Hyps. 1. 27-31, 33, cf.Démar.1.78-83. 
(2) Comptes d'IHypsoelès, 1. 104: τοῦ χρατῆρος τοῦ ἀργυροῦ τοῦ ἑνὸς ὠτὸς ἀπο.-, 

πεσόντος χολλήσαντι ᾿Λριστάργωι HE 1. 107 ποτήρια ἐπισχευάσαντ' ᾿ΛΔριστάργωι Εἰς - 

1. 111 τοῦ κώθωνος τοῦ γαλχοῦ τοῦ πυθμένος ἀποπεσόντος χολλήσαντι ᾿Αριστάργωι +. 

On doit peut-être entendre aussi d'un vase restauré les mots: Hs ὃ 

ἀποχατέστησαν οἱ ἐπὶ Ἰζαλοδίχου ἱεροποιήσαντες ([nvent. de Sosisth., 1. 91). ef. ©. 

1. ἃ. 1570. 

(3) fnvent. de Démarès, 1. 165, 170 ele.; cf. Sosisth., 1. 74: ἐλέφαντος ὀδύν.. 
τες δύο χαὶ ὃν ἡμεῖς ἡγοράσαμεν ; οἵ. Invent. de Charilas, 1. 93-102. 

(4) Voir pourtant... ὃν ἔφασαν ἀποχατασταθῆναι. Le sens de ce mot est dou 

teux, et l'interprétation réparer est contestable. Je crois qu'il s'agit plutôt 
d'une pesée.
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les bijoux, les statues, aient été jamais restaurées; soit imsuf- 

fisance de crédits, où manque d'artistes habiles, soit pour toute 
autre raison, on les conserve telles quelles et l’on se contente, 

si elles se brisent, d'en recueillir les morceaux. Quand un vase 

où tout autre ustensile d’or où d'argent était complètement 

hors de service, on le mettait à la fonte, pour utiliser au moins 

le métal; on faisait de même pour tous les débris d’or ou d’ar- 
gent et quelquefois aussi pour les monnaies (1). 

Cette pratique existait à Athènes, à Gropos et à une époque 
beaucoup plus basse, à [ium novum; M. Newton (2) remar- 

que insénieusement qu’elle s’observe aujourd’hui dans les ri- 
ches éslises grecques; il cite l'exemple de celle d’Ayasso à Mé- 
telin où les anathèmes sont périodiquement fondus; une part 
est donnée aux prètres, le reste employé en travaux d'utilité 
publique (3). Les plus anciens inventaires de Délos ne font pas 

allusion à cet acte (4); mais celui de Démarès nous fait con- 
naître cette opération et les détails de la procédure. 

Le conseil devait être saisi par les hiéropes qui signalaient 
l'opportunité de l'opération et indiquaient les pièces qui pou- 

vaient y être soumises (5): après avis conforme, Paffaire était 
portée devant le peuple, et l'assemblée déterminait par un dé- 
cret les mesures à prendre, les offrandes à fondre, Pusage à 

faire du métal fondu (6). Des commissaires élus par le peu- 

ple au nombre de deux étaient chargés de l'opération ; ils re- 
cevaient dans l'assemblée, des mains des hiéropes, les débris 
ou les objets désignés, surveillaient le travail et en livraient 

(1) C. 1. 4.11, 405, 404; Bull. de Corr. hellén., 11 p. 498; C. 1. G. 1570. 
(2) M. Newton, Essays on Art and Archaeotogy, ἃ consacré aux ἀναθήματα 

quelques pages excellentes (voir l'article Dedicalions à FIndex), p. 137-142, 

187 et suiv. 

(4) Cependant il est possible que l'expression χρυσίον ἄσημον soil l'équiva- 
lent de γῦμα et s'applique à un lingot, produit de la fonte. 

(5) Elles étaient groupées en ῥυμοί. Invent. de Démarès, 1. 24 ἐκ τοῦ ῥυμοῦ 
τοῦ παραδοθέντος τοῖς ἀνδράσι. 

(6) Ceci est emprunté aux documents d'Athènes οἱ d'Oropos.
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ensuite dans l'assemblée le produit aux hiéropes (1). C'était, 

à en juger par les exemples d'Athènes et d'Oropos, un fingot 

ou une offrande, 

A Délos, les lingots sont désignés par le mot yüux (?), une 

inseription les accompagne qui en indique le poids, la prove- 

nance et la date, qui fait connaître aussi la qualité du métal : 

ils sont d'or ou d'argent fin pour la plupart, quelques-uns de 

métal à bas titre (3). Des échantillons (δοχιμεῖχ) du métal em 

ployé sont réservés de même qu’à Oropos (4). 

Il n’est pas également démontré que l'usage des offrandes 

substituées existàt à Délos comme à Athènes. Certaines offran- 

des qui se renouvellent fréquemment sont on par les 

expressions ποτήριον ou σχάφιον στησίλειον 
boul As τῆς ἐπ᾽ ἄρχον- 

τος τοῦ δεῖνος. Cette formule rappelle celle qui se dure sur 

l'oivoyén, présentée dans Athènes au Ἥρως ἰχτρός et composée de 

diverses offrandes fondues ensemble: « Ἢ δουλὴ ἡ ἐπὶ Θρχου- 

φῶντος, ἀπὸ τῶν ἀνχθημάτων, ἥρωϊ ἰχτρῶι (5).»0ὴ serait disposé à ὰ 

interpréter de la même manière ces deux inscriptions analo- 

ques. Toutefois le sens est loin d’être aussi bien établi pour 

ἊΝ que pour Athènes, on peut mème donner d’une expli- 

cation différente des raisons fort plausibles (voyez plus bas). 

Un autre exemple plus probable de substitution nous est donné 

par l'inventaire de Sosisthénès : une cylix de rebut est rem- 

placée par une phiale (6) « Φιάλιον, ἀντὶ τῆς θηρικλέου τῆς ἀπο- 

(1) Invent. de Démarès, 1. 119 οἱ SUIV. ἐχ τῶν ψηγμάτων τῶν γρυσῶν χαὶ τῶν 

στεφάνων τῶν διαλελυμένων ὧν παρέδωχαν τοῖς ἀνδράσι: τοῖς αἱρεθεῖσιν ὑπὸ τοῦ δήμου 

γρυσᾶ.-- ἐκ τα 

τῶν ψηγμάτων τῶν ὑπαργύρων ὧν παρέδοσαν ἱεροποιοί. «τοῖς ἀνδράσ Ve. ὃ παρέ- 

2 δὶ οἱ RER 
χατὰ τὸ Ψήφισμα ὥστε συγγχωνεῦσαι ἐν Te ἐχχλησίαι, ἃ παρέλαδον γύμα 

λαξον ἵεροποι οἱ ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς. «ἐν τεῖ ἐχχλησίαι παρὰ τῶν ἀνδρῶ ν Ξενοχλείδου 

χαὶ ΓΠέρυλλου. 

(2) Sur le sens du mot χῦμα, οἵ. ©. 1. G., 1510 et la note de Bæœckh. 

(3) Ex τῶν ψηγμάτων, χτλιν πρῶτον γῦμα... ὁλχή, εν Τοῦ γείρονος χρυσίου ---- ἐκ 

τῶν ψηγμάτων ὑπαργύρων. 1. 122, 123. 

(4) L. 96, ef. 6. I. G. 1570 ἐγδότω δὲ ἢ ἀρ οχὴ χαὶ ἐξ οὗ ἂν παραλάθδη! χρυσίου 

ἀσήμου χαὶ ἐπισήμου, χατασχευάσαι τῶι θεῶι φιάλην γρυσῆν, χαταλιπομένη δοχιμεῖον ; 

ei la note de Bæckh. 

(5) C. 1. 4., 403. 
(6, Invent. de Sosisthénès, 1. 89.— Dans l'inventaire plus ancien de Cha 

rilas, L 27, on trouve en effet une χύλιξ, don de Démoson.
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EXneisns, Δημοσῶντος.» Ailleurs nous lisons..,..àvrt 

λιδονείου, ὁλχή Fil (1). 

ΠῚ arrivait encore, dans d’autres circonstances, que les hié- 
ropes substituaient une offrande à un e autre. Le Dieu rece- 

vait quelquefois, comme dime ou prémices, des présents en 

nature, des fruits ou des animaux ; les conserver était impos- 
sible ou difficile et coûteux, on les vendait donc et du prix on 

consacrait au dieu quelque objet durable et moins embarras- 

sant qui en perpétuait le souvenir. Les exemples sont assez 

nombreux: Σχάφιον ἐπ᾽ ἄρχοντος Σωτίωνος, oi ᾿ἘΕλπίνου 
Ὡς ἂς ] 
ἀπὸ τῶν αἰγῶν χαὶ τῶν τράγων ὧν ἀνέθηχεν Τιμό- 

! ω μ“ Ésvos καὶ Παρμενίων -- ἹΓυκτήριον, ἐπ᾽ ἄρχοντος ᾿Απολλοδώρου, Îe- Φ 

ροποιοὶ Σῆμος καὶ Πυθοχλῆς, ἀπὸ τῆς ἐλάφου χαὶ τῶν τράγων( 2 }),οἴο. 

Ces différents actes devaient être subordonnés 

u 
χαὶ Λυσάνδρου, 

à une auto- 

risation spéciale. [l'en était de même des achats que pouvaient 

faire les hiéropes. Le temple était assez pourvu d’ustensiles de 

tout genre pour n'avoir guère à dépenser de ce chef. Si quel- 
que occasion se présentait, 11 fallait obtenir d’abord un décret 

favorable (3). 
J'ai résumé, d’après les inventaires, les principales mesures 

que les hiéropes pouvaient prendre pour tenir le temple en 

bon ordre et les offrandes en bon état, On voit combien, en 
dehors du train ordinaire, l'initiative de ces magistrats était 

petite, leur autorité surveillée et Le contrôle incessant. L’exacte 
et intégrale conservation des trésors était par là très-efficace- 
ment garantie; elle l'était surtout par les comptes que l’on 

exigeait des magistrats, quand ils sortaient de charge. 
Is devaient faire la preuve qu'ils livraient les réserves sa- 
res telles qu'ils les avaient reçues, qu’elles n'avaient été, du- 

rant leur administration, ni altérées ni diminuées, et déclarer 

(1) Invent. de Charilas, 1. 28. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 49, 50; οἵ, 1. 46, 111 λιθανωτίδα. «τῆς τιμῆς τῆς 

ἐλάφου ἧς ἀνέθηχεν. ..; οἱ encore invent. de Sosisth., 1. 90, 91 χυλύγνιον ἀντὶ 

χρίου. οἡδυποτίδιον ἀντὶ τῶν αἰγίσχων. 

(3) Invent. de Démarès, L 134-135 λιόαγωτίδα ἀργυρᾶν τὴν ἀγορασθεῖσαν χατὰ 

τὸ ψήφισμα τοῦ δήμου.
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enfin si elles s'étaient augmentées durant l'année et de quels 

objets: dans ce but étaient rédigés les inventaires. ΠῚ semble. 

rait qu'il fût utile de faire deux fois par année le récolement 

des offrandes, au début et à la fin de chaque magistrature, 

pour engager la responsabilité des hiéropes et pour la déga- 

ger. La collation du proc?s-verbal de réception et du procès. 

verbal de livraison, qui devaient être identiques, sauf les ad- 

ditions de l'année échéante, eût prouvé pour ou contre les ma- 

gistrats. En fait, nous ne possédons que des inventaires de sor. 

tie. À quoi eussent servi, à vrai dire, deux actes qui, rédigés 

simultanément, n'auraient fait que se reproduire Pun l’autre ? 

Il était plus expéditif et moins coûteux (1)de se contenter d’un 

seul et l'on devait naturellement préférer l'inventaire de fin 

d'année, garantie essentielle pour l'État. Il suffisait d'associer 

dans la rédaction les nouveaux élus à leurs prédécesseurs, de 

les faire signer tous ensemble, pour que la pièce füt également 

valable à l'égard des uns et des autres. Ce document était l'œu- 

vre personnelle des magistrats sortants, qui étaient directe 

ment mis en cause, qui devaient justifier de leur bonne ges 

tion et qui seuls avaient qualité pour déclarer les acquisitions 

de leur année; mais, en assistant à la visite des édifices sa 

crés, en surveillant la confection des catalogues, en laissant 

figurer leurs noms dans les actes, les nouveaux élus avouaient 

recevoir 66 qu’on affirmait leur remettre, L’inventaire est done 

à la fois une reconnaissance et une décharge: dressé en com 

mun et contradictoirement par deux collèges dont les intérêts 

étaient opposés, il présentait à l'État toute sécurité contre la 

fraude. 

Les intitulés de ces documents (9) justifient nos observa- 

tions: ce sont des procès-verbaux de livraison et les hiéropes 

sortants en sont les auteurs (T4de.....mapédope τοῖς μεθ᾽ Ex. 

ποὺς ἱεροποιοῖς); mais ce sont implicitement des procès-verbaux 

de réception, car les preneurs y sont nommés et leur greffier 

(1) La gravure d'une stèle, à raison de 1 drachme pour 300 lettres, était 

une assez forte dépense; voir Comptes d'Hypsoclès, L 119. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 1-3.
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est présent (Δημητρίωι Tipobévou, Μειλιχίδει Κριτοδούλου.... 
(παρύντος) γοχμμκχτέως. +...700 τῶν ἱεροποιῶν). Le mot παρε- 

Akbouev, par lequel commence la formule, vise simplement 
l'inventaire précédent et la réception implicite faite alors par 
les hiéropes; rapproché de παρέδομιεν, il est destiné à constater 
l'identité de l'entrée et de la sortie, comme deux totaux sem- 
blables dans une balance; il vaut quittance pour les hiéropes 
sortants. 

L'époque tardive à laquelle les inventaires étaient publiés, 
prouve la part qu'y prenaient les nouveaux élus. Ces docu- 
ments sont toujours datés, quand ils le sont, du mois Gala- 
xion (1), le troisième de l’année civile au début de laquelle les 
magistrats entraient en charge. 

La longueur du délai n'a pas lieu d’étonner, si lon songe 
au nombre des édifices placés sous la garde des hiéropes, à la 
quantité d'objets que ces édifices contenaient, au soin minu- 
tieux que l’on apportait à la rédaction des inventaires. Le tem- 
ple d’Apollon, PAndrion, le Νεὼς οὗ τὰ ἑπτὰ, le Πώρινος οἶκος, 

l'Artémision (2) étaient tour-à-tour visités; dans chacun d’eux, 
on faisait l’appel de toutes les offrandes, d’après le dernier in- 

ventaire. On ne se contentait pas d’émarger à mesure, de vé- 
rifier la présence de chaque objet; on le comparait à la des- 
cription qui en était donnée, et que l’on corrigeait ou complé- 
tait à l’occasion (3); on contrôlait les poids par de nouvelles 

pesées, et on les rectifiait au besoin (4). 
Ces opérations terminées, avait lieu la remise des offran- 

des. On en avait fait une cérémonie solennelle, on l’avait en- 
tourée des mèmes précautions et du même appareil que la re- 

(1) Invent. d'Iypsoclès ['Apyovros ὙΦ]οχλέους, μηνὸς Γαλαξιῶνος (1, 1)— cf. 

Sosisth. 1. 1.— Démarès, 1. 180.— et l'inventaire de Polybos. 

(2) À l'époque de Démarès du moins; cf. p. 87 et 100. 
(3) Invent. de Sosisthénès, 1. 68 καθετὴρ χρυσοῦς ὃν ἀνέθηχε ὑασίλισσα Στρατο- 

γίχη θασιλέως Δημητρίου θυγάτηρ τῆι Λητοῖ ἐχ θυρεῶν ΔΛΔΔΙΤΙΠ!, δλχὴ ΗΙΒΈΡΕΒΙΠΙ; 

cf. la description beaueoup plus exacte de l'inventaire de Démarès, 1. 4. 

(4) Invent. d'Hypsoclès, L 108: ὁ πέμπτος (στέφανος) ἐπιγραφὴν εἶχεν" HAHHHII- 

σταθεὶς δὲ efluusev [HIAMHH.,.,.6 εἰκοστὸς ἐπεγέγραπτο μὲν ὁλχὴν H° σταθεὶς δὲ 

ἵλχυσεν᾽ ΗΕΠΙ. 

BULL. DE CORRESP. HELLÉNIQUE, VI, 7
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mise du trésor elle-même. Le greffier de la ville et le sénat en 

COFPS Y assistaient (1). Dans les formules on ajoute quelque_ 

fois l’archonte. Le sénat est toujours nommé, et toujours le 

premier; car il était à Délos, comme à Athènes (2), le Conseil 
suprème de surveillance et de contrôle financier; sans doute 

pour éclairer sa religion, 1l faisait, par l'intermédiaire de que]. 

ques-uns de ses membres, une contre-enquête sur l'état des 

collections sacrées et sur la régularité de la gestion des admi_ 

nistrateurs : en foi de quoi, les inventaires étaient gravés sup 

les tables de marbre que nous possédons encore. 

Des inventaires — Caractères généraux de ces documents. Les 

Inventaires, pour être utiles et pratiques, doivent 1° rendre ας 

sée toute comparaison entre eux et les objets eux-mêmes; 90 

pouvoir être facilement comparés les uns avec les autres, A ces 

deux conditions seulement, on est assuré d’une vérification 

prompte, à tout moment et pour tout article, quel qu'il soit. 

s'ensuit que l'ordre du catalogue doit être conforme à 7, 

disposition matérielle des collections; que les différents inven.. 
taires doivent être identiques entre eux, sauf addition des ἃς, 

quisitions faites dans l'intervalle de temps qui les sépare. 

 L'inventaire, étant un compte-rendu annuel de la gestion deg 

magistrais, comprend naturellement aulant de paragraphes 

qu'il y a eu de collèges successifs de magistrats, et se divise 

en deux chapitres: offrandes anciennes qui ont été reçues οἱ 

qui doivent être représentées au complet; offrandes nouvelles 

qui sont entrées pendant l’année et qui sont enregistrées Pour 

la première fois. Le principe de la composition est done chere. 
nologique; en s’y conformant, on obtiendra des documents tou. 
tours identiques, car le dernier sera toujours la copie du pré. 
cédent, augmenté des dons nouveaux. 

Mais l'inventaire est aussi un état de lieux et, à ce ütre, 1] 

(1) Invent. de Démarès, 1. 1, 1 180; οἵ, Hyps., L 1. παρόντωμ θουλευτῶγ 
γραμματέων τοῦ τῆς rékewe.. «χαὶ τοῦ τῶν ἱεροπο!ιῶν .---- Un seul exemple de ἴοι" 

mule incomplète : Inv. de Sosisth., 1. 1. Τάδε παρελάθομεν παρ᾽ ἱεροποιῶν, 

χαὶ παρέδομεν τοῖς μεθ᾽ ἡμᾶς. μηνὸς Γαλαξιῶνος. Le 

(2) Bœckh, Siaatsh. der Ath., 1, p. 220.
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doit être nécessairement topographique. Pour établir une en- 

tière conformité entre les catalogues et les collections, il eût 

fallu pe comme règle la chronologie dans le elassement 

des collections elles-mêmes. Mais cette méthode e présentait beau 

coup de difficultés. Les ob) ts, d'après leur forme, leur poids, 

Ἐν: dimensions, devaient être rangés différemment (v.p. 90) 

On avait à tenir compte de la place dont on disposait, de la 

décoration du temple, de la bonne conservation des offrandes, 

de be caucoup ( d’autres nécessités encore. H arrivait souvent qu’on 
réunissait en groupe les semblables; on constituait des séries 

d'après la nature et la forme des offrandes (1), ou le métal 

dont elles étaient faites (2); on séparait LUE ‘lois les objets 

qui n'étaient pas pesés d’avec ceux qui létaient (3). Comment 
mettre d'accord Ja chronologie et ces divisions arbitraires? A 

défaut de ce classement chronologique qui était impraticable, 
des inventaires Ho 1es pouvaient seuls répondre à la 

réalité. Cette méthode offre des inconvénients opposés à ceux 

de la première; elle rend à peu près impossible l'identité des 
inventaires; les ἐπέτειχ, qui forment à l’origine un chapitre 

distinct, sont, après l’année révolue, versés De le gros des col- 
lections, où ils sont placés différemment en vertu des raisons 

données plus haut, et lé prennent rang, dès lors, dans les in- 
ventaires, non ἃ ἜΝ ès leur date, mais d’après l'endroit qu'ils 

occupent; la différence légère à l’origine s'aggrave d'année en 
année et devient telle qu’il faut de longues recherches pour re 
trouver un même objet dans un inventaire de l’époque d’ _. 

psoelès ou de l’époque de Démarès. En subordonnant l'ordre 

(1) Les ἑυμοί, Invent. d'Hypsoclès, 1. 3-10; Démarès, L. 20-24, 204-209; des 

groupes de phiales, Hyps., 1. 28-32, = Démards, 1. 78-82. 

(3) Invent. d'Hypsoclès, 1. 22. Kai τάδε χρυσᾶ ἐν τῶι ᾿Λρτεμισίωι ---]. 120. Ἔν 

τῆι γαλχοθήχηι γαλχᾷ τάδε. Invent. de Sosisth., 1. 88. Kai τάδε ἀργυρώματα --- 

Dans les inventaires athéniens, il est aussi question d'une Χαλκχοθήχη (Bæekh, 

Staatsh. der Athen., 11, p. 309, — A Chypre, [ὁ trésor découvert par M. Ces- 

nola était déposé dans trois chambres; il y en avait une pour l'or, une pour 

l'argent, et une pour le bronze (Cesnola, Cyprus, p. 301). 

(3) Kai τάδε ἄστατα ἐν τῶι ᾿Αρτεμισίωι — Invent. d'Hyps., 1. 11 — cf. Τὴν, de 

Démarès, |. 29, "Αστατα.
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des catalogues à celui des collections, on les soumet à toutes 

les modifications qui pourront être introduites dans l’aménage- 

ment même du sanctuaire. On doit pourtant reconnaître que 

l'identité n’est une condition essentielle que pour les deux in- 

ventaires consécutifs, et que dans cette mesure elle était, en 

tout état de cause, suffisamment assurée. 

Le système chronologique et le système topographique ont 

été tous deux appliqués dans l'antiquité: le premier avait été 

adopté par les ταμίχι τῶν ἱερῶν χρημάτων à Athènes (1)et il est 

strictement observé pour les temples de P'Acropole; 1] prévaut 

dans un des catalogues du temple d’Aselépios (2) et probable. 

ment dans ceux que rédigeaient les Amphietyons à Délos (3); 

le second fut toujours suivi par les hiéropes déliens. 

Chacun des édifices placés sous leur surveillance forme un 

chapitre dont le titre et le rang ont changé suivant le temps : 

1° Inventaire d'Hypsoclès — Artémision ; Temple d’Apol- 

lon; Νεὼς οὗ τὰ ἑπτὰ; Εἰλειθυιαῖον ; Χαλκοθήκχη. 

9 Invent. de Charilas— Temple d’Apollon; Νεὼς οὗ τὰ ἑπτὰ- 

Πώρινος οἶχος; Artémision ; Εἰλειθυιαῖον. 

3 Invent. de Sosisthénès — Artémision ; Temple d’Apol- 

lon; Nedç οὗ τὰ ἑπτὰ; Πώρινος οἶχος; ᾿Ανδρίων οἶκος. 

45 [nvent. de ΘΚΥΠΔΘΟΒ ---- Temple d’Apollon; ᾿Ανδρίων οἶκος, 

Νεὼς οὗ τὰ ἑπτὰ; Πώρινος οἶκος; Artémi
sion. 

Depuis lors, aucun changement n’est à relever. Les divisions 

de chaque chapitre répondent aux parties de l'édifice: πρόδο- 

μος, ναὸς; paroi de droite, paroi de gauche; chaque objet est 

enregistré à sa place, comme on le trouve, à mesure que l’on 

s’avance. 

Π est évident toutefois qu’iln’y avait pas contradiction abso. 

lue entre l’ordre chronologique et l’ordre topographique;
 sauf 

exception, les offrandes nouvelles venaient prendre rang dans 

(1) C. IL A., p. 48-93. 
(2) Bull. de Corr. hellén., IT, p. 428. 

(3) Bœckh, Staatsh. der Ath. LE, p. 327 [Τάδε παρέδομ. € δ 
» 

τῆς ἐπὶ Καλλιστράτου (1. 10)— Tade παρέδομεν [ἐκ τῆς πεντετη]ρίδος (L, 14). 

ἢ - 

ν ἐχ τῆς πεντε]τηρίδο 

οἱὸ
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le temple à la suite de l’ancien fonds déjà classé et catalogué, 
On peut démontrer aisément que de la ligne 70 à la ligne 88 
l'inventaire n’est, sauf quelques pièces intercalées, qui provien- 
nent de l’Artémision, que la juxtaposition de catalogues an- 
nuels placés bout à bout. Les archontes sont toujours nom- 
més, et cela seul dénote une intention chronologique: ils sont 
de plus nommés dans l’ordre réel de succession régulière. En 
voici la liste telle quelle; j’y place à côté des archontes les hié- 
ropes et les ταμίχι qui étaient en fonctions la même année et 
dont les noms sont souvent utiles pour reconstituer la série. 

Archontes Hiéropes Trésoriers 

Diogénès Apollodoros et Antigonos 
Apollodoros Tlesiménès Téléson 
Diogénès 
Apoilodoros 

Chairéas Diacritos Nicon 
Olympiodoros Xénocleidès Parménion Empédos Apatourios 
Chairéas 

Polyxénos Charilas Aristophon Périandros Euxénidès 
Xénon Ményllos Phokaieus Phérécleidès Polyxénos 

Ménécratès Périandros Apatourios Démostratos Pachès 
Xénon 

Aristarchos Néothalès Télésicratès Philonicos Diactoridès 
Ménécratès 
Aristarchos 

A première vue, cette liste présente un désordre apparent, 
les m°mes noms sont répétés plusieurs fois et occupent dans la 
série des places différentes; mais les irrégularités ne vont pas 
au-delà de simples alternances et, en se réservant d'expliquer 
ces alternances, On peut admettre comme vraisemblable et lo- 
gique que les noms placés les premiers sont les plus anciens. 
D'après ce principe, et suppression faite des doubles emplois, 
on dressera la liste suivante, que je mets en regard de trois 
listes certainement chronologiques, qui sont données aux li- 
gnes 14%, 146; 1] s’agit d'objets similaires groupés ensemble 
et datés, et les listes, à l'exception des lacunes, sont identiques.
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Liste I Liste 1] Liste ΠῚΠ 

Diogénès id id 

Apollodoros id id 

Chairéas id 

Olympiodoros ul id id 

Polyxénos id id id 

Xénon id id id 

Ménécratès id id id 

Aristarchos id id id 

Cette concordance si probante des trois documents est encore 

confirmée par une liste d’annuités arriérées d'intérêts, payées 

sous Polyxénos : ὃ δεῖνα Σαρπήδοϊνος τόχον ὃν ἔφη ὀφείλειν... 

τὸν] ἐπ᾽ dopovros. ..... καὶ τὸν ἐπὶ Διογένου A4, χαὶ τὸν ἐπ᾽ 

᾿Ἀπολλοδώρου AA, καὶ τὸν ἐπὶ Χα ιρέου AA, καὶ τὸν ἐπ᾽ Ὁ λυμ- 

πιοδώρου ΔΔ, καὶ τὸν ἐπὶ Πολυξένου ΔΔ (1). 

Les hiéropes en charge sous Polyxénos remettent la caisse 
sacrée à Ményllos et à Phokaieus, c'est-à-dire précisément aux 

hiéropes de l’archontat de Xénon (2). La preuve me paraît 

concluante. 

Dès lors, les irrégularités s'expliquent d’elles-mêmes: on 

doit remarquer que les interversions n’ont lieu qu'entre l’ar- 

chonte en charge et son prédécesseur immédiat. Elles viennent 

᾿ ce a certaines offrandes pouvaient être dédiées une an- 

6e et n’entrer que l’année suivante dans le te emple et sur les 

40} ἡ Ce report n’a rien de surprenant; nous avons vu, 

dansl a Does partie de eette étude, que les comptes du tré- 

sor n'étaient définitivement réglés qu'au bout de deux années 
(v. p. 73). Pour les offrandes, la liquidation ne se faisait qu’a- 

près l’année révolue, durant les deux premiers mois de lan- 

née nouvelle, alors que les nouveaux magistrats étaient déjà 
en charge, Le délai d'entrée et d’inseription pouvait aller jus- 

qu'à deu x ans. En effet, sous la rubrique: ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς, 

Amphotéros et ses collègues enregistrent des ΠΝ datées de 

Phokaieus et mème de Télésarchidès, le dernier et l’avant-der- 

(1) Comptes de Polyxénos, L 132-135. 

(2) Ibid., L 73 Kai [τ ταὶ] παρέδομεν ἱεροποιοῖς δΙενύλλωι χαὶ Φωχαιεῖ,
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nier des prédécesseurs de Démarès; ils recoivent des offrandes 
transmises par Ményllos et Phokaieus, par Mnésicleidès et 
Kaibon, par Mnésis et Parménion, c’est-à-dire par les ταμίαι 

de trois années consécutives (1). 

J'ai insisté sur la démonstration, parce qu’elle ne nous fait 

pas seulement connaître un détail des règles de l’administra- 
tion, mais qu'elle importe à l’histoire même de Délos. Ces faits 

établis, il s'ensuit que l’on ἃ les éléments d’une chronologie 

relative, que l’on peut dresser des listes d’archontes exactes 

et mettre en rapport avec les archontes les offrandes et les do- 

nateurs. S'il se trouve là quelque allusion à un personnage cé- 
lèbre, à un événement daté, ce synchronisme deviendra le 
point de départ fixe d’une chronologie absolue; et c’est ce qui 
arrive en effet. 

La série régulière, interrompue par plusieurs objets d’épo- 
ques diverses, et en raison des dispositions de l'édifice, se con- 
linue cependant et, malgré quelques confusions, peut être re- 

constituée jusqu'à Démarès. On retrouvera, sans grande peine, 

et on mettra à son rang chacun des archontes, conformément 

aux listes déjà citées. On évitera les difficultés, en s’attachant 

à une seule catégorie d’offrandes et, de préférence, à ces offran- 

des périodiques de même espèce et en même nombre qui se re- 

nouvellent chaque année (2). Les objets intercalés sont quel- 

quefois à leur date; mais il est visible 486. 068 n’est pas une rè- 
gle absolue. Enfin l’inventaire se termine par trois paragra- 
phes qui répondent aux trois dernières années: χαὶ τὰ παρὰ 

τοῦ ἄοχοντος Τελεσχρχίδου — καὶ ἃ ἔφχσχν ἐπὶ τῆς αὑτῶν ἀρχῆς 

ἀνχτεθῆνχι Συνώνυυος χαὶ Κρίττις — Φιάλαι ἃς παρελάδομεν ἐπὶ 

τῆς αὑτῶν ἀρχῆς ᾿Αμφότερος Σίληνος x. τ. À. (3). 
La chronologie des offrandes est au contraire tout-à-fait in- 

certaine dans la première partie du catalogue. On y trouve 

(1) Invent. de Démarès, 1. 151 et suiv. 

(2, Chaque année, il entrait dans le temple vingt-deux où vingt-trois phia- 

les, données, les unes par Îes ταμίαι (20), les autres par 105. ἱεροποιοί (2), une 

enfin par les trittyes des Thyestadai οἱ des Gkyneidai. 

(3) Invent. de Démarès, |. 142, 147, 151.
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rapprochés des donateurs qui vivaient à un demi-siècle ou à 

un siècle de distance: Philoclès qui régnait à Sidon vers la ΠῚ 

du quatrième siècle (1), Gtésylis (2) dont le nom figure déjà dans 

l'inventaire d'Hypsocls, c’est-à-dire avant l’année 286, sont 

placés à côté d'Antigone Doson dont le règne ne commence 

qu’en 229. Il est à remarquer que l'ordre chronologique pré- 

vaut à partir des archontes voisins de Polyxénos; or tous les 

inventaires, depuis la même époque jusqu'à la fin de Pindé- 

pendance délienne, se rapportent à un même type; les édifi- 

ces inspectés sont les mêmes, ils sont placés dans le même or- 

dre, les offrandes y sont groupées de la même manière. Ce 
type s'oppose à ceux des inventaires de Sosisthénès, de Chari- 

las et d'Hypsoclès qui diffèrent également les uns des autres. 

On peut done supposer qu’à des intervalles plus où moins longs, 

il s’est fait dans les temples des remaniements considérables. 

Nous avons vu que certains dépôts avaient cessé de recevoir 

des offrandes et n'avaient pas même conservé celles qu’ils con- 

tenaient, que de nouveaux avaient été ouverts, que d’un tem- 

ple à un autre, il s’était fait des échanges; l'accroissement con- 

tinuel des offrandes avait dû rendre nécessaire un nouvel ar- 

rangement des collections. Cette opération qu'aucun document 

particulier ne nous fait connaître, mais dont la nécessité était 

évidente et dont les inventaires nous montrent indirectement 

les effets, devait se reproduire de temps en temps. Les hiéro- 

pes, ou les inspecteurs qui y étaient délégués, tenaient plus 

de compte du bon ordre que de la chronologie, et ainsi piè- 

ces anciennes ou nouvelles se trouvaient rapprochées et con- 

fondues. Ce classement achevé, les offrandes qui entraient dans 

le temple, prenaient place à la suite, les unes auprès des au- 
tres, et ainsi la chronologie se trouvait respectée dans les par- 

ties récentes des catalogues. 

Il y ἃ encore une autre différence dans les inventaires, qui 

(1) Invent. de Démarès, L 9, L 10.— La couronne offerte par Antigone 

n'est mentionnée ni dans l'inventaire de Charilas, ni dates celui de Sosisthé- 

nès; elle n'est donc pas de Gonatas. 
(2) Invent. de Démarès, 1. 50,1, 48.— Cf. Hyps., 1. 115.
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tient à l'antiquité plus ou moins grande des offrandes. Les 

plus nouvelles sont enregistrées chacune à part et décrites avec 

un soin particulier, les autres sont réunies et confondues sous 

une rubrique commune; ce qui semblerait avoir disparu n'est 

souvent que dissimulé sous ce titre général; telles sont par 

exemple les phiales numérotées par δυμός dont on n'indique 

que par une exception très-rare le donateur et la date (1). Dans 

l'inventaire de Démarès, on lit à la ligne 35: Δεξιᾶς εἰσιόντων 

Lu
] ie τὸν νεὼ τοῦ ᾿Απόλλωνος" φιάλαι ἀργυραῖ ἐμ. πλινθείοις Ε" ὧν 

ἰχ ἐν τῶι νχῶι καὶ πῖλος ἀργυροῦς. Le détail de ces phiales et 

de neuf autres se trouve dans l'inventaire de Sosisthénès (li- 

FE
 

᾿ ᾧ «Ὧν δε ιν - “ 
gnes 33-46): Δεξιᾷς ἐν τῶι ποοδόυιοι τοῦ ᾿Απόλλωνος... αἱ 

a
 πᾶσαι φιάλαι PPIIl, σὺν τῶι πίλωι. Telles sont les principales 

règles auxquelles on se conformait dans la rédaction des in- 

ventaires. Hs ont toujours suivi fidèlement la disposition maté- 

rielle des objets dans les différents dépôts, où on les conser- 

vait. [ls ne sont d’accord avec la chronologie qu’autant qu’elle 

présiduit à l’arrangement des collections. 

Étude détaitlée des Inventaires — Les offrandes et les dona- 

teurs. Les objets sont inscrits dans les catalogues par g
roupes 

ou isolément. Chaque groupe ou article est accompagné d'une
 

notice qui, quand elle est complète, se décompose ainsi: 

J. Nom de l'objet. 

I Matière. 

HT Poids. 

IV. Signes particuliers. 

V Nom du dieu à qui loffrande est faite. 

VI Occasion de la dédicace. 

VI Date. 

VII Nom et nationalité du donateur. 

De ces indications, la première seule est essentielle et ne fait 

jamais défaut; les autres sont plus ou moins souvent omises. 

1--- ΤΥ. L'étude des offrandes est intéressante à plus d’un ti- 

(1) Cette indication n'est donnée que pour le premier ἑυμός, Invent. de 

Démarès, 1. 17-21.
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tre, Sans les inventaires, nous n’aurions qu’une idée très-1m- 

parfaite de l'aménagement intérieur des temples. Nous en con- 

nai 

rien ne reste des offrandes dont ils étaient remplis et ornés; 
as Le plan, nous en voyons les murs encore debout; mais 

et, si nous ne possédions ces catalogues, nous ne saurions ni 

1 

Hittorf, dans la restauration du temple d'Empédocle, ἃ fait 

entrer, comme élément décoratif, les objets consacrés au héros, 
des panoplies, des couronnes, et il justifie cet essai par cer- 
tains textes de Pausanias auxquels il renvoie, et par quelques 

peintures anciennes, qu'il ἃ reproduites (1). Les passages qu’il 
eite ne sont pas tous très-significatifs; toutefois il est difficile 

de eroire que les prêtres ne se soient pas ingéniés à embellir 
leurs temples de toutes leurs richesses, à étaler autour du dieu 

tout Le luxe possible; les auteurs et surtout les inventaires 

montrent qu'ilittorf a usé des offrandes avec modération plu- 
tôt qu'avec exeds. On connaît usage des boucliers votifs qui 

étaient appliqués sur l’architrave des temples; Tite-Live parle 

des ornements arrachés aux sanctuaires de la Grèce par Lucré- 

tius et Hortensius, des murs et des portes des temples d'Am- 

bracie dépouillés de leur décoration (2). L'ordre, la symétrie 

étaient la première règle à suivre dans la disposition des of- 

frandes. On y devait mettre aussi tout l’art possible, pour ren- 

dre l'effet plus heureux et mettre chaque objet en valeur. 

Nous avons essayé plus haut d'expliquer, d’après les inven- 

{aires, comment chaque chose était placée : telle, Le long des mu- 

railles, suspendue ou posée sur des rayons; telle, au milieu du 
temple, sur des tables, des trépieds, où dans des vases. Le peu 

de compte que l’on tenait de la chronologie, dans la compo- 
sition des inventaires, c’est-à-dire dans la disposition même 

des offrandes, prouve que l’on obéissait à une autre pensée 
que celle d’un ordre logique, qu'on portait dans ce travail un 
sentiment artistique et la recherche de la beauté. On ne peut 

(1) Hiltorf, Archit. polychr., p.496 οἱ, suiv.; pl XVILE, fig. 5, 8; XX, fig. 1-6. 
(2) Tit. Liv., XL, 7; XXXVIIL, 43.
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de vases, de couronnes; l'or, l'argent, le bronze composaient 

une décoration presque extérieure, qui ne laisse pas d’étonner 

un peu nos habitudes et nos préjugés artistiques. La distine- 

tion n'est pas faite nettement, dans l'inventaire de Démarès, 

entre le prodomos et le naos, mais nous savons, par tous les 

autres, que le trésor du temple d’Apollon et celui du Temple 

aux sept statues étaient partagés entre le sanctuaire et le ves- 

tibule. On peut conclure de ce détail que le prodomos était 
fermé par des grilles et, en effet, les colonnes du pronaos du 
temple d’Apollon, que nous avons retrouvées, portent des trous 
de scellement. 

Les objets énumérés dans les catalogues peuvent se rame- 

ner à six catégories (1): 
1° Matériel du culte. 

2° Objets de parure où ajustement. 

3° OEuvres de plastique. 

4° Instruments de métiers. 

3° Monnaies d’or, d'argent et de cuivre. 

6° Métal en lingot ou matières brutes. 

1° Matériel du culte. Pollux (2), au chapitre περὶ ἀναθημάτων, 

dit que l’on dédiait surtout des couronnes, des phiales, des 

vases, des brüle-parfums, des vaisseaux d’or et d'argent, des 

oinochoés et des amphores. La majorité des pièces cataloguées 

dans les inventaires déliens sont, en effet, des ustensiles sa- 

crés et surtout des vases. Voici la liste de ceux que j'ai rele- 
vés dans divers catalogues : 

᾿Δογυρίς, ἀνχγχχιοπότης (?), ἀρυσές, Garidxn, θατιάκιον, ἐπιχύτης, 

ὁδυποτίς, ἡδϑυποτίδιογ, ἡθμιός, θηρίκλειος, χάδος, καρχήσιογ, κέρας, 

χόγχος, κόγδυ, χονδύλιον, χογώγειος, χρχτήρ, χρατήριον, κρατηρίο- 

χος, γύχθος, χύλιξ, κυλίκιον, χυνύγγιογ, κύμθη, κυμιδίον, χώθϑων, 
24 p:! ᾿ , y , ό ; , 

λεῦης, λεύήητιον, μιάνης, HAVIOY, μιμησιουργῆς, μαστὸς, οἰνοχόη, πα- 

(1) La collection Carapanos présente le meilleur spécimen et le plus com- 

plet que nous ayons du trésor d'un temple; elle peut servir à éclairer pres- 

que toutes les parties de l'inventaire. 

(2) Pollux, 1, 28.
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λιμπότης, περιρραγτήριογ, ποδαγιπτήρ, ποτήριον, προτομή, προ- 

γχοΐδιον, ῥοδιακή, ῥυτόν, σχάφη, σχάφιον, σκύφος, σπονδογοΐδιον, 

στάμνος, τηιουργής; τριήρης, ὑδρία, φιάλη, φιζλιον, χάλχιον, ΧΕ": 

λιδόνειος, χεργιθεῖον, χιουργής, γοΐδιογ, χυτρίς, χυτρίδιον, ψυχτῆρ, 

ψυχτήριον (1). 

Les phiales sont, à elles seules, plus nombreuses que tout 

le reste; dans le seul temple d’Apollon, on en compte environ 

1600; c'était l’offrande la plus habituelle, et l'on voit que Pol- 

lux la cite tout d’abord. La phiale est une sorte de plat ou de 

coupe très-évasée, mais la forme et la décoration en varient in- 

finiment. Les inventaires ne contiennent d'ordinaire que lenom 

générique φιάλη; On indique pourtant quelquefois les variétés 
au moyen d'adjectifs. Les phiales sont unies ou décorées; les 
premières sont dites λεῖχι (2), les secondes portent divers noms, 
selon le motif de l’ornementation, qui est géométrique, végé- 
tale, ou animale. Elles sont cannelées (6x6dwrut) (3), portent 

des dessins en fer de lance (λογχωταί) (4), sont ornées de feuil- 

lages ou de fruits, de dattes (καρυωταί) (9), de müres (ύχτιά- 

#21) (6), ou de figures en relief (ἔκτυποι, ἔκτυπα ἔχουσαι, ἀπότυ- 

rot) (7). Ces reliefs sont très-imparfaitement décrits, Les repré- 

sentations sont indiquées d’un mot vague: ζῶια, ζώιδιχ (δ) et 

nous savons seulement que sur une phiale on voyait le char 

(1) Les mots en italiques sont empruntés à d'autres inventaires que celui 

de Démarès. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 78-80 et ailleurs. 

(3) Voir par exemple 1. 182-183. οἷο. 
(4) Invent. d'Hypsoclès, L 75 φιάλη λογχωτὴ κεγρυσωμένη ᾿Αριστοφύλου οδίου 

ἀνάθημα; etc. Celle acception de λογγωτὸς me parait nouvelle. 

(5) Voir par exemple, 1. 82-83, ele. Sémos, dans sa Δηλιάς probablement, 

citait 105 φιάλαι χκαρυωταί de Délos (Athénée XI, 502 b.) Cf. les φιάλαι ὄχλανω- 

ταί, Athén., ibid. 

(6) Invent. de Sosisthénès, L 135-136 6aridun χαὶ ἄλλη ὀατιαχὴ ἐπὶ Νά 

βατιάχιον ἐφ᾽ Ὑ Ψοχλέους, ele. cf. Athénée; ΧΙ, 784a: περσιχὴ δὲ φιάλη ἢ € 

(7) Φιάλη ἔχτυπος διάχρυσος Διοχλέους ἹΚωΐου ἀνάθημα --- φιάλη ἔχτυπον ἔχουσα χαὶ 
οὐ πρόσωπον --- Invent. d'Hypsoclès, 1. 69, 10 ---- φιάλη ἀπότυπος Invent. de Dé- 
marès, 1. 183; cf. σχύφοι ἀπόσυποι, |. 30. 

(8) Invent. d'Hypsoelès, 1. 73 φιάλαι χαρυωταὶ δύο ἔχτυπα ζῶια ἔχουσαι, TOY 

Χαρμίδου θυγατέρων ἀνάθημα; ef. 1. 74, 76. 
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de la Victoire et sur une autre des têtes de Perses (1); encore 
faut-il chercher ces renseignements en dehors de l'inventaire 
de Démarès. La décoration consistait quelquefois dans l’'em 
ploi de métaux différents ou de pierres fines; des phiales d’ar- 
gent ont un ombilic doré (ἐπίχρυσος) ; d’autres sont inem 
d'or, et, pour ainsi dire, damasquinées (διάχρυσος), où rehaus- 
sées de gemmes (διάλιθος, λίθους ἔχουσαν (2). Les procédés d it 10 

istées 

fabrication varient aussi, les reliefs étaient obtenus directement 
par la fusion ou 16 battage ; le métal était coulé dans un moule 
ou travaillé au repoussé, ou bien encore les ornements élaient 
rapportés et rivés (προσηλωμένα). Ces pièces ajustées sont en- 
core désignées par le terme ἔμθλημα (2). 

il est moins aisé de se faire une idée des variétés de la for- 
me. Tout ce qu’on peut dire de précis est que certaines phia- 
les avaient un ombilic (ὄμφαλον ἔχουσα, cf. υξσόμφαλος οἱ ὀμφα- 
λωτός), que d’autres, par exemple Ja δοδιχκή, étaient montées 
sur un pied (πυθμὴν) et portaient des anses (οὖς, ὦτα) (4). Elles 
sont portées très-souvent sur de petites bases quadrangulaires 
qu'on désigne par le mot φιάλη ἐμ πλινθείωι, φιζλη ἄνευ πλιν- 
θείου, φιάλη ἐκ πλινθείου ἐξειρημένη (1. 15). Les noms des dif- 
lérentes espèces de vases ne suppléent pas aux descriptions qui 
manquent: ils dérivent de celui d’une ville, dans laqueile le 
type élait en faveur (δοδιακή); de celui d’un potier ou d’un (ο- 
reuticien qui avait inventé un nouveau modèle; où encore de 
celui d’un donateur qui avait l'habitude de présenter une of- 
frande toujours semblable. Les φιάλαι γοργίειοι étaient où l'œu- 

(1) Invent. d'Hypsoelès, 1. 67 φιάλη ἔχτυπον ἔχουσα ἅρμα χαὶ Νίχην χαὶ ζώιδια 
δύο — ibid. 1. 115 φιάλη ἔχτυπα ἔχουσα Περσῶν πρύσωπα, ἹΚτησύλιος ἀνάθημα. 

(2) Invent. d'Hypsoclès, 1. 68 φιάλη λεῖα ὄμφαλον χρυσὸν ἔχουσα, ἹΡοδίων 
ἀνάθημα, ἐπὶ ἀρχεθεώρου Φρασίλα; cf. 1. 67 --- φιάλη ἔχτυπος διάχρυσος 1. 69.— Iu- 
vent. de Sosisthénès, L 69 φιάλας δύο διαλίθους ὁλχή ΒΔΔΔΠΙΙ. Inveut. de D6- 
marès, L 30 φιάλαι γρυσαῖ Il, ὀασιλίσσης Drparovtuns ἀναθέματα, λίθους ἔχουσαι. (3) Invent. d'Hypsoclès, 1. 76 [φιάλη] ἐπάργυρος ἔχτυπα ζῶτα ἔχουσα προσὴη 
μένα, ᾿Αργεστράτου ἀνάθημα. Invent. de Sosisth., 1. 137 ἐπὶ ἸΚαλοδίχου, 

ἥ 
λὼ- 

ἑοδιαχὴ 
ἔμδλημια οὐκ ἔχουσα. 

(4) Invent. de Sosisth., 1. 138 ῥοδιαχὴ πυθηένα οὐχ ἔχουσα ---- cf. 1. 140 ῥοδιακὴ 
τὸ οὖς οὐχ ἔγουσα.
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vre ou le don d’un certain Gorgias (1). D'autres fois le nom 

de la phiale se rapporte À la circonstance dans laquelle elle 

avait élé dédiée: φιάλη εὐτύχειος, φιάλη φιλαδέλφειος, consacrée 

à l'occasion des fêtes εὐτύχεια et φιλαδέλφειχ (2). Χελιδόνειος est 
un nom de vase nouveau et difficile à interpréter (3); lépyv- 

ets est une espèce de phiale et doit son nom à la matière dont 

elle est faite. 
cation L'argent était le métal le plus employé pour la fal 

des phiales;, mais 1l y en avait aussi beaucoup Œor; on eom- 

binait quelquefois l'or et }" argent par incrustation, dorure où 
placage (διάχρυσος, χεχρυσωμένη, ἐπίχρυσος). d Je ne trouve pas, 

dans tous les inventaires, une seule phiale de cuivre ou de 

bronze. Quand le mot φιάλη est employé τον on pe t donc 

conclure qu'il s’agit d’une phiale d'argent. Le poids des phra- 
les est en général de cent drachmes ; EL offrandes très- 

riches dépassent seules ee poids, des phiales d'or pèsent jus- 

qu’à deux cents drachmes et au-delà (4). 
La série la plus nombreuse, après les Le est celle des 

ποτήριο; l'inventaire d’? Hypsoclès en compte 266, pour lAr- 

témision senlement (5); mais on en retrouverait à peine la 
moitié dans l'inventaire de Démarès tout entier. Le mot ro- 

τήριον est d’ailleurs un nom générique, dont le sens n’est pas 
rigoureux et qui convient à tous les vases dont on se sert pour 

ΝΕ on ne distingue même pas toujours entre ποτήριον οἱ 

(1) Invent. de Démarès, L. 109-110, 1. 143: il y en ἃ 26 d'une part, et 15 de 

l'autre. L° “ie ἰς μιχύθειος devait sans doute son nom à un Méxo0os (1 1.42). 

(2) Invent. de Déin., 1. 66. Φιάλαι 11, ἱεοροποιῶν ᾿Ορθοχλέους 2! [Πολυφούλου, 

Τὐτύχειος Ha φειος-τοῖ, 1.19 bia 1 La formule habituelle est φιάλη E5- 

royeloy—Doaëekpelov, 1.73,74,77, 85, etc. L'inventaire de Skylakos contient 

une liste de fêtes: ΤΠ|ανείων, Σιτρατονιχείων, Εὐτυγείων, Σωπατρείων... (1. 58]. 

viennent ensuite des Antigoncia, des Soteria. Dans un fragimeut inédit, à coté 

des fêtes Paneia, Demetricia, Philetaireia, on trouve [Ὁ] λαδελφείων, ἐπιστα- 

τοῦντος Σήμου τοῦ Ἰχοσμιάδου. 

(3) Χελιδών est à la fois un nom commun et un nom propre. 

(4) Voir par exemple 1. 81, 82, et 1. 30 

(5) Invent. d'Hypsoclès 1. 7-9. Ὁ ἔδϑομος ἑυμός" ἀριθμὸς ποτηρίων HA; au hui- 

lième ἑυμὸς, 89 ποτήρια, οἱ au neuvième 67.
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σχάφιον ni mème entre ποτήριον el φιάλη (1). Sous le titre πο- 

régi nous trouvons dans l'inventaire de Sosisthénès les noms 

suivants: θηοίκλειος, xuublov, μάνης, φιάλη, τηιϊουργής; ῥοδιαχή, 

καρχήσιον, ἡδυποτίδιον, χιουργής, δοδιχχόν, ὀχτιάκη, χονώνειος, 

χονδύλιον, προτομή, μιλησιουργής, σχάφιον. Les ποτήριχ Propre- 

ment dits sont au nombre de 43 dans le temple d’Apollon, de 
70 au moins dans celui d'Artémis et dans l’ ᾿Ανδροίων οἶκος, La 

matière dont ils sont faits n’est généralement pas indiquée; ils 
doivent rentrer pour la plupart dans la classe des ἀργυρώματα; 
il y en avait un aussi en onyx (ὀνύχινον), un autre était orné 

de pierres fines (διζλιθον), un troisième portait au bec une ἢ- 

gure de Pan (ἐμόόλιον ἔχον Πανίσκον) (2). La seule espèce qui 
reçoive un nom particulier est le ποτήριον στησίλειον (3). L'o- 
rigine de cet adjectif n’est pas autre que le nom propre Στη- 

σίλεως: On lit par deux fois dans l'inventaire de Démarts, lig. 
127 et 131: ποτήριον στησίλειον ὃ παρέδωκεν βουλὴ ἡ ἐπ’ ἄρχον- 

τος. ὐ νον ννν Στησίλεως Διοδότου ᾽Απόλλωνι ̓ Αφροδίτει, Dans l’in- 

ventaire de Sosisthénès, une longue liste d’offrandes (1. 129- 
142) ἃ pour titre: Ποτήρια ὧν ἀνέθηκε Στησίλεως: elles sont au 

nombre de 76 et se répartissent entre 42 années. Les plus an- 
ciens στησίλειχ remontent au-delà de l’année 300 et l’on en 

trouve jusque sous Phokaïieus, qui fut archonte vers 180. ἢ 

faut done supposer ou une succession de donateurs appelés 

Στησίλεως, où plutôt une fondation perpétuelle. Stésiléos aurait 
donné ou légué une somme, à condition qu’on achèterait cha- 
que année, avec les intérêts, un vase, toujours semblable, et 
de même poids, appelé de son nom στησίλειον; la βουλὴ in- 
terviendrait comme fidéi-commissaire du donateur. L'inter- 

vention de là βουλὴ nous ἃ suggéré une autre hypothèse, que 
nous avons exposée plus haut, et d’après laquelle Le mot στη- 
σἵλειος, comme θηρίκλειος ou κονώνειος, indiquerait simplement 

le type du vase et non l’origine de l’offrande. Le donateur se- 

(1) Dans l'inventaire d'Hypsoclès les ποτήρια sont placés sous le titre ἐν τῶι 
᾿Αρτεμισίωι φιάλων suivant les numéros des ἑῥυμοί (L 3 et suiv.), 

(2) Invent. de Démarès, 1. 33-34, 126, 184. 
(3) Ibid, 1. 126, 127, 150, 173, 174, 175, 176.
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rait la βουλὴ elle-même. Peut-être y a-t-il lieu en effet de dis- 

ἄποιον deux sortes de στησίλεια, ceux qui sont donnés par Sié- 

siléos, ceux qui sont donnés par le sénat. Tantôt Stésiléos est 

expressément nommé et tantôt il ne l’est pas; de plus, le poids 

des offrandes est toujours notablement plus fort dans le pre- 

mier cas que dans le second (87 drachmes et 60). 

A la classe des ποτήριχ appartiennent tous les vases dont les 

noms dérivent de x/ro: ἀναγκχαιοπότης, ἡδυποτὶς οἱ ἡδυποτίδιον, 

παλιμπότης (| ) L ἀναγκαιοπότης, si [ἃ lecture est sûre, est nou- 

veau ; il s’opposerait à ἡδυποτίς ; le παλιμπότης doit être un 

vase dont le pied et la coupe peuvent également servir à boire. 

Le mot, sous une forme un peu différente, se trouve déjà dans 

le catalogue des offrandes envoyées par Séleueus au temple de 
Didymes (2). Sémos (3) vit à Délos, parmi les ἀναθήματα, une 

ἡδυποτίς en or consacrée par Echéniké; c'était à peu près la 
seule offrande qui fût connue, avant mes fouilles. Elle s’est 

en effet retrouvée dans les inventaires : ἡδυποτὶς χρυσῆ, ’Eyevt- 

χης ἀνάθηυχ δλχή HAAAAFHHIIE: elle (4) avait été dédiée sous 

l'archonte Sosisthénès. Cet objet ne se recommande à l’atten- 

tait sans doute aussi simple que la tion ni par sa beauté 

notice qui le concerne — ni par une valeur extraordinaire — 

il ne pèse que cinquante drachmes. Si done Sémos le men- 

tionne, on peut supposer qu’une partie de la Δηλιάς ὁ était une 

simple description, un catalogue des offrandes (3); Athénée 

ajoute qu’au livre IX Sémos nommait une πος fois Éché- 

niké; or la même femme avait dédié, la même année, cette 

ἡδυποτίς dans le temple d’Apollon et une phiale d'argent dans 

(1) Invent. de Démarès, 1. 209, 7, 205. 

(2) C. 1. G, 2832 παλιμπότων τραγελάφων προτομῶν, «ζεῦγος... «ἄλλο παλίμποτον 

ἐλάοου προτομή (ἰ. 37-41). 

(3) Athénée, XT, 469 ὁ. Ξῆμος δ᾽ ἐν πέπμτη Δηλιάδος ἀναχεῖσθαί φησιν ἐν Δήλῳ 

γρυσῆν ἡδυποτ' [δα ᾿Ε)γενίκης, ἐπιχωρίας γυναικὸς, ἧς μνημονεύει καὶ ἐν τὴ y γδόῃ. 

(4) Invent. de Déimarès, 1, 7 —cf. Invent. de Sosisth., L 75 χαὶ ἐπὶ τῆς Que- 

ἔρας ἀργῆ χύλιξ χρυσῆ, Eyevins ἀνάθημα" ὁλχή [5. | 

(5) On ἃ vu plus haut (p.109, n. 5} que Sémos parlait aussi de phiales xa- 

ρυωταί consacrées à Apollon. 

BULL. DE CORRESP, HELLENIQUE, VE 
ὃ
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l’Artémision (1). Peut-être est-on en droit de conclure que fe 
Vive livre de la Δηλιάς et les quatre suivants se rapportaient 

tous aux ἀναθήματα; l’auteur aurait alors suivi l’ordre des in- 
ventaires qui débutent par le temple d’Apollon et finissent par 
celui d’Artémis. 

Les inventaires eux-mêmes nous montrent le peu de fixité 
qu'avaient les noms des vases et la témérité qu'il y aurait à 
vouloir identifier chaque espèce: l ἡδυποτίς d'Echéniké est ap- 
pelée κύλιξ dans l'inventaire de Sosisthénès. Au genre χύλιξ 
appartiennent encore les espèces dites θηρίκλειος, κονωνεία, 
τηιουργής, μιλησιουργής, χιουργής, κυλυχνίς et χκυλύχνιον. Θηρί- 
ἄλειος, χονώνειος (2) sont des adjectifs dérivés de noms d'ariis- 
tes (3). Ῥηιουργής, μιλησιουργής, χιουργής Ont, comme δοδιχκή, 
une origine géographique. Le mot τηιουργής Est nouveau; mais 
on connaissait déjà par Athénée les χύλικχες ou χυλίχνχι de 
Téos (4); μιλησιουργής et χιουργής (5), dans les textes ou les ins- 
criptions connues, ne s’appliquaient qu’à des lits ou à des siv- 
ges. Les κυλίχναι d’Athénée nous donnent la clef du mot xv- 
λύχνιον (6), qui n'existe pas dans les lexiques et qui est une 
variante orthographique propre à Délos, où l'iota et l’'hypsi- 
lon permutent quelquefois (7). Les κύλικες μικύθειοι doivent 
leur nom à un Mikythos, un donateur: κύλιχα ψικχύθειον ἐφ᾽ ἧς 

ἐπιγραφή" ἄρχοντος Ἐμπέδου, Μίκυθος (8). 

(1) Invent. de Sosisthénès, 1. 32 καὶ ἐπὶ τῆς ἡμετέρας ἀργῆς" φιάλη ἔχτυπος ἀρ- 
γυρᾷ ᾿ΙΠ)χενίχης ἀνάθημα" δλκή ΗΔΔ. 

(2) Invent. d'Hypsoclès, 1. 26-27 θηρίχλειος χύλιξ ἀνάθημα Πτολεμαίου, ef. Dé. 
marès, 1. 181 — nv. de Sosisth., 1. 133 ἐπ᾿ ᾿Αφθονήτου χονωνεία, 

(3) Athénée, XI, 470e, 471e, 4720; cf. Plut. Philop. 9, ete: pour χονώ- 
vetos Athénée, XI, 478 b, 486 c. 

(4) Athénée, XI, 481 ἃ. 
(5) Ibid., ΧΙ, 480 6 χλίνη, δίφρος Μιλησιουργής --- χλίνη χιουργής; ef. C. IL. 4. 

Ι, p. 73 χλῖναι χιουργεῖς ΤΠ} κλῖναι μιλησιουργεῖς Δ. 
(6) Iuvent. de Sosisthénès, 1. 53 χυλύχνιον ἀργυροῦν ὁλχὴ Ε; 1. 75 χυλύχνια δύο, 

etc. 

(7) Voyez par exemple dans cette inscription ΚΚυνθυχῶι pour ἸΚυνθικῶι (face 
1,17) Χοιρύλος, qui n'est pas dans Pape, pour Χοιρίλος (ibid. 1, 81), ἥμυσυ 
pour ἥμισυ, etc. 

(8) Invent. de Démarès, L 172; ef. L 146,— ef. ἀργυρὶς μιχύθειος et σκάφια ù ù 
αἰιχύθεια.
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Le σχέφιον peut d'autant mieux être rapproché du ποτήριον 

qu’il est quelquefois confondu avec lui. On en compte quatre 

espèces principales : le στησίλειον, le μικύθειον (1), le φιλωνί- 

δειον, et 1 ἀσκληπιακόν. Les deux premiers mots ont été expli- 

qués plus haut; quant à φιλωνίδειον, il ἃ certainement pour 

origine lenom féminin Philônis. La première fois que ce terme 

se rencontre, c’est dans la notice suivante: σχάφιον φιλωνίδειον, 

ἐπ’ ἄοχοντος Ξιενομιήδου, Φιλωνὶς Ἡγησαγόρου (2). Philônis, pres- 

que chaque année, consacrait un vase et quelquefois deux. L’&c- 

χληπιχχόν est un σχάφιον dédié à Esculape; ce nom manque 

dans l'inventaire de Démarès; mais il est donné par celui de 

Skylacos (3) et il est facile de reconnaître les vases de cette 

espèce, parce que la date de la dédicace est indiquée par une 

double éponymie, celle de larchonte et celle du prêtre d’As- 

clépios. On n’a pas de donnée sur la matière et la forme des 

cudgux; ON sait seulement que l’un d’eux avait un bec (ἐμδό- 

λιον) (4); les poids indiqués sont de 45, de Οὐ et de 87 drach- 

mes. Quelques débris de σκάφιχ en bronze faisaient partie à 

l'époque d'Hypsocls de la Chalcothèque. 

Hgorouh (9) qui semble d’un emploi courant à Délos, n’a 

pas, dans les lexiques, l’acception de vase; il est cependant 
fa- 

cile à expliquer. Il désigne un vase qui représente la tête ou 

l'avant-train d’un animal, la tête ou le buste d'un homme, 

c’est done une variante du Burév (6). Le κέρας est la forme pri- 

(1) Στησίλειον, 1. 43, 44, 47, 64, 65, 66, etc.— Μηιχύθειον 1. 145. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 99-100; cf. 1. 144-145. 

(3) Invent. de Skylacos, 1. 56 σχάφιον ἀσχληπιαχὸν, ἐφ᾽ ἱερέως [Elévevos τοῦ 

Πίστίου]; οἵ. 1. 47 σχάφιον ἐπ᾿ ἄρχοντος Φιλοξένου, ἱεράζοντος τῶι ᾿Ασχληπιῶι Eé- 

νωγος τοῦ Πίστου ; οἵ. 1. 42, 43, 44, 45, etc. 

(4) Invent. de Démarès, 1. 99. 

(5) Ibid. 1. 108-109. Λέοντος προτομὴ ἐμ πλινθείωι; ef. Inv. d'Hÿps. 1. 75 ἐλά- 

go προτομή — Parmi les phiales et les ποτήρια classés
 par ῥυμοὶ L 9 ὁ δωδέχα- 

vos” αἵ προτομαί. Dans l'inscription de Didymes Ὁ. 1. ὦ. 2852, on découvre 

la transition du sens premier de προτομη à celui de vase. 
Le mot προτομὴ 0St 

en apposition au nom du vase; il s'en détacha avec le temps et fut employé 

seul. 

(0) Ῥυτὸν, οὗ ὁλ(κη). «μναῖ Π (ὃραγμαὶ) FU, 1.27.
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mitive des προτομαί et des fur (1). La τριήρης est un rhyton 

dont le nom indique assez la forme (2). 

Le xvu6iov ne devait pas différer sensiblement du σχάφιον, 
car les deux mots ont en commun le sens de barque; on dit 

également σχάφιον EE χυμύίον (L 159, 160). 

Le καρχήσιον, Le μάνης, le μαστός, le σκύφος, le κύχθος, le χώ- 

θων, le χάδος (3), le χονδύλιον, diminutif probable de χόνδυ (4), 
sont autant d'espèces de ποτήρια, et tous ces termes sont ex- 
pliqués par Athénée. 

Le κρχτὴρ est, de tous les vases, celui qui atteignait les plus 
grandes dimensions. Parmiscos en avait consacré un d'argent 

qui pesait 9572 drachmes, soit près de 40 kilogrammes (5); 
deux autres du même métal qui sont qualifiés de μεγάλοι 
avaient été donnés par Stratonice, ils étaient cannelés (bx60w- 

rot) (6). L’Andrion possédait aussi un cratère d'argent, en as- 
sez mauvais état, qui avait des anses décorées et en forme de 
cou d’oie (ynvésxos) (7). La Chalcothèque (8) en contenait plu- 

1) Voir 1. 204, 167 κέρας κρίου γαλκχοῦν; cf. Athénée, XI, 467 a.— Les λεον- 

τόποδα, qui sont complés dans l'inventaire d'Hypsoclès, avec les phialés, ro- 

τήρια οἱ προτομαί, doivent être aussi une espèce de vase dont la forme se de- 

vine. 
(2) Athénée, XI, 500 f— Invent. de Démarès. 1. 82 — cf. Invent. d'Hy- 

psoelès qui en fait connaître le poids τρυΐρης ἀργυρᾶ... δλχὴν ôpayuat XBAA 

(1. 78). 
(3) Ἰζαργήσιον, Invent. de Sosisth., 1. 130 ἐπὶ Πυρρίδου χαρχήσιον χαὶ χυμθίον 

— Μάνης, Inv. de Dém., 1. 49; nombreux vases de celle espèce οἱ μάνια dans 
l'inventaire de Sosisth. — Mäsro:, inv. de Démarès, 1. 44, 93 — Σχύφοι axd. 

τυποι, Déimarès, 1. 30.— Kôaîos, Démarès, 1. 93, 96, 162, 171 — Ιζώθων. Cha 

rilas, L 80 χώθων ΤΙυθέου ὁλχή: BRHIL: — Kddos, Démarès, L. 93. cf. Hypso- 

clès, L 124 χάδο! ἀποὶ στρεπτοί. 

(4) Invent. de Démarès, L 61, 96. ἸΚονδύλιον ὑπόγρυσον — x. σιδηροῦν ὕποχε- 
χρυσωμένον. CF. Sosisth., L 142 züv3v χαὶ ἄλλο χόνδυ. cf. Athénée, 1. 477 ἢ, — 

Voir Athénée, XI depuis le καὶ 22-110: les vases y sont placés dans l'ordre al- 

phabétique. 

(5) Invent. d'Iypsoclès, 1. 17 κρατὴρ ἀργυροῦς, ὃν ἀνέθηχε ΠΠάρμισχος ὁλκήν. 
BXXXXMBAAI. 

(6) Invent. de Démarës, 1, 29: 

(7) Ibid., 1. 156, 159, 163 — 165. 

(8) Invent. d'Hypsoclès, 1. 199 χρατῆρες τυρρηνιχοὶ τρεῖς ὑπόύστατα ἔχοντες --- 

χρατήριον τυρρηνικὸν οὖς οὐχ ἔχον — χρατήριον Λαχωνικὸν τὸμ πυθμένα ἔχων ἀπο(πε)- 
Ne RON ΤᾺ < ᾿ | en pense ὩΣ 

πτωχῦτα — 22070085 Λαχωνιχοὶ τρεῖς — 1. 1, 25 40. στρόγγυλος ὑπόστατον ἕγων.
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sieurs de bronze, qui portent des noms différents, suivant ἘΝ 

origine, τυρρηνικὸς, λχχωνικὸς, Où leur forme (στρόγγυλος); il 

sont munis AE (ὦτα), montés sur un pied (πυθμήν) où un 

support (ὑπόστατον). 

Un autre us esticomposé des vases qui servent à con- 

tenir et à conserver les liquides, à puiser ou à verser: ἀρυσάς, 

ἀρυστήρ οἱ ἀρύταινα (1), στάμνος (2), ὑδρία, ἠθμός (sorte de pas- 

soire), ψυχτήρ (vase à rafraichir) (3), ἀλαδάστρον (4), (vase à 

parfum), et tous ceux dont les noms dérivent de χέω: ἐπιχύ- 

τῆς, οἰνοχόη, προχοΐδιον, χοΐδιον, χυτρίς οἱ χυτρίδιον (5). Cleino, 

l'échanson de Ptolémée Philadelphe, avait dédié à Délos deux 

χοΐδια (6), en mémoire de ses fonctions et de sa faveur; deux 

oivoyézæ d'or (1. 82, 83) pesaient chacune environ 4 kilogram- 

mes; il y en avait aussi de bronze. Tous ces vases sont d’u- 

sage commun; le σπονδοχοΐδιον (1. 206) était spécialement des- 

tiné à la cérémonie religieuse des libations; je π᾿ αἱ pas trouvé 

ce mot dans les lexiques, qui donnent seulement, comme Athé- 

De 

e dernière catégorie de vases se compose de bassins: λέ- 

ne οἱ λεθήτιχ, κόγχοι: le περιοοχντήριον, les χεονιθεῖα, les
 πο- 

δανιπτῆοες Servalent aux lustrations et ablutions (7); ces vases 

sont tous de bronze; il y faut ajouter tous ceux qui sont dé- 

signés par le terme général de yxkxix (8). On sait que les Dé- 

(1) ᾿Αρυσὰς seul se trouve dans l'inventaire de Démarès, 1. 97, 98, 138, 

157, 158, 160. 

@ fnve nt. d'Hypsoclès, L 121-132 στάμνος μέγας ἕν οὺς ἔχον" στάμνος Βοιωτι- 

ὃς ἕν οὖς ξἕχων, etc. 

(3) Invent. de Démarès, 1. 138, 210 etc.— 1. 27 —1. 50. 

(4) Invent. d'Hypsoclès, L 8-9 ὁ ἐνδέχατος (ῥυμός), «ἀριθμὸς πάντων" BAAAPHT 

σὺν τοῖς ἀλαόάστροις τοῖς Π 

(5) L° inventaire de Démarès ne contient que ἐπιχύτης, 1. 182, οἰνοχόη L. 82, 

83, 93, 204, γυτρίς, L. 93. 

(6) Invent. d'Hypsoclès, 1. 11 χοΐδια ἀργυρὰ δύο, Kkewvoÿs ἀνάθημα; οἵ. Athé- 

née, Χ, 4256, ΧΠῚΠ 576 F. 

(7) Ibid, 1. 126 περιρραντήριον ὑπόστατον ἔχον καὶ ἐπιγραφήν" γε ερνιθεῖα δύο τε- 

x 
70 

, " 
τρυπημενᾶ, τὸ ἕν οὺς οὐχ ἐόν 3 χερνιθεῖα ὀχ τὼ τετρὺπ μένα" ποδανιπτ 

ALES δύο. 

(8) Invent. de Démarëès, τ 166, 172, ele.— Pline, ἢ. N. XXXIV,
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liens étaient renommés pour la fabrication du bronze et des 
vases en métal. 

Le trépied est à Ia fois un vase et un meuble. C’étuit à l’o- 

rigine l'offrande par excellence que lon faisait aux dieux et il 

convenait partie δ rontent à à Apollon. La forme la plus célè- 
bre était celle du trépied de Delphes; elle était imitée partout 
et les inventaires déliens (1. 39) en offrent un spécimen (τρι- 

πόδιον δελφικόν). Les autres sont appelés simplement τρίποδες; 
il yen a de grands et de petits: τρίπους, τριπόδιον, τριποδίσκος; 

ils sont de bronze, d'argent, de fer (1). La reine Arsinoé en 
avait dédié un d’argent (2); il y en avait un plaqué d'argent 
dans PAndrion et un autre plaqué d’or dans l’Artémision. 

Les ἐσχάραι (1. 172) ou ἐσχαρίδες, les πυρά et πυρκαϊχί sont 

des des foyers et des réchauds; le θυμιατήριον sert à 

brûler l’encens et la λιδχνωτίς à Le conserver (3). Il y ἃ pour 
l ὟΝ du temple des λύχνοι, des λυχνεῖχ et des λαμπάδες [ἢ), 

La table était, dans les temples, un meuble important. Pla. 
cée devant la divinité,elle servait à porter les offrandes ; Le tem. 

ple d’Apoilon en Séssédait plusieurs, la reine Arsinoé en avait 

donné une d'argent, qui était brisée à l’époque de Démarès (5), 
une autre était plaquée d'argent (1. 157); les inventaires pos- 

térieurs en signalent plusieurs, qui étaient en pierre; mais 
l'inventaire de Démarès paraît en général ne tenir compte que 

des objets de métal. Pour compléter le mobilier sacré, je ei- 
terai encore des κανᾷ (6), des ὀδελίσχοι, 

Ces vases et autres ustensiles n'étaient pas tous employés, 

mais tous pouvaient l’être; bon nombre des offrandes étaient 

(1) Invent. de Démarès, 1. 25, 39, 148-9, 157, 169, 197. 

(2) Invent. de Sosisthénès, 1. 48; cf. Charilas, 1. 40. 

(3) Invent. de Démarès contient seulement ἐσγάρα, 1. 102, θυμιατήριον, 1. 

28, 30, 97, 455— λιδανωτίς, |. 93, 10, 114, 134-58 143, 156.— La différence 
n'est pas très-grande entre {ous ces termes; ainsi on dit oyapls pour θυμια- 
τήριον — Fypsoclès, L 101 ἐ ἐσ αρὶς ἀργυρὰ, βουλομάγας ἀνάθημα, ὁλχὴν σὺν τῶι 

αἱ ΒΗ; οὗ 1. 80 de Démarès. 

seul dans l'inv. de Démarès, 1. 167. 

ἀργυρᾶν ,ς Αρσινόης ἀνάθημα (Sosisth. 1. 48); οἵ, Dérarès, 1. 89. 
(6) Invent. de Démarès, L 93, 172, 185, 186, 205. 
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ainsi utilisées à Délos et dans tous les autres temples (1). De 
là vient qu’elles s’usent et se brisent: il y a quantité d'objets 

hors de service (&ypeux), usés (συντετριμυνένα), percés (τετρυ- 

T'AUÉVX), cassés et réduits en pièces (τεθλασμένο;, κατεαγότα, Te- 
/ Ν ΄ , \ 5 . 1) 

τοχυυιένα, διχλελυμένχ, πεπονηχόταλ); de là vient aussi 1 usage de 

fondre périodiquement les débris. On ne se contente pas d’in- 

diquer vaguement si un objet est en bon état (ὑγίης) ou en 

mauvais; on spécifieles avaries qu'il a subies: vase qui ἃ perdu 

son anse, ou son pied, ete. Les morceaux étaient conservés 

avec soin; les χλάσματχ (2) abondent; on enregistre, aussi 
exactement que les offrandes mêmes, des anses, ou des man- 
ches (ὦτα, χηνίσχος, χεὶρ, λαδίς) (3); des pieds et des supports 

(πυθμήν, ὑπόστατον, dosisuxrx) (4); des ornements détachés (κό- 

σμος.. «τοῦ χρχτῆρος) (9). 

2 Objets de parure et d'ajustement — Les pièces d’ajuste- 

ment et de parure, étoffes ou bijoux, peuvent être considérées, 

dans une certaine mesure, comme une partie du matériel du 

culte, car plusieurs d’entre elles étaient, dans les cérémonies, 

portées par les dieux ou les prêtres. La statue d’'Apollon avait 

une couronne sur la tête et une de rechange dans le trésor des 

offrandes; à son doigt brillait un anneau (6); les Charites é- 

taient aussi couronnées (7); une autre statue avait garde-robe 

et parure; une couronne enfin était portée par une prètresse (8). 

{) À Athènes, dans le Parthénon (Pronaos) (C. 1. A. I, p. 64) φιάλη ἐξ ἧς 

ἀπορραίνονται ; dans l'Aselépicion, (Ὁ. 1. 4. IT, 405); ἃ Oropos, (0.1. G. 1570) 

φιάλη. υἦι σπονδοποιεῖται ὁ ἱερεύς. 

(2 On dit χλάσματα, ψήγματα, ξύσματα ete.; 1. 27. 89, 96, 210, 211, elc. — 

ἑλιχτά désigne sans doute des fragments tordus, 1. 210. 

(3) Invent. de Démarès, 1. 27, 159 — χεὶρ σιδηρᾶ Hps. 1. 129 — Démarès, 

1. 168, 170. 
(4) Ibid, 1. 27, 174. 

(5) Ibid, L 157. 
(6) Invent. de Sosisthénès, 1. 66, 10 στέφανος ὧι τὸ ἄγαλμα ἐστεφανῶται, ὁλχὴ 

σὺν τῶ: λίνω: ΗΔΔΛΔΔΙΠΙ: ἄλλος στέφανος γρυσοῦς ὧι τὸ ἄγαλμα ἐστεφανῶται ---- δα- 

χτύλιον χρυσοῦν ἔχοντα σάρδιον ἐφ᾽ (ὧ)ι ἐπίσημον Νίχη, ὃν ἔχει ὁ θεὸς, σὺν τῶι χίρχωι 

AAAEHF — Cf. Démarès, 1. 29-30, 5. 

(7) Ibid., L67 στέφανοι χρυσοῖ τρεῖς οἷς αἱ Χάριτες ἐστεφανῶνται --- οἵ, Déma- 

rès, 1. 5-6. 

(8) Invent. d'Hypsoclès, L 62 ὁ κόσμος ὃ τοῦ ἀγάλματος τοῦ τὴν ἐρειᾶν (510) —
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Au premier rang, il faut placer les couronnes, en raison du 

nombre et de la valeur de ces offrandes. Il y en avait une cin- 

quantaine dans le temple d’Apollon, vingt environ dans ce- 

lui d’'Artémis, et vingt-quatre dans celui des sept statues. Elles 

sont de laurier, pour la plupart, de myrte, de lierre, de vi- 
gne, d’olivier où de chène. Le poids varie de 200 drachmes 

environ à 2. oboles. 

Dans les pesées on compte souvent avec le métal différents 

accessoires ! λίνον, σπάρτον, χηρός, δητίν (4).J Jai fait remarquer 

déjà que l’on ne doit pas entendre par κηρός un enduit préser- 
vatif étendu sur le métal; λίνον n’est pas non plus une étoffe 
destinée à couvrir et à envelopper les couronnes. La première 
précaution était inutile, l’une et l’autre auraient eu pour effet 
d'enlever aux temples leur principal ornement; ailleurs on 
ne voit pas pourquoi ces matières étrangères et surtout la se- 

conde, qui était essentiellement mobile, auraient été mises 

dans la balance avec la couronne: elles faisaient done corps 

avec elle. Le mot σπάρτον signifie corde ou cordonnet, λίνον 
est le nom du fil; je comprendrais done un fil passé dans le 
rameau creux qui portait les feuilles de la couronne, ou des- 

tiné à la suspendre, le mot κηρός peut s'expliquer d’un noyau 
de résine ou de cire coulé dans les cavités, pour donner au 

métal plus de résistance. 

Quand les couronnes n'étaient pas pesées, on en comptait 

quelquefois les feuilles: l'inventaire d'Hypsoelès en mentionne 
deux qui avaient vingt et quara inte-huit φύλλα (2). 

Les noms de στέφανος, στεφχνίσχος, στεφάνιον n’impliquent 
pas toujours une différence de dimension ou de poids: trois 

ἐρεᾶν (2) ἐσθῆτα ἔχοντος — Sosisth., 1. 60-61 στέφανος μυρρίνης χρυσοῦς ὃν ἀνέθηχε 

᾿Ιώμιλχος... «ἔχει ἣ δφιερεία. 

(1) Ces ἜΣ ΕΕΊΚΩΝ ne se rencontrent pas dans l'inventaire de Démarès, 

mais elles reviennent presque au sujet de chaque couronne dans ceux d'Hy- 

psoclès, de Charilas, de Sosisthénès, de Polyxénos. 

(2) Invent. d'Ilypsoeiès, 1. 104, 105 στέφανος γρυσοῦς προσηλωμένος, Λύτο- 

χλέους ἀνάθημα, ἔχων φύλλα AA, ete. cf. Inv. de Démarès, 1. 10: on y signale 

irois χύρυμθοι délachés d'une evuronne de licrre.



DU TEMPLE D'APOLLON DÉLIEN 111 

στεφάνι posent 63 drachmes et une couronne de ? oboles est 

qualifiée de στέφανος (1). 

L'inventaire parle de couronnes montées sur une planche 

de bois: et le bois entrait quelquefois en compte dans le 

poids (2); d’autres étaient posées sur une base, πλινθεῖον (3). 
La base pouvait porter l'inscription dédicatoire; mais iln’en 

était pas toujours ainsi; sans doute, e’est d'ordinaire sur la 

couronne même que la dédicace était gravée. 
Les fils de Philippe V de Macédoine avaient consacré deux 

couronnes (4), toutes deux placées sur des casques (ἐπὶ κώνου). 

Une autre était rivée sur un προκόμιον, sorte de fronteau dont 

les Perses et les femmes grecques faisaient usage, quelque 

chose comme le προμετωπίδιον des inventaires amphiciyoni- 

ques (5). 

Les offrandes de ce genre, sauf une peut-être (6), étaient en 

or; la couronne que portait Apollon et qu'avait offerte la reine 

Stratonice (1. 30), était ornée d’une cornaline (ἐμ μέσωι σάρδιον 

ἔχων). 

C'est surtout dans PArtémision que se trouvaient les bijoux 

et les objets de parure féminine: j'y relève des anneaux et des 

bagues, des colliers, des bracelets, des anneaux de jambes, 

des chaînes, des épingles et des broches, des ornements de tête, 

des pendants d’orcille, des coffres ou vases à parfum, des éven- 

tails. 

Les bagues surtout étaient en abondance : on les désigne par 

(1) Invent. de Démarès, 1. 4-5, 89 — et un autre στέφανος de 3 drachmes, 

1. 107. 

(2) Ibid, L. 178 στέφανος, ἐπὶ πίναχος — cf. Hypsoelès, 1. 90-91 στέφανοι y pu- 

σοῖ δύο ἐπίὶ τοῦ] αὐτοῦ ξύλου ἀνεπίγραφοι --- Cf. 1. 87 στέφανος χρυσοῦς... « «ὁλχὴν 

δραγμαὶ [β σὺν τῶ! ξύλωι [χαὶ] τῶι Avr. 

(3) Invent. de Charilas, 1. 85-6 στέφανος γρυσοῦς δάφνης ἄνευ πλινθείου, Oki : 

mArEt cf. Sosisth., 1. 9, 10 — στέφανος. «ἐπιγραφὴν ἔχων ἐπὶ τοῦ πλινθείους 

(4) Invent. de Démarès, L 56, 75-76. 

(5) Invent. de Sosisthénès, 1. 47 στέφανος γρυσοῦς ἐπὶ προχομίου, Τ]αμφίλης.--- 

Sur le mot προχόμιον voir Pollux, IT, 30, Athénce, ΧΙ, 523 ἃ — cf. Bœckh, 

Staaish. der Ath, LE, p. 321 στέφανος γρυσοὺς [χρυσοῦν ἔχων προμε]τωπίδιον. 

(6) Invent. de Déimarès, 1. 178 στεφάνη ἐπίγρυσος.--- J'ai trouvé à peine un 

débris de couronne en or.
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les mots χίρχοι, δχχτύλιοι (1). On les faisait d'or, d'argent, de 
er et de bronze (2). Le fer était en général allié à une petite 

proportion d’or et d'argent, ou couvert d’une légère dorure ou 
argenture (ὑπόχρυσος, ὑποχκεχρυσωμιένος, ὑπάργυρος), OU ΘΏΘΟΡΘ 

enveloppé d’une feuille d’or (περίχρυσος) (3). IL y ἃ de simples 
anneaux sans Chaton, ni gravure (λεῖος, ἀπείρων), 115 sont quel- 

quefois taillés à pans, au lieu d’être circulaires, (ξξάγωνος) (4); 
quand la bague ἃ un chaton, on lui donne les épithètes de διά- 
λιθος, λίθον ἔχων, λιθάριον, ἀνθράκιον ἔχων, (5); où bien encore, 

on indique le nom de la pierre dont elle est ornée, cornaline 
(σάοδιον ἔχουσα), améthyste (uédusrov). Si la bague est gravée 
et peut servir de sceau, on dira qu’elle porte un cachet (agp: 

γἵδα ἔχων) (6), ou bic on décrira d’un mot le sujet (ἐφ᾽ οὗ 
᾿Απόλλων, Νίχ ἡ — ̓Αρτεμίσιον, βρωτα ἔχων ἐπίσημον). La gravure 

est faite tantôt sur pierre fine, tantôt sur le métal élargi en 

forme de chaton. 
Les sceaux, montés ou non en bagues (σφραγίς, σφρχγίδιον) (7) 

composent aussi une série nombreuse: ils sont de pierre (d:4- 

λιθος — σμάραγδος) ou de verre (ὑζλινος) (8), et sertis d’or ou 

(1) Invent. de Démarès, 1. 52, 60; 1. 3, 5, 14, 15, 60, 61, 76, 185, 188,191, 

192, 203. 

(2) Χρυσοῦς Démarès, L 3, 5, 185, 189, 191 — ̓Αργυροῦς, Dém., 1. 14, 76— 

Σιδηροῦς, Dém., 1. 14— Χαλχοῦς, Sosisth., 1. 25. 

(3) Σιδηροῦς ὑπάργυρος, Hypsoelès, 1. 88; ils sont au nombre de 207; et sim- 
plement ὑπάργυρος, Déin. 1. 61, 76.— Σ. ὑπόχρυσος, Sosisth., 1. 28, ὑποχεχρυ- 

σωμένος, Ὠόιη., L 15 — Σ. περίγρυσος, Char., 1. 67 — X. γχρυσίωι ἐνδεδεμένος, 

Dém., 1. 188..--- J'en ai trouvé plusieurs d'argent, de bronze et de fer. 

(4) Λεῖος Hypsoclès, L 47 — A. χρυσοῦς ἀπείρων, ᾿Ονασιχράτους ἀνάθημα. ΟΥ̓, 

Bœckh, Staaish. der Ath., 11, p. 252 « Ring ohne Siegel » — ‘Eféywvos, Dém., 

1. 189. 

(5) Διάλιθος, Iypsocl. 1. 119; Sosisth., 1. 25 — Λίθον ἔχον, Dém., 1. 14, 183 
— Aéorov ἔχ. Hyps. 1. 117; Sosisth., 1.. 46 — ̓Ανθράχιον ἔχ. Hyps. L 82 Axxz. 
χρυσοῦς ἀνθράχιον ἔχων, Σαπφοῦς ἀνάθημα. 

(6) Invent. de Sosisth., 1. 25. 
(7) Invent. d'Hypsoclès, L. 43, 44, 48, 49, 97, 101; cf. Sosisth., L. 26, 27 — 

Dans l'invent. de Charilas, on trouve entre autres, le sceau de L'État σφραγὶς 

δημοσία (]. 100]. 

(8) Invent. d'Iypsoclès : σφραγίδια διάλιθα δύο ἄστατα — σφραγὶς (σ)μαράγδου 
€ ΠΝ à Νὴ ᾿ 

ἐνδεδεμένη σειρᾶι γουσῆι, 1. 43, 44 --- σφραγίδιον [δ]άλινον χρυσένδετον ἰ. 49.
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d'argent (1). On y doit ajouter les pierres (λίθος, λιθάριον, λυγ- 
γούριον) (2) enchässés dans l'or, et les cylindres (κύλινδρος, κυ- 

λινδρίσχος) (3) qui, comme les cylindres babyloniens, devaient 

être des cachets circulaires et tournant sur un axe, 

Les pierres précieuses employées sont la cornaline (σάρδιον), 

lPaméthyste (ἀμέθυστος), ambre rouge (λυγγούριον) et le συά- 

pxydo (ἢ). | 

Les intailles représentaient Apollon, Artémis, Eros, Niké, 

Athéna, une figure portant un flambeau — peut-être Arté- 
mis, qui était surnommée Φωσφόρος — Un τραγέλαφος, οὗ une 

lance de Phocée (φωκαΐδος λόγχἩ) (9). 

Divers noms sont donnés aux colliers: ὅρμος, χαθετήο, ἀυ.- 
pidn, περιδέρχιον οἱ περιδειοίδιον, μιηνίσχος, στρεπτός (0). Ces ter- 

mes ne sont pas nouveaux et ne demandent pas d'explication ; 

je me bornerai à signaler les pièces les plus intéressantes. Les 
colliers se composent d’une chaîne à laquelle sont reliées par 

des chaînettes des pendeloques en forme de pointes de lanee, 
de boucliers longs ou ronds, d’amphores, où de croissants 

λόγχιον, θυρεός; ἀσπιδίσχη, ἀμφορεύς, μιηνίσκος (7). Le plus exac- 

(1) Χρυσένδετος οἱ ἀργυρένδετος, γρυσίω:, ἀργυρίωι ἐνδεδεμένος, ΠΥρ5., 1. 49,48, 

50; Sosisth., L 26, 27 — I] y en ἃ aussi un en argent (sopayts ἀργυρὰ) οἱ un 

plaqué d'or (ἐπίχρυσος), Hyps., 1. 97, 101. 

(2) Invent. de Démarès, L 191; Hyps., L 49 λυγγούριον χίρχον ἔγον χρυσοῦν, cte. 

(3) Invent. d'Hypséclès, 1. 48 χυλινδρίσχος χρυσένδετος ἄστατος --- οἵ, Charilas, 

1. 171 χύλινδρος χρυσοῦς, ὁλχή : AAHHI. 

(4) Σ άρδιον-[πνοηΐ. de Démarès. L 3; ef. Sosisth., 1. 69, 70 --- ἀμέθυστος --- 

δαχτύλιος ἀμέθυστον (ἔχων), Sosisth., L 22 — λυγγούριον Hyps., 1. 49 — σμάραγ- 
dos, Hyps., 1. 44, Sosisth., 1. 18. 

(5) Apollon, Dém., 1. 5 = Sosisth., 1. 69—Artémis, Dém., 1. 191 = Hyps. 
46, etc.— Eros: δαχτύλιος γρυσοῦς,, ἐπίσημον ἔχων "Eowta, Hyps., 1. 47 —Niké, 

Dém., 1. 5 = Sosisth., 1. 70 — Athéna; δαχτύλιος γρυσοῦς ᾿Αθηνᾶς κράνος ἔχων, 
Charil., 1. 69, dans Sosisth., 1. 28 ᾿Αθηνὰν ἐπίσημον ἔχων--- Φωσφόριον: Sosisth., 
1. 31.— Τραγέλαρος, Dém., 1. 191 — Φωχαίδος λόγχη: Hyps., 1. 101 δακτύλιος φω- 

χαίδος λόγχην ἔχων σημεῖον. 

(6) Ὅρμος Démarès, 1. 197, 199, 202 --αχαθετήρ, ibid., 1. 4 ---οὐ ἀμφίδη Hyps., 

1. 18, 22, d'argent — Περιδέραιον Sosisth., L. 19, 21; Hyps., L 42 d'or — My- 

νίσχος, le mot ne se trouve qu'au pluriel, Sosisth., 1. 16, Charil., 1. 84.—Xrpec- 

πτός, 1. 84 (= torques). 

(7) “Ὅρμος λογγίων où λογγωτός, Charil., 1. 82, 88, Ivps., L 23, 24, ete. —
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tement décrit est celui que Stratonice avait dédié à Latone; 

il se composait de quarante-huit pièces, articulées en forme de 

θυρεοί, et d’une quarante-neuvième, coupée en deux, qui de- 

vait servir de fermoir; deux autres θυρεοί étaient suspendus en 
avant et en arrière à la pièce du milieu, et cent quarante et un 
pendants étaient fixés, trois à trois, au-dessous des quarante- 

sept autres Oupsot: le tout était d’or (1). 
Un autre collier consistait en une chaîne (ἁλύσιον) qui por- 

tait attachées par des anneaux (κίρχοι) vingt-deux ἀσπιδισχαὶ 

d'onyx (2). 
Deux autres étaient décorés de figures; mais on ne voit pas 

si elles étaient découpées et placées en pendeloques, où si elles 

s’enlevaient en relief sur des plaques qui formaient motif au 

milieu du collier. Les objets étaient pour Pun Triptolème, pour 
l'autre cinq griffons et un lion dévorant un taureau (3). Le ca- 

ractère de la dernière représentation donnerait l’idée d’une 

œuvre archaïque. 

Le collier d'Ériphyle (4) passait pour être l'œuvre d'Hé- 
phaistos lui-même. Les légendes, qui le font passer suecessi- 
vement par tant de mains et de villes différentes, n’indiquent 

pas qu'il soit venu à Délos: on disait même qu'il avait été 

brûlé, avec les trésors de la maîtresse de Phayllos, qui le pos- 
séda en dernier; mais Délos, qui avait en commun avec Del- 

phes tant de traditions (5), pouvait bien revendiquer, comme 

Ἰζαθετὴρ ἐχ θυρεῶν, Dém., 1. 4, Sosisth., L 68 — ἀσπ'δίσχαι, Dém., 1. 32 = 50- 

sisth., 1 70 --- Ὅρμος ἀμφορέων, Hyps., 1.88; Charil., L 84— Mrv!s205 cf. note 6. 

(1) Invent. de Déinarès, L 4 = Sosisth., 1. 68. 

(2) Invent. de Sosisth., L 70 ἀσπιδίσχας ὀνυγίνας AA πρὸς αἷς ἁλύσιον “χρυσοῦν 

σὺγ χίρχοις HHHHAAAIT. 

(3) Invent. d'Hypsoclès, L 45 Ὅρμος ἀμφορέων ἐφ᾽ οὗ ὁ Τριπτύλεμος. Dém., 1. 
190 Ὅρμος οὗ ὃ λέων; οἵ. Πρ5., L 22 ὅρμος, ὁ πρὸς θρόνω: ἠρτημένος, οὐ οἱ γρῦ- 

πὲς οἱ πέντε χαὶ 6 λέων ὁ τὸν ταῦρογ χατέγων. 

(4) Invent. de Démarès, 1. 200 χύσμος γρυσοῦς ἐπὶ φοινιχιδίου ᾿ΙΠριφύλης ; cf. 

Hyps., L 42 ὅρμος ᾿Ιριφούλης χρυσοῦς, ὁλχὴν ὃραγμαΐ' HEPE= Sosisth., L 18, 

Charil., 1. 85. 

(5) Sur la ressemblance générale des mythes des deux sanetuaires, Th. 

Schreiber, Der Delische localimythus von Apollon Pythoktonos — cf. Aihénée, 
IV,173,e; [nv. de Sosisth., 1. 38 φιάλη Ῥοδίων, ἐπ᾿ ἀργιθεώρου εἰς Δελφοὺς Λυ- 

σιστράτου ; l'inseripiion attique des ἀπαρχαί (Eustratiadis, 'Er:yp. ἀνέχδ,, HI).
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le sanctuaire delphique, la propriété de ee bijou célèbre. Le 

temple d'Adonis à Amathonte avait d'ailleurs la même préten- 

tion. À défaut d'authenticité, le collier de Délos était du moins 

plus conforme que celui d’Amathonte à la description homé- 

rique (1). 

Les bracelets sont appelés ψέλιον (2); les anneaux de jambe 

περισχελίς (3); ils sont d’or ou d'argent. Les épingles et bro- 
ches (fhoc, πόρπη, περόνη), les boutons (ärridisxn) sont ον 

d'argent, de bronze et de fer (4). Aucun détail intéressant n’es 

à relever à propos des boucles d'oreilles (ἐνώτιχ, ἐνωτίδιχ) 

des στλεγγίδες ou srAyyidix, ταινίχι et ταινίδιχ (6) dont Les in- 

ventaires ne donnent que les noms, 

J'ai cru DU interpréter comme des vases ou coffrets à 

fard les mots φύκια χρυσᾷ (7); l’adjectif montre assez qu'il ne s’a- 

git pas du fard même; quant au mot ἐξάλειπτρον, le sens n’en 

est pas douteux. 

Les μυοσόδχι, Où suivant l'orthographe ordinaire, μυιοσόδαι, 

sont des chasse-mouches; ils étaient montés sur un manche; 

l'un était d'ivoire, un autre avait des incrustations en or, un 

troisième était orné d’une pierre fine et portait un éventail de 

forme carrée (3). 

Des objets en assez grand nombre que l’on appelle ἄνθεμα, 

ἀνθέμιχ pourraient bien être encore des pièces de parures ou 

(1) Pausan., VIT, 24, 8; IX, 41, 2 — cf. Athénée, VI, p. 232e, ete. 

(2) Les lexiques donnent ψέλιον ou ψέλλιον. Invent. de Dém., 1. 201, οἵ, 19— 

ψίλια ἀργυρὰ δύο; 1. 26 ψίλιον στρέπτον, ὁλχὴν ὃραγ μαὶ ΠΡΕΡΕΙΠΠΙ — en or. 

(3) Démarès, 1. 199, 201. 
à Invent. de Dém., 1. 191 πόρπη — 1. 157, 167, 170 περόνη.--- Ἴϊλος ἀργυ- 

ροῦς, Charil., L 43.— ̓ Λοπιδίσχη, Hyps., 1. 25, ete. 

(5) Invent. de Dém., L 59; ef. Hyps., L 26; Sosisth., 1. 19, 28. Une boucle 

d'oreille en or, et plusieurs περόναι ont été recueillies pendant mes fouilles. 

(6) Ces mots s'emploient dans des acceptions diverses; il est difficile d'en 

déterminer le sens exact. 
(7) Invent. ŒTypsoclès, 1. 42; Sosisth., 1. 18, 21. 

(8) Invent. de Démarès, L 33— cf. Sosisih., L 71-72 μυοσύθαι τρεῖς λαόας 

ἔχουσαι" ua υὲν ἐλεφαντίνη, ἄλλη γρυσοποίχιλτος, ἄλλη ὄνυγα χαὶ ῥιπίδα τετράγωνον 

χαδὴν ἢ ἔχουσα ἐλεφαντί ἵνηγ.
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peut-être des débris de colliers, car on faisait beaucoup ἀ᾽ ὅρ- 
μοι ἀνθέμων (1). 

3° OEuvres de plastique— Les pièces d’orfévrerie ou de joail- 
lerie, qui composaient une bonne partie du trésor des offran- 
des, n’étaient en général que des produits industriels; mais 

on y comptait aussi sans doute plus d’une véritable œuvre 
d'art. Les notices trop sommaires indiquent à peine les repré- 
sentations, loin de mettre à même d’en apprécier le style; on 
peut remarquer pourtant qu’il devait exister dans les temples 

plus d’un spécimen important de la glyptique et dela toreutique; 
car aucune des offrandes n’est postérieure à l'année 180, et 
quelques-unes remontent au quatrième siècle ou plus haut en- 
core. 

J'ai déjà donné la liste des pierres gravées (p.123), et je ne 
puis qu’y renvoyer, n'ayant rien à ajouter. J'ai indiqué aussi 
en quelles différentes manières les métaux étaient travaillés, 
alliés et associés, et ce que l’on sait de la décoration des va- 

ses, de la forme et de la fabrication des bijoux. On trouvera 
(p. 199) tout ce que l’on peut dire des reliefs (ἔχτυπον -- ἀπό- 
τύπον) dont les phiales ou les ποτήριχ étaient ornés. 

Les τύποι et les τύπιχ (2) étaient des ouvrages du même 
genre, coulés dans un moule, ou travaillés au repoussé; mais, 
à part un Apollon, une Mère des Dieux (3), aucune de ces fi- 

gures n’est décrite; elles étaient d’or ou d’argent. 

Deux φάρετραι ζωιωταί étaient sans doute d'ivoire ou de bois, 
recouvert d’une feuille d’or battu (4). 

Les œuvres de ronde bosse (5) sont d’abord des têtes d’ani- 

(1) Des ἀμφορεῖς (Dém., 1. 199) doivent être aussi des débris de colliers (ὅρ- 

μος ἀμφορέξων)--- Le meilleur commentaire de toute cette partie de l'inven- 

taire se trouve dans les collections de bijoux antiques, celle du Musée Gré- 

gorien et du musée de l'Ermitage surtout. 

(2) Τύπος χρυσοῦς, Hyps., 1. 119; Charil., 1. 69; Sosisth., L 15. — Τὶ ἀργυ- 

poës, Hyps., 1. 77, 115, 116, 119. 

(8) ᾿Απόλλωνος ἀπότυπον Char., 1. 83, ᾿Απόλλων ἀργυροῦς ἀπότυπος, Sosisth., 1. 
16.— Τύπος μητριχός, Démar., 1. 202. 

(4) Invent. d'Hypsoclès, 1. 100. 

(5) Cetie partie des catalogues, non plus que les découvertes de ce genre
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maux ou des animaux, un aigle en argent (1) plaqué d’or, 

plusieurs serpents, des boues, des sphinx, un cheval, des tê- 
tes de bœuf et de griffon (2), enfin un certain nombre de piè- 

ces désignées seulement par les mots ζῶια, ζώιδια, ζωιδάρικχ (3). 

Les matières employées sont l'or, l'argent, le bois revêtu d’or. 
Les représentations d'hommes ou de dieux sont en petit 

nombre et, sauf deux Apollons, l’un d'argent, Vautre d’or et 

qui avait perdu un bras et une jambe, sauf quelques Amours, 

aucune figure ne peut être identifiée (4). Ce sont des statuet- 
tes sans nom (ἀνδριάντιον, ἀνδριχντίδιον, ἀνδριαντίσχος) d’or, 

d'argent, de bronze, de fer (5), de bois revêtu d’or. 
J'ai à peine recueilli, au cours de mes fouilles, quelques fi- 

gurines de bronze, qui semblent provenir du temple: deux 
bœufs et des fragments d’un troisième, un cheval, un chien 

et un cerf. Elles sont de style archaïque, ainsi que deux peti- 

tes statuettes représentant de jeunes garçons, et dont l’une (un 

cocher sans doute) rappelle quelques-uns des petits bronzes 

d'Olympie. 

Les débris d’or qui proviennent de statues, sans compter 

ceux qui avaient pu être réduits en lingots, ne pèsent pas moins 

de 282 drachmes; il y en avait aussi d'argent (6). 

qui ont été faites, ne répondent nullement à la richesse extraordinaire des 

trouvailles d'Olympie: là on compte par milliers les petits bronzes, et il faut 

ajouter nombre de grandes pièces d'une importance capitale. 

(1) Invent. de Démarès, L 190 ἀετοῦ χεφαλὴ ἀργυρὰ ἐπίγρυσος --- cf. Hyps., 1. 

419 ἀετὸς ἀργυροῦς τῶν dopalwv διαπεπτωχώς ; Charil., 1. 83. 
(2) "Os, ὀρίδιον d'or et d'argent: Hypsocl., 50, 116; Charil., 1. 83, 85—Aoa- 

χόντιον, Sosisth., 1. 51 — Τραγίσχοι d'or: Hyps., L 24; Charil., 1. 80 ---Σφίγγες : 

Dém., 1. 199— Ἱππάριον ἐπίγρυσον, Charil., 1. 84, Sosisth., 1. 15---Βουχεφάλια: 

Dém., 1. 205 et 6oû κεφαλή, Charil., 1. 85— Πρυπὸς κεφαλή, Sosisth., 1. 22 — 

cf. Λέοντος προτομή : Dém., 1. 108. 

(3) Invent. de Démarès, 1. 31; Hyps., 1. 117 ζώιδιον ξύλινον ἐπίχρυσον etc. 

(4) Invent. de Sosisth., 1. 15 ᾿Απόλλων χρυσοῦς χνήμην οὐκ ἔχων, cf. Hyps., 1. 

61 ἀνδριαντίσλος γρυσοῦς σχέλος οὐδὲ χεῖρα ἔγων — Char., 1. 84.— ̓ Απόλλων ἀργυ- 

ροῦς, Démar., 1. 180 --- ᾿Βρώτιον, Charil., 1. 44; ᾿Εἰρωτίδια, Sosisth., 1. 7; ἐρω- 

roy χαὶ θουπαλίων ζεῦγος, Hyps., 1. 118. 

(5) Invent. de Démarès, 1. 167, 171, 192— οἱ, ᾿Ανδριαντίσχος ἀργυροῦς — γρυ- 

σοῦς: Ilyps., 1. 17, Char., L 84; ἀνδριάντιον ξύλινον ἐπίχρυσον : Charil., L. 89. 

(6) Démarès, 1. {71 ἀνδριάντων χλάσματα, ]. 171, cf. 167 σχέλος χαλχοῦν---- Pour 

l'or, 1. 114, 130, 184, 136, 137-88, 149, 153; pour l'argent, 1. 60.
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ΠῚ est extraordinaire que les statues soient si peu nombreu- 
ses et si petites; il semblerait que les pièces de grande dimen- 

sion, qui n'étaient pas mobiles et pour lesquelles les chances 
de perte où « de vol n’existaient pas, n ’étaient pas enregistrées ; 

on indiquait avec soin Les débris de statues, on omettait les 

statues elles-mêmes. Ainsi, dans le temple d’Artémis, on men- 
tionne seulement par hasard, à propos d’un collier qui y était 
attaché, un trône ou Lit (θρόνος, κλισμός) (1). Ainsi encore la 

statue d’Apollon ne serait pas nommée, sans quelques frag- 
ments qui s’en étaient détachés et qui avaient été fondus en 
un lingot (2). 

Malgré ce silence, on peut, d’après les inventaires, restituer 
PApollon, tel qu’il était représenté dans son temple, et c’est 
là une des plus curieuses données de ces documents. Dans le 

catalogue de Démarès on lit (1. 6-7): χύμα χρυσοῦν ἀπὸ τοῦ 

Απόλλωνος τοῦ ἀγάλματος" ὁλ(κή) FPAAAAPHII ἄλλο χουσοῦν 

χύμχ ἀπὸ τῶν τριῶν᾽ 6A(xn) FAAFHII, «ἐμ ingot provenant de la 

statue d’'Apollon» et immédiatement après dingot tiré des trois 
statues», car il faut sous-entendre ἀγαλμάτων. L'inventaire de 

Sosisthénès porte (1. 66-67): στέφανος χουσοῦς, ὧι τὸ ἄγχλμιαχ 

στεφχνῶται, ὃν ἀνέθηχεν βχσίλισσκ Στρχτονίκη βασιλέως Anpa- 

τρίου θυγάτηρ, χρυσοῦ ὁλκή [ΠΗ ΠῚ; et à la suite, ἄλλοι στέφανοι 

χρυσοῖ τρεῖς, οἷς αἱ Χάριτες ἐστεφχνῶνται, οὗς ἀνέθηχε βχσίλισσχ 

Στρχτονίκη βασιλέως Δημητρίου θυγάτηρ᾽ ὁλκὴ χρυσοῖ ΔΔΔΙ. Du 

premier texte on peut conclure qu’il ÿ avait un rapport, de 
proximité tout au moins, entre la statue du Dieu, &yxhux, οἱ 

trois autres réunies en groupe (τῶν τριῶνν; celle d Apollon, à 

en juger par le poids relatif des deux lingots — qui ne repré- 

sentent, il est vrai, que des débris — de ἜΤΗ être notablement 

plus grande que lé autres. Le second texte se rapporte évi- 

demment aux mêmes statues; par Le poids des couronnes, il 

Ὧ
ν
 

(1) Invent. d'Hypsoclès, 1. 22 ὅρμος ὁ πρὸς τῶι θρόνωι ἠρτημένος; cf. Sosisth., 
1,.20 ὅρμος ὃ πρὸς τῶ! χλισμῶι. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 6— une autre statue est encore connue indi- 
rectement par l'inventaire ἃ Hypsoclès, 1. 62 ὁ χόσμος ὁ τοῦ ἀγάλματος τοῦ τὴν 
PE ταν ἐσηὴτ X ἔχοντος.
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fournit une donnée analogue sur la dimension des statues; 1 

prouve en outre que, si la grande représentait Apollon, les trois 
petites étaient les Charites. Ce fait enfin que toutes les quatre 
sont citées ensemble et qu’elles avaient été ensemble couron- 
nées par une même donatrice paraît indiquer qu’elles appar- 
tenaient à une seule et même œuvre. Or Pausanias et Plutar- 

que (1) rapportent que les artistes Tektaios et Angétion avaient 
fait pour Délos un Apollon, qui tenait dans la main droite un 
arc οἱ dans la gauche les trois Charites. Aïnsi la statue de Dé- 

los, au deuxième siècle avant notre ère, était conforme au type 

créé par ces vieux maîtres, ou plutôt c'était leur œuvre elle- 

même. Ces images, consacrées par les siècles et par la dévo- 
tion, se conservaient religieusement et, bien plus tard, Pausa- 

nias voyait encore à Olympie les œuvres de Cléarchos de Rhé- 
gi0n, de Dontas et de Doi rycleidas (2), contemporains de Tek- 

taios et d’Angélion et élèves, comme eux, de Dipoinos et de 

Skyllis. 

Le dieu, d’après certaines monnaies d'Athènes (3), était de- 
bout; en effet les inventaires ne parlent point de trône; les 

auteurs ne disent point de quelle matière était la statue; 

nous voyons qu’elle était d’or, soit que ee métal fit associé à 

l’'ivoire, soit qu'il fût appliqué en re amer sur une statue 
de bois. Les deux procédés étaient également employés à cette 

époque, ilsavaient été même pratiqués par Dipoinos . yilis (4). 

(4) Pausan., I, 32, 5. μαθητὴς δὲ ὁ Ἰζάλλων ἣν Τεχταίον act ᾿Αγγελίωνος οἵ An- 
λίοις ἐποίησαν τὸ ἄγαλμα τοῦ ᾿Απόλλωνος" ὁ δὲ ᾿Αγγελίο 

χαὶ Σχύλλιδι εὐιδάχθησαν: Pausan., IX, 35, 3. Kat 

τὸν ᾿Απύλλωνα ἐργαζόμενο: Δηλίοις, 

ὧν χαὶ “εχταῖος παρὰ Διποίνῳ 
ἊΣ 

ὧν τε χαὶ T'extaïos,.…. 

τρεῖς ἐποίησαν ἐπὶ τῇ “χειρὶ αὐτοῦ Χάριτας---Ὀ]ὰ- 

tarch., de Musie., 14. Ἢ ἐν Δήλωι τοῦ ἀγάλματος αὐτοῦ { Apollon) ἀφίδρυσις ἔχει 

ἧς μουσιχῆς ὀργάνων ἑχάστην τι μὲν ἐν τῇ δεξὶ τόξον, ἐν δὲ ἀριστερᾷ Χάριτας τῶν 

ἔχουσαν... .«- οὕτω δὲ παλαιόν ἐστι τὸ ἀφίδρυμα τοῦτο ὥστε τοὺς εἰργασμένους αὐτὸ 

τῶν καθ᾿ Ἵραχλέα ΜΙερόπων φασὶν εἶναι. 

(2) Pausan., VI, 4, ἃ (οἵ, IT, 17, 6); VI, 19, 19; V, 17, 1. 

(3) Beulé, Monnaies d'Athènes, p. 364; Müller, Denkmäl. d. Al. Kunst, ΤΙ, 

n.126— ef. une gemme dans Miilin, Gal. Myth., 33, 474; Overbeck, Gesch. 
d. Gr. Plastik, T, p. 72 et note 20. 

(4) II faut aussi donner une mention à quelques objets intéressants, qui 

sont plutôt des œuvres d'architecture que de sculpture; ce sont des modèles 

BULL. DE CORRESP. HELLÉNIQUE, VL 9
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Les objets dont il nous reste à parler maintenant sont d'un 

intérêt beaucoup moindre, en petit nombre, et il suffira d’en 

donner la liste. Je continuerai d’ailleurs à compléter l’inven- 

taire de Démarès par d’autres plus anciens. 

4° Instruments de métiers — Si l’absence de toute école de 

sculpture à Délos peut expliquer la rareté et la médiocrité des 

œuvres cataloguées, on comprendra sans peine que, dans les 

temples de cette île toujours neutre, sans esprit militaire et 
sans armée, les trophées guerriers fassent défaut; que dans 

une ville, qui produisait fort peu et recevait tout du dehors, 

le dieu ait recu en offrandes très-peu d’instruments de métiers. 

Armes.— Des casques xovos, περιχεφαλαίχ σιδηρᾷ περιηργυ- 

ρωμένη (1) — un bouclier d'argent ἀσπὶς ἀργυρᾶ — une lance 

δόρυ σιδηροῦν (2) — une épée et son fourreau μάχαιρα ἱππική — 

χολεὸν μαχαίρας ἱππικῆς (3) — des arcs οἱ (105 carquois τόξα xon- 

τικά — φαρέτραι ζωιωταί -- φαρέτρα ἡραχλεωτικὴ χρυσοποίχιλτος 

τόξον ἔχουσα (4).—Enfin un objet, dont le sens n'est pas très- 

clair, ἐχίνη στρχτιωτική (5). 

Marine.— Un éperon de navire νέως ἔμδολον — des ancres 

ἀγκύρα σιδηρᾷ καὶ λίθος μολυδδοῦς, ἀγκύρχ σιδηρᾷ λίθον οὐχ ἔ- 

χουσα (6) — un acrostolion. 

Palestre — σφαῖρκ, δίσκος, δίσκοι χαλκοῖ (1). 

pour divers monuments de l'île: τύπος ξύλινος κεραμίδων τῶν ἐπὶ τὸν ἹΚερατῶνα 

{(Démarès, 1. 172) — παράδειγμα τοῦ ΚΚυνθίου --- παραδεῖγμα θυρῶν τοῦ ᾿Απόλλωνος 

(Charilas, 1. 94, 95). 

(1) ἹΚώνος, Démarès, 1. 56, 75-76— Hyps., 1. 77 neo... Λεωνίδου ἀνάθημα; 

ef. Charil., L 49 περικεφάλαιον ὑπάργυρον. 

(2) ᾿Ασπίς, Démarès, 1. 178 — Δόρυ, 1]. 171. 

(3) Invent. d'Hypsoclès, 1. 99; ef. Sosisth., 1. 46 χολεὰ ἐλεφάντινα δύο, τὸ μὲν 

Τιμέου, τὸ δὲ Θυμώιδου. 

(4) Invent. d'Hypsoclès, 1. 99-100; Démarès, 1. 32-33. 

(5) Ibic., L. 125. 

(6) Invent. de Démarès, 1. 167, 168, 171— J'écarte la τριήρης, don de Sé- 

leucus, que je considère comme un vase. — L'acrostolion est indiqué dans 

un inventaire postérieur. 

(7) Ibid., L. 13, 157, 170.
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Divers — Des caducées κηρύκειον ἀργυροῦν — des fuseaux ἦλε- 

κάται — une enclume ἄκμων (1). 
On peut s'étonner de ne trouver aucun instrument de mé- 

décine où de chirurgie, ni aucun de ces ex-voto consacrés 

par les malades et qui représentaient là partie du corps at- 

teinte et guérie (2); car Apollon est un dieu guérisseur. Les 

Déliens, au rapport de Strabon, donnaient à ce dieu le sur- 
nom de οὔλιος (3), c'est-à-dire celui qui sauve et guérit, Voici 

un petit fragment d'inscription que j'ai recueilli à Délos et où 
Apollon est appelé médecin des mortels. 

-AMA 

FONVA 

TOAAONAPXATE 

EBPOTANIATPE 

TONOY£IAISTEKAITPOOY 

TONTOYTEKAITAZEKEH 

TOMEOAZQTHP2 

NOAP 

Bien que l'écriture soit de basse époque, le texte ne prouve 
pas moins la foi qu’on avait en Apollon. De plus, Asclépios 
était honoré à Délos, il y avait un temple, et ce temple parait 
avoir été placé sous la surveillance des hiéropes. 

5° Monnaies — Les monnaies d’or sont désignées par les 
mots χρυσοῦς OU στατήρ — Χρυσοῖ ᾿Αλεξάνδρειοι, ᾿Αντιόχειοι, Φι- 

λίππειοι (4) — Στατῆρες Αἰγιναῖοι, ᾿Εφέσιοι, Κορίνθιοι, Κρητικοί, 

Κυζικηνοί, Πτολεμαῖχός (9). 

(1) Ibid., 1. 28, 162 — 17,28, 214, 108 — Les ἠλεχάται sont peut-être de 

simples tiges d'argent; ef. ὀδελίσχοι, σχυταλαί. 

(2) J'ai pourtant recueilli en 1880 une oreille votive de bronze. 

(3) Strab., XIV, p. 492; cf. Macrob., Saturn. I, 17. 
(4) ᾿Δλ. Démarès, 7, 59, 189; Sosisth., 31 — ‘Avr. Dém., 189 — D. Dém., 

1. 7, 189. 

(5) ‘A. Hyps. 20; Charil., 69—'E., Dém., 189 —Ko. Hyps., 21: Char., 69— 
Ko. Hvps., 20; Char., 69 — Ko. Ivps., 98 --ὦ {τὶ Dém., 189.
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{ faut ajouter des Dariques (1), des χρυσοῦ dont l’origine 

n’est pas indiquée, enfin une certaine quantité d’or monnayé, 

sous le titre vague de χρυσίον παντοῦχπόν. Il y ἃ, entre autres, 

du χρυσίον λευκόν, c’est-à-dire de For plus ou moins fortement 

allié d'argent, et dont étaient faits les statères de Cyzique men- 

tionnés plus haut (2). 
A la ligne 189, l'inventaire de Démarès mentionne ainsi 

une drachme de Carystos: Καρυστίχ Ε χρυσῆ. La drachme était 

partout en Grèce l'unité monétaire pour l'argent; je ne sais 
done comment interpréter le texte qui est certain et ne peut 

être changé. 

En dehors des monnaies d'argent comprises dans 1 ἀργύ- 

ριον παντοδαπὸν ἐπίσημον, dans les νομίσματα ἀργυρᾷ παντοῦχπά, 

de P ἀργύριον ἀττικὸν El ἀλεξάνδρειον δόκιμον (9), on trouve des 

tétradrachmes, des drachmes et des oboles. 

Les tétradrachmes, rerpédoxyux dans l’inseription d'Hypso- 

clès, τετρᾶχμα dans les inventaires postérieurs, appartiennent 

aux systèmes monétaires suivants: Terp. Μαυσσώλεικχ, ᾽Αλε- 

ξάνδρειον, Πτολεμαϊκὰ, Λυσιμάχεικ,᾽Αντιόχειχ, Νάξιχ, ’Epéatov(4). 

Voici la liste des drachmes!: Δηλίχ, Αἰγινχίχ, ᾿Αλεξανδρείχ, 

Podtz, Σικυωνία, Douxi; — et celle de Carystos en or (5). 

Le νόμος où νοῦμμος, d'où les Latins ont tiré le mot nummaus, 

élait pour certaines parties de la Sicile et de la Grande-Grèee 

ce qu'était la drachme dans la Grèce propre, l'unité monétaire. 

La valeur et le poids en variaient selon les lieux, et chan- 

gèrent aussi avec le temps. Le nomos de Tarente et d'Héra- 
clée équivalait à deux drachmes attiques; celui de Sicile était 

(1) Δαρειχοὶ où Δαρηΐκοί Char., 70; Sosisth., 29. 

(2) Démar., 39; Charil., 64; Sosisth., 24. 

(3) Hyps., 80; Charil., 46, 70, 73, 92; Déinar., 190. 

(4) Sur la forme τετρᾶγμον voir ©. 1. G. 1570.16 commentaire de Bæckh.— 

Ma, Hyps., 1. 21; Charil., 70 —'AX. Dém., 215—II<. Dém.. 189: Hyps., 80; 

Sosisth. 54; Charil., 46 — Av. Dém., 14, 15, 94— "Avr. Charil., 39, 65 — Na. 

Hyps., 21; Charil.. 70 — "A9. Déim., 40; Sosisth., 47. 

(5) Δ. Dém., 189 — "A. Dém., 204—'AX Dém.. 14— Po. Dém., 204; So- 

sisth., 47; Charil., 39 — 2. Dém., 204—%, οἱ aussi Φωχαΐδος νόμισμα placé à 

la suite du χρυσίον λευχόν Dém., 190; Iyps., 21, 30; Charil., 70.
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primitivement, selon Bœæeckh, égal à la litra où à dix oboles 
éginétiques; pour le mettre d'accord avec le système attique, 
on le diminua ensuite d’un dixième; il répondit alors à une 

obole attique et demie, et il y en avait quatre à la drachme. 

Les νόσοι, Jivoux, reroévoux (1) sont des nummi simples, 

doubles, et quadruples. 

Le mot ἱστιαϊχόν, ἱστιχῖκα (2) doit également faire allusion 

à une monnaie, mais je nai été à même d’en déterminer ni 

l'orivine, n1 la valeur. 
il y a des oboles de Béotie, d'Orchomène, de Phocée. D’au- 

tres sont dites ὀδολοὶ ἀοθυλιχοί (?). Ces dernières seules étaient 

certainement d’argent (3). 
En fait de bronze, on ne trouve que de la monnaie délienne 

χαλχοῖ ἐπιχώριοι, χαλχὸς Δήλιος. Tout le reste est réuni sous Ja 

rubrique χαλχὸς παντοῦ χπὸς ἐπίσημος, et enfermé dans des va- 

ses de bronze, un stamnos et une hydrie (4). 

On trouve quelquefois dans les temples des monnaies faus- 
ses; les comptes de l'Hécatompédon mentionnent des Στατῆς- 
pes xD nor... «[καταχεχρυσω]μένοι, οἱ πχρὰ Λάκωνος. On doit 

entendre de cette manière les τετρᾶχμο ὑπόχαλκα de Lysima- 

que (5). 

Restent enfin les monnaies indéterminées et mêlées, le vé- 

μισμα παντοὐαπὸν, dont le métal même n’est pas indiqué. 

L'usage de consacrer et de conserver des monnaies dans les 
temples est démontré par tous les inventaires. J'aurais voulu, 

pendant mon séjour à Délos, m'assurer si la coutume de jeter 

des monnaies dans les eaux (6) existait dans cette île comme 
en beaucoup d’autres endroits; mais les moyens me manquaient 

(1) Invent. de Démarès, 1. 215. 

(2) Ibid., 1. 215; 1. 61. 

(3) Bo. Dém., 198; Hyps., 21 — "Op. Dém., 193; Hyps., 19; Sosisth., 29; 
Charil., 69 —%. Charil., 70 —'A. Hyps., 80; Charil., 46. 

(4) Hyps., 20; Charil., 69; Dém., 193— Hyps., 100 γαλχοῦ ἐπισήμου παντο- 

δαποῦ ἐν ὑδρίαι καὶ στάμνωι γαλχοῖς ὁλκὴν σὺν τοῖς ἀγγε[(ο:ς] par... 

(5) Bœckh, Slaaish. der Athen., ΠᾺΡ. 259; Dém., 1. 14, 15. 

(6) Pausan., 1, 34, 3.
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pour sonder les eaux et la vase du lae communément appelé 

ἱερὰ λίμνη, et qui doit être l'ancien bassin τροχοείδης. 

G° Métal en lingots — On ἃ vu plus haut comment les débris 

des offrandes étaient recueillis ef de temps en temps convertis 

en lingots. Dans linventaire d'Hypsoels, l'or et l'argent en 

lingot sont désignés par les mots χρυσίον, ἀργύριον ἄσημον (1); 

dans celui de Démarès, on emploie le terme χύμα. 

Les χύματα d’or provenant de la statue d’Apollon, de celles 

des Charites, des couronnes brisées et autres fragments de tou- 

tes sortes sont au nombre de quinze, ef pèsent ensemble près 

de 1600 drachmes (2). IL y en a encore deux, d’or inférieur (3). 

Le nombre des χύματα d'argent plus ou moins pur est de 

vingt-deux au moins; le poids n’en est pas donné (4). 

A chaque χύμα où à chaque série de χύματα obtenus dans 

une même fonte, r pond un échantillon du métal, Joxrmetov (5). 

Pour se faire une idée exacte de tout ce que le temple con- 

tenait d'or et d'argent, il faut ajouter aux offrandes, aux lin- 

gots, tout ee qui attendait la fonte: parties détachées des sta- 

tues, débris de couronnes, de vases, d’un trépied, d’une table, 

râclures et parcelles de tout genre, morceaux d’or, d'argent 

et de plaqué (6). 
On gardait aussi les restes de bronze et de fer (7). Tout cela 

servait à l’occasion: par exemple, des lingats avaient été em- 

ployés à l’argenture des ἐπίθυρα, d'autres à la fabrication d’un 

(1) Invent. d'Hypsoclès, L 82 χρυσίου ἀσήμου παντοδαποῦ, ὁλχὴν δραγ μαὶ ΙΝ 

σὺν τῶ: χλάσματι τῶι τοῦ θυμιατηρίου ; ef. Sosisth., 1. 82. ἀργυρίου παντο)αποῦ ἀσή- 

μου, ὀλχὴ δραγμαὶ ΧΧΧΧΙΒΗΙΒΔΛΔΙΈΡΕ. 

(2) Invent. de Démarès, 1. 6, 7, 120, 122 — οἵ, 187 χρυσίον ἐγ κιδωτίωι παν- 

τοδαπόν, ὁλίχη) FHHAAAII, ἐν οἷς χύματα II. 
(3) [Ὀ14.,.1. 122-124 γείρονος γρυσίου. 

(4) Ibid., 96, 123-125; οἵ, 52, 24, 149. 

(5) Ibid., 96, 169. 

(6) Χρυσίον ἀπ᾽ aviptévro, 1. 114, 130, 184, 136, 137-138, 149, 153 — χλά 

σματα στεφάνων, 192, 194,196 (bis) — Ξύσματα ἀπὸ τῶν ἀργυρωμάτων --- ὠταρίων 

κλάσματα --- ῥοπάλια ἀπὸ χύλιχος, 96, 147, 146:-- Ἰβ ἥγματα ἀπὸ τοῦ τρίποδος... 90, 
OH ee Nc A . Ἐπ πὸ ἈΠΟ, 
24 χρυσία παντοῦ 167, 203.—  ἥγματα γρυσᾷ, ἀργυρᾶ, ἐπίγρυσα 118, 95, 97, 

118 — χρυσᾶ, ἀργυρ 

(7) Invent. de Démarès, 166, 169, 203, 168, 169, 179.
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trépied (1). Pour l'entretien des édifices et des offrandes, on 

avait aussi des feuilles d’or, ou en doublé, enfin diverses au- 

tres matières à l’état brut, de l’ébène, de l’ivoire, du fer, de 

l'étain (2). 

Ce qui se trouve dans les différents inventaires de la face 

B est peu de chose; car on avait pour le matériel des maga- 

sins. [15 contenaient des bois de diverses essences, des tuiles 

et en général tout ce qui était utile pour les travaux de cons- 

truction ou de réparation. Les lignes 225-238, détruites plus 

qu'à moitié, sont un renseignement tout à fait insuffisant. J’em- 

prunterai done quelques détails à l'inventaire de Sosisthénès, 

(1. 142 et suiv.), et surtout à celui de Charilas (1. 93-102). 

Le premier ne contient que des bois: cèdre, cyprès, chêne, 

orme, de longueur et d'épaisseur différentes; le second est 

plus varié, en voici un passage : 

Καὶ τάδε παρελζύομεν ἐν τῶι ̓ Ανδρίων οἴκω ι' δεσμοὺς χαλ- 

χοῦς : {Π| τούτων ἑνὰ χατεχρησάμεθα εἰς τὸν γαυλὸν τὸν ἐν τῆι 

παλαίστρχι, τοὺς δὲ λοιποὺς παρέδομεν τοῖς ἱεροποιοῖς Θα
ρ]σύνοντι, 

peur ὀδελίσχους χαλχοῦς: AMI, παρέδομεν᾽ κλῆιθρ
α σιδηρᾷ Il, 

παρέδομεν᾽ κρατήρων ὦτα δύο, πυθμένα, παρέδομεν᾽ παραδεῖγμα 

ὕσπληγχ λαμπαδείου, παρέδομεν" δο- ποῦ Κυνθίου, παρέδομεν᾽ 

χὸν (3) ἀπὸ τῆς Μενίμπης (510) οἰκίας, παρέδομεν᾽ κλάσμα δοχοῦ 

παρέδομεν᾽ παραδεῖγμα θυρῶν τοῦ ᾿Απόλλωνος, παρέδομεν᾽ ξύλα 
N Φ “ἃ 

χέδρινα: AN, παρέδομεν"] σολῆνας: FA, τούτων κατεχρησάμεθα 

δέκα, τοὺς δὲ λοιποὺς παρέδομεν᾽ ἐσχάραν λιθο[ην, παρέδομεν' ἐλέ- 

φᾶντος μνᾶς δεχάπεντε, παρέδομεν᾽ κόλλης πέταλα δύο, παρέδο- 
FC AE / / “ > “ 1 

μεν᾽ τύχον (4) ἐπὶ χοπάϊνου, χόχκ χαλκοῦν, ψυκτῆρα χαλχοῦν, ζυγὰ 
δὲ τὸ ᾿ (δ .“ ὃ , Τὰ . κ᾿ 

do, παρέδομεν" cuvidx πτελεΐνην ὀεκάπηχυν, παρέδομεν᾽ ἄμαξαν 

τῶι ἀγάλματι τοῦ Διονύσου, παρέδομεν" σταθμὰ, τάλαντον, 
ἡμιτά- 

λαντον χαλκοῦν, δεκχμνῶν λίθινον, πκαρέδομιεν᾽ ἱμάτιον στύππινον, 

παρέδομεν᾽ ἄκμονχ σιδηροῦν, ἔνδολον παριουργοῦς χα
λχοῦν, σφῦραν 

(1) Ibid., 52, 149. 
(2) Ibid., 186, 187 πέταλα χρυσᾶ — 139 χρυσίωι ἐπίτηχτα — 165, 165-66, 

170, 

169, 170. 
(3) Sans doute δοχόν. 

(4) La forme habituelle est τύχος.
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» AN - ᾿ A. fa 
σιδηρᾶν, παρ ue — Ἐν τῶι Δηλίων οὔχωι ζύλχ δούϊνα δὼ- 

δεχα απ PU τούτων κατεχοησάμεθχ εἰς τὸ στοΐδιον τὸ ἐπὶ Κουρο- 
LT 4 

τρόφωι, τὸ ὸ δὲ ἕτεοον πχρέδομιεν — ἐν τῶι πλινθίνωι ξύλον ἐλά- 

à Dex ne ἐδ 2 » “δ 
τινον ὀκτωχαιοεχάπηχυ, πχρεθουεν᾽ ἐν τῆι γρχφῇ! (ἢ) σανίδας κα- 

N \ puivxel δύο, πχρέδομεν" σφρχγῖὸδχ δημοσίαν, παρέδομεν᾽ θύραν ἀπὸ 

τἧς Μενίππης dits παρέδομεν χονίχς μοδίμνους AAAAIPIMEH (ἢ: 

χερχμίδων ἠγοράσχμεν ζ εύγη διχχόσιχ᾽ τούτων κατεχρησάψιεθα εἰς 
2 δ, 

τὸ στοΐδιον τὸ ἐπὶ Κουροτρόφωι ζεύγη: ΕΙΛΔ; ἐπὶ τὸ τς 

μήνα τὸ περὶ τῶι ᾿Αρτεμισίω, κχτοχρησάμεθχ κερχμίδων € ζεύγη: 

ΔΛΔΔΗΠ" τὰ δὲ λοιπὰ ζεύγ a: FAAP1I: παρέδομεν τοῖς ἱεροποιοῖς 

Θιαρσύνοντι, Φίλλι (1). 

Dans l'étude que nous avons faite des offrandes, nous avons 
résumé toutes les ie tieularités intéressantes de forme, de ma- 
tière et de poids; 11 ne nous reste plus qu'à présenter de eour- 

tes observations générales. 

D'un inventaire à l’autre on observe des différences qu'il 
importe de noter ef, autant que possible, d'expliquer. 

Les noms des objets changent en vertu de synonymies: on 
emploie des termes généraux au lieu de termes particuliers, 

ποτήριον au lieu de χύλιξ où des diverses espèces de χύλιξ, 
τηιουργής, μελησιουργής ete.; le diminutif pour le simple, ἧδὺυ- 

ποτίδιον pour ἡδυποτίς, χυλινδρίσχος pour χύλινδρος; où bien en- 

core on se sert de véritables synonymes στλεγγίδιον pour 

ταινίδιον ἡδυποτίς pour κύλιξ, ἐσχ χρὶς pour θυμιχτήριον. 

es notices sont aussi plus où moins développées où abré- 
ΠΝ certains inventaires contiennent des Listes détaillées de 
tous les objets, d’autres en donnent seulement le total; ici la 
description est minutieuse, et là elle se borne au nom de l’oh- 
jet; quelquefois on transorit au long les inscriptions dédica- 
toires, ailleurs on n’y prend que le nom du donateur; ailleurs 
encore, aucune de ces indications ne passe dans les catalo- 
gues. 

GI y a une erreur de dix unités dans un des chiffres; car le total des 
briques employées el de eclles qui restent 70444 L76 ne monte qu'à 190.
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Les variantes de rédaction répondent souvent aux altére 

tions subies par les offrandes elles-mêmes : ainsi les lie 

194-197, où il n'est question que de χλάσματα στεφάνων, Lè- 

pondent aux lignes suivantes de l'inventaire dilypsoeli 

(51-690). 

2 Π δὲ / , : 

στέφανος, χουσοῦς συρρίνης, ἀνάθημα βχσιλέως Πτολεμχίου, ὁλχ
ὴν 

δραχμαὶ ΠΔΔΔΕΕΕ" στέφανος χ ουσοῦς μυρρίνης, Βερενίκης ὑπὲρ 

: ᾿ ΩΝ: ΤΣ 

Πτολεμαίου], ὁλκὴν δραχμαὶ FAA στέφανος δάφνης χρυτοῦς, ὃν 
L4 € 0 

dvédnzs Πευχέσττης, AV doxyux PAF: στέφανος ψμυρρίνης χρυ- 

σοῦς!, Δηλιάδων ἀνάθημα, χορεῖχ Νικοχρέοντος ἐπιδόντος, ὁλκὴν 

δρχχμαὶ AAAAEEFE" στέφανος δάφνης χρυσοῦς, Καλλικράτους 
ἀπ 

νάθημχ]; δλχὴν δοχχυκὶ AA στέφανος δάφνης χρυσοῦς, ὁλκὴν 

δρχχμαὶ ΔΔΈΕ, Ἰωμίλκου ἀνάθημα" στέφανος δάφνης χρυσοῦς, ἀνά- 

θημα Δηλιζδων, χορεῖχ Φιλοχλέους ἐπιδόντος, δλχὴν δρχχυχὶ AA 

AAF' στέφανος κιττοῦ χουσοῦς; ἀνάθημα βασιλέως Πτολεμχίου, δλ
- 

χὴν δραχμαὶ HAAAA' στέφανος χρυσοῦς δάφνης, Δημητρίου 
βχει- 

λέως ἀνάθημα, ὁλχὴν δρχχμαὶ BARHE* στέφανος χο
υσοῦς, Δηλιά- 

δὼν ἀνάθημα, χορεῖχ Μήτρωνος ἐπιδόντος, ὁλκὴν δραχυαὶ ΕΔΔΈ
Γ' 

στέφανος χρυσοῦς δάφνης, Δηλιζδων ἀνάθηυχ, Κλείτο
υ ἐπιδόντος, 

ὁλχὴν δοχχυαί B'AAAA' στέφανος υμυρρίνης χρυσοῦς, Λυσάνδρου 

Λακεδχιμονίου ἀνάθημα, δλχὴν δρχχυχὶ ΒΙΒΕΓΗ, σὺν τῶι δόδωι" 

στέφανος χρουτοῦς δάφνης, Κρχτέρου ἀνάθημα, ὁλκὴν δοχχυκὶ FF 

HHE* στέφανος χρυσοῦς Φιλοχλέους ἀνάθημα ὁλχὴ(ν») δραχυναὶ 

FAAAA,. 

On ne peut guère expliquer que comme des erreurs, des dif- 

férences qui portent sur la nature même des objets. La même 

couronne est tantôt de myrte et tantôt de laurier; une autre 

de vigne ou de chène (1). La phiale consacrée par Ctésylis à 

Iithyie est, d’après un inventaire, ornée de χκάρυχ el, d'après 

(1) Invent. de Sosisthénès, 1. 6 Στέφανος μυρσίνη ς, Ἰζαλλιχράτου ἐπ 

δλχὴ, σὺν λίνωι ΔΙΈΒΗΗΙ = Hyps., L 54 στέφανος δάφνης χρυσοῦς, K 

γάθημα, ὁλχὴν δραχμαὶ AA.— Démarès, 1. 7-8 στέφανος χρυσοῦς δρυός, Λυσάν- 

ρου ἀνάθεμα, ὁλικὴ} [5ΔΕΈΡΗΠ = Hypsoelès, 1. 91 στέφανος ἀμπέλου γρυσοῦς Δυ- 

sous Λακεδαιμονίου ἀνάθημα, ὁλχὴν ὃραγ μαὶ ΒΔΠΈΡΡΕ; cf. Charil., L 47.
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un autre, de Περτῶν πρόσωπα en relief (1). Les oboles d'Orcho- 
mène sont au nombre de 400 dans l’inventaire d'Hypsoclès ; 
de 410 dans celui de Charilas; de 398 dans celui de Sosisthé- 
nès; de 358 seulement dans celui de Démarès. Les pendants 

des colliers étaient comptés; or un collier qui en avait 82 se 
trouve à une date plus récente en avoir 92 (2). 

Il y ἃ aussi quelquefois erreur sur la qualité du métal: des 
objets dorés ou plaqués sont pris pour des objets d’or (3). D’au- 
tres fois on pèche par omission: des appliques d'or ne sont pas 
indiquées, des pierres précieuses sont passées sous silence (4); 

souvent enfin il n’est même pas question du métal. On voit 

que, malgré tous les soins, quelque place pouvait rester en- 
core à la fraude. 

On s’attendrait du moins à une identité parfaite dans les 
pesées; elle est au contraire presque l’exception, et l'écart des 
chiffres est quelquefois considérable. 

Quand la diminution de poids est lente et progressive, on 
peut bien admettre qu’elle est l'effet de l’usure. Ainsi nous 
voyons la couronne consacrée par Lysandre tomber de 69 dra- 
chmes à 68, 67 et enfin 63 1/, (5). On comprend même des 
différences beaucoup plus fortes et même brusques, quand l’ob- 

jet pesé a subi des avaries: une couronne offerte par Ptolé- 

(1) Invent. de Démarès, 1. 50 — Hyÿpsoclès, 1. 115 a été cité plus haut. 
(2) Invent. d'Hypsoclès, 1. 19= Charil., 69; Sosisth., 29: Dém., 193.— 

Hyps., 1. 23 ὅρμος λογχωτὸς ὃν ἀνέθηχε Σιμύχη Μυχονία ἄστατος" ἀριθμὸς λογ, ίων 

BAAAI, cf. Charil., 1. 85 — dans Sosisth., 1. 17 ἀριθμὸς λογχίων ΒΔΔΔΔΙΙ. I] 
y à erreur du lapicide; mais de semblables erreurs ont lieu d'étonner dans 
des documents de ce genre. 

(3) Imvent. de Sosisth., 1. 53 δαχτύλιος ἀνθράχιον ἔχων ἐπίχρυσος = Ilyps., 

1. 82 δαχτύλιος χρυσοῦς ἀνθράχιον ἔγων, Σαπφοῦς évdqua—Charil., 1. 54 στρέ- 

πτὸν περίχρυσον ὁλχὴ ΔΔΔΙΊ! = Ηγρ8., 1. 96 στρέπτον χρυσοῦν πρὸς τῶι τοί- 

Lot, Δάτιδος ἀνάθημα, ὁλχὴ δραχμαὶ AAATE— Charil., 1. 84. στλεγγίδιον ἐπὶ ναΐσχωι 

ὑπόχαλκον ἄστατον --Ξ Sosisth., 1. 17 στλεγγίδιον ἐπὶ ναΐσχου χρυσοῦν; etc. 

(4) Invent. de Charil., 1. 83 ἀετὸς ἐπίχρυσος τα Hyps., 1. 12 ἀετὸς ἀργυ- 

ροῦς --- Dans l'inventaire de Démarès la couronne portée par la statue 4᾽Α- 
pollon est ainsi décrite ἐμ μέσωι σάρδιον ἔχων; partout ailleurs ce détail est 
supprimé. 

(5) Invent. d'Hypsoclès. 1. 91; Charil., 47; Sosisth., 54; Dém., 7-8.
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mée pesait sous Sosisthénès 140 dr.; elle est réduite à 107 dr. 

sous Démarès (1); mais alors elle est brisée (διαλελυμένος). 

Comment expliquer, par exemple, que cette même couronne 

soit cotée 140 1},, puis 150, puis de nouveau 140? (?) qu’une 

autre, qui n’est nullement endommagée, — du moins rien ne 

l'indique—puisse varier de 44 à 39 et à 19 drachmes? (3) Quel- 

quefois Les chiffres sont corrigés de parti pris et avec mention 

expresse : ὁ πέμπτος (στέφανος) ἐπιγραφὴν εἶχεν ἩΔΕΡΕΊΙ, στας 

θεὶς δὲ εἴλχυσεν [HIJAFHF ὁ ἕκτος ἐπιγραφὴν μὲν εἶχεν FAFFF, 

σταθεὶς δὲ (εὐζζλγκυσεν MAR κτλ. Sur vingt-et-une pesées, huit 

sont corrigées ; l'écart varie de 1 obole à 3 dr.1},, et toujours 

en augmentation du chiffre primitif. Ailleurs ce chiffre est 

presque doublé: στέφανος Ἰωμίλχου ἀνάθημα, ὁλχὴ σὺν λίνωι χαὶ 

κηρῶ: AA, ἕλκει δὲ ΔΔΔΡΈΡΕ (4). Silon peut toujours, pour 

les réductions, trouver une raison plausible dans les accidents 

et l'usure, on ne voit guère quelle peut être la cause d’une 

augmentation si forte, si ce n’est une erreur. 

On se servait, pour peser les offrandes, de la balance pu- 

blique, qui était placée dans 1᾿ ἀγορανόμιον et que l'on trans- 

portait peut-être à cet effet dans le temple. Ἡαῦτα ἔστησαν ἐν 

rot ζύγωι τῶι ἐλάττονι τῶι ἐν ἀγορανομίωι πρὸς ἀργύρι
ον ἀτί(τ).- 

χὸν ὁλοσχερὲς χαὶ ἥλκυτεν (510), σὺν τοῖς πυθμέσι χαὶ τοῖς οὖσιν 

τοῖς ἀποπεπτωχόσιν, δραχμὰς RHHHAAPHEHE (5).
 Il est aussi 

question de cette balance dans l'inventaire de Démarès (1.27): 

δυτὸν οὗ ὁχ(κὴ) ἐν τῶι μικρῶι ζύγωι μν(αὮὸ Γ' (δραχμαί) FH. Le 

poids est estimé la plupart du temps en drachmes, et, pour cer- 

(1) Invent. de Démarès, 1. 8 = Sosisth., L. 56. 

(2) Invent. d'Hypsoclès, L 84 στέφανος χρυσοῦς χιττοῦ, βασιλέως Πτολεμαΐου 

ἀνάθημα, Oki δραχμαὶ ΗΔΔΔΔΙΗ = Charil., 47 στέφανος ὃν Πτολεμαῖος ἀνέθηχε, 

δλχή: ΗΒ — Sosisth., |. 56 ὁλχή HAAAA. 

(3) Invent. d'Hypsoclès, 1. 54 στέφανος μυρρίνης χρυσοῦς, Δηλιάδων ἀνάθημα, 

Νιχοχρέοντος ἐπιδόντος, ὁλχὴν δραχμαὶ ΔΔΔΔΕΕΡΕ ΞΕ Charil., 78 στ. χρ. μυρσίνης, 

Δηλιάδες γορεῖχ στεφανώσαντος Νιχοχρέοντος, ὁλκχή: AAAPHEFE= Sosisih. 9 στ. 

μυρσίνης, 24, γχορεῖα Νιχοχρέοντος ἐπιδόντος, ὁλχὴ σὺν λίνωι χαὶ χηρῶι ΔΙΈΡΕΡ. 

(4) Invent. d'Hyps., 1. 109-113— Sosisth., 1. 8; cf. Hyps., 55, Charil., 77 

où l'on trouve les cotes 22 οἱ 20 drachmes. 

(5) Invent. de Sosisth., 1. 142-3. 

EN
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tains objots d'or,en χρυσοῦ, qui équivalent à deux drachmes (1), 

On empioyait quelquefois, en guise de poids, de l'argent mon- 
nayé, ainsi qu'on pont Le voir par le passage cité plus haut et 

par la formule deux fois répétée (L 89, 90) δλκὴ πρὸς ἀργύριον, 

Les offrandes qui n'étaient pas pesées étaient comptées; aussi 

disait-on que la transmission se faisait σταθμῶι καὶ ἀριθμῶι (2). 
Les äozxrx forment une assez importante partie du trésor (1. 

29-30): Bœckh a supposé que les objets non pesés ne pou- 

vaient pas l'être en effet: «donaria, quae 601. 1 habentur, nul- 

lum pondus adscriptum referunt; unde patet illa moveri non 

potuisse » (3). Cette opinion est contredite par la comparaison 
des divers inventaires, dans lesquels les mêmes objets sont 

tour-à-tour pesés et non pesés (4). 

V. Noms des dieux ἃ qui les offrandes sont faites. — I arrive 

assez rarement que le nom du dieu à qui était faite la dédi_ 

cace soit mentionné dans les inventaires. Il manque d'abord, 

comme il est naturel, quand les offrandes elles-mêmes ne por. 

{aient pas d'inscription; lors même qu il y avait une inscr ip- 

tion et qu'elle contenait une dédicace, on pouvait encore sous. 

entendre ce détail, où lomettre pour abréger: si le dieu à qui 

l'offrande était consacrée était celui même du temple où elle 

(1) Invent. de Démarès, 1. 119, 123.— Sosisth., 67 ἄλλος στέφανος χρυσοῦς 

ὧι τὸ ἄγαλμα ἐστεφανῶται, ες ἐγρυσοῖ δλχκὴ ΠΉΠΙΠ] --- ἄλλοι στέφανοι γρυσοῖ τ τρεῖς οἷς 

αἱ χάριτες ἐστεφανῶνται. «.ὁλχὴ χρυσοῖ ΔΔΔΙ.--- Le rapport du χρυσοῦς au didrà 

chme est conforme au système attique, que l'on suivait à Délos, où sans doute 

on ne frappa jamais de monnaie d'or. L'égalité de puids est démontrée pie 

Finventaire de Démarès où le poids des trois mêmes couronnes est donné en 

drachmes (63 dr.= 31 yp.). On doit probablement corriger le poids de la 
première couronne qui s'élèverait à 1218 dr., chiffre selon toute apparence 

trop élevé. Il y avait deux couronnes destinées à la statue du dieu; la pre 

mière pesait 144 dr.; la seconde devait être à peu près semblable; je eorri. 

gerais done BHPÉHEE en RAF 2. 60, drachmes 9 = 129 dr. 

(2) Invent. de Sosisth., 1. 1-2 τάδε παρελάθομεν.... «ἐξ ᾿Αρτεμισίου σταθμῶι 

χαὶ ἀριθμῶι, ele. 

(8) C. 1. G. 2860, note, p. 557. 
(4j Ainsi, pour me borner à un seul exemple, le χύσμος où ὅρμος ᾿Εριούλγ- 

est coté 457 dr, dans l'inventaire de Démarès 1. 200; ἄστατος dans Sosisth.. Ι 

18; pesé dans Hyps., 1. 42.
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γε δ , pis ᾿ ν ΦΨΙΣΟ £ 5 
était placée, l'indication était presque superilue; 51] était étran- 

ger, elle devenait plus utile, mais non pas nécessaire encore. 

Pour que le dieu soit nommé, il faut done qu’une dédicace soit 

gravée sur l'offrande, et que la formule en soit transerite tex- 
tuellement ou du moins résumée dans les catalogues. La for- 
mule abrégée donne simplement le nom de l'objet; celui du 
donateur au nominatif ou au génitif, suivant qu'il est précédé 
du verbe ἀνέθηκε, où du substantif quelquefois sous-entenda 

ἀνάθημα; enfin le nom du dieu au datif. On emploie aussi le 

mot ἱερὸς suivi du nom du dieu (1). 
On exprime ainsi la consécration; d’autres fois c’est plutôt 

le droit de propriété du dieu que l’on affirme; on met alors le 
nom au génitif (2). 

Les ie textuelles s’annoncent d'ordinaire par les 
mots ἐφ’ οὗ ἐπιγρχφή -- ὧι ἐπεγέ 722770, Où simplement ÉTLYPx DA. 

J'ai fait imprimer en caractères espacés toutes les formules qui 

paraissent reproduire en leur entier les inscriptions antiques : 

on reconnait dans quelques-unes la mesure du vers (3); d’au- 

tres sont intéressantes par les détails qu'elles contiennent sur 

les donateurs ou sur les circonstances de l’offrande. Une omis- 

sion regrettable est celle d’une inseription latine que peut-être 
les hiéropes n'avaient pas su lire. 

Les dieux (4) nommés le plus souvent sont Apollon et Arté- 

(1) D'autres fois on se borne même à l'un de ces détails: on trouvera des 
exemples presque à chaque ligne — Ἱερὸς ᾿Απόλλωνι Sosisth., L 10; Dém.,50. 

(2) Invent. de Dém., 78-83, 162, 182, 183. 186 (bis) — (3:05, 1, 182 (bis). 
CF. OC. 1. ὦ. 155, 2852, 2855 — Démosth., c. Aristog. I, p. 767; ele. 

(3) Le vers est ccrlainement reconnaissable, 1. 41: on le devine encore 
dans les transcriptions plus ou méins fidèles, L 46, 49. 

(4 Voici la liste des dieux dont les noms sont cités dans l'inventaire de 
Démarès : 

Apollon 41 (bis, 47, 52, 53, 72, 105, 149 (bis) — Délien, 33, 40, 42, 49» 

50, 56, 76, 180; 80-83, 183, 186 (bis) sous le nom de θεὸς 182 (bis) — Arte 

snis 184 — Délienne 185, 198 et182.— Lalone, 4 (bis). Apollon avee Artéinis 

{tous deux appelés déliens) 78-80,162 — Apollon avec Artémis οἱ Latone, 5, 

139. Aphrodite, 181. Apollon avec Aphrodite, 128, 131. Hécate (Artémis avec) 

45, 176. Jlithyie, 50. Asclépios, 11. Pan, 48. Heslia, 143. Chariles, ὃ — A Ja Π1- 

gne 172 la formule χύλιχα μιχύθειον ἐφ᾽ ἧς ἐπιγραφή. οςς ΔΙ χυῦος Γηδήλωι semble 

indiquer une dédicace, dont Ie sens im'échappe.
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mis, Apollon surtout; on leur donne, mais pas toujours, les 

surnoms Δήλιος et Δηλίχ; ils sont souvent réunis; on y joint 

aussi Latone où d’autres dieux: Aphrodite avec Apollon, Hé- 

cate avec Artémis. 

La triple dédicace à Apollon, Artémis et Latone est la plus 

usuelle à Délos; c'est celle qui se lit sur la plupart des bases 

de statues que j'ai recueillies. Latone est quelquefois honorée 
seule, et cela se comprend; car elle avait son temple particu- 

lier, le Létoon, son culte et ses fêtes. 

Aphrodite était une des plus antiques divinités déliennes ; 

Thésée passait pour avoir apporté de Crète son image et fondé 

son temple. Hécate, qui est une forme d’Artémis, avait un au- 

tel dans la grande île du canal de Délos (ἡ νῆσος — ou Ἑκάτης 

νῆσος). 

Ilithyie est commune à Délos et à la Crète, qui étaient unies 

par tant de liens religieux; elle avait assisté Latone dans ses 
douleurs, elle était adorée de toute antiquité, et, jusqu'à lé 

poque de Charilas, l Εἰλειθυιαῖον formait un chapitre spécial 

dans les inventaires. Du temps de Démarès, le trésor de ce tem. 

ple ἃ été versé dans les autres, et Hithyie est réduite au rôle 

de divinité σύννχος et subordonnée. 

Asclépios était aussi l’objet d’un culte et le dieu d’un sance. 

tuaire particulier; on ne voit pas que Pan eût le sien, mais 

pourtant les Paneia étaient une des fêtes du calendrier délien. 

Hestia ne paraît pas avoir joui d’une vénération particulière, 

et pour les Charites, elles sont simplement les trois figures 

qu'Apollon tenait dans sa main gauche; la dédicace n'impli- 
que en aucune manière une dévotion locale. 

VI. Occasion de la dédicace.— Les offrandes qui entraient 

dans le temple étaient de deux sortes: il y en avait, que l’on 

peut appeler ordinaires, qui se renouvelaient chaque année à 
époques fixes, en nombre déterminé, et qui étaient dédiées à 
l’occasion des fêtes. C’étaient en général des ἀναθήματα pu- 

blies; mais 1l se pouvait aussi que des particuliers, que des 
peuples ou des rois étrangers en fissent les frais. Les offran-
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des extraordinaires tenaient à des circonstances variables et 

fortuites, qu’elles fussent dues à la libéralité de L'État ou des 

particuliers. 

Chaque année, le temple d’Apollon recevait 22 ou 24 phia- 

les, dont 20 étaient remises par les +xuixr, 2 par les hiéropes 

et 2 par les trictyarques des Θυεστάδαι et des Ὠχυνείδχι : même 

pour les deux dernières, la régularité paraît absolue. 

Les phiales qui étaient déposées par les soins des hiéropes 

sont celles qui portent les noms de Εὐτύχειος Φιλαδέλφειος et 

que, selon une remarque faite plus haut, l’on consacrait à l’oc- 

casion des Εὐτύχεια et des Philadelpheia. La périodicité régu- 

lière du don tient à celle de la fête. 

Je crois que, par analogie, on peut attribuer la même ori- 

gine aux vingt phiales consacrées par les ταμίχι où grâce à 

leurs soins. Nous connaissons plusieurs autres fêtes déliennes; 

les unes sont instituées en l'honneur des dieux sous le voca- 

ble desquels elles sont placées; les autres empruntent leurs noms
 

aux princes en l'honneur de qui ou par qui elles avaien
t été 

établies, aux événements en commémoration desquel
s on les 

célébrait. Dans le premier groupe on doit placer les Apollo- 

nia, les Artémisia, les Létoia, les Dionysia, les Posideia, 
et les 

Thesmophoria dont une journée était appelée Megalartia : j’in- 

dique seulement les noms que j'ai trouvés dans les inseriptions. 

J'y joindrais encore les Παταίκεια (1) qui semblent devoir être 

attribuées à Héraclès Tyrien (Πάταικος ἐπιτρχπέζιος). 

Au second groupe appartiennent les ᾿Αντιγόνεια, les An- 

υμητρίεια, les Πτολεμαίεα, (sic) Στρατονίκεια, Φιλεταίρειχ, en 

l'honneur des rois Antigone, Démétrius, Ptolémée, de, Phi- 

létairos, et de la reine Stratonice. Les Εὐεργέσια semblent dé- 

river du surnom ptolémaïque Edepyérns (cf. les Φιλαδέλφειακ 

(1) Invent. de Démarès, 1. 54. On sait qu'Hereule Tyrien était adoré à Dé- 

los (C. 1. G. 2271). Sur le nom de Πάταινος voir He
sych. 5. Γίγγρων et υὐφρά- 

δης.--- Il y ἃ aussi des divinités phéniciennes qu
e l'on appelle Πάταιχοι, voir 

Hesych. et Suidas.— Je dois cependant signaler un donateur du n
om de Πά- 

ταιχος (1. 157, 160), mais totalement inconnu, et dont il y 
a seulement deux 

offrandes.
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en l'honneur de Ptolémée Les Σωπάτρειχ, Σω- 

τήριχ, Νιχολάφα (sic) ont plutôt pour origine des événements 
iques el des victoires (cf. les Εὐτύχειχ). 

1 n'entre pas dans mon dessein d'établir à quelle date et 
dans quelles circonstances ces fêtes furent fondées; 1] suilira 
de montrer le rapport qui existe entre leur célébration et la 

dédicace de certaines offrandes. 

Or on !it dans l'inventaire de Démarès (1, 54): φιζλας I, 
ἃς Épxsav παραδοθῆναι ὑπὸ ταμιῶν Ῥληπολέμου χαὶ Nate 

ΠΠΕΡ ἘΣ ίων, oo Σωπατρείων, Πχαταιχείων, ὁλίκὴ) FHH 

i— dans l’inventaire de Skylacos (1. 57-63); καὶ ἄλλας qué- 

λας ἃς παρελΖθομεν παρὰ [Γλη]πολέμου χαὶ Πολυστράτου, ἐπὶ Σχυ- 

λάκου, Πτολευμχιέων, ᾿Αντι[γονέων]. ..- Πανείων, Στρατονιχείων, 

Εὐτυχείων, Σωπκατρείων.. ««.« «Ἄλλαι φιάλαι ἐπὶ τῆς ἡμετέρας 

ἂρχ ἧς" Φιλαδελφείων, ἐπιστατοῦντος ᾿Αριστί εἰἼδου τοῦ Μινησάλκου 

Bresse 6 ΔΝ ἢ Πτολεμαιέων, ἐπιστατοῦντος ᾿Αντιγόνου. -. «. 

ἄλλη ᾿ Ἀντιγονέων Σωτήρικχ, ἐπιστα[ τοῦντ τος]. sossse-Eis ZTpXTO- 

νίχεα, ἐπιστατοῦντος]. ....eis Σωπάτρειχ, ἐπιστατοῦντος Σωσι- 

πόλιος εἰς Νιχολάεχ, ἐπιστατο[ῦντος. .. 

C’est encore à l’occasion des fêtes que les Dieux de Délos 

recevaient les offrandes des villes ou des souverains étrangers. 

Elles étaient remises au nom des donateurs par les théores ou 

par les chœurs des jeunes filles que l'on appelait Déliades. 

Certains peuples n’envoyaient que par hasard des théories 
à Délos; mais d’autres, Cos et Rhodes (1) surtout, à l’époque 
de leur grande prospérité, y adressaient régulitrement des am- 

Le
 

bassades sacrées et des présents, Cet usage avait cessé à l’épo- 
que de Démarès; mais, dans les inventaires de Sosisthénès, 

de Charilas et d'Hypsoclès, les dons de ces peuples abondent. 
5. offrandes qui étaient faites par les chœurs et que l’on 

ap δ ΤῈ pour cette raison χορεῖχ (2) semblent aussi avoir dimi- 

{t) Invent. de Démarès, 1. 31, 35, 37, 38, 39, 94, 95, 107, 109, 162. Les 

cinquante phiales, indiquées en bloe, 1. 36, et dont le détail se trouve dans 

les inventaires antérieurs sont, pour la plupart, des présents de Cos ou de 

Rhodes. 
{) Euvent. de Démarès, L 45, 90, 128, 139, 183.
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nué avec la décadence des royaumes d'Egypte, d'Asie et de 

Macédoine. Je ne relève guère que cinq fois le mot yopetx dans 

l'inventaire de Démarès, tandis que l'inventaire de Sosisthé- 

nès contient 27 phiales que les Déliades avaient remises, au 

nom de Ptolémée seulement; sa générosité se renouvelait cha- 

que année. À la même époque un certain Hermias en consa- 

crait {7 à Apollon, Latone, Artémis, et Arsinoé Philadelphe; 

Philétaire de Pergame, Antigone Gonatas, Stratonice rendaient 

au dieu le même hommage tous les ans. Les χορεῖχ sont quel- 

quefois des couronnes, mais plus souvent des phiales. 

À ces dons réguliers peuvent être assimilés encore ceux qui 

se renouvelaient en vertu de fondations perpétuelles ou tem- 

poraires, tels que les στησίλεια, Les μικύθεικ, les φιλωνίδεχ et 

les quéhzt γοργίξιοι. 

Les offrandes extraordinaires sont peu nombreuses au prix 

des autres: elles tiennent aux circonstances et passent avec 

elles. Elles sont faites à l’occasion d'une demande que lon 

adresse aux dieux, en exécution d'un vœu, en remerciment 

d'une prière exaucée, d’un avantage obtenu: c'est la part du 

dieu, prémices où dime (1), prélevée sur la récolte ou 16 gain. 

Ainsi Dazos, fils de Daziscos, qui sans doute avait travaillé pour
 

le compte des hiéropes, consacre à Apollon une phiale (ἀφ᾽ ὧν 

εἰργάσατο) dime de son salaire (1. 53). Ainsi les Mapsichides, 

possesseurs d’une terre qui porte leur nom, en offrent l’&rxp- 

jh, qui est aussi une phiale (2). Cette phiale représente le don 

des premiers fruits, qui se faisait à l'origine en nature. Ainsi 

nous avons déjà remarqué que des animaux présentés au dieu 

avaient été, par les soins des prêtres, vendus et remplacés par 
[ 

un σχάφιον, un ψυχτήριον, un κύαθος, Le donateur faisait lui- 

(1) Invent. de Démars, 1. 41 
Ἱστιαιεὺς μ᾽ ἀνέθηχε Ἰζάλλωνος ὕπερ, φίλ᾽ "Λπολλον 

Tévèe συναμφοτέροις [υὐτυγίην ὕπασον. 

Χαριστήριον, 148, 188 --- Ἰυὐγη, 148 --- Λπαρχή, 114 — Δεχάτη, 
47. 

(Δ) Ce don, sil n'était pas périodique, se renouvela au moins plusieurs 

fois ; Démarès, 1. 20, 97, 114, — Skylacos, 58. — Sosisth., 1. 42 Ἱζώιων φιάλη, 

"Ἀπόλλων: ἀπαργ ἄν — SOsiCos, ἄλλαι φιάλαι, δίαψιχιδῶν ἀπαργή, ἐπ᾽ ἀρχόντων ᾽Δ- 

χριδίωνο[ 1, ̓ Αγαθάρχον, Δωριέως, ElC. 

BULL. DE CORRESP. HELLÉNIQUE, VI. 10
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même la substitution, vendait ou estimait l’animal ou les fruits 

et consacrait un objet quelconque du même prix, comme avait 

fait Patron, fils d’Ammonios (1): ἄλλην λιθχνωτίδαχ ἐπιγραφὴν 

ἔχουσαν" Πάτρων ᾿Αμμωνίου, τῆς τιμῆς τῆς ἐλάφου ἧς ἀνέθηχεν" 

ὁλ(χὴ) FF. Ces offrandes substituées devaient, primitivement 
du moins, rappeler autant que possible ce qu’elles étaient des- 
tinées à suppléer. Une gerbe d'or était, suivant l'explication 
de Bæckh (2), le symbole, l'équivalent de la dime effective de 
la moisson. Peut-être les animaux de bronze, que l’on trouve 
dans certains inventaires et dans ce qui subsiste des trésors de 
quelques temples, sont-ils aussi des offrandes figuratives. Π y 
avait dans l’Artémision une vigne d’or (3) et l'on pourrait en. 
core relever quelques offrandes à ranger dans la même classe, 
On donnait aussi aux dieux leur part des prix gagnés dans 

les jeux: de là viennent les formules ἀπὸ τῶν γερῶν, ou ἄθλον 
ἐγ Δήλου (4). Il y avait à Délos des concours de musique; on 
y faisait des courses à pied et à cheval, et on y pratiquait tous 
les exercices, dont se composait le pentathle. L'inventaire de 
Charilas donne à ce sujet d'assez complets détails : λαμπαδάρ- 
χοις πχίδων :ΓΠ: ἀνδρῶν : A: Αὐτοχλεῖ δολίχου : M: Θεοδότωι Δι- 
δύμου ἀγενείων στάδιον :ΕΕΠ|: Θεοδωρίδει ἀνδρῶν στάδιον : ΓΙ: ᾽Αρ- 

χεστράτωι Eiuou παῖδας στάδιον : ΕΠ]: ᾿Αριστοτέλει δολίχου ΣΕΕΕ: 

᾿Αριστοδίχωι παῖδας στάδιον :ΕΠῚ: Θεοδωρίδης ἵππιον :[1: Anuo= 

σῶντι Φίλωνος παῖδας πυγμήν :HHIII: Στράτιος πυγμήν : M: Μάν- 
δρις (?) RUYUAV ΠῚ: Θεόδοτος ru) ὑμήν ἩΓΠΣ Δημέχς παῖδας πυγυνήν 

ΕΕΙΠ: Φίλαρχος παῖδας πυγμήν ΕΕΠῚ: Τιμοχράτης Βύδλιος ἀγε- 
νείων πυγμήν :ΓΠ: ᾿Αντίπχτρος ἀγενείων πυγυνὴν :HHIII: Δίκιτος ἀ- 
γενείων πυγυνήν LH: Σίλλις Σιδώνιος ἀγενείων πυγμὴν ΠῚ A0 

/ D Mr N τέμων ἄνδοχς πυγυνήν : M: Τίμαιος ᾿Αλεξανδοεὺς ἄνδρας πυγμήν :Γ: ἢ 
! [a N ei 2 r Τίμχιος ᾿Αλεξχνδρεὺς ἄνδρχς πάλην : T1: Ἕρμαχος Τήνιος ἀγενείων 

(1) Invent. de Démarès, 1. 46, 49, 51, 110, 163. 
(2) Bœckh, Staalsh. der Ath., 11, p. 152 et suiv.; p. 166: cf. Kohts, de Re 

dit. Templor. Graecor., p. 11-12: λήϊον περίγρυσον, στάχυες ΔΙ. 
(8) Invent. d'Hypsoclès, 1. 44= Charil., 82 τς Sosisth., 15. 
(4) Invent. de Démarès, 1. 53, 63, 108, 145 — ἄθλον ἐγ Δήλου revient plu- 

sieurs fois dans l'inventaire de Skylacos, celui de Sosicos, οἷο.
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πάλην :ΓΠ: Θεοδωρίδης ὁπλίτην : M: Θεοδωρίδης πένταθλον : Γ!. 

En dehors des dons présentés au temple, il y avait aussi 

des achats faits par les hiéropes; mais c'était une exception, 

j'en relève trois seulement dans l’ensemble des inventaires (1). 

Les hiéropes faisaient encore entrer dans les catalogues di- 
verses indications; ils notaient par exemple la provenance des 

objets et les déplacements qu’ils avaient pu subir; mais il ny 

a pas lieu de revenir sur le sujet, après ce qui ἃ été dit du 

classement des offrandes et de la rédaction des catalogues. 

VIE. Date des offrandes. En règle générale, on semble n'avoir 

daté que les offrandes annuelles, ou celles qui, dédiées au nom 

ou par l'intermédiaire de la ville, avaient en quelque sorte un 

caractère officiel. Entre des objets toujours semblables et de 

même poids, la date seule faisait la différence; pour tout acte 

publie, la date est essentielle. 

On trouvera done des indications chronologiques dans tou- 

tes les inscriptions qui accompagnent les offrandes que nous 

avons appelées ordinaires; elles manqueront dans les autres. 

Ainsi les vingt phiales qui entrent chaque année au trésor 

par les soins des ταμίχι (2) sont toujours datées par les noms 

des ταρίχι et par celui de archonte en charge; les εὐτύχειοι et 

φιλαδέλφειοι (3) ont en quelque sorte pour éponymes les hié- 

ropes qui les ont remises. Tous les dons qui se renouvellent 

périodiquement, pendant une série d'années plus ou moins lon- 

gue, les phiales consacrées par les tribus des Θυεστ τάδαι et des 

rover (4), celles qu ’offraient les Μαψιχίδαι (: ;), les cxdqux de 

(1) Invent. de Démarès, 1. 134, 172 — cf. Sosisth., 74 ὁϑόντες ἐλέφαντος δύο 

χαὶ ὅν ἡμεῖς ἠγοράσαμεν, ὁλχὴ μναῖ δέχα. 

(Ἱ Je me borne à un exemple; car ces phiales reviennent en certaines 

parties, presque à chaque ligne: φ φιάλας AN ἐπ᾽ ἄργοντος ᾿Ολυμπιοδώρου ταμι
ῶν 

Ἔμπέδου καὶ ᾿ΑΛπατουρίου, «ἄλλα! HIT τα 
| ! 
ὧν ᾿Εμπέδου nat ᾿Απατουρίου. 

(8) Φιάλαι I ἐπ᾿ ἄργοντος Eévuvos ἱεροποιῶν δὲ Φωχαιέως, Μενύλλον, Φιλαδελ- 

φείων, Horus ὧν. 

(4) Je n'ai pas trouvé le nom propre ᾿Ὠχυνεΐδαι ni aucun qui s'en rappro- 

che: mais il y avait à Ténos une tribu dite Θεστιάδαι (0. 1. G. 2338). 

(b) Invent. après Dorieus φιάλα! Ναψιχιδῶν ἀπαργὴ ἐπ᾽ ἀρχόντων ᾿Αχριδίωνο[ ς]»
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Stésiléos et de Philonis, les phiales de Gorgias, les κύλιχες de 
Mikythos, les ποτήρικ dédiés à Asclépios, portent inscrite lan- 
née de leur dédicace. Le magistrat, par le nom duquel on la 

désigne, est en premier lieu l’archonte; on y ajoute souvent 
les ταμίχι ou les ἱεροποιοί; les trictyarques, chaque fois qu’in- 

terviennent les tribus; le prêtre d’Asclépios, quand l'hommage 
s'adresse à ce dieu. 

ΠῚ y ἃ des offrandes qui ont des inscriptions chronologiques 
et qui semblent n’être ni périodiques, ni publiques: telles sont 
deux phiales, don du roi Antigone, et trois autres dédiées par 
le nésiarque Hermias, par le Chiote Eutychos, et par Apollo- 
nidès, fils de Diophantos (1); mais Antigone Gonatas et Her- 

mias avaient fondé des offrandes annuelles et peut-être per- 
pétuelles (v. p. 159-160), dont les phiales inscrites dans l’in- 

ventaire de Démarts pourraient bien être la continuation. De 
plus la mention des épistates, qui présidaient aux fêtes, prouve 
que les dons avaientété faits à cette occasion, et démontre l’in- 

tervention de l’État; la formule ἐπιὸόντος dique aussi pour 
l'ordinaire celui qui fait les frais d’une offrande, sans la pré- 
senter lui-même: l'intermédiaire, qui n’est pas nommé, était 

sans doute l'Etat. La même remarque s'applique dans le cas 
d'Eutychos et d’Apollonidès. 

Si l’on examine les dons faits par des étrangers et des par- 
ticuliers et les inscriptions qui s’y rapportent, on n’y trouvera 
point de date. 1} était toujours facile d’en assigner une à cha- 
que objet, puisque les inventaires établissaient rigoureusement 
à quelle époque chacun était entré, et souvent on rappelle en 
effet, que tel ἃ 616 reçu ou livré par tels et tels hiéropes; mais 
c’est ἰὰ une date adventice, ajoutée par les administrateurs pour 
la facilité de leurs opérations, et qui ne figure pas dans l’ins- 
cription gravée sur l’objet mème. Ainsi il y a des offrandes 

᾿Αγαθάργου, Δωριέως cle.— Dans les différents cas cités, la date est bien gra- 
vée sur les objets eux-mêmes, eomme le prouvent quelques inscriptions exac- 

tement transerites, (1. 17, 18, 21, 108, 110, 114). 

(1) Invent. de Démarès, 1. 20, 42, 71, 128— La date est dans l'inscription 
(. «ὧι ἐπιγραφή...)
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ἀνεπίγραφοι (1. 113) qui sont datées dans les inventaires. Les 

hiéropes avaient l'habitude d’attacher leur nom à chacun de 

leurs actes (1): s’ils donnaient à fondre des débris de métal, 

s'ils recevaient des lingots, si à une offrande ils en substi- 

tuaient une autre (2), s'ils faisaient un achat, le souvenir se 

perpétuait de leur intervention, sinon par une inscription gra- 

vée sur l’objet même, au moins par une notice insérée dans 

leur inventaire et qui se transmettait dans les autres. Ils . 

gissaient d’ailleurs que comme représentants de l'État (3), e 

ainsi les offrandes reçues, remises, ou transformées par eux, 

rentrent dans la définition donnée plus haut. 

VII. Nom et nationalité du donateur. — Quand on parcourt 
l'inventaire de Démar?s, on s'étonne d’y trouver si rarement 

le nom d'Athènes, qui avait possédé Pile, pendant plus d’un 

siècle, et qui s'était montrée généreuse envers le dieu. Les 

courts fragments, qui nous restent des ἀξ οἶνόν amphictyo- 

niques (4), sont tout remplis des marques de sa libéralité, et 

ils nous ont conservé les noms de donateurs illustres, tels que 

Nicias ou Callias; dans la grande inscription de Délos figurent 

deux Athéniens ΝΠ ment, inconnus et qui vivaient sans doute 

peu avant le second siècle (5). On dirait qu'il ne reste rien, 

dans les temples, des offrandes anciennes; il semble y avoir 

une solution de continuité entre les catalogues amphictyoni- 

ques et ceux des hiéropes, comme si les Athéniens, en quit- 

tant l'ile, avaient repris les dons qu’ils avaient offerts eux-mê- 

mes ou reçus pour Apollon et qu’ils n’eussent laissé aux Dé- 

liens que les murailles de leurs sanctuaires. Toutefois un tel 

€ " 

(1) Voir les formules ἃ ἔφασαν παραλαθεῖν, παραδοῦναι, εὑρεῖν — ἃ ἔφασαν ἀνα- 

τεθῆναι, ἀνενεχθῆναι, κατασταθῆναι. 

(2) On ἃ renvoyé plus haut à tous les passages visés ici. 

di Voir par exemple les actes qu'ils accomplissent ἐν τεῖ ἡλιαίαι, ἐν τεῖ ἐχ- 

ησίαι. 1. 113, 119. 

ar Ils sont réunis dans Bœckh, Staatsh. der Athen., IT, p. 318. 

(5) Invent. de Démarès, 1. 89; 1. 178. Ménestratos et Antipatros qui ne sont 

pas nommés dans l'inventaire de Sosisthénès, sont à coup sûr postérieurs 

à 260.
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sacrilège n’est ni historique ni vraisemblable; il est plus sim- 
ple de supposer, qu’en raison de l’antiquité des offrandes, les 

notices auront été abrégées: effacer le nom d'Athènes n’était 
pas d’ailleurs BONE déplaire aux Déliens. 

Dans le νεὼς οὗ τὰ ἑπτὰ qui, selon une remarque que j'ai 
faite ailleurs (1), était l’un des édifices les plus anciens de Dé- 
los, est enregistrée une offrande d’un certain Nicias (2). I n’a 
ni patronymique ni ethnique,mais ce nom éveille naturellement 
lesouvenir du pieux Athénien qui conduisit à Délos une théorie 
restée célèbre (3) et qui signala son ee par des libéralités 
extraordinaires, qui est nommé enfin dans les fragments am- 

phictyoniques pour le don d’une couronne (4): or e’est préci- 

sément d’une couronne qu’il s’agit à la ligne 177. 

Cette partie de l'inventaire de Démarès,qui est abrégée etin- 
complète, nese prête pas à d’autres rapprochements, et ne per- 
met pas de prouver que Nicias fût Athénien, ni que le vieux 

fonds d’offrandes subsistât encore au deuxième siècle: mais le 
catalogue d’'Hypsoclès donne tous les éléments d’une démons- 

tration incontestable. IL suffit de mettre en regard le texte at- 
tique et le texte délien: 

Φιά[λαι] ἀργυρχῖ {Π| [és]rafrlou [éreoxs.. ..,2]; Taupouevi[ror 

ἐκ Σικελί]ας ἀν[έθ]εσαν (A. 1. 5-6; cf. p. 320 L. 4-6).— Φιζλαι 

τρεῖς ἐμ. πλινθείωι ἔκ τυποι, Ταυρουεν[ττῶν] ἀνάθημα (D. 103-104). 

“Ἑτέρα φιάλη ἐΐν [ζύλ]ωι ἄστατος, [ἣ]ν Ε[ὐο]ύδικο[ς...... . 

ous ᾿Αθηναῖος [ἀνέθηχε] (A. I. 6; cf. p. 920, L 6-7 et p. 320). 

«2. 6. führt E..FYAIKO am ersten auf Εὐρύδικος ; will man 
«+ für © nehmen, so kann man freilich Εὐθύδικος schreiben.» 

Φιάλη λεία ἐμ πλινθείωι, Εὐθυδίχου ἀνάθημα (D. 1. 104). 

Στέφανος χρυσοῦς. -. προσηλωμένος ἄστατος, [ὃν χλῆς ̓ Α1θη- 

γαῖος ἀνέθηχεν (ρ. 321, Ἰ: 6-7, cf. D. 327, ( 8-1) στέφχνος χουσοῦς 

προσηλωμένος, Αὐτοχλέους ἀνάθημα, ἔχων φύλλα AA ([. 104). 

Les noms et les offrandes sont les mêmes de part et d’au- 

(4) Bull. de Corr. hellén., V, p. 276. 
(2) Invent. de τῷ τὸν 1. 177: στέφανον χρυσοῦν Νικίου ἀνάθεμα. 

(3) Plutarch., Wie., 

(4) Bæckb, Siaatsh. 4 Athen., 11, p. 324, 327, 1. 8.
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tre; enfin des deux côtés on rencontre des couronnes, dont le 

nombre diffère, mais dont le numérotage et le poids sont iden- 

tiques. 

Couronne [Π] 68, 5 Bœckh [6]8 

IV 67, 4 67 

VII 69, 3 69, ὁ 

VII 72 [73], 1 

X 92 91 

XI 68 [618 

XIV 128, 128, 3 

ΧΥ 82, ὃ 82, 3. 

Cette comparaison (1) a le double avantage de rétablir le lien 

entre deux périodes de l’histoire délienne et de constituer les 

éléments d’une restauration indiseutable des textes amphictyo- 

niques. 

Ainsi le trésor des offrandes ne date pas seulement de lé- 

poque de l'indépendance ; il comprend aussi tout ce qui avait 

pu être consacré pendant Padministration athénienne et sans 

doute avant. Il doit done nous présenter comme un résumé 

de l'histoire de Délos, qui ne fut jamais autre que celle du tem- 

ple d’Apollon. 

Sans parler du collier d'Eriphyle, dont l'authenticité est trop 

problématique, la statue de T ektaios et d’Angélion nous re- 

porte à une époque qui, pour Délos, est à peine historique. À 

défaut de l'œuvre de ces vieux maîtres, j'ai trouvé la base 

d'une statue dédiée par Mikkiadès et Archermos, plus anciens 

que lui, et le xoanon qui représente un art en enfance. Ces of- 

frandes venues au dieu de Cos, de Chios et de Naxos (2) 
ré- 

pondent bien à l’idée que nous donne l'hymne homé
rique de 

(1) Le léger écart qui existe entre certains chiffres n
'a pas lieu d'étonner; 

on ἃ vu p.139, enire des pesées presque contemporai
nes de ces mêmes cou- 

ronnes, des différences bien plus fortes. 

(2 Overbeck (Gesch. ὦ. Gr. Plastik, I, p. 72) suppose que 
Tektaios et Angé- 

lion étaient de Cos; pour le reste, voir Bull. de Corr. he
llén., V. p. 272-278; 

cf. IIT, p. 1-12, 99-108.
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Délos, rendez-vous religieux des insulaires, centre du culte 
d’Apollon. 

J'ai signalé plus haut (p. 124) le caractère archaïque d’une 
représentation décrite dans les inventaires ; mais ici encore ces 

documents trop vagues auraient besoin d’être éclairés par les 
découvertes archéologiques; et les statues à leur tour, faute 
des inscriptions qui les accompagnaient, ne servent guère à 
l’histoire de Délos: elles nous conduisent jusqu’au cinquième 
siècle. 

Dès lors, les données précises commencent à se multiplier. 
Hérodote (1) rapporte que Datis, l'amiral persan, séjourna dans 
les eaux de Délos, et qu’ilse signala tout à la fois par sa dou- 

ceur pour les habitants et sa piété envers Apollon. Or nous 

trouvons dans le temple de ce dieu un objet ainsi décrit par 

l'inventaire d'Hypsoelès (1. 95-96): στρεπτὸν χρυσοῦν πρὸς τῶι 
τοίχωι, Δάτιδος ἀνάθημα, δλκὴν δρχγριαί" ΔΛΔΒΕΕ, Si le poids de 

l'offrande ne semble pas répondre à la magnificence des au- 
tres présents cités par Hérodote, la rareté du nom de Datis, 

qui paraît être unique, ne permet guère de douter qu’il ne s’a- 

gisse en effet du lieutenant de Darius. 

On attribuerait volontiers à la même époque la phiale, don 
de Ctésylis (2), sur laquelle s’enlevaient en relief des têtes de 

Perses; elle était dans Le temple d’ilithyie, une des vieilles di- 
vinités et un des vieux sanetuaires de Pile. 

Avec plus de certitude, le nom de Nicias prouve la supré- 

matie des Athéniens sur Délos: Bæckh suppose avec vraisem- 

blance que ces offrandes furent consacrées par Nicias, l’année 
qu'il conduisit la théorie athénienne; il eroit que Callias avait 
été aussi archithéore et vers la même époque (3); Autoclès, 
s’il est le fils de Tolmaios (4), serait encore leur contemporain: 

Euthydicos n'est pas identifié, et pour un certain Calliclès, 

(1) Hérodot., VI, 97. 

(2) Invent. d'Hypsoclès, L 115 — Démarès, 50. 

(3) Plutarch., Wie., 8.— Bœckh, Siaalsh. der Ath., passages cilés. 

(4) Thucyd., IV, 53, 117.— Il commanda une expédition contre Cythère 

(424) et négocia avec Nicias la tréve de 423.
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qui avait aussi dédié une phiale dans le temple aux sept sta- 

tues, rien ne prouve même qu'il soit Athénien (1). 

On concevra sans peine, si les Athéniens étaient restés les 

maitres dans Délos et les administrateurs du sanctuaire, que 

Lysandre n'y aurait pas consacré de couronnes; ainsi se trou- 
vent démontrés et la destruction momentanée de la supréma- 

tie athénienne dans les Gyclades et 16 rétablissement de l’in- 

dépendance délienne sous la protection et l'autorité de Sparte (2). 
Cest bien en effet Lysandre le Lacédémonien qui, à Délos 

comme à Athènes (3), célèbre sa victoire par des dons: στέφα- 

νος ἀμπέλου χρυσοῦς, Λυσάνδρου Λαχεὺδχιμονίου ἀνάθημα, ὁλχὴν 

δραχυιχί" BAFHHHE. στέφανος δάφνης χρυσοῦς, Λυσάνδρου ἀνάθημα, 

ὁλκὴν δραχυιαί ANFHE— οἱ, dans PArtémision : στέφανος pup- 

pivns a Λυσάνδρου ἜΝ ἀνάθημα, ὁλχὴν δραχμαὶ 

ΕΒΕΕΕ σὺν τῶ! ῥόδωι. C’est encore un Lacédémonien connu, 

l'amiral Pharax, qui dédie une couronne dans le temple d’A- 

pollon: στέφανος χρυσοῦς, Φάρακος Λαχεδαιμονίου ἀνάθημα, ὁλ- 

χὴν δοχχυαί FF. Au dire de Pausanias, les Ephésiens, après la 

bataille d'Aigos-Potamoi, avaient élevé des statues ἃ L ysandre, 

Etéonicos et Pharax; le texte semblerait indiquer que les trois 

statues furent consacrées en même temps; mais il laisse en 

réalité une marge de dix années, de 404 à la bataille de Cnide. 

Pharax ne joue un rôle dans les affaires de la Grèce qu'à par- 

tir de l’année 397; Xénophon le nomme alors pour la pre- 

mière fois (4), et c’est sans doute en eette année-là même, alors 

qu'il commandait la flotte Lacédémonienne, qu'il eut occa- 

sion de visiter Délos, et y fit une offrande. Inconnu aupara- 

vant, il disparaît à peu près ensuite; du moins il n'intervient 

plus en Orient ni dans la mer Egée. 

(1) Invent. d'Hypsoclès, L 103 φιάλη λεία ἐμ. πλινθείω! Ἰζαλλιχλέους ἀνάθημα. 

(3) J'avais cru pouvoir avancer le fait d'après une inscription de Délos, da- 

tée du règne d'Agis et de Pausanias, Bull. de Corr. hellén., III, p. 12-19. 

(3) Bæckh, Staalsh. der Ath., IT, p. 251 Xrégavos “ρυ[σοῦ]ς, ὃν Λύσανδρος 

᾿Αριστοχρίτου Λαχεδαιμόνιος ΠΝ un τούτου :BADHH I: Plutarque (Ly- 

sandr., 18) dit qu'ilavail consacré plusieurs cffrandes et de l'argent à Delphes. 

Les Samiens Jui avaient élevé une statue à Olympie (Pausau., VE, 3,14, 15). 

(4) Xenoph., Ἕλλην., LE, 2, 12; cf. IV, 5, 6; VE, 5,33.
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Cette date est importante: elle prouve que l'influence spar- 
tiate demeura plusieurs années prépondérante dans l’île de Dé- 
los. Ce que Pausanias dit d’Éphèse et des cités ioniennes est 
sans doute aussi vrai de Délos; on passa d'Athènes à Sparte 
après Aigos-Potamoi et l’on revint à Athènes, après Cnide. 
S'il n’est pas question de l’île sainte, dans le traité d’Antalci- 
das, c’est qu’elle n’était pas, comme Lemnos, Imbros et Scy- 

ros, une possession directe d'Athènes ; elle n'avait pas reçu de 
elérouchie, elle subissait en fait la domination d'Athènes, mais 
elle restait indépendante de nom et dans la forme (1). 

Après 394, comme avant 404, sa condition resta la même: 
elle gardait les dehors de la liberté, elle avait ses magistrats 
indigènes, ses archontes éponymes, ses fêtes et son calendrier; 

mais le temple était aux mains des Athéniens qui l’adminis- 

traient. On ne peut d’ailleurs, sur cette période de l’histoire 
Délienne, émettre que des hypothèses ; car les auteurs anciens 
ne nous apprennent rien, et il ya une lacune dans les docu- 

ments épigraphiques jusqu’en l’année 377. 
Bien que les actes amphictyoniques subsistent en assez grand 

nombre (2) à partir de cette date, je ne relève dans les inven- 
taires aucune offrande qui puisse être avec certitude rappor- 
tée à ce temps. Il existe bien au quatrième siècle un Callias, 
et un Autoclès, fils de Strombichidès (3); mais, comme les 

Amphictyons suivaient dans les inventaires l’ordre chronolo- 
logique, on ne peut pas admettre que les deux personnages, 

(1) Cette remarque s'applique également à toutes les conventions diplo- 

matiques destinées à définir les possessions extérieures d'Athènes. 

(2) Outre le marbre Sandwich (€. 7. G. 158}, on possède des comptes, de 
la même date à peu près, retrouvés par M. Koumanoudis; des inventaires 

postérieurs à 355 et à 335 (Bœckh, Slaatsh. der Athen. 11, p. 827, 319). J'y 
ai ajouté un fragment du début du 4e sièele, deux déercts des années 369 οἱ 

363; des comptes datés de l'archontat d'Archias (346), un inventaire où se 

lisent Ies noms de Pythodotos, Sosigénès, Nicomachos (343-341), une dédi- 

cace faite par les Amphictyons et leur secrétaire (341) et sept où huit autres 

fragments non datés. Tous ces documents paraîtront prochainement. 

(3) Xenoph., Ἰλλην., IV, 5, 13, 14; V, 4, 22; VI, 3, 2-4; Autoclès fut 
envoyé avec Callias en ambassade à Sparte (VI 3, 2-10).
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nommés avec et avant Nicias, lui soient postérieurs de près | 

de cinquante années. De Conon, de Timothée, des autres grands 

hommes de guerre de cette époque, on ne trouve pas trace. 

Les luttes maritimes, la formation de la seconde ligue 10- 

nienne, la domination athénienne toujours contestée et con- 

firmée après 346 par le jugement de l’Amphictyonie delphi- 

que, rien n’en rappelle le souvenir. 

Cette longue interruption dans la série des offrandes ne peut 

être qu'apparente; elle doit s'expliquer par Pusage de résu- 

mer où même de supprimer tout-à-fait les notices relatives 

aux objets anciens, que l’on se bornait à compter, et que l’on 

inscrivait en bloc dans les inventaires. Notre ignorance serait 

à coup sûr beaucoup moindre, si l'inventaire d'Hypsoclès don- 

nait le détail des 638 phiales, des 266 ποτήριχ, des oinochoës, 

des προτομαί, des ἀλάδχετρα et des ἀργυρώματα de tout genre, 

au nombre de plus de 100, qui sont comptés ῥυμὸς par ῥυμός. 

On pourrait bien aussi, pour tout ce qui venait d'Athènes, 

attribuer aux Déliens un parti pris de silence; mais comment 

ne se seraient-ils pas enorgueillis d'un hommage rendu à leur 

dieu par Philippe où Alexandre ? De tels noms n'étaient pas 

pour être perdus dans la masse commune: s'ils manquent 

dans les inventaires, c'est sans doute que ces rois n'avaient 

consacré dans les temples aucune offrande, et cela prouverait 

que Délos était tombée dans une décadence profonde. Aussi 

bien, si la position avait valu la peine, Philippe, qui était 

Amphictyon,l'aurait-il luissée aux mains d'Athènes? La garder 

était pour la république une satisfaction de vanité bien plus 

qu'un profit; elle y restait, mais ne pouvait faire pour Délos 

plus qu'elle ne faisait pour elle-même; et l'ile, sans impor- 

tance militaire ni commerciale, ne pouvait plus avoir une 

grande influence religieuse. De toutes ces causes viennent 

sans doute la diminution, sinon la cessation, des offrandes, 

et l'absence parmi les donateurs des personnages les plus il- 

lustres et des rois les plus puissants. Au 

On ne peut citer, avant la mort d'Alexandre, que Pnyta- 

goras, roi de Salamine, fils et successeur de Nicoclès. Il était
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proxène de Délos; c’est le seul lien que l’on connaisse entre 

l’île sainte et lui (1). La date de l’offrande ne peut être posté. 
rieure à l’année 332, après laquelle il n’est plus question de 

ce prince. Nicocréon, son successeur (331-312), donna, comme 
lui, des couronnes (d’or (2). Cette longue lacune nous prive de 
renseignements sur une période Éd de l’histoire dé- 

lienne et sur un détail de chronologie très-controversé, la 
date exacte où la domination athénienne prit fin. On sait par 

. . P 

les actes amphictyoniques qu’elle prévalait en 355, en 346, 

949-41, qu’elle durait encore, même après Chéronée, en 335; 

suivant une conjecture insuffisamment justifiée de Le Bas, 
elle se serait prolongée au moins jusqu’en 312 (3). Dans les 
clauses des différents traités qui règlent l'état des possessions 
extérieures d'Athènes , il n’est jamais fait mention de Délos, 

et cela s’explique par les raports d’un genre tout spécial qui 

existaient entre l’ile et ses maîtres , qui l'administraient sans 

la posséder, sans y avoir de colons, sans y envoyer de trou- Ï ; ᾿ J ὃ 

pes ni de gouverneur. J'ai dressé, d’après les inventaires, des 

listes d’archontes nationaux qui remontent jusqu’à 310 envi. 

ron ; mais, outre qu'elles peuvent être incomplètes, iln’y a pas 
lieu de supposer qu’on ait commencé à nommer les archontes, 

seulement l’année où 1116 recouvra l’indépendance, puisqu'elle 
avait toujours eu ses propres magistrats. 

Sans rechercher davantage une idide impossible, je me 
contenterai de signaler que je trouve, parmi les donateurs, 
deux des vainqueurs d'Athènes dans la guerre Lamiaque, le 
régent Cratère qui était à Cranon, et Cleitos qui battit Eétion, 

près des îles Échinades (4). Ces identifications ne sont pas elles- 

(1) Invent. de Démarès, 1. 13; cf. Hyps., 88; sur Pnytagoras voir dans Le 

Bas et Foucart, Jnser. du Péloponnèse, 122 la note de M. Waddinglon. A 

propos de la proxénie, Monuments Grecs, 1878, p. 51. 

(2) Invent. d'Hyps., 1. 54, 90. Elles manquent dans l'inventaire de Dé- 

marès. 

(3) Lebègue, Rech. sur Délos, p. 298. 

(4) Invent. d'Hypsoclès, L 60 otésavos “ρυσοῦς δάφνης Koutéoou ἀνάθημα, ὁλ.- 

χὴν δραχμαὶ MMEHF..,., 58 στέῳ. 4e. δάφνης Δηλιά λων ἀνάθημα, χορεῖα ἰΧλείτου 

ἐπιδόντος, ὁλχὴν δραχμαὶ BAAAA; cf. Charilas οἱ Sosisthénès: manque dans 
Démarès.
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mêmes d’une certitude absolue. Elles doivent toute leur vrai- 
semblance à ce que ces deux personnages sont placés au mi- 

lieu d’autres officiers qui avaient servi sous Alexandre, et 
jouèrent un rôle après lui. 

Tel est Peucest's (1) qui avait reçu du roi la satrapie de 
Perse, qui fut confirmé dans son gouvernement lors du par- 
tage de Trisparadeisos, qui s’attacha à Eumène, le trahit pour 
Antigone et fut dépouillé par ce dernier; tel est encore Anti- 
patros , qu'il ne faut pas confondre avec le régent de Macé- 
doine, et qui était fils du Macédonien Balagros (2). Il faut ajou- 
ter Ptolémée, Séleucus, Démétrius, les fondateurs des dynas- 

ties d'Égypte, d'Asie et de Mscédcine. 

Pour ce qui est de Délos, il ne semble pas qu’elle ait été en- 
levée à Athènes, à qui elle n'appartenait pas, en vertu d’une 
convention en forme; elle lui échappa ou elle fut abandonnée, 
et elle devint, grâce à son antique prééminence religieuse, tou- 
jours respectée des insulaires, le centre d’une espèce de con- 

fédération des Cyclades (3). C’est cette ligue que les Ptolémées 

s’attachèrent à protéger ou plutôt à do he et dont les Sé- 

leucides ou les rois de Macédoine leur disputèrent le patrona- 

ge. Ainsi se prépara la renaissance politique et religieuse de 

ΤΗΝ les offrandes des rois trahissent leur empressement in- 

téressé et leur ambition. 
On ne trouve parmi les donateurs ni Perdiccas, ni Antipa- 

tros, ni Cassandre, ni Eumène, ni Lysimaque qui eurent un 

rôle considérable après 323, ni Antigone qui sembla sur le 
point de reconstituer à son profit l'empire d'Alexandre. 

C’est Ptolémée Lagos qui semble le premier avoir songé à 
tirer parti de la situation géographique et de l'influence reli- 

(1) Invent. d'Hyps., 1. 53 στ, δάφνης γρ. ὃν ἀνέθηχε Πευχέστης, ὁλχὴν δραχμαὶ 

EAP dans l'Artémision; — une autre de 69 dr. dans le temple d'Apollon, 

(.. 63) — manquent dans Démarès. 

(2) Invent. de Sosisth., 1. 57 στ, δάφνης ὃν ἀνέθηχεν ᾿Αντίπατρος Βαλάγρου, 

δλχὴ σὺν λίνω! χαὶ χηρῶ! AAAATHI ; ef. Hyps., 85; Dém., Il. — Plusieurs offi- 

ciers du nom de Balagros en Macédoine, Arr., Anab..T, 29, 3; IT, 12, 2, 

ΠΙ, 5,5, 12, 8; IV, 4, 6, 24, 10. 
(3, Voir Bull. de Corr. hellén., IV, p. 320-334.
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gieuse de Délos. Avant même d’être roi, alors qu'il s’intitulait 

seulement Πτολεμαῖος Λάγου Μαχέδων, il avait dédié à Aphro- 

dite une eylix d’or d’une très-grande valeur (1). L'offrande est 

donc antérieure à l’année 306; on supposerait volontiers qu’elle 

fut faite en 308, durant l'expédition que Ptolémée conduisit 
lui-même et qui fut marquée par la conquête de Corinthe et 
de Sicyone. On trouve aussi dans les inventaires le nom de 
Léonidas, général au service du satrape d'Egypte, et qui la 
même année fut chargé de gouverner la Grèce en son nom (2). 

Polycleitos qui avait dédié une couronne dans le temple d’A: 
pollon (3) est sans doute aussi un officier de Ptolémée, celui 
qui, en 315, au retour d’une expédition dans le Péloponnèse, 

défit, sur les côtes de Lycie, deux lieutenants d’Antigone, Théo- 
dotos et Périlaos. 

Devenu roi, Ptolémée renouvela ses offrandes, et la reine 

Bérénice consacra aussi pour lui une couronne (4). À la même 
époque appartiennent les dons du roi Démétrius, qui honora 
également Apollon et Artémis (5); ceux du roi Séleucus et quel- 
ques-uns de ceux dont les dieux furent comblés par la géné- 
rosité de Stratonice (6). Il-serait oiseux de chercher dans quelle 
circonstance chacune de ces dédicaces put avoir lieu ; car au- 

cune d'elles n'est datée; mais on peut remarquer que la suc- 
cession des noms de Ptolémée et de Démétrius répond préei- 

sément à ce que l’on sait des alternatives de l’histoire des Cy- 

(1) Invent. de Démarès, 1. 181; cf. Hyps., 27. 

(2) Invent. d'Hypsoclès, 1. 77 περιχεφαλαία σιδηρᾷ περιηργυρωμένη Λεωνίδου 

ἀνάθημα: cf, Diod. Sic., XX, 19; Suidas s. v. Δημήτρ. δ 'Avtty. 

(3) Invent. de Démarès, |. 9; οἵ. Hyps., 86; ef. Diod. Sie., XIX, 62, 64. 

(4) Invent. d'Hypsoclès, 1. 52—dans l'Artémision στ. yo. μυρρίνης, ἀνάθημα 
βασιλέως Πτολεμαίου, ὁλχὴν Gpayuot HBAAAAFEE στ. yo. μυρρίνης, Βερενίχης ὑπὲρ 

ΤΠΙτολεμαίου ἀνάθημα, ὁλχὴν ὃραγμαί BAA. Dans le temple d'Apollon, une cou- 

ronne de lierre, pesant 140 dr. (1. 84) (cf. Dém., 1. 8); une seconde couron- 

ne de lierre de 140 dr., dans l'Artémision, ne peuvent pas avec une aussi 

grande vraisemblance être attribuées à Ptolémée 1er : ce sont peut-être des 

dons de Philadelphe. 

(5) Invent. de Démarès, 1. 9, 205; cf. Hyps., 57, 85. 

(6) Ibid., 1. 5 (bis), 6, 7, 30, 31, 33, 34, 161, 185, 203 Slratonice — 32 SG. 

leucus.— cf. Iyps., 15, 78; Sosisth., etc.
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clades : à la fin du IV° siècle, elles passent tour-à-tour d’Anti- 
gone (315-308) à Ptolémée (308-306) et de Ptolémée à Démé- 

trius (306-301). Quant à Séleucus, il ne paraît pas qu'il aït 

eu de vues, ni exercé sa puissance sur Délos; ses dons sont 

de simples hommages à un dieu hellénique, à un culte pros- 
père (1). 

Les relations de l’île sainte avec le premier Ptolémée sont 
démontrées encore par un fragment de décret inédit, où se li- 
sent les noms de Ptolémée et de Bérénice. Elles se multiplient 
et se resserrent sous Philadelphe: la dédicace d’une statue éle- 
vée à ce roi par les insulaires, les actes déjà publiés du χοι- 

γὸν τῶν νησιωτῶν (2), et ceux que j'ai encore dans mes notes 
ou que M. Hauvette-Besnault vient de découvrir, les inven- 
taires surtout en font foi. 
À partir de l’archontat de Sosimachos, qui d’après mes cal- 

culs flotte entre les années 285 et 278, les offrandes du roi 

d'Egypte se succèdent d'année en année (3); depuis l’archon- 
tat de Meilichidès, c’est-à-dire depuis 276-269, un certain 

Hermias, qui est évidemment attaché aux Ptolémées, (car il 
adresse ses dédicaces à Apollon, Artémis, Latone et Arsinoé 
Philadelphe) consacre chaque année une phiale. I faut ajou- 

ter encore les phiales présentées par les théories qu’envoient à 

Délos la ville d'Alexandrie et le roi Ptolémée (4). Ce n’est pas 
tout, et Philadelphe offrira encore à Apollon et à Artémis des 
couronnes; Arsinoé son épouse, une table et un trépied d’ar- 
gent (3). Pendant quarante années,les inventaires enregistrent 
les dons de Ptolémée, et les phiales dites φιλαδέλφειοι qui en- 

traient encore chaque année dans le temple en sont sans doute 
la continuation. Il n’est pas moins curieux de remarquer que 

{1} Pour ces dates, voir Droysen, et Miliarakis (Kuxkadtx4) qui lui em- 

prunte ce qui intéresse les îles, p..265 et suiv. 

(2) €. 1. G. 2273 — Bull. de Corr. hellén., 11, p. 827, IV, p. 320-384. 

(31 Invent. de Sosisthénès, d'Acridion, de Sosicos et de Skylacos. 

(4) Invent. de Sosisthénès, 1. 83-87. 
(5) J'attribue à Philadelphe les deux couronnes de 140 dr. Hyps., L 56, 

84 — Charil., 40 =Sosisth., 49 τράπεζα ἀργυρᾶ, τρίπους ἀργυροῦς 'Apaivôns ἀνά- 

θημα.
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vingt-deux ans se passent sans qu'aucun des rivaux des Pto- 

lémées imite leur libéralité, Séleucus et surtout Stratonice font 

aux dieux quelques offrandes magnifiques, mais Antiochus I 

n’est même pas nommé; Antigone ne consacre qu’une couronne. 

C’est seulement sous Phanos (261-254) que Siratonice et An- 

tigone, comme Ptolémée, fondent à perpétuité la consécration 

d’une phiale. Ils avaient été devancés par Philétairos de Per- 

game (1). Or Droysen ἃ établi, d’après les historiens anciens, 

que Philadelphe fut maitre des Cyclades, jusqu’à là bataille 

de Cos, qui fit passer à Antigone l'empire de la mer, c’est-à- 

dire de 287 à 266. C'est l’époque où la puissance extérieure 

de l'Egypte est presque incontestée, où Théocrite célèbre ses 

conquêtes partout étendues, où Callimaque compose, en l’hon- 

neur d'Apollon et de Philadelphe, l'hymne à Délos (2): l'ile 

est à Ptolémée et n'appartient qu'à lui. 

Parmi les donateurs, je remarque aussi quelques-uns de 

ses lieutenants : Philoelès, roi de Sidon, Patroclos, et peut- 

être Callicratès (3). Le chef d’une théorie envoyée vers ce temps- 

là par Alexandrie se nomme Poseidippos ; on pense naturel- 

lement au poète épigrammatiste qui florissait alors en Egypte. 

L'influence macédonienne succède à celle de l’ijgypte: An- 

tigone prévaut (4) et, avec lui, nous voyons ses alliés les Eto- 

liens ; Nicolas, fils de Déios, fonde aussi des dons annuels et 
des fêtes (5). 

(1) Invent. de Sosisth., 125 ἐπὶ Φάνου φιάλη Δηλιάδων, γορεῖα ἐπιδόντος βασι- 

λέως ᾿Αντιγόνου --- continue ἐπ᾿ ᾿Λρτυσιλέω.---- La suite dans l'inventaire de Sky- 
lakos—Philétairos commence sous Hlpinès, neuf ans plus tôt (ibid,.1.119 124). 

(2) Théocr. Zdyt. XVIT, 84-91; sur Callimaque voir Couat, Annuaire de la 
Société pour l'Enc. des Etudes Gr. 1878, p. 81-92.— Cf. une inscription de 

Carthaia (0. 1. G. 2356). 

(3) Philoclès — Dém., 9 cf. Hyps., 60, 86 — Patroclos, Sosisth., 83 φιάλη 

Δηλιάδες χορεῖα ἐπιδόντος [Πατρύχλου --- Callicratès, Hyps., 54 — sur Philoclès 

voir Pull. de Corr. Hellén., IV, p. 331— ct sur Callicratès, ibid. p. 325. 

(4) Voir une inscription d'Amorgos, Mittheil. Arch. Inst. Athen, 1, 337 qui 

montre que ectte île était dans la dépendance d'Antigone. Une inscription 

trouvée à Délos el qui est encore inédite fait la preuve pour Syros. 

(5) Invent. de Sosisth., L. 127 φιάλην Νικόλαος Δείου Αἰτωλὸς ἀνέθηχεν "Λπόλ- 

Low, ᾿Αρτέριδι, Λητοῖ, sous Sosisthénès; la suite dans l'inventaire de Skyÿla- 

cos; cf. les Νιχολάεα p. 144.
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Droysen suppose que le roi de Macédoine cessa en 244 d’être 
maître de la mer, à la suite d’un échec qu’essuya sa flotte de- 
vant Andros, et, en effet, la fondation des Euergesia (1) dé- 
montre que Ptolémée Évergète reprit l'avantage et domina 
dans Délos, c’est-à-dire die les Cyclades. Moins exclusif ou 
moins fort que son prédécesseur, il laisse Démétrius et après lui 
Antigone Doson (2) porter au dieu leurs hommages et leurs 
présents. Avec lui finit la puissance égyptienne; les Ptolémées 
ne paraîtront plus à Délos que comme alliés et clients des 
Romains. 
Un Quintus, qui, par la place qu’il occupe dans l’inven- 

taire (1. 34), semble devoir être attribué au HF siècle, an- 
nonce lapparition de Rome dans l'Orient; mais en attendant 
son règne, Antigone Doson est maître dans Délos, et atteste 
sa domination par ses offrandes : deux couronnes, des phiales 
sous les archontats de Callias, de Pantainos et de Polystratos. 

Le fil se rompt ensuite; 1] ÿ ἃ comme un interrègne; aucun 
des grands Etats Grecs ne domine plus dans la mer lgée: 

Attale, Antiochus, les Achéens, Philippe de Macédoine (3) sont 
placés côte à côte dans les inventaires, comme leurs offrandes 
dans les temples. Enfin la victoire de Ladé assure à Philippe 
la suprématie (201). Une inscription découverte par M. Hau- 
vette-Besnault signale un don de ce roi, sous l’archontat de 
Sosistratos, qui est des dernières années du troisième siècle. 
Les statues élevées en son honneur, ou qu’il dédia lui-même, 
le Grand Portique du Sud qu'il fit construire, prouvent mieux 
encore sa puissance et la durée de son établissement (4). On 
peut signaler aussi les deux offrandes consacrées par ses fils 

(1) Invent. de Démarès, 1. 54. 

(2) Invent. de Skylacos pour Démétrius—et pour Antigone, Démarès, 12, 
20, 42, 48, 161. 

(3) Attale, 1. 61, 183—Antiochus, 67—Achéens. Le nom de Théoxénos 
n'est pas connu, Οἱ le titre de ἡγεμὼν n'est pas un titre officiel dans la Li- 
gue, 1. 68.— Les fils de Philippe, 1. 56, T5—cf, dans les comptes une somme 
inscrile pour une couronne offerle au roi Philippe. 

(4) Bull. de Corr. Hellén., IV, p. 215, 217; I, p. 87. 

BULL. DE CORRESP, HELLÉNIQUE, VI. 11
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Démétrios et Persée, si toutefois elles ne sont pas, comme je 

le crois, surtout pour la seconde, postérieures à 195. 

Enfin, après la victoire de Cynoscéphales et après celle de 

Magnésie, tout cède devant Rome. Les offrandes dont le templ
e 

s'enrichit, en dehors de l’accroissement régulier et normal du 

trésor, viennent des généraux ou des alliés de la République. 

Sans parler de Quintus, de Publius, d'Aulus et de Lucius, je 

crois pouvoir proposer quelques identifications pour les noms 

mentionnés dans l'inventaire (1). 

Des couronnes d’or de 100 drachmes ne sont pas des dons 

ordinaires (2) et, bien que le prénom d’Aulus et le gentili- 

tium C. Livius ne soient accompagnés d'aucun titre, ces per- 

sonnages élaient, à mon avis, des magistrats. Cest parmi l
es 

préteurs préposés à la flotte que je les ai cherchés, car, mieux 

qu'aucun autre, ces officiers pouvaient se trouver en rapports 

avec l'ile sainte. Les indications chronologiques de cette par- 

tie de l'inventaire nous reportent aux guerres des Romains 

contre Philippe et Antiochus. Or deux des préteurs qui c
om- 

mandèrent la flotte vers ce temps-là portent précisément 
les 

mêmes noms et prénoms: A. Atilius Serranus, C. Livius
 Sa- 

linator; ils se succèdent dans l’ordre d'inscription aux
 inven- 

taires en 192, 191 (3). C'était, paraît-il, un usage d'aborder à 

Délos et de consacrer au dieu une offrande; car les deux 
ami- 

raux qui vinrent après Salinator, L. Æmilius Regillus (190), 

(1) Invent. de Démarès, 1. 33, 62, 85. 

(2) D'une façon générale on peut dire que les couronnes ne sont pas of- 

fertes par de simples particuliers et des personnages indifférents. 

(3) Invent. de Démarès, 1. 86—cf. Liv., XXXV, 10: practores creati..... 

À. Atilius Serranus. — 20 Practores deinde provincias sortiti.. M. Bacbius 

Tamphilus Hispaniam cileriorem, À. Atilius Serranus ulteriorem: sed his 

duobus primum senatus consulto, deinde plebei ctiam scito permutatae pro- 

vinciac sunt: A. Atilio classis et Macedonia ; 23 οἷο. — XXXVI, 2. C. Li- 

vio Salinalori classis (evenit} —42-44. Avant sa victoire de Corycos, Sa- 

linator avait relâché quelques jours à Délos: Livius.... Delum trajecit. 

Eo [fere] tempore consul Acilius Naupactum oppugnabat, Livium Deli per 

aliquot dies.... adversi venti tenuerunt.
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et Q. Fabius Labeo (189) avaient, eux aussi, dédié une cou
- 

ronne (1). 

Je ne sais qui peut être le préteur L. Cornelius Seipio (1. 

90, 91); car on ne trouve de personnage de ce nom ni parmi 

les chefs de corps, ni parmi les ambassadeurs envoyés en 

Orient à cette époque. IL y ἃ lieu d’hésiter plus encore à pro- 

pos de Γναῖος Μαΐλλιος (1. 100), que je propose toutefois de 

lire Μάνλιος : mais ce ne peut être On. Manlius Vulso qui, 

comme préteur, eut la Sicile en 195, et qui était consul, quand 

il vint en Orient (189). 

Aucun doute, au contraire, n’est possible sur les deux con- 

suls Lucius et Publius (1. 100, 102); ce sont les deux Scipions 

qui furent chargés de conduire la campagne contre Antiochus: 

celui qui fut appelé Asiatieus, et l’Africain, son lieutenant. 

Enfin, selon toute probabilité, le Titus, qui avait offert une 

couronne de 110 drachmes, n’est pas autre que T. Quinctius 

Flamininus, le vainqueur de Gynoscéphales , qui en 192 fut 

chargé d’une mission diplomatique en Grèce. Cest juste
ment 

l'année où Aulus à côté de qui il est placé, était pr
éteur. 

Des Rhodiens, les Achéens, Eumène de Pergame, Pto
lémée V 

et Cléopâtre (2) se mêlent aux noms des généraux romains
; ce 

sont les alliés de la république. 

Ainsi les inventaires nous permettent de suivre l'histoire de 

Délos, et la succession des patronages qu’elle subit tour à tour 

et sans interruption, toujours indépendante de nom, en fait 

toujours protégée et dominée; honorée, mais sans puissance 

et sans rôle actif. Parmi les maîtres auxquels obéit l’île 

sainte de la fin du quatrième siècle à la première moitié du 

second, les Athéniens ne paraissent pas; et par là se trouve 

démentie sans réplique l'affirmation de Valérius Antias (3) que 

(1) Invent. de Démarès, L 104, 103; ef. Liv. XXXVI, 45, XXXVIE, 2, 4, 

44-17, 26-32, 47, 90, 60. 

@) Invent. de Démarès, L 94, 107, 68, 99, 101, 105, 130, 139. 

(3) Liv., ΧΧΧΗΙ, 30. Adjicit Valerius Antias..….. Atheniensibus datas Pa
- 

rum, Lmbrum, Delum, Seyrum. I était déjà contredit par Polybe, XXX
, 18. 

Voir sur ce point Lebègue, Recherches, p. 305 et Kühler, Müitheil. Arch. 

Instit., I, p. 262.
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3° Clazomène, Cnide, Colophon, Kymé, Myndos; Bactriane 
et Byblos (1)— puis les 1105 Jos, Chios, Samos, Mitylène, Rho- 
des, Cos, Calymnos, Casos, Crète, Amorgos (2). Dans les décrets, 
Cyzique, Téos, Milet, Stratonicée, Antioche, Halicarnasse, As- 
pendos, Sidon, Aradus, Tyr (Ὁ), Cnosse, Polyrrhénion. 

4° Alexandrie, Cyrène, Chypre (3).— Dans les décrets Nau- 
cratis. 

2° Syracuse, Naxos, Tauroménium, Rome (4).— Dans les dé- 
crets Clusium et Frégelles. 

Ces villes ou ces peuples étaient unis à Délos par de com- 
munes légendes, par la religion Apollinienne, d’autres ne ren- 
daient hommage au dieu que par politique; la plupart du 
temps, les offrandes sont dues à un simple hasard, la piété 
d’un individu, qui ἃ fait un vœu, qui relâche à Délos, ou y 
vient célébrer les fêtes pour son propre compte. 

Les seules offrandes qui aïent une signification sont celles 
qui se répètent, qui sont pour ainsi dire périodiques, celles 
surtout qui sont présentées non par un particulier, mais par 

une ville entière ; on peut alors chercher la cause de ces rap- 
ports persistants et qui supposent une communauté durable 
d'intérêts. 

A ce titre se distinguent entre toutes les autres villes Alexan- 
drie, Cos et Rhodes (5); toutes les trois étaient riches par le 

(D Invent. de Démarès, 1. 97— Cnide dans Sosisth.,— Colophon, Dém., 

16— Kÿmé, 147 et dans Charilas — Myndos, 49.— Bactriane, 109. 
(2) los dans Sosicos— Chios, T3, 76, 158 — Samos dans Sosicos — Mity- 

Iène, 11 — Rhodes et Cos 36,39, 94, 107, 31, 35, 37, 38 (bis), 95, 109, 169 — 
Calymnos et Casos dans Sosisth.,— Crète, 29, dans Sosisth. et Charilas — 
Amorgos, 45. 

(3) Alexandrie, dans Sosisth.,— Cyrène, 164— Chypre, 13. 

(4) Invent. de Dém., 74, 51 — Tauroménium dans Hypsoclès — Rome, 

Démarès 34, 62, 85, 86 (bis), 89, 90, 91, 100, 101, 102, 103, 104, 130, 139, 147, 
148 (bis), 178. 

(5] Pour Alexandrie voir Sosisthénès, 1. 81 φιάλη παρὰ βασιλέως ΤΠτολεμαίου 
aa τῆς ᾿Αλεξανδρέων πόλεως, εἰς οἱ 1. 85, 86, 87. cf. Bull. de Corr. Hell. IL, p. 

31 etsuiv., €. 1. &. 2860. C'est la ville qui avee Rhodes compte le plus de 
proxènes, six au moins. — Cos, Rhodes: j'ai donné plus haut les renvois à 

l'inventaire de Démarès; mais à cette époque les rapports se sont ralentis:
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commerce, et Rhodes possédait la première marine militaire 
ou marchande de l’Orient. Délos, admirablement située au mi- 
lieu de la mer Égée, au croisement de toutes les voies commer- 
ciales, les attirait moins comme un sanctuaire que comme un 

marché ; elles y apportaient les produits qu’elles allaient cher- 

cher aux pays d’origine et les vendaient aux pélerins venus 
de tout le monde grec. Les Romains à leur tour trouvèrent la 
place bonne; on en compte déjà un certain nombre dans l’in- 
ventaire qui ne sont pas magistrats (1); bientôt ils viendront 
en grand nombre, formeront des compagnies de banque et de 

commerce (2), obtiendront de Rome des privilèges pour le 

port de Délos, et feront à Rhodes une concurrence redoutable, 
en attendant qu'ils recueillent l’héritage de Corinthe. 

Ainsi l’île, recherchée par les souverains de la Grèce, de 
l'Égypte, de l’Asie, fréquentée par les peuples commerçants, 
commence après la mort d'Alexandre la période la plus pros- 
père de son histoire; elle passe successivement dans l’alliance 
ou la dépendance de chacun des Etats qui dominent en Orient, 
et tombe enfin entre les mains de Rome, qui s'empare à la 
fin de l'empire et du commerce. Telle est la conclusion à la- 

quelle conduit l'étude de l’onomastique et de la géographie des 
inventaires. 

J'ai laissé de côté toutes les remarques auxquelles pouvaient 

donner lieu les difficultés de lecture, les particularités de gram- 

il faut voir pour ces deux villes les inventaires d'Hypsoclès on de Sosisthè- 
nes. Voici le relevé du dernier: Cos, L 35, 39, 41, 42 (ter), 43 (bis), 44, 
45 (bis). Rhodes, 1. 33, 34, 35, 36 (bis), 37 (bis), 38 (ter), 39 (bis), 40, 44 
(bis), 84, 85, 86. Rhodes compte plus de six proxènes. 

(1) Invent. de Démarès, 1. 33, 62, 85, 130, 439, 147, 148. L'un d'eux, Mi- 
natus Staius, semble être apparenté au Staius qui fut magister des Hermaïs- 

tes { Bull. de Corr. Hell., I, p. 284). 

(2) Compagnie de negotiatores, ἐργαζόμενοι C. 1. G., 2285 b; Bull. de Corr. 
Hellén., 1, p. 284, ΠΙ, p. 147. cf. dans les inscriptions de Délos du Corpus 
ou du Bulletin, les ἔμποροι οἱ ναύχληροι. L'Association des Hermaïstes οἱ tou- 
tes les autres qui nous sont connues à Délos, élaient surtout composées de 
Romains (Bull. de Corr. Hellén., I, p, 284; IV, p. 190, ete.). J'ai recueilli, 

sans doute dans la Schola de ces associations, bon nombre d'inscriptions grec- 

ques et latines qui seront prochainement publiées.
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maire et d'orthographe; ces détails auraient allongé encore et 
dénaturé cette étude qui est plutôt un exposé sommaire de 
l'administration sacrée, qu'un commentaire littéral de l’ins- 
cription. 

TH. HOMOLLE.


